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ment impérial  et  aux  fins  de  rendre  va- 
lides certaines  lois  de  la 214 

Colombie-Britannique,  levés  hydrométri- 
ques, 1915 25e 

Commerce  : — 
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Rapport  du  ministère  du  — ,  Partie  VI, 
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Rapport  du  ministère  du — ,  Partie  VII, 
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de  Saskatchewan,  noms  des  personnes 
au  service  du 

Commission  de  Conservation,  rapport  de 
la 

Commission  de  Conservation,  rapport  pour 
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Commissions,  date  et  fins  de  toutes  les  — 
instituées  depuis  1911  jusqu'à  date.    .  . 
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pensions,  hôpitaux,  etc.,  instituées  de- 
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arrêté  du  conseil  concernant  le 
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seil re  enquête 


10e 


10/ 


221 


252 


264 


45 


5  5 


20fif 


161 


236 


19 


36a 


42 


42a 


42a 


107 


213 


192a 


192 


210a 


17 


60 


Débats,  personnel  de  la  traduction  du 
compte  rendu  officiel  des — ,  correspon- 
dance avec  le  chef  du,  1917 215 

Défense  du  Canada,  arrêté,  1917 197 
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'M.  Spenny,  contremaître  de  voie  sur  la 
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Léon  Roy,  interprète  dans  le  ministère 

de  l'Intérieur 154 

D.  McDermid,  surintendant  de  la  pisci- 

facture,  N.-E 165 

Moses  H.  Nickerson,  inspecteur  des  sta- 
tions de  sauvetage,  N.-E 167 

Augustin  D.  Lanteigne,  directeur  de  la 
poste  d'IsJand-River,  comté  de  Glou- 

oester,  N.-B 178 

John    R.    Mclntosh,    maître    de    poste, 

'Cumming's-Mountain,    etc.,    N.-E.    . .      180 
John   R.   McDonald,   concierge   d'édifice 

public,  Invemess,  N.-E 198 

Hector    Urquhart,     Cap-Breton,     N.-E., 

nomination  du  successeur  de 201 

Divorces,   nombre  de  —  accordés  au   Ca- 
nada par  le  Parlement  depuis  1867. ...        98 
Douane,  droits  de — ,  remboursement  des, 

etc.,  relevé  re 75 

Douanes,  rapport  du  ministère  des  —  ex  - 

ercice  1916 n 

Documents  re  Conseil  de  conciliation 
concernant    les    employés    à    Pictou, 

N.-E 104 

Liste  de  tous  les  fonctionnaires,  en 
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de  Pirate-Harbour,  N.-E 101 
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Dragage  : — 

Concernant  les  travaux  exécutés  à 
Sainte-Anne  de  Bellevue,  Pointe-For- 
tune, rivière  Ottawa,  etc 123 

Dragage  au  quai  de  rile-Perrot,  nord 
et    sud,    chenal    de    la    baie    Dorion, 

Vaudreuil,  etc 123a 

Dragage  à  Margaree-Harbour,  N.-E.,  au 

cours  de  1913,  1914,  1915  et  1916.    ..      134 
Dragage    à,    Sainte-Anne    de    Bellevue, 
Pointe-Fortune,  rivière  Ottawa,  etc.  .      241 
Duchemin,  H.  P.,  commissaire,  re  montant 

21 0b       payé  à 181 

27361— le 
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Eaux  de  marée  de  la  province  de  Québec, 

droits  de  pêche  dans  les 251 

Echiquier,  cour  de  Y — ,  copiie  de  la  nou- 
velle règle  re  pratique  et  procédure  dans 

la 100 

Echiquier,  cour  de  1' — ,  copie  de  la  règle 

200  re  procédure 100a 

Echiquier,  cour  de  Y — ,  procédures  re  che- 
min de  fer  Québec  et  Saguenay,  chemin 
de  fer  Québec  et  Montmorency,  et  Dot- 

binière  et  Mégantic 48a 

Edifioes  et  bureaux,  nombre  des  —  loués 
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des  années  1914-15-16-17,  etc 265 

Elections  partielles,   année   1916 18 
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nombre 143a 
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des  — ,  pendant  les  premiers  neuf  mois 

du  présent  exercice  financier 186 

Exposition,  convoi  d' — ,  correspondance  re 
l'organisation  d'tm  —  en  France 205 

F 

Fermes  expérimentales,  rapport  du  di- 
recteur >et  des  fonctionnaires  des  — , 
1916 16 

Fisher,  Ward,  inspecteur  des  pêcheries, 
N.-E.,  occidentale,  re  débours  de,  1912- 
1913 208 

Fonctionnaires,  nombre  de —  à  l'emploi 
des  ministères  du  Travail,  de  l'Intérieur, 
des  Travaux  publios,  etc 217 

Fonctionnaires,  noms,  salaires,  etc.,  des 
— enrôlés  volontairement  du  ministère 
de  l'Intérieur  et  du  Département  des 
Affaires  des  sauvages 220 

Fonds  patriotique,  sommes  souscrites  et 
promises,  sommes  par  provinces,  com- 
tés, etc 110a 

Fonds  Patriotique,  sommes  versées  au  — , 
promises,  etc 110 

G 

Géographie,  rapport  de  la  Commission  de 

—  pour  l'exercice  1916 25d 

Giard,  ex-député  provincial  de  Compton, 
re  emploi  de  —  par  le  gouvernement..      223 

Gouverneur  général,  mandats  du  —  émis 
au  compte  des  exercices  1916-1917. ...        49 


Gouverneur  général,  mandats  du  —  émis 
depuis  l'ajournement  du  Parlement,  fé- 
vrier 1917 49a 

Grains,  re  rapport  de  la  Commission  des  — 
au  ministère  du  Commerce 184 

Grains  de  semence,  arrêté  du  conseil  nom- 
mant un  commissaire  de  — ,  et  autori- 
sant l'achat  de  blé  de  semence,  etc.    . .      144 

Grains  du  Canada,  bureau  des  contrôleurs 
des  —  arrêté  du  conseil  concernant  le..      193 

Grand-Tronc-Pacifique,  quantité  des  mar- 
chandises transportées  sur  les  lignes  du 
chemin  de  fer  — ,  entre  Devis  et  Monc- 
ton 80 

Gravel,  M.  Alfred,  re  nomination  de  —  etc., 
au  poste  de  commissaire  du  havre  de 
Québec 71 

G-rilse,  croiseur  canadien  de  S.M.,  re 
enquête  sur  dommages  subis  par  le. .   . .      164 

Guerre,  règles  et  règlements  re  insignes  de 
—  pour  les  membres  de  l'armée  expé- 
ditionnaire canadienne 274 


Halifax  and  Eastern,  noms  des  gares  sur 
le  chemin  de  fer 15 0 

Halifax  Herald,  Evening  Mail,  et  Royal 
Print  and  Lithographing  Co.,  Halifax.  .      257 

Harrigan-Cove,  comté  de  Halifax,  répa- 
ration®, etc.,  au  quai  de — ,  en  1914- 
1915 120 

Haut  commissaire,  noms  des  membres  du 
personnel  du  bureau,  du  — ,  etc 96 

Highlanders  de  N.-E.,  78e  régiment  des — , 
nom  et  grade  des  officiers  en  1914.  .    . .      262 

Hôpital  militaire  de  Halifax,  rapport  de  la 
Commission  concernant  1' 170 

Hôpitaux  militaires,  rapport  des  travaux 
de  la  Commission  des — ,  à  date,  1917.      158 


Immigration,  service  de  1' —  dans  la  cité  de 
Montréal,  nombre  de  personnes,  etc.,  at- 
tachées au 

Immigration,  service  de  1' —  et  colonisation 
des  terres,  correspondance  entre  le  gou- 
vernement fédéral  et  les  provinces  re. . 

Immigration,  surintendant  de  1' — re  an- 
nonces dans  les  journaux  des  Etats- 
Unis  pour  des  manouvriers  de  ferme. . 

Impressions  et  Papeterie  publiques,  1916. 

Impressions,  du  Parlement,  rapports  re 
économie  dans  l'impression  des  docu- 
ments publics ig3 

Industrie  laitière  et  de  l'entreposage  fri- 
gorifique, rapport  du  Commissaire  de 
1' — pour  l'exercice  1916 

"Insectes  destructeurs  et  autres  fléaux, 
Doi  des — "  règlements  en  vertu  de  la. 


83 


82 


113 
32 
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Intérieur,  ministère  de  1' — ,  nombre  de 
commis,  etc.,  appartenant  au  service  in- 
térieur, payés  à  même  le  crédit  affecté 
au  service  extérieur 

Intérieur,  rapport  ann<uel  du  ministère  de 
r — ,  pour  l'exercice  se  terminant  le  31 
mars  1916 

Inverness,  N.-E.,  re  ouverture  du  havre 
de 

J 

Jetée  à  Margaree-Harbour,  N.-E 

Jones,  C.  G.,  chirurgien  général,  rapport 
intérimaire  de  — ,  sur  le  service  de  santé 
de  l'armée 

Journaux,  Le  Canada,  La  Presse,  La  Pa- 
trie, Le  Pays,  La  Vigie,  et  Le  Soleil, 
montants 

Juges,  de  la  province  de  Québec,  frais  de 
déplacement  des 

K 

Kelly,  Thomas,  re  traitement  de  —  à  la 
prison  de  S tony- Mountain 

Kitsilano,  rapport  sur  la  réserve  sau- 
vage de 

L 

Lambert.  Hyppolite,  re  révocation  d'un 
contrat  pour  le  transport  des  corres- 
pondances à 

Lamond  et  Harrison,  re  contrat  pour  la 
construction  d'un  navire  auxiliaire  en 
bois 

Lebel,  Polydore,  re  suspension  de  — ,  mé- 
canicien sur  le  chemin  de  fer  Interco- 
donial,  en  1916 v 

LeBlanc,  Maurice,  ministère  des  Travaux 
publics,  comté  de  Bonaventure,  re  frais 
de  déplacement  de 

Levés  hydrométriques  de  la  Colombie- 
Britannique,   1915 

Levés  hydrométriques  du  Manitoba,  1915. 

Levés  hydrométriques  (jaugeages  des 
cours  d'eau),   rapport  de  1915 

Loi  adoptée  par  le  Manitoba,  intitulée: 
"Loi  à  l'effet  de  modifier  la  Loi  des 
Jurés",  documents,  etc 

Luceville,  station  de — ,  chemin  de  fer  In- 
tercolonial,  re  changement  du  nom  de 
Sainte-Luoe  en  celui  de.  .   .  ., 

Lyall  &  Sons,  re  contrat  de  —  entre  le 
gouvernement  et  — ,  pour  la  reconstruc- 
tion des  édifices  du  Parlement 

M 

Malles  : — 

Contrat  à  J.  C.  Shields  et  autres  pour  le 
transport  de  la  malle  entre  Ashcroft 

et  Fort-George  C.-B 

Documents   re   contrat,    entre   Tatama- 
gouche  et  New- Annan,  N.-E 


81 


25 


248 


246 


90b 


216 


174 


145 


S  5 


182 


267 


152 


240 

25e 
25/ 

25c 


140 


118 


105 


139 


99 


Malles — Fin. 

Documents    re    contrat,    entre    Grand- 

River  et  Fourchu,  N.-E 231 

Routes  rurales  établies  dans  Qu'Ap- 
pelle depuis  janvier  1916,  aussi  date 

de 272 

Route  de  malle,  changement  à  la  route 
Margaree-Inverness,  à  d'autres  en- 
droits       273 

Manitoba,     levés     hydrométriques    du  — , 

1915 25/ 

Manitoba,  la  législature  du  — ,  loi  adoptée 
par  —  à  l'effet  de  modifier  la  "Loi  des 
Jurés" 140 

Manuel  de  Droit  militaire,  1914 196 

Marchandises,  re  quantité  de  —  exportées 
à  l'étranger  depuis  le  1er  août  1914, 
etc 207 

Margaree-Harbour,  jetée  de 246 

Margaree-Harbour,  brise-lames  de 24  6o 

Marine  à  Pictou,  agence  de  la  — ,  re  clô- 
ture de  1' — ,  etc.,  en  1916 91 

Marine  et  Pêcheries,  rapport  du  minis- 
tère  de  la — ,  exercice   1915-1916..    ..        21 

Marine  et  Pêcheries,  supplément  au  rap- 
port de  la — ,  (Inspection  des  bateaux 
à  vapeur) 23 

Marine  marchande,  liste  des  navires  de 
la  — ,  Dominion  du  Canada,  à  1915. .    .  .        22 

Marine  Royale  Canadienne,  re  allocation 
aux  officiers  comptables  des  navires 
d'emmagasinage 77 

"Médicaments  brevetés,  Loi  des — ",  re  re- 
quête des  médecins  pour  le  rappel  de 
la  —,  etc 259 

Membres  de  la  Chambre  des  Communes, 
noms  des  —  servant  ou  qui  ont  servi 
dans  l'armée  canadienne 109 

Membres  de  la  Chambre  des  Communes, 
noms  des  —  servant  ou  qui  ont  servi 
dans  l'armée  canadienne 109a 

Membres  de  la  Chambre  des  Communes, 
noms  des —  nombre  de,  date  de  nomi- 
nation, etc 109b 

Membres  de  la  Chambre  des  Communes, 
servant  ou  qui  ont  servi  dans  l'armée 
canadienne 109c 

Membres  du  Parlement,  noms  des  —  fai- 
sant partie  des  forces  d'outre-mer,  etc.     109 

Membres  du  Parlement,  noms  des  —  fai- 
sant partie  des  forces  d'outre-mer,  sup- 
plémentaire       109a 

Membres  du  Parlement,  noms  et  nombre 

des  —  servant  dans  l'armée 109b 

Membres  du  Parlement,  noms,  supplémen- 
taire       109c 

Messageries,  statistiques  des  —  du  Cana- 
da, exercice  1916 20e 

Mesures  de  guerre,  Loi  des — ,  re  mise  en 
réquisition  des  navires  britanniques,  etc., 
au  Canada,  pour  les  fins  de  la  guerre. .      135 
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M 

Milice,  Conseil  de  la,  rapport  du  —  exer- 
cice finissant  le  31  mars  1916 35 

Milice,  ministère  de  la,  re  somme  dépen- 
sée en  publicité  pour  le  recrutement  au 
Canada 171 

Milice,  Ordres  généraux  de  la  —  promul- 
gués, de  1915  à  1917 94 

Milice  et  Défense,  correspondance  entre 
l'ex-ministre  de  la  —  et  le  premier  mi- 
nistre      160 

Militaire,  Etat -«major  —  à  North-Vancou- 
ver,  noms<  fonctions,  soldes,  etc 235 

Militaire  N°  6,  district  — ,  Halifax,  noms, 

fonctions,  soldes,  etc 235a 

Mines,  ministère  des  — ,  commission  géolo- 
gique, rapport 26 

Mines,  rapport  de  la  division  des  • — ,  mi- 
nistère des  Mines,  1916 26a 

Munitions,  arrêté  du  conseil  re  règlements 

concernant  les  employés  près  des  quais.       436 

Mo 

McCuaig,  Clarenoe  J.,  correspondance 
entre  le  ministère  de  la  Milice,  et  la 
première   commission  d'achats 263 

McFarlane,  Dan.,  re  réclamation  de  — 
contre  le  ministère  des  Chemins  de  fer, 
1917 151 

McKee,  A.  J.  et  T.  J.  Drummond,  les  na- 
vires       149 

McLeod,  sir  Ezekiel,  Thon.  Louis  TeTlier, 
rapport  de  —  re  Thon.  Robert  Rogers.  .      230 

N 

Naturalisation,  certificats  de — ,  aux  étran- 
gers de  pays  ennemis,  arrêté  du  conseil 
recommandant 275 

Navires  canadiens,  re  mise  en  réquisition 
des  —  par  le  gouvernement 225 

Navires  en  bois  auxiliaires,  contrats  pour, 
etc 

O 

Obligations  et  cautionnements,  état  dé- 
taillé des— ,  1916 63 

O'Connor,  commissaire — ,  re  coût  de  la 
vie,  rapports  du  —  re  sucre 189 

O'Connor,  commissaire  — ,  re  coût  de  la 
vie.  rapports  du  —  re  charbon  anthra- 
cite*       190 

O'Connor,  commissaire — ,  re  coût  de  la 
vie,  conditions  de  l'entreposage  frigori- 
fique au  Canada 210a 

Okanagan  Téléphone  Company 249 

Oliver,  équipement 108 

Ottawa,  Commission  d'embellissement 
d' — ,  recettes  et  dépenses,  1916 53 


Papier  à  journaux,  arrêté  du  conseil  re 
l'exportation,  le  prix,  la  vente,  le  trans- 
port et  le  contrôle  du 

Parlement,  prolongation  pendant  la  guerre 
de  la  durée  du 

Parlement,  re  réclamations  pour  pertes 
lors  de  l'incendie  des  édifices  du . . 

Patenaude,  l'hon,  E.  L.,  lettre  de  —  au 
premier  ministre  re  démission 

Pâturages,  loyers  de — ,  documents  con- 
cernant les 

Pearson's,  bureau  de  poste  de — ,  Nipis- 
sing,  changement  d'emplacement  du. 

Pêche  dans  les  eaux  de  marée  de  la  pro- 
vince de  Québec,  concernant  la 

Pénitenciers,  rapport  du  ministre  de  la 
Justice,  exercice  1916 

Pensions,  règlement  concernant  les — ,  ar- 
rêté du  conseil  relatif  aux 

Pensions  des  officiers  ou  personnes  dont 
ils  sont  les  soutiens,  re  échange  entre 
les  gouvernements  impérial  et  du  Ca- 
nada   

Pensions  et  allocations  d'absence,  officiers, 
sous-officiers,  etc 

Personnes  du  sexe  masculin,  règlements 
re  le  départ  des — ,  hors  du  Canada, 
arrêté  du  conseil  re 

Phoque  de  la  Colombie-Britannique,  pê- 
cheurs de  — ,  documents  re  réclamations 
des — ,  en  vertu  du  dernier  traité  avec 
les  Etats-Unis 

Poisson,  noms  et  adresses  postales  des 
acheteurs  de  déchets  de  — des  usines  de 
Canso,  1916 

Poisson,  séché,  vin,  etc.,  commerce  de  — 
entre  le  Portugal  et  le  Canada 

Police  fédérale,  compte  de,  etc.,  1916. . 
Postes,    ministère    des — ,    nombre    d'em- 
ployés   du  —  payés    à    même    le    crédit 
affecté     au     service     extérieur,     noms, 

nombres,  salaires,  etc 

Postes,  rapport  du  ministre  des  —  exer- 
cice clos  le  31  mars  1916 

Prolongation   de  la   durée  du  Parlement, 

etc.,   correspondance  re 

Prolongation  de  la  durée  du  Parlement, 
autre  correspondance  re 


114 

74 
258 
206 
112 
179 
251 

34 
16S 

168a 
238 

162 

268 

116 

97 
59 

2.27 
24 
74 
74a 


124 


Quais  : — 

Quai    à   Upper-Prospect.   N.-E.,    1915, 
Quai   de   ShadJBay,   réparations   au — , 

en  1915..    .'. 125 

Quai  de  Mushaboom-Harbour,  N.-E.,  en 

1913 129 

Quai   de  Port-Dufferin-ouest,   comté   de 

Halifax,  N.-E.,  en  1913-14 131 

Quai    de    Port-Dufferin^est,    comté    de 

Halifax,  N.-E,  en  1916 . 


132 
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Quais — Fin. 

Quai  d'Ecum-Secum-West,  comté  de  Ha- 
lifax, N.-E.,  construction  du 133 

Quai    de    MeKay's-Point,    prolongement 

et  réparations  au 199 

Quai  à  Craignish,  N.-E 202 

Quai  de  Harrigan-Cove,   comté  de  Ha- 
lifax,   N.-E.,    réparations    au  — ,    en 

1914-1915 120 

Quai  à  l'Ile-Perrot,  à  Vaudreuil,  Pointe- 

Cavagnal  à  Hudson,  etc 1226 

Quai  à  la  Pointe-Finlay,  N.-E 242 

Quai  brise^lames,  etc.,  comté  d'Antigo- 

nish,  N.-E 243 

Quai    du    gouvernement   à   Cross-Point, 

New-Carlisle,  etc.,  Que 244 

Quai  à  Marble-Mountain,  N.-E 245 

Quai  à  Port-Hood,  N.-E 247 

Correspondance  re  quais  à.  l'Ile-Perrot, 
sud,   à  Vaudreuil,  à  la  pointe  Cava- 

gnal,  etc 122 

Correspondance    re    quais   à    Ile-Perrot 
nord,    sud,    Vaudreuil.    Pointe-Cava- 

gnal,  Hudson,  etc 122a 

Quais,  Brise-lames,  et  autres  travaux  pu- 
blics, comté  de  Guysboro,  N.-E.  '.  .  ..  250 
Québec,  Chambre  de  commerce  de  la  cité 
de  — ,  correspondance  entre  la  —  et  le 
premier  ministre  re  rapport  de  la  Com- 
mission des  chemins  de  fer 239 

Québec  et  Saguenay,  Compagnie'  du  che- 
min de  fer  de — ,  Compagnie  Québec 
Railway,  Light  and  Power,  Compagnie 
du  chemin  de  fer  Lotbinière  et  Mégan- 
tic  et  Québec  Railway,  Light,  Heat  and 
Power  Co.,  copie  de  convention  entre  le 

gouvernement  et 48 

Québec  et  Saguenay,  Compagnie  du  che- 
min  de   fer    de  —  etc.,    jugement   de   la 

cour  fixant  le  prix  payé  pour 48b 

Québec  et  Saguenay,  Compagnie  du  che- 
min de  fer  de — _  etc.,  procédures  en 
cour  de  l'Echiquier  re 48a 

R 

Radiotélégraphie,  règlements  concernant 
la — ,  amendements  aux — ,  depuis  1914.        50 

Radiotélégraphie,    règlements    concernant         « 
la — ,  amendements  aux — ,  depuis  1914, 
re  stations  de  bord  dans  les  limites  de 
ports  canadiens 50a 

Rails    enlevés    sur    le    chemin    de    fer   du 

Grand-Tronc-Pacifique 146a 

Rails  expédiés  en  France  pour  être  utili- 
sés en  temps  de  guerre 146 

Railway  Employées'  Magazine,  re  publi- 
cation, etc.,  du 155 

Recensement,  statistiques  de  —  re  force 
numérique  des  unités  canadiennes  en 
Angleterre,  ainsi  qu'en  France,  à 
Sainte-Lucie,  etc 143d 


Recensement,  statistiques  du  —  de  la  po- 
pulation mâle  entre  les  âges  de  20  et 
45 194 

Récoltes,  congés  accordés  après  enrôle- 
an  ent  pour  aller  travailler  aux 107 

Recrutement,  officiers  directeurs  de — , 
officiers  recruteurs,  ou  officiers  spé- 
ciaux, noms  et  grades  des — ,  depuis  le 
commencement  de  la  guerre 233 

Recrutement  dans  l'Ile  du  Prince-Edouard, 
noms,  adresses,  etc.,  des  personnes  s'y 
occupant  de 226a 

Recrutement  pour  le  service  d'outre-mer, 

statistiques  re 1431» 

Recruteurs,  officiers — ,  noms  et  nombre 
d* — nommés  dans  la  province  de  Qué- 

•     bec,  etc 226 

Redevances,  re  paiement  de  —  en  raison 
de  réclamations  contre  certaines  pro- 
vinces, par  le  ministère  de  la  Justice. .      229 

Registraires  pour  les  fins  de  la  Loi  du 
Service  militaire,  arrêté  du  conseil, 
nommant  les  —  pour  les  provinces  du 
Canada 277 

Règlements  et  Ordre  du  Roi  pour  l'ar- 
mée       195 

Remboursement  de  droits  de  douane,  etc., 
état  re 75 

Remboursement  de  taux  ou  de  droits, 
relevant  du  ministère  de  la  Marine  et 
des  Pêcheries,  1916 75a 

Rets  à  saumon,  correspondance  re  enlève- 
ment de  —  de  certaines  parties  du  lit- 
toral du  comté  d'Invemess 169 

Revenus  de  l'Intérieur,  rapports,  états  et 
statistiques  des — ,  exercice  terminé  le 
31  mars  1916 12,  13,  14 

Rogers,  correspondance  entre et  le  pre- 
mier ministre  re  démission 260 

Rogers,  l'hons.  Robert,  rapport  McLeod- 
Tellier  re 230 

Rogers,  témoignages,  pièces,  se  rattachant 
au   rapport   McLeod-Tellier  re 230a 

Roi,  le  —  et  Wallace  Shipyaràs,  Ltd.,  re 
contrat  pour  la  livraison  d'un  navire  en 
bois  auxiliaire .    ..      267 

Roseberg,  bureau  de  poste,  correspon- 
dance re  changement  d'emplacement 
du 177 

Ross,  arrêté  du  conseil  re  la  mainmise 
par  le  gouvernement  du  Canada,  sur  la 
fabrique  de  la  carabine 111 

Ross,  date,  quantité  de  la  dernière  com- 
mande de  carabines — t  recommanda- 
tion de  — ,  etc 234 

Ross,  documents,  etc.,  re  retrait  de  la  ca- 
rabine —  du  service 44 

Ross,  sir  Charles,  copie  c!e  contrats,  etc.. .      137 

Roy,  Léon,  nomination  de  — ,  interprète  au 
ministère  de  l'Intérieur,  aussi  destitu- 
tion       154 
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Royale  Gendarmerie  à  cheval  du  Nord- 
Ouest,  rapport  de  l'exercice  1"! 6 28 

Royale  Gendarmerie  à  cheval  du  Nord- 
Ouest,  re  expiration  des  arrangements 
entre  le  gouvernement  du  Canada  et  les 
gouvernements  provinciaux 70a 

Royale  Gendarmerie  à  cheval  du  Nord- 
Ouest,  révocation  des  conventions  entre 
les  gouvernements  du  Mawitoba,  «."■e  la 
Saskatchewan  et  de  l'Alberta  re  service 
dans  ces  provinces 70 


Saisie  de  certains  bateaux  de  pêche,  d'ou- 
tillage, etc.,  dans  le  détroit  de  Northum- 

berland,   1916 253 

Saumon  sockeye^  documents  re  interdic- 
tion de  l'exportation  du  —  de  la  Colom- 
bie-Britannique         72 

Sauvages,  rapport  du  département  des  Af- 
faires  des  —  pour  l'exercice  clos  le    31 

mars  1916 

Secrétaire    d'Etat,    rapport    de    l'exercice 

1916 

Sel,  correspondance  re  approvisionnement, 
pour  les  pêcheries  des  Provinces  mari- 
times   

Service  civil  : — 

Nombre    de    fonctionnaires    permanents 

du  ministère  des  Finances,  1911.  . 
Nombre   de   fonctionnaires    permanents 
du    ministère    des    Finances,    jusqu'à 

1917 

Nombre  de  fonctionnaires  permanents 
et  stagiaires  du  département  des  Af- 
faires des  Sauvages 

Liste  du  —  du  Canada,  exercice  1916.. 
Nombre  des  fonctionnaires  permanents 
du — -,   en   1911,  nombre  de  fonction- 
naires nommés  depuis 

Nombre  de  fonctionnaires  permanents 
du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pê- 
cheries,    nombre     de     fonctionnaires 

nommés  depuis 

Nombre    de   fonctionnaires   permanents 
du  ministère  du  Service  naval,  nom- 
bre de  fonctionnaires  nommés  depuis. 
Service  civil,  Loi  d'Assurance  du — ,  1916, 

état  concernant 

Service  civil,  nombre  de  fonctionnaires 
permanents  à  l'emploi  du  ministère  de 
la  Milice  et  de  la  Défense  en  1911  et 

1917,  etc 

Service  civil,  nombre  de  — m  etc.,  à  l'emploi 

du  ministère  de  la  Justice 138d 

Service  civil,   rapport   de  la   Commission 

du—,  1916 31 

Service  civil,  re  traitement  des  membres 
du  —  dans  le  service  militaire  du  Ca- 
nada       188 


27 


29 


211 


138e 


138c 


138/ 
30 


138c 


138b 


138a 


57 


138 


Service  civil,  relevé  re  allocation  de  pen* 
sion  et  de  fonds  de  retraite,  191  G. . 

Service  militaire,  Conseil  du — ,  arrêté  du 
conseil  instituant  le  —  pour  aider  à  l'ap- 
plication de  la  Loi  du  Service  militaire. 

Service  national  du  Canada,  Bureau  du 
— ,  arrêté  du  conseil  re  établissement 
d'un 

Service  naval  : — 

Modifications  aux  règlements  re  solde, 
allocations,   et   pensions  des   hommes 

invalidés  du  service  naval 

Modifications  concernant  le  Service  na- 
val   

Biologie  du  Canada,  1915-1916 

Copies  d'arrêtés  du  conseil  re  retraite  de 
Blair  Kent,  du  ministère  du  Service 
naval,  aussi  deniers  de  commande- 
ment ;  solde  d'escale  ;  établissement 
des  taux  de  pensions  ;  règlement  pour 
l'enrôlement  dans  la  réserve  navale 
volontaire,  et  arrêté  adopté  en  vertu 
de  la  Loi  des  mesures  de  guerre  re 
personnes  de  nationalité  ennemie  qui 

arrivent  au  Canada 

Copies  d'arrêté  du  conseil  re  paiement 
des  allocations  de  spécialités  à  la  di- 
vision d'outre-mer 

Extrait  d'un  arrêté  du  conseil  re  règle- 
ments  qui   régissent   le   paiement   de 

l'allocation  d'absence 

Extrait  de  l'arrêté  du  conseil  n°   1783, 

re  solde,  allocations  et  pensions. .    .  . 

Extrait  de   l'arrêté  du  conseil  n°   1871, 

re  solde    allocations  et  pensions. .    . . 

Radiotélégraphie,  copie  de  modification 

aux  règlements  de 

Règlements  re  grade  de  premier  com- 
mandant de  navire  dans  le 

Règlements  re  personnes  employées  aux 
magasins,  sur  les  quais,  etc.,  où  l'on 
manipule    des    munitons,     arrêté    du 

conseil  concernant  les 

Règlements  re  solde  et  allocations  aux 
marins   après   leur   libération,   arrêté 

du  conseil  concernant 

Rapport  du  ministère  du  — ,  pour  l'exer- 
cice se  terminant  en  1916 

Rapport  de  la  division  des  Pêcheries  du 

du  Service  naval,  1915-1916 

Rapport   du  ministère,   exercice   1916.. 

Suffisance,  allocations  de — ,  officiers  et 

matelots   du  —  ;   aussi   allocations   re 

logement,  etc 

Défense   du    Canada,    arrêté   du   conseil 


56 


269 


46 


430 


38a 


Sévigny, 
entre  - 


Thon.     Albert,     correspondance 
et   le   sergent  d'armes 


43 

43d 

43a 
43e 
43e 
50b 
43c 

43b 

43i 

38 

39 
38 

43/ 

187 
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Shields,  J.  C,  Inland  Express  Co.,  contrat 
pour  le  transport  des  malles  entre  Ash- 
croft  et  Fort-George,  Colombie-Britan- 
nique       139 

Ship-Harbour-Lake,  N.-E.  re  vente  du 
bois  coupé  de — ,  à  M.  Andrew  Webber.       84 

Signaux  de  tempête,  re  nomination  d'un 
homme  chargé  des  —  à  Grand-Etang  et 
à  Margaree-Harbour 271 

Slaves  du  Sud,  mémoire  présenté  par  le 
comité  des  —  re  aspirations,  réclama- 
tions, etc.,  des  Slaves 228 

Société  Royale  du  Canada,  relevé  des  re- 
cettes et  dépenses,  1916 54 

Soldats,  prétendus  mauvais  traitement 
des — ,  dans  la  province  de  Québec,  té- 
moignages entendus 173 

Soldats  revenus  du  front,  arrêté  du  conseil 
re  —  entre  le  gouvernement  fédéral  et 
les  gouvernements  provinciaux 86 

Soldats  revenus  du  front,  arrêté  en  conseil 
re  préférence  dans  les  nominations  au 
service  civil 163 

Soldats  revenus  du  front,  nombre  de  —  qui 
ont  obtenu  de  l'emploi  de  la  part  du 
gouvernement 218 

Soldes  non  réclamés  dans  les  banques  au- 
torisées du  Canada,  31  décembre  1915.  7 

Sténographie,  montant  pour  frais  de — , 
payé  pour  diverses  commissions.  ;    . .   . .      203 

Sténographie,    montant    pour   frais    de — , 

payé  pour  diverses  commissions 203a 

Sydney  Daily  Post  journal,  re  montants 
payés  par  le  gouvernement  au 256 

T 

Tait,  sir  Thomas,  correspondance  re  nomi- 
nation, etc.,  à  la  Commission  du  Service 
national 87 

Taureaux  de  race  envoyés  dans  le  comté 
de  Dorchester,  etc.,  Québec 255 

Télégraphes  du  Canada,   statistiques   des 

—,  1916 20/ 

Téléphones  du  Canada,  statistiques  des  — ^ 

1916 20d 

Terres  fédérales,  arrêtés  du  conseil  re  ad- 
ministration des  —  dans  la  zone  du  che- 
min de  fer  de  40  milles,  C.-B 67 

Terres  fédérales,  arrêtés  du  conseil  re  la 
"Loi  concernant  les  eaux  dans  la  zone 
du  chemin  de  fer",  1916 66 

Terres  fédérales,  arrêtés  du  conseil  re  la 
"Loi  des  Réserves  forestières  et  des 
Parcs  fédéraux",  1916 65 

Terres  fédérales,  arrêtés  du  conseil  rc  la 

"Loi   des  Terres   fédérales",    1916    ....        69 


T 

Terres  fédérales,  arrêtés  du  conseil  re  la 

"Loi  de®  Arpentages  fédéraux".  1916..        64 

Thetford-Mines,  Que.,  correspondance  re 
différends  industriels  à 103 

Topographiques,  division  de  levés,  rapport 

de  1915-1916 25b 

Tracadie,  comté  d'Antigonish,  N.-E.,  amé- 
liorations au  havre  de — ,  1916 126 

Transcontinental,     chemin     de    fer,     liste 

d'endroits  où  les  rails  ont  été  enlevés. .     146b 

Transcontinental,     chemin    de    fer,    liste 

d'endroits  où  les  rails  ont  été  enlevés. .      146a 

Transcontinental,  rapport  de  la  Commis- 
sion du  chemin  de  fer,  1916 37 

Travail,  rapport  du  ministère  du  —  pour 
l'exercice  se  terminant  le  31  mars  1916.       ?6 

Travaux  publics,  dépenses  par  les  —  de- 
puis 1916  dans  les  différentes  provinces 
du  Ganaada,  etc 130 

Tribunaux  locaux,  copie  de  la  Gazette 
contenant  liste  des 276 

Tribunaux  locaux,  copie  de  la  Gazette,  12 

septembre,  contenant  liste  des 276 


U 


Unions  ouvrières    rapport  annuel  re. 


62 


V 

Vale  Railway  Co.,  copie  de  la  convention 
relative  à  l'affermage  de  la 47 

Vancouver,  documents  re  l'achat  de  ter- 
rain pour  les  fins  d'un  arsenal,  depuis 
1913 232 

Vétérinaire,  directeur  général  du  service, 

rapport  du — ,  exercice  1916 15b 

Victoria,  Montréal,  arrêté  du  conseil  à 
l'effet  d'augmenter  les  taux  de  péage  sur 
le  pont H7 

W 

Ward,  Fisher,  inspecteur  des  pêcheries, 
Nouvelle-Ecosse  occidentale,  débours  de 
191'3-1914. 208 

Whitehead,  N.-E.,  station  de  sauvetage 
à — ,  arrêté  du  conseil  relatif  à  la.  .    .  .      278 

Willis  Keiser,  requête  de — ,  re  la  pêche 
aux  nasses  à  Square-Cove,  N.-E 166 


Yukon,  Territoire  du.  ordonnance  du..    ..        76 
Yukon,  Territoire  du,  arrêtés  du  conseil  re 

administration  du 76a 

Yukon,  Territoire  du,  arrêtés  du  conseil  re 

administration  du — ,   1917 76b 
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DOCUMENTS  PARLEMENTAIRES 

Arrangés  par  ordre  numérique,  avec  les  titres  au  long;  les  dates  auxquelles  ils  ont  été 
ordonnés  et  présentés  aux  deux  Chambres  du  Parlement;  le  nom  du  sénateur  ou 
du  député  qui  a  demandé  chacun  de  ces  documents,  et  si  l'impression  en  a  été 
ordonnée  ou  non. 


VOLUME  I. 

(Ce  volume  est  relié  en  trois  parties.) 

1.  Rapport  de  l'Auditeur  général  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916,  volume  I,  parties  a,  b  et 

A  à  K  ;  volume  II,  parties  L  à  U  ;  volume  III,  parties  V  à  Z  ;  volume  IV,  partie  ZZ. 
Présenté  par  sir  George  Foster,  le  19  avril  1917. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  2. 

2.  Comptes  publics  du  Canada  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.     Présentés  le  1er  février 

1917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

3.  Budget  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pendant  l'exercice  finissant  le  31 

mars  1918  et  conformément  aux  dispositions  de  la  Loi  de  l'Amérique  Britannique  du 
Nord,  1867,  le  Gouverneur  général  recommande  ce  budget  à  la  Chambre  des  Communes. 
Présenté  le  31  janvierl917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

4.  Budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pendant  l'exercice 

clos  le  31  mars  1917,  et  conformément  aux  dispositions  de  la  Loi  de  l'Amérique  Britan- 
nique du  Nord,  1867,  le  Gouverneur  général  recommande  ce  budget  à  la  Chambre 
des  Communes.    Présenté  le  5  février  1917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

5.  Budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pendant  l'exercice 

finissant  le  31  mars  1918.    Présenté  le  17  août  1917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

6.  Liste  des  actionnaires  des  banques  chartrées  du  Canada,  à  la  date  du  31  décembre  1915. 

Présentée  le  25  janvier  1917,  par  sir  Thomas  White. 

Pas  imprimée. 

7.  Rapport  des  dividendes  restant  impayés,  des  soldes  non  réclamés  et  des  traites  et  lettres  de 

change  impayées  dans  les  banques  chartrées  du  Canada,  pendant  cinq  ans  et  plus,  avant 
le  31  décembre  1915.     Présenté  le  25  janvier  1917,  par  sir  Thomas  White.  .Pas  imprimé. 

VOLUME  3. 

(Ce  volume  est  relié  en  deux  parties.) 

8.  Rapport  du  surintendant  des  assurances,  pour  l'année  finissant  le  31  décembre  1916.    Pré- 

senté le  27  juillet  1917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

9.  Relevé    des    états    des    compagnies    d'assurances    du    Canada,    pour    l'année   finissant    le    31 

décembre  1916.    Présenté  le  2  mai  1917,  par  sir  Thomas  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  4. 

10.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  Partie  I. — Com- 
merce du  Canada  (Importations  et  exportations).  Présenté  le  19  avril  1917,  par  sir 
George  Foster Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  5. 

10«.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  Partie  II. — Com- 
merce du  Canada  avec  la  France,  l'Allemagne,  le  Royaume-Uni,  les  Etats-Unis.  Pré- 
senté le  25  janvier  1917,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10b.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  Partie  III. — 
Commerce  du  Canada  avec  l'Angleterre  et  les  pays  étrangers  (sauf  la  France,  l'Alle- 
magne, le  Royaume-Uni  et  les  Etats-Unis).  Présenté  le  19  avril  1917,  par  sir  George 
Foster Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10c  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  (Partie  IV. — 
Renseignements  divers.)    Présenté  le  4  juin  1917,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  6. 

10d.  Rapport  du  ministère  du  Commerce.  Partie  V. — Statistiques  des  grains  compilées  par  la 
division  d'inspection  du  ministère  à  Ottawa  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916,  l'année 
de  la  récolte  finissant  le  31  août  1916  et  la  saison  de  navigation  se  fermant  le  1er  décem- 
bre 1916  et  rapport  de  la  Commission  des  grains.  Présenté  le  8  juin  1917,  par  sir  George 
Foster Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10e.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  Partie  VI. — 
Services  de  paquebots  subventionnés  ainsi  que  statistiques  du  trafic  des  steamers 
jusqu'au  31  décembre  1916  et  estimations  pour  l'exercice  1917-18.  Présenté  par  sir 
George  Foster Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10/.  Rapport  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.  Partie  VII. — Commerce  des 
pays  étrangers,  traités  et  conventions.    Présenté  en  1917,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  7. 

11.  Rapport  du  ministère  des  Douanes,  pour  l'exercice  clos  le  31   mars   1916.     Présenté  le  29 

janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Reid. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  8. 

12,  13,  14.     Rapport,  relevés  et  statistiques  du  Revenu  de  l'Intérieur  du  Canada,  pour  l'exer- 

cice clos  le  31  maTs  1916.  Partie  I. — Accise.  Partie  II. — Inspection  des  poids  et  mesures, 
gaz  et  électricité.  Partie  III. — Falsification  des  substances  alimentaires.  Présentés 
le  26  janvier  1917,  par  l'honorable  sir  James  Lougheed. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

15.  Rapport  du  ministère  de  l'Agriculture  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916. 
Présenté  le  26  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Burrell. 

Imprimé  pour  la  distnbution  et  les  documents  parlementaires. 

15a.  Rapport  du  commissaire  de  la  laiterie  et  des  installations  frigorifiques,  pour  l'exercice  clos 
le  31  mars  1916.  (Laiterie,  fruits,  extension  des  marchés  et  des  installations  frigori- 
fiques.    Présenté  en  1917,  par  l'honorable  M.  Burrell Pas  imprimé. 
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VOLUME  S— Suite. 

15&.  Rapport  du  directeur  général  vétérinaire,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.    Présenté  en 
1917,  par  l'honorable  M.  Burrell. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

15c.  Rapport  sur  la  loi  concernant  l'enseignement  agricole  1915-16  conformément  à  l'article  8 

du  chapitre  5  de  3-4  George  V.  Présenté  le  31  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Patenaude. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  9. 

(Ce  volume  est  relié  en   deux  parties.) 

16.  Rapport  du  directeur  et  des  officiers  des  stations  agronomiques,  pour  l'exercice  clos  le  31 

mars  1916.     Volumes  I,  II  et  III.     Présenté  le  13  août  1917,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

17.  Statistiques  criminelles,  pour  l'exercice  clos  le  30  septembre  1915.     (Appendice  au  rapport 

du  Commerce  pour  l'année  1915.    Présenté  en  1917,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

18.  Relevé  des  élections  partielles  de  la  Chambre  des  communes  tenues  au  cours  de  l'année 

1916.     Présenté  en  1917,  par  Son  Honneur  l'Orateur Pas  imprimé. 

VOLUME  10. 

19.  Rapport  du  ministre  des  Travaux  publics  sur  les  travaux  sous  son  contrôle, -pour  l'exercice 

clos  le  31  mars  1916.    Présenté  le  26  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Rogers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  11. 

20.  Rapport  du  ministère  des  Chemins  de  fer  et  Canaux  du  Canada  pour  l'exercice  du  1er  avril 

1915  au  31  mars  1916.    Présenté  le  19  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20a.  Statistique  des  canaux,  pour  la  saison  de  navigation  de  1916.    Présentée  le  7  mai   1917, 
par  l'honorable  M.  Reid. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20b.  Statistique  des  chemins  de  fer  du  Canada,  pour  l'année  terminée  le  30  juin  1916.    Présentée 
le  24  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  12. 

20c.  Onzième  rapport  de  la  Commission  des  chemins  de  fer  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  31 
mars  1916.    Présenté  le  23  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20d.  Statistique  des  téléphones  du  Canada,  pour  l'année  terminée  le  30  juin  1916.    Présentée  le 
19  avril  «19 17,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20e.  Statistique  des  messageries  du  Canada,  pour  l'année  terminée  le  30  juin  1916.    Présentée  le 
25  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20 f.  Statistique  des  télégraphes  du  Canada,  pour  l'année  terminée  le  30  juin  1916.    Présentée  le 
19  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
20tf-  Rapport  de  la  Commission  royale  chargée  d'étudier  le  problème  général  des  transports  au 
Canada,  comprenant  le  rapport  de  sir  H.  F.  Drayton  et  de  M.  W.  M.  Acworth,  le 
rapport  de  M.  A.  H.  Smith  et  les  appendices  A  et  B,  soit  un  rapport  sur  l'évaluation 
du  réseau  du  chemin  de  fer  Canadian  Northern  et  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc- 
Pacifique,  par  M.  Geo.  F.  Swain,  I.C.  Présenté  le  2  mai  1917,  par  sir  Thomas  White. 
Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  13. 

21.  Quarante-neuvième   rapport  du  ministère  de   la  Marine   et  des   Pêcheries,   pour   l'exercice 

1915-16. — Marine.     Présenté  le  23  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

22.  Liste  des  navires  publiée  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  étant  une  liste 

des  navires  inscrits  sur  les  livres  d'enregistrement   du   Canada   le   31   décembre   1916. 
Présentée  le  4  septembre  1917,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

23.  Supplément  au  quarante-neuvième  rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêche- 

ries, pour  l'exercice  1915-16.    Marine. — Rapport   de  l'inspection   des  bateaux  à  vapeur. 
Présenté  le  19  avril  1917  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  14. 

24.  Rapport  du  directeur  général  des  Postes,  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1916.    Présenté 

le  1er  février  1917,  par  l'honorable  M.  Blondin. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25.  Rapport  annuel  du  ministère  de  l'Intérieur,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916.    Présenté 

le  22  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  15. 

25&.  Rapport  annuel  de  la  division  des  levés  topographiques  du  ministère  de  l'Intérieur,  1915-16. 
Présenté  le  19  juin  1917,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25c.  Rapport  sur  les  levés  hydrométriques  (jaugeage  des  cours  d'eau),  pour  l'année  civile  1915. 
Présenté  le  19  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  16. 

25«*.  Quinzième  rapport  de  la  commission  de  géographie  du  Canada,  pour  l'exercice  terminé  le 
31  mars  1916.     Présenté  en  1917 <  .Pas  imprimé. 

25e.  Levés  hydrométriques  de  la  Colombie-Britannique  pour  l'année  civile  1915  (Ressources 
hydrauliques,  Doc.  No  18  de  la  division  des  forces  hydrauliques  du  Dominion,  ministère 
de  l'Intérieuer.)     Présentés  le  5  juillet  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

£,5/.  Levés  hydrométriques  du  Manitoba  pour  l'année  civile  1915.  (Ressources  hydrauliques, 
Doc.  No  19  de  la  division  des  forces  hydrauliques  du  ministère  de  l'Intérieur.)  Pré- 
sentés le  7  juillet  1917  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  17. 

26.  Rapport  sommaire  de  la  Commission  géologique  du  ministère  des  Mines,  pour  l'année  civile 

1916.     Présenté  le  28  août  1917,  par  l'honorable  M.  Meighen^ 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

26».  Rapport  sommaire  de  la  division  des  Mines,  pour  l'année  civile  1915.  Présenté  le  19 
avril  1917,  par  l'honorable  M.  Patenaude. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  18. 

27.  Rapport  du  département  des  Affaires  des   Sauvages,   pour  l'exercice   terminé   le   31   mars 

1916.  Présenté  le  22  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

28.  Rapport  de  la  Royale  Gendarmerie  à  cheval  du  Nord-Ouest,  1913.    Présenté  le  19  avril  1917, 

par  sir  Robert  Borden. .   .  .Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  19. 

29.  Rapport  du  Secrétaire  d'Etat  du  Canada,  pour  l'exercice  terminé  le   31  mars  1916.     Pré- 

senté le  18  août  1917,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

30.  Liste  du  Service  civil  pour  1916.    Présentée  en  1917. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

31.  Huitième    rapport   annuel    de   la   Commission    du    Service   civil   du    Canada,    pour   l'année 

terminée  le  31  août  1916.    Présenté  le  19  avril  1917,  par  l'honorable  M.  Patenaude. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

32.  Rapport  annuel  du  département  des  Impressions  et  de  la  Papeterie  publiques,  pour  l'exer- 

cice clos  le  31  mars  1916.    Présenté  le  31  juillet  1917,  par  sir  Robert  Borden. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

33.  Rapport  du  Secrétaire  d'Etat  pour  les  Affaires  extérieures,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars 

1917.  Présenté  en  1917.  .  .Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  20. 

34.  Rapport  du  ministre  de  la  Justice  pour  les  pénitenciers  du  Canada,  pour  l'exercice  terminé 

le  31  mars  1916.    Présenté  en  1917. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

35.  Rapport   du   Conseil   de   la   Milice   du   Canada,   pour  l'exercice   terminé   le   31    mars   1916. 

Présenté  le  3  février  1917,  par  sir  A  E.  Kemp. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

36.  Rapport  du  ministère  du  Travail,   pour   l'exercice  clos  le   31   mars   1916.    Présenté  le   22 

janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Crothers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

36a.  Neuvième  rapport  du  registraire  des  conseils  de  conciliation  et  d'enquête  sous  l'autorité  de 
la  loi  des  enquêtes  en  matière  de  différends  industriels  de  1917,  pour  l'exercice  clos  le 
31  mars  1916.    Présenté  le  22  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Crothers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

37.  Douzième    rapport    annuel    des    commissaires    du    chemin    de    fer    Transcontinental,    pour 

l'exercice   terminé    le    31    mars    1916.     Présenté   le    19    avril    1917,    par    l'honorable   M. 
Cochrane Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  21. 

38.  Rapport  du  Service  naval,  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1916.     Présenté  le  22  jan- 

vier 1917,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

38«-  Supplément  au  sixième  rapport  annuel  du  Service  naval,  division  des  pêcheries — Biologie 
canadienne  1915-16.     Présenté  le  4  juin  1917,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

38&.  Conservation  du  homard  en  Canada,  par  A.  P.  Knight,  MA. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

39.  Quarante-neuvième  rapport  de  la  division   des  pêcheries  du  ministère   du   Service  naval, 

1915-1916.    Présenté  le  22  janvier  1917,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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40.  Rapport   des   bibliothécaires    conjoints    du   Parlement.     Présenté    le    19    janvier    1917,    par 

Son  Honneur  l'Orateur Pas  imprimé. 

41.  Copies  des  décrets  du  Conseil  qui  suivent: — 

C.P.  No  1719,  15  juillet  1916, — Concernant  la  nomination  d'un  sous-secrétaire  d'Etat 
parlementaire  aux  affaires  étrangères  durant  la  prolongation  de  la  guerre. 

C.P.  No  2576,  21  octobre  1916, — Concernant  la  nomination  de  Hugh  Clark,  membre 
de  la  Chambre  des  Communes  pour  le  collège  électoral  de  Bruce-Nord,  aux  fonctions  de 
sous-secrétaire  d'Etat  parlementaire  aux  affaires  étrangères  durant  la  prolongation  de 
la  guerre  actuelle. 

C.P.  No  1720,  15  juillet  1916, — Concernant  la  nomination  d'un  secrétaire  parlemen- 
taire du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense,  durant  la  prolongation  de  la  guerre 
actuelle. 

C.P.  No  1730,  19  juillet  1916, — Concernant  la  nomination  de  Fleming  Blanchard 
McCurdy,  membre  de  la  Chambre  des  Communes  pour  le  collège  électoral  de  Shelbourne 
et  Queen,  aux  fonctions  de  secrétaire  parlementaire  du  ministère  de  la  Milice  et  de  la 
Défense,  durant  la  prolongation  de  la  guerre  actuelle. 

C.P.  No  2651,  28  octobre  1916, — Concernant  l'institution  à  Londres  d'un  ministère 
chargé  de  l'administration  des  forces  canadiennes  d'outre-mer,  et  de  la  direction  et  du 
contrôle,  des  dépenses  d'outre-mer  en  ce  qui  concerne  ces  troupes. 

C.P.  No  2656,  31  octobre  1916, — Concernant  la  nomination  de  l'honorable  sir 
Georges  Halsey  Perley  au  poste  de  ministre  des  forces  militaires  canadiennes  d'outre- 
mer dans  le  Royaume-Uni.     Présentées  par  sir  Robert  Borden,  le  18  janvier  1917. 

Imprimés  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

42.  Documents  relatifs  à  la  conférence  impériale  de  guerre,   1917.     Présentés  par  sir  Robert 

Borden,  le  18  janvier  1917. 

Imprimés  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

42a.  Copie  d'un  document  parlementaire  (Cd  8566)  contenant  des  extraits  des  délibérations  de 
la  Conférence  impériale  de  guerre,  1917,  et  les  documents  soumis  à  la  Conférence. 
Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  15  juin  1917. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

43.  Copies  des  décrets  du  Conseil  suivants  : — 

C.P.  No  64-15-25,  29  juin  1916, — Autorisant  la  mise  à  sa  pension  de  M.  Silas  Blair 
Kent,  fonctionnaire  dans  la  subdivision  B  de  la  première  division,  employé  comme  pré- 
posé en  chef  au  service  des  primes  de  pêche  dans  le  ministère  du  Service  de  la  Marine. 

C.P.  No  3192,  30  décembre  1916, — Règlements  régissant  le  paiement  de  l'allocation 
de  séparation  pour  les  membres  de  la  Marine  Royale  Canadienne  et  de  la  réserve  de  la 
Marine  Volontaire  Royale  Canadienne. 

C.P.  No  3108,  19  septembre  1916, — Règlements  régissant  le  paiement  de  "solde  de 
commandement"  aux  officiers  chargés  d'un  "service  spécial",  etc.,  dans  la  Marine  Royale 
Canadienne. 

C.P.  No  2942,  29  novembre  1916, — Règlements  régissant  le  paiement  de  solde  fiscale 
prolongée  dans  la  Marine  Royale  Canadienne. 

C.P.  No  2442,  11  octobre  1916, — Modifications  apportées  au  décret  du  conseil  C.P. 
No.  1334,  du  3  juin  1916,  décrétant  le  chiffre  des  pensions  pour  les  forces  militaires  et 
navales  du  Canada. 

C.P.  No  2130,  9  septembre  1916, — Règlement  régissant  le  recrutement  de  la  réserve 
volontaire  royale  canadienne  pour  service  dans  la  Marine  Royale. 

C.P.  No  1939,  18  août  1916, — Décret  édicté  en  vertu  de  la  Loi  des  Mesures  de  guerre, 
1914,  pour  prévenir  le  danger  de  recevoir  en  Canada  des  personnes  de  nationalités 
ennemies  se  faisant  passer  pour  neutres. 

Présentées  par  l'honorable  M.  Hazen,  22  janvier  1917 Pas  imprimées. 

43«.  Copie  d'un  extrait  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  942,  daté  le  5  avril  1917,  relatif  aux 
règlements  qui  régissent  le  paiement  de  l'allocation  de  séparation  dans  la  Marine  Royale 
Canadienne.     Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,   le  11   juin  1917..    ..Pas  imprimée. 
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43b.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1397,  daté  le  21  mai  1917: — Règles  et  règlements  appli- 
cables aux  personnes  qui  sont  employées  dans  toute  bâtisse,  ou  sur  tout  quai,  etc.,  là  où 
se  manipulent  des  munitions,  etc.,  ou  qui  se  trouvent  dans  le  voisinage  rapproché  de 
ces  endroits.    Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  14  juin  1917 Pas  imprimée. 

43c  Copie  d'un  extrait  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1576,  daté  le  11  juin  1917  : — Règlements 
établissant  le  grade  de  premier  commandant  de  navire  et  de  commandant  de  navire 
dans  la  marine  royale  canadienne.    Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  20  juin  1917. 

Pas  imprimée. 

43d.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  69/1774,  en  date  du  28  juin  1917.  renfermant  les  règle- 
ments pour  le  paiement  de  l'allocation  des  spécialistes  de  la  R.V.C.M.R.  et  de  la 
R.V.C.M.R.,  division  d'outre-mer.    Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  9  juillet  1917. 

Pas  imprimée. 

43e.  Copie  d'un  extrait  d'un  décret  du  conseil,  C.P.  No  1783,  en  date  du  29  juin  1917  : — Règles  et 
règlements  pour  le  paiement,  les  allocations  et  les  pensions  du  Service  naval. 
Copie  d'un  extrait  d'un  décret  du  conseil,  C.P.  1871,  en  date  du  6  juillet  1917: — Amendement 
aux  règlements  pour  le  paiement  d'allocations   de  séparation  pour  les  personnes   dont 
ceux  qui  sont  dans  le  service  actif  dans  le  Service  naval  sont  les  soutiens. 

Présentées  par   sir   James  Lougheed,   le   12   juillet   1917.    (Sénat.)    Pas  imprimées. 

43/.  Extrait  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1993,  du  17  juillet  1917  : — Tableau  des  allocations  de 
suffisance  pour  les  officiers  et  les  matelots  du  service  naval,  quand  ils  voyagent  en 
mission  officielle. — Extrait  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1994,  du  17  juillet  1917  :  Tableau 
des  allocations  pour  logement,  provisions,  chauffage  et  éclairage,  pour  les  officiers  et 
matelots  du  Service  naval.     Présenté  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  6  août  1917. 

Pas  imprimé. 

43fir.  Extrait  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  2105,  daté  le  9  août  1917. — Modifications  apportées 
aux  règlements  régissant  la  solde,  les  allocations  et  le  chiffre  des  pensions  des  officiers, 
officiers  à  brevet  et  matelots  invalidés,  etc.,  ayant  appartenu  au  Service  naval.  Présenté 
par  l'honorable  M.  Hazen,  le  27  août  1917 Pas  imprimé. 

43fr.  Extrait  du  décret  du  Conseil  (Défense  du  Canada")  C.P.  No  2277,  en  date  du  17  août 
1917.   Modifications  concernant  le  Service  naval.    (Sénat.) Pas  imprimé. 

43t.  Extrait  du  décret  du  Conseil  No  C.P.  2433,  en  date  du  1er  septembre  1917  :  Règlements  re 
solde  et  allocations  aux  officiers  et  soldats  après  leur  libération  du  service  naval  cana- 
dien.  (Sénat.) Pas  imprimé. 

44.  Correspondance  relative  au  retrait  de  la  carabine  Ross  comme  arme  de  la  force  expédi- 

tionnaire canadienne.    Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  22  janvier  1917. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

45.  Rapport  de  la  Commission  des  achats  de  guerre,  pour  la  période  écoulée  depuis  sa  constitu- 

tion, le  8  mai  1915,  jusqu'au  31  décembre  1916.  Présenté  par  l'honorable  M.  Kemp, 
le  23  janvier  1917 Pas  imprimé. 

46.  Copies  des  décrets  du  conseil  concernant  l'établissement  d'un  Bureau  du  Service  national 

du  Canada,  et  la  nomination  des  titulaires  qui  le  composent,  en  conformité  des  stipula- 
tions de  la  Loi  des  Mesures  de  guerre,  1914.  Présentées  par  sir  Robert  Borden,  le  23 
janvier  1917 Imprimées  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

47.  Copie  du  marché  conclu  entre  Sa  Majesté  le  Roi  et  VAcadia  Coal  Company,  relativement 

à  la  location  du  chemin  de  fer  dit  Vale  Railway.  Présentée  par  l'honorable  M.  Cochrane, 
le  23  janvier  1917 Pas  imprimée. 

48.  Copie  du  marché  conclu  entre  Sa  Majesté  le  Roi  et  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  Québec- 

Sagueftay,  la  Compagnie  Québec  Railway,  Light  and  Power,  la  Compagnie  du  chemin 
de  fer  Lotbinière  et  Mégantic,  et  la  Compagnie  Québec  Railway,  Light,  Heat  and  Power, 
concernant   l'acquisition   par   le   gouvernement   des    dites   voies   ferrées.     Présentée   par 

l'honorable  M.  Cochrane,  le  23  janvier  1917 Pas  imprimée. 

27361—2 


7-8  George  V         Index  alphabétique  des  documents  parlementaires  A.  1917 


VOLUME  21— Suite. 

48«.  Copie  de  toutes  les  procédures  en  cour  d'Echiquier  du  Canada,  et  du  jugement  du  juge 
Cassels  dans  l'affaire  de  l'adjudication  en  la  matière  du  chemin  de  fer  Québec  et 
Saguenay,  du  chemin  de  fer  Québec  et  Montmorency,  et  du  Lotbinière  et  Mégantic. 
Présentée  le  21  juin  1917.     M.  Lemieux Pas  imprimée. 

48&.  Copie  du  jugement  rendu  par  le  juge  Cassels,  le  24  janvier  1917,  en  la  matière  de  la  fixa* 
tion  du  prix  à  payer  par  le  gouvernement  pour  (a)  le  chemin  de  fer  Québec,  Montmo- 
rency et  Charlevoix,  (&)  le  chemin  de  fer  Québec  et  Saguenay,  (c)  le  chemin  de  fer 
Lotbinière  et  Mégantic,  sous  l'empire  du  Statut  de  la  dernière  session,  chapitre  22,  6-7 
George  V.     Présentée  le  27  juin  1917.     M.  Graham Pas  imprimée. 

49.  Sommaire  des  mandats  du  Gouverneur  général,  émis  depuis  la  dernière  session  du  Parle- 

ment, imputables  sur  l'exercice  financier  1916-1917.  Présenté  par  sir  Thomas  White, 
le  25  janvier  1917 Pas  imprimé. 

49a.  Relevé  des  mandats  du  Gouverneur  général  émis  depuis  l'ajournement  du  parlement  en 
février  1917.    Présenté  par  sir  Thomas  White,  le  24  avril  1917 Pas  imprimé. 

50.  Copie    des    modifications    apportées    aux    règlements    régissant    la    radiotélégraphie    depuis 

le  1er  août  1914.    Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  25  janvier  1917. 

Pas  imprimée. 

50«.  Copie  de  la  modification  apportée  à  l'alinéa  (cl)  de  l'article  104  des  Règlements  de  la 
radiotélégraphie  :  Régie  des  stations  navales  dans  un  havre  canadien.  Présentée  par 
l'honorable  M.  Hazen,  le  29  janvier  1917 Pas  imprimée. 

50&-  Modification  des  règlements  concernant  la  radiotélégraphie  édictés  par  le  ministre  du 
Service  de  la  Marine,  en  vertu  de  l'article  11,  chapitre  43,  3-4  George  V,  Loi  du  Radio- 
télégraphe.    Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  19  avril  1917 Pas  imprimée. 

51.  Sommaire  des  dépenses  au  chapitre  des  "Dépenses  imprévues  diverses"  du  1er  avril  1916 

au  18  janvier  1917,  en  conformité  de  la  Loi  des  Subsides  de  1916.  Présenté  par  sir 
Thomas  White,  le  25  janvier  1917 Pas  imprimé. 

52.  Relevé  des  emprunts  temporaires,  lancés  depuis  le  1er  avril  1916  jusqu'au  18  janvier  1917. 

Présenté  par  sir  Thomas  White,  le  25  janvier  1917 Pas  imprimé. 

53.  Rapport  et  relevé  des  recettes  et  des  dépenses  de  la  Commission  d'embellissement  d'Ottawa, 

compulsés  jusqu'au  31  mars  1916.    Présenté  par  sir  Thomas  White,   le  25  janvier  1917. 

Pas  imprimé. 

54.  Relevé  des  recettes  et  des  dépenses  de  la  Société  royale  du  Canada,  pour  l'année  terminée 

le  30  avril  1916.    Présenté  par  sir  Thomas  White,  le  25  janvier  1917..    ..Pas  imprimé. 

55.  Relevé  des  recettes  et  des  dépenses  de  la  Commission  des  champs  de  bataille  nationaux, 

à  la  date  du  31  mars  1916.    Présenté  par  sir  Thomas  White,  le  25  janvier  1917. 

Pas  imprimé. 

56.  Relevé  des  allocations  de  pension  et  de  retraite  dans  le  service  civil,  pour  l'année  terminée 

le  31  décembre  1916,  faisant  connaître  les  nom,  grade,  appointements,  service,  allocation 
et  cause  de  la  mise  à  la  retraite  de  chaque  personne  mise  à  sa  pension  ou  à  sa  retraite  ; 
— indiquant  de  plus  si  la  vacance  a  été  remplie  par  avancement  ou  par  une  nouvelle 
nomination,  et  le  salaire  de  tout  nouveau  titulaire.  Présenté  par  sir  Thomas  White, 
le  25  janvier  1917 Pas  imprimé. 

57.  Relevé  en  conformité  de  l'article  17  de  la  Loi  d'assurance  du  Service  civil,  pour  l'exercice 

terminé  le  31  mars  1916.     Présenté  par  sir  Thomas  White,  le  25  janvier  1917. 

'Pas  imprimé. 

58.  Règlements  édictés  en  vertu  de  la  "Loi  des  insectes  destructeurs  et  autres  fléaux",  article 

9,  chapitre  31,  9-10  Edouard  VII.  Présentés  par  l'honorable  M.  Burrell,  le  26  janvier 
1917 Pas  imprimés. 

59.  Tableau    indiquant   la   moyenne   des    hommes    employés    dans   la   police   fédérale   pendant 

chaque  mois  de  l'année  1916,  avec  la  liste  de  leurs  rémunération  et  frais  de  route, 
en  vertu  des  Statuts  Re visés  du  Canada,  chap.  92,  sec.  6,  par. -2.  Présenté  par  l'hono- 
rable M.  Doherty,  le  26  janvier  1917 Pas  imprimé. 

18 


■8  George  V        Index  alphabétique  des  documents  parlementaires  A.  1917 


VOLUME  21— Suite. 

60.  Copie  des  témoignages  entendus  par  l'honorable  sir  Charles  Davidson,  chevalier,  commis- 

saire chargé  de  faire  une  enquête  relativement  aux  achats  faits  par  le  gouvernement 
et  pour  le  compte  du  gouvernement  du  Canada,  d'armes,  de  munitions,  d'équipements, 
de  matériaux,  de  chevaux,  de  provisions  et  autres  articles  pour  les  fins  de  la  guerre 
actuelle,  ainsi  qu'aux  dépenses  et  paiements  faits  ou  convenus  à  cet  égard  ;  en  même 
temps  que  le  rapport  du  même  commissaire  au  sujet  de  la  vente  de  munitions  pour 
armes  portatives  ;  de  l'achat  de  sous-marins  et  d'étoffe  pour  uniformes  {Auburn  Woolien 
Mills  Co.).    Présentée  par  l'honorable  M.  Meighen,  le  30  janvier  1917.  .    .  .Pas  imprimée. 

61.  Rapport   soumis   par   l'officier   en   charge   du   Bureau   canadien   des   archives   de   guerre,    à. 

Londres,  Angleterre,  au  très  honorable  sir  Robert  Borden,  G.C.M.G.,  M.P.,  premier 
ministre  du  Canada,  touchant  le  travail  accompli  par  le  Bureau  canadien  des  archives 
de  guerre,  depuis  son  institution  jusqu'au  11  janvier  1917.  Présenté  par  sir  Robert 
Borden,  le  31  janvier  1917 Pas  imprimé. 

62.  Rapport  annuel  concernant  les  Unions  ouvrières,   en  vertu  du  chapitre  125,  S.R.C.,   1906. 

Présenté  par  l'honorable  M.  Patenaude,  le  31  janvier  1917 Pas  imprimé. 

63.  Etat  détaillé  de  toutes  les  obligations  et  de  tous  les  cautionnements  enregistrés  au  dépar- 

tement du  Secrétaire  d'Etat  du  Canada  depuis  le  dernier  rapport  (22  janvier  1916), 
soumis  au  Parlement  du  Canada  en  vertu  de  l'article  32  du  chapitre  19,  Statuts 
Revisés  du  Canada,  1906.    Présenté  par  l'honorable  M.  Blondin,  le  31  janvier  1917. 

Pas  imprimé. 

64.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada,  entre  le  1er  janvier  et  le  31  décembre 

1916,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  5  du  chapitre  21,  7-8  Edouard  VII, 
Loi  des  arpentages  fédéraux.    Présentés  par  l'honorable  M.  Roche,   le  1er  février  1917. 

Pas  imprimés. 

65.  Décrets    du    conseil   publiés   dans   la    Gazette    du    Canada,   entre   le    1er   janvier    et    le    31 

décembre  1916,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  19,  chapitre  19,  1-2  George  V, 
Loi  des  Réserves  forestières  et  des  Parcs  fédéraux.  Présentés  par  l'honorable  M.  Roche, 
le  1er  février  1917 Pas  imprimés. 

66.  Décrets    du    conseil    publiés    dans   la    Gazette    du    Canada,   entre    le    1er    janvier    et    le    31 

décembre  1916,  conformément  aux  dispositions  du  chapitre  47,  2  George  V,  intitulé: 
"  Loi  concernant  les  eaux  dans  la  zone  du  chemin  de  fer  et  dans  l'étendue  de  terres  de 
la  rivière  à  la  Pluie  ".    Présentés  par  l'honorable  M.  Roche,  le  1er  février  1917. 

Pas  imprimés. 

67.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada,  et  dans   l'Officiel  de  la  Colombie- 

Britannique  entre  le  1er  janvier  et  le  31  décembre  1916,  conformément  aux  dispositions 
de  l'alinéa  (d)  de  l'article  38  des  règlements  régissant  l'arpentage,  l'administration  et 
la  disposition  des  terres  fédérales  dans  la  zone  du  chemin  de  fer,  de  40  milles,  dans  la 
province  de  la  Colombie-Britannique.  Présentés  par  l'honorable  M.  Roche,  le  1er 
février  1917 Pas  imprimés. 

68.  Relevé  faisant   connaître   toutes  les   terres  vendues  par   la   Compagnie   du  chemin   de  fer 

Canadien  du  Pacifique,  au  cours  de  l'année  écoulée  entre  le  1er  octobre  1915  et  le  30 
septembre  1916,  ainsi  que  les  noms  des  acheteurs,  en  conformité  des  Statuts  du  Canada. 
1886,  chapitre  9,  article  8.    Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  le  1er  février  1917. 

Pas  imprimé. 

69.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada,  entre  le  1er  janvier  et  le  31  décembre 

1916,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  77  de  la  Loi  des  Terres  fédérales, 
chapitre  20  des  Statuts  du  Canada  de  1908.  Présentés  par  l'honorable  M.  Roche,  le  1er 
février  1917 pas  imprimés. 

70.  Copies  certifiées  des  rapports  du  comité  du  Conseil  privé,  approuvés  par  Son  Excellence  le 

Gouverneur  général  le  29  novembre  1916,  autorisant  la  révocation  des  arrangements 
conclus  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  les  gouvernements  du  Manitoba,  de  la 
Saskatchewan  et  de  l'Alberta,  respectivement,  relativement  au  service  de  la  Royale 
gendarmerie  à  cheval  du  Nord-Ouest  dans  ces  provinces.  Présentées  par  sir  Robert 
Borden,  le  1er  février  1917.  .    .  .Imprimées  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 
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70a.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  du  31  janvier  1917, — Copie  de 
tous  documents,  lettres,  télégrammes,  correspondance,  etc.,  au  sujet  de  la  révocation  des 
arrangements  qui  avaient  été  conclus  entre  le  gouvernement  fédéral  et  les  gouverne- 
ments des  provinces  de  la  Saskatchwan  et  de  l'Alberta,  quant  au  service  de  la  Royale 
gendarmerie  à  cheval  du  Nord-Ouest.     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  McCraney. 

Pas  imprimée. 

71.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  20  mars  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,  lettres  et 

correspondance  concernant  la  nomination  de  M.  Alfred  Gravel,  commissaire  du  havre 
de  Québec,  et  concernant  tout  autre  candidat  à  la  charge  de  Commissaire  du  havre  de 
Québec  pour  représenter  la  rive  sud.     Présentée  le  2  février  1917.     M.  Bourassa. 

Pas  imprimée. 

72.  Réponse  à  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  du  2  février  1914, — Copie 

de  tous  les  décrets  du  conseil,  correspondance,  requêtes,  télégrammes  et  autres  docu- 
ments, pour  la  période  1885-1914,  se  rapportant  en  quelque  manière  que  ce  soit  à  la 
prohibition  de  l'exportation  du  saumon  sockeye  en  dehors  des  limites  de  la  province  de 
la  Colombie-Britannique.     Présentée  le  2  février  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

73.  Septième    rapport    annuel    de    la    Commission    de    conservation,    pour    l'exercice    financier 

terminé  le  31  mars  1916.    Présenté  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  5  février  1917. 

Pas  imprimé. 

74.  Réponse  à  ordre  du  Sénat  du  23  janvier  dernier  pour  copie  de  la  correspondance  échangée 

entre  le  premier  ministre  du  Canada,  le  Très  honorable  sir  Robert  L.  Borden,  et  le 
leader  de  la  loyale  Opposition  de  Sa  Majesté  au  Canada,  le  Très  honorable  sir  Wilfrid 
Laurier,  au  sujet  de  la  prolongation  du  terme  du  présent  Parlement  durant  la  guerre, 
du  3  novembre  1915  au  3  janvier  1917.    Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  23  mai  1917. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

75.  Etat    détaillé    de    tous    les   rabais    et    remboursements    de    taux   ou    droits    pour    l'exercice 

financier  terminé  le  31  mars.     (Sénat.) Pas  imprimé. 

75a.  Etat  supplémentaire  des  rabais  et  remboursements  de  taux  et  droits,  relevant  du  minis- 
tère de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Présenté  par  l'honorable  M.  Patenaude,  le  19  avril 
1917 Pas  imprimé. 

76.  Ordonnances  du  territoire  du  Yukon,  adoptées  par  le  conseil  du  Yukon  en  1916.     (Sénat.) 

Pas  imprimées* 

76a.  Sommaire  des  décrets  du  conseil  édictés  sous  l'empire  de  l'article  18  du  chapitre  63, 
Statuts  Revisés  du  Canada,  "  Loi  prévoyant  à  l'administration  du  territoire  du  Yukon  ". 
Présenté  par  l'honorable  M.  Patenaude,  le  19  avril  1917 ' Pas  imprimé. 

76&.  Sommaire  des  décrets  du  conseil  édictés  en  l'année  1917,  sous  l'empire  de  l'article  18  du 
chapitre  63,  Statuts  Revisés  du  Canada  ;  "  Loi  prévoyant  à  l'administration  du  territoire 
du  Yukon".    Présentée  par  l'honorable  M.  Sévigny,  le  5  juillet  1917..    ..Pas  imprimé. 

77.  Copie  d'un  extrait  du  décret  du  Conseil  No   43/263,   du   27   janvier  1917,   autorisant  des 

règlements  déterminant  l'octroi  d'allocations  aux  officiers  comptables  (du  service  de  la 
Marine  royale  canadienne)  des  navires  d'emmagasinage  et  d'entreposage,  en  conformité 
des  dispositions  de  l'article  47,  chapitre  43,  9-10  Edouard  VIL  Présentée  par  l'honorable 
M.  Hazen,  le  6  février  1917 Pas  imprimée. 

78.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31   janvier  1917, — Copie  de   toute  la   correspondance 

concernant  l'institution  d'une  commission  chargée  de  faire  une  enquête  au  sujet  de  la 
situation  financière  et  économique  des  chemins  de  fer  canadiens;  aussi,  les  noms  des 
commissaires,'  le  chiffre  de  leur  rémunération,  les  noms  des  secrétaires  et  des  ingénieurs 
nommés  par  eux  ou  par  la  commission  et  le  chiffre  de  la  rémunération  accordée  à  ces 
secrétaires  et  ingénieurs.     Présentée  le  6  février  1917.     Sir  Wilfrid  Laurier. 

Pas  imprimée. 

79.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  lettres, 

télégrammes,  etc.,  concernant  la  destitution  de  M.  H.  D.  McKenzie,  contremaître 
mécanicien,  à  Stellarton,  sur  la  ligne  du  chemin  de  fer  du  gouvernement,  et  la  nomi- 
nation de  son  remplaçant.     Présentée  le  6  février  1917.     M.  Macdonald.  .Pas  imprimée. 
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80.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  la  quantité 

de  marchandises  et  colis  qui  a  été  transportée  par  le  Grand  Trunc  Pacific  Railway 
entre  Lévis  et  Moncton,  depuis  que  cette  partie  du  chemin  de  fer  a  été  exploitée 
conjointement  avec  le  réseau  des  chemins  de  fer  du  gouvernement.  Présentée  le  6 
février  1917.     M.  Copp Pas  imprimée. 

81.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  12  avril  1916, — Etat  indiquant, — 

1.  Combien  il  y  a,  dans  le  ministère  de  l'Intérieur,  de  fonctionnaires  qui  appartien- 
nent au  service  extérieur  et  sont  payés  à  même  le  crédit  affecté  à  ce  service,  bien  qu'ils 
soient  employés  dans  le  service  intérieur  ; 

2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  fonctionnaires  ; 

3.  Quel  est  le  salaire  de  chacun  d'eux  ; 

4.  Depuis  combien  de  temps  chacun  d'eux  a  été  employé  dans  ce  ministère  ; 

5.  Si  tous,  ou  quelques-uns  d'entre  eux,  ont  subi  un  examen  ;  de  quelle  nature  a 
été  cet  examen,  et  à  quelle  date  chaque  examen  a  eu  lieu. 

Présentée  le  6  février  1917.     M.  Turriff _ Pas  imprimée, 

82.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  15  mars  1916, — Copie  de  toute  correspondance  échangée 

entre  le  gouvernement  et  les  provinces  en  vue  de  coopérer  d'une  manière  plus  efficace  à 
l'encouragement  de  l'immigration  et  de  la  colonisation,  commençant  par  une  lettre  du 
ministre  de  l'Intérieur  aux  premiers  ministres  des  provinces  en  novembre  1917.  Pré- 
sentée le  6  février  1917.     Sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée^ 

83.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  27  mars  1916, — Etat  faisant  connaître, — 

1.  Quels  sont  les  noms  des  personnes  nommées  à  quelques  fonctions  dans  F«T 
service  de  l'Immigration  dans  la  cité  de  Montréal  depuis  le  1er  octobre  1911  ;  quel  était 
leur  salaire  au  moment  de  leur  nomination  et  celui  qu'elles  reçoivent  présentement  ; 

2.  Quels  sont,  parmi  ces  employés,  ceux  à  qui  il  est  accordé  des  dépenses  de  voyage 
,            ou  autres,  et  combien  leur  a  été  payé  de  ce  chef  depuis  leur  nomination. 

Présentée  le  6  février  1917.     M.  Lachance Pas  imprimée, 

84.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  les  quantités 

de  bois  coupé,  et  les  droits  de  coupe  versés  à  cet  égard,  sous  l'empire  des  conditions  du 
permis  de  coupe  ou  de  vente  accordé  par  le  ministère  des  Affaires  des  Sauvages  à 
M.  Arthur  Webber,  le  dit  bois  provenant  de  terres  situées  près  de  Ship-Harbour-Lake, 
comté  de  Halifax  ;  y  compris  le  nom  ou  les  noms  de  tous  les  inspecteurs  des  coupes  de 
bois  effectuées  sur  les  dites  terres  des  sauvages  en  vertu  du  dit  permis  de  coupe  ou  de 
vente  ; — aussi,  copie  de  tous  les  rapports  en  la  matière  faits  par  ces  inspecteurs.  Pré- 
sentée le  6  février  1917.     M.  McLean   (Halifax) Pas  imprimée. 

85.  Réponse  à  adresse  du  Sénat  du  12  mai  1916, — Copie  du  rapport  spécial  de  la  Commission 

royale  qui  s'est  occupée  des  affaires  des  sauvages  de  la  réserve  de  Kitsilano,  ainsi  que 
de  l'arrêté  ministériel  pris  le  28  mars  1916,  et  de  tous  autres  documents  et  de  toute 
correspondance  touchant  ce  rapport Pas  imprimée. 

86.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  du  31  janvier  1917, — Copie  de 

toute  la  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  fédéral  et  les  gouvernements 
provinciaux  invitant  ceux-ci  à  prendre  part  à  une  conférence  aux  fins  d'élaborer  les 
mesures  à  prendre  en  faveur  des  soldats  revenus  de  la  guerre.  Aussi,  copie  des  procès- 
verbaux  des  séances  de  la  conférence  qui  s'est  tenue  à  Ottawa  le  10  janvier  en  la 
matière.     Présentée  le  7  février  1917.     Sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

87.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier, — Copie  de  toute  correspondance  échangée 

entre  l'un  ou  l'autre  des  membres  du  gouvernement  et  sir  Thomas  Tait  en  ce  qui 
concerne  sa  nomination  comme  membre  de  la  Commission  du  Service  national,  et  sa 
démission  subséquente.     Présentée  le  7  février  1917.     M.  Graham. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 
87a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance 
échangée  entre  M.  Murray,  secrétaire  de  l'Association  des  manufacturiers,  et  l'un  ou 
l'autre  des  ministres,  ou  sir  Thomas  Tait,  en  sa  qualité  de  président  de  la  Commission, 
du  service  national,  touchant  la  question  de  sa  nomination  au  poste  de  secrétaire  de- 
cette  commission.     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  Graham Pas  imprimée* 
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88.  Correspondance  entre  le  premier  ministre  et  le  chef  de  l'opposition  au  sujet  de  l'institution 

d'une  Commission  parlementaire  du  Service  national.  Présentée  le  7  février  1917,  par 
sir  Robert  Borden Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

89.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  5  février  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  requêtes, 

lettres,  télégrammes,  rapports,  etc.,  touchant  la  fermeture  du  bureau  de  poste  de  Canard 
et  Splitlog,  et  l'ouverture  du  bureau  de  poste  de  Loiselleville,  dans  le  comté  d'Essex,  ainsi 
que  tous  les  documents  et  requêtes  au  sujet  de  l'établissement  de  routes  postales  rurales 
ayant  pour  point  de  départ  Loiselleville.     Présentée  le  7  février  1917.     M.  Wilcox. 

Pas  imprimée. 

90.  Rapport  sur  le  service  médical  de  l'armée  canadienne,  par  le  colonel  Herbert  A.   Bruce, 

inspecteur  général  spécial  du  service  médical  de  la  force  expéditionnaire  canadienne, 
daté  de  Londres,  Angleterre,  le  20  septembre  1916.  Présenté  par  sir  Robert  Borden,  le  7 
février  1917 Pas  imprimé. 

90a.  Rapport  sur  le  service  médical  de  l'armée  canadienne,  par  une  commission  d'officiers 
présidée  par  le  chirurgien  général  sir  William  Baptie,  K.C.M.G.,  C.B.,  V.C.,  daté  de 
Londres,  Angleterre,  le  22  décembre  1916.  Présenté  par  sir  Robert  Borden,  le  7  février 
1917 Pas  imprimé. 

90&.  Copie  du  rapport  intérimaire  du  chirurgien  général  G.  C.  Jones,  directeur  du  service  de 
santé,  en  réponse  au  rapport  sur  le  service  de  santé  de  l'armée  canadienne  par  le  colonel 
Herbert  A.  Bruce,  inspecteur-général  spécial  du  service  de  santé  des  forces  expédition- 
naires du  Canada,  daté  de  Londres,  le  28  septembre  1916.  Présentée  par  sir  Edward 
Kemp,  le  31  mai  1917 Pas  imprimée. 

91.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  février  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  lettres, 

télégrammes,  etc.,  se  rapportant  à  la  fermeture  de  l'agence  de  la  Marine  à  Pictou, 
l'automne  dernier,  et  à  sa  réouverture  subséquente.  Présentée  le  19  avril  1917.  M. 
Edwards Pas  imprimée. 

92.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  5  février  1917, — Relevé  faisant  connaître  combien  de 

chevaux  ont  été  achetés  en  Canada,  pour  des  fins  militaires  au  cours  de  chacune  des 
années  1914,  1915  et  1916  (a)  pour  les  troupes  canadiennes;  (&)  pour  l'armée  britan- 
nique, et  (c)  pour  la  France  et  les  autres  alliés;  quelle  somme  a  été  payée  pour  ces 
achats  en  chacune  des  années,  et  pour  chacun  des  pays  susdits.  Présentée  le  19  avril 
1917 Pas  imprimée. 

93.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — 1.  Relevé  faisant  connaître  les  noms, 

l'adresse  de  résidence  et  l'occupation  antérieure  de  tous  les  censeurs,  déchiffreurs  de 
dépêches  ou  de  tout  autre  employé  du  gouvernement  qui  ont  été  en  charge  des  diffé- 
rentes stations  du  Câble  dans  la  Nouvelle-Ecosse  durant  l'année  civile  1916  ;  2.  les 
noms  des  personnes  qui  ont  respectivement  recommandé  chacun  de  ces  employés,  et 
3.  quel  salaire  a  été  payé  à  chacun  de  ces  employés  pour  l'année  civile  1916.  Présentée 
le  19  avril  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

94.  Copie  des  ordres  généraux  de  la  Milice  promulgués  entre  le  30  décembre  1915  et  le  8  février 

1917.    Présentée  par  sir  Edward  Kemp,  le  19  avril  1917 Pas  imprimée. 

95.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  11  mars  1915, — Copie  de  tous  documents,  lettres,  télé- 

grammes, accusations,  correspondance,  etc.,  se  rapportant  à  la  destitution  de  Frank 
Dunlop,  de  Granes-Point,  à  Sydney-Mines,  dans  le  comté  de  Cap-Bfeton-Nord  et 
Victoria,  N.-E.,  et  état  détaillé  des  dépenses  de  l'enquête  tenue  en  cette  matière.  Pré- 
sentée le  19  avril  1917.     M.  McKenzie Pas  imprimée. 

96.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  avril  1916, — Etat  indiquant, — 1.  Quels  sont  les  noms 

des  personnes  qui  composent  le  personnel  du  bureau  du  Haut  Commissaire  du  Canada 
à  Londres  ;  2.  Si  quelques-uns  de  ces  fonctionnaires  sont  nés  en  Canada  et  leurs  noms  ; 
3.  S'il  est  vrai,  comme  la  chose  a  été  dite,  que  le  Canada  est  la  seule  des  possessions 
britanniques  qui  n'emploie  aucun  de  ses  indigènes  dans  le  bureau  de  son  Haut-Com- 
missaire.    Présentée  le  19  avril  1917.    M.  Proulx Pas  imprimée. 
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97.  Réponse  à  adresse  à   Son   Altesse   Royale   le    Gouverneur  général,   du    22   février   1915, — 

Copie  de  tous  décrets  du  Conseil,  mémoires,  correspondance  ou  documents,  en  la  posses- 
sion du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  des  ministères,  concernant  le  trafic  du  poisson 
séché  et  des  vins  entre  le  Portugal  et  le  Canada.     Présentée  le  19  avril  1917.    M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 

98.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé,  sous  forme  de  tableau,  des 

divorces  accordés  par  le  Parlement  du  Canada  depuis  1867.  Présentée  le  19  avril  1917. 
M.  Lemieux Pas  imprimée. 

99.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3   février  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,   lettres, 

soumissions  et  autres  documents  concernant  le  contrat  pour  le  transport  de  la  malle  de 
Tatamagouche  à  New-Annan  et  /Tatamagouche-Mountain,  comté  de  Colchester.  Pré- 
sentée le  19  avril  1917.     M.  Macdonald Pas  imprimée. 

100.  Copie  de  la  nouvelle  règle  qui  remplace  la  règle  236  des  Règles  et  ordonnances  générales 

qui  régissent  la  pratique  et  la  procédure  à  suivre  dans  la  cour  de  l'Echiquier  du  Canada, 
adoptée  le  16   février  1917.    Présentée  par  l'honorable  M.  Patenaude,  le  19   avril  1917. 

Pas  imprimée. 

100a.  Copie  des  règles  et  ordonnances  générales  actuellement  en  force  au  sujet  de  la  pratique  et 
de  la  procédure  dans  la  cour  de  l'Echiquier  du  Canada. — Aussi, — Copie  de  l'ordonnance 
générale  concernant  les  honoraires  et  frais  dans  la  cour  de  l'Echiquier,  dans  l'exercice 
de  sa  juridiction,  à  titre  de  cour  de  l'Amirauté.  Présentée  par  l'honorable  M.  Patenaude, 
le  3  mai  1917 Pas  imprimée. 

101.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  5  février  1917, — Relevé  fournissant  une  liste  de  toutes 

les  personnes  employées  au  cours  de  l'année  1916,  dans  la  remise  à  locomotives  des 
chemins  de  fer  du  gouvernement,  à  Pirate-Harbour,  N.-E.,  comme  serre-freins,  télé- 
graphistes, nettoyeurs  et  tâcherons,  avec  mention  de  la  date  de  leur  nomination  et  la 
durée  de  leur  emploi,  respectivement  ;  aussi,  le  salaire  mensuel  de  chacun  de  ces 
employés.     Présentée  le  19  avril  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

-102.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toutes  lettres,  papiers, 
télégrammes  et  autres  documents  concernant  la  demande  et  la  nomination  d'un  bureau 
de  conciliation  pour  les  employés  de  YAcadia  Coal  Go.,  au  printemps  de  1916,  des  délibé- 
rations du  dit  bureau  et  de  tous  autres  papiers  s'y  rapportant.  Présentée  le  19  avril 
1917.     M.  Macdonald Pas  imprimée. 

103.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  tous-  les  documents,   de 

quelque  nature  que  ce  soit,  télégrammes,  correspondance,  etc.,  échangés  entre  toute 
personne  ou  toutes  personnes  et  le  ministère  du  Travail  ou  tout  autre  ministère  du 
gouvernement  au  sujet  des  différends  industriels  survenus  à  Thetford-Mines,  P.Q.  ; — 
aussi,  copie  de  toute  la  correspondance  échangée  entre  les  différents  ministères  du 
gouvernement  à  ce  même  sujet.     Présentée  le  19  avril  1917.     M.  Verville.  .Pas  imprimée. 

104.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du   31   janvier  1917, — Copie   de  toutes  lettres,   papiers, 

télégrammes  et  autres  documents  concernant  la  demande  d'un  bureau  de  conciliation 
en  vertu  de  la  Loi  des  différends  industriels  et  le  refus  de  l'accorder  aux  employés  de 
chemin  de  fer  du  Canada  à  Pictou  qui  faisaient  partie  de  l'Union  des  débardeurs  à 
Pictou  pendant  l'année  1916.     Présentée  le  19  avril  1917.     M.  Macdonald.  .Pas  imprimée. 

105.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  février  1917, — Copie  des  contrats  conclus  entre  le 

gouvernement  et  la  P.  Lyall  and  Sons  Construction  Company,  pour  la  reconstruction  de 
l'édifice  parlementaire.     Présentée  le  20  avril  1917.     M.  Murphy. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

106.  Copie  du  décret  du  conseil  No  1062,  16  avril  1917,  ordonnant  que  le  blé,  la  farine  de  blé  et 

la  semoule  soient  inscrits  sur  la  liste  des  marchandises  qui  peuvent  être  importées  en 
Canada  franc  de  droit  de  douane.     Présentée  par  sir  Thomas  White,  le  20  avril  1917. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

107.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1917, — Etat  indiquant  s'il  est  à  la  connais- 

sance du  gouvernement  qu'il  se  serait  présenté  dans  le  service  militaire  des  cas  où  des 
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soldats  après  enrôlement  ont  obtenu  congé  pour  aller  travailler  aux  récoltes  et  ont  été 
blessés  accidentellement  pendant  ce  congé,  et  par  suite  de  ces  accidents  ont  dû  s'en- 
detter pour  frais  d'hôpital,  retournant  ensuite  à  leur  service  militaire  et  renvoyés  à  cause 
des  blessures  reçues  comme  il  est  mentionné  ci-dessus  ;  si  les  demandes  ont  été  faites 
au  sujet  des  dépenses  d'hôpital  ;  si  le  gouvernement  a  admis  la  validité  des  demandes 
de  cette  nature  ;  si  non,  sur  quels  motifs  le  refus  a  été  basé  ;  quelles  mesures  ont  été 
prises  à  cet  égard  ;  si,  en  de  telles  circonstances,  la  personne  enrôlée  n'a  pas  droit  à  sa 
solde  jusqu'au  moment  de  son  renvoi  du  service  ainsi  qu'au  paiement  de  son  compte 
d'hôpital.     Présentée  le  20  avril  1917.     M.  MacNutt Pas  imprimée. 

108.  Copie  d'une  communication  de  la  part  du  sous-ministre  de  la  Milice  et  de  la  Défense, 

au  sujet  de  la  valeur  de  l'équipement  désigné  sous  le  nom  d'équipement  Oliver,  fourni 
aux  soldats  canadiens  qui  ont  fait  la  traversée  en  Angleterre  depuis  le  commencement 
de  la  présente  guerre.    Présentée  par  sir  Edward  Kemp,  le  20  avril  1917.  .Pas  imprimée. 

109.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1917, — Etat  indiquant  les  noms  des  membres 

du  Parlement  qui  font  partie  actuellement  ou  qui  ont  fait  partie  des  forces  d'outre-mer 
ou  des  forces  de  la  milice  au  Canada  depuis  que  la  présente  guerre  a  été  déclarée  ; 
si  ces  députés  ou  quelques-uns  d'entre  eux  ont  reçu  ou  reçoivent  une  solde  du  ministère 
de  la  Milice  en  même  temps  que  leur  indemnité  parlementaire  ;  si  les  épouses  de  ces 
députés  ont  reçu  ou  reçoivent  une  allocation  de  séparation.  Présentée  le  20  avril  1917. 
M.  Hughes   (King,  I.P.-E.) Pas  imprimée. 

109«.  Réponse  supplémentaire  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1917, — Etat  indiquant  les 
noms  des  membres  du  Parlement  qui  font  partie  actuellement  ou  qui  ont  fait  partie  des 
forces  d'outre-mer  ou  des  forces  de  la  milice  au  Canada  depuis  que  la  présente  guerre 
a  été  déclarée  ;  si  ces  députés  ou  quelques-uns  d'entre  eux  ont  reçu  ou  reçoivent  une 
solde  du  ministère  de  la  Milice  en  même  temps  que  leur  indemnité  parlementaire  ; 
si  les  épouses  de  ces  députés  ont  reçu  ou  reçoivent  une  allocation  de  séparation.  Pré- 
sentée le  24  avril  1917.     M.  Hughes  (King,  I.P.-E.) Pas  imprimée. 

109&.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  25  avril  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  membres  du  Parlement  servent  ou  ont  servi  dans  l'armée  canadienne  ;  2.  Quels  sont 
leurs  noms,  la  date  de  leur  nomination  et  leur  grade  ;  3.  Quels  sont  les  noms  de  ceux 
qui  ont  démissionné  ou  qui  se  sont  retirés  du  service  militaire,  et  la  date  de  leur  démis- 
sion ou  de  leur  sortie  du  service;  4.  Quelle  somme  a  été  payée  à  chacun  d'eux,  (a)  pour 
solde;  (&)  pour  dépenses  pour  fins  militaires,  et  (c)  pour  allocation  de  séparation  à 
l'épouse  ou  parents.     Présentée  le  31  mai  1917.     M.  Turriff Pas  imprimée. 

109c.  Réponse  rectifiée  à  ordre  de  la  Chambre  du  25   avril   1917, — Relevé   faisant   connaître: 

1.  Combien  de  membres  du  Parlement  servent  ou  ont  servi  dans  l'armée  canadienne  ; 

2.  Quels  sont  les  noms  de  ceux  qui  ont  démissionné  ou  qui  se  sont  retirés  du  service 
militaire,  et  la  date  de  leur  démission  ou  de  leur  sortie  du  service;  4.  Quelle  somme  a 
été  payée  à  chacun  d'eux,  (a)  pour  solde;  (6)  pour  dépenses  pour  fins  militaires,  et 
(c)  pour  allocation  de  séparation  à  l'épouse  ou  aux  parents  respectivement.  Présentée 
le  14  juin  1917.     M.  Turriff Pas  imprimée. 

110.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1917, — Etat  indiquant  quelles  sommes  ont  été 

contribuées  au  Fonds  patriotique  canadien,  au  31  décembre  1916,  et  quelles  sommes 
ont  été  promises,  pour  1917,  par  les  différents  comtés,  villes  et  cités  dans  chacune  des 
provinces  ;  quels  sont  les  noms  des  différents  comtés,  villes  et  cités,  et  les  sommes 
respectives  versées  et  promises  par  chacun  d'eux  ;  quels  sont,  dans  chaque  province, 
s'il  en  est,  les  comtés,  les  cités  et  les  villes  qui,  à  la  date  actuelle,  n'ont  encore  rien 
versé  à  ce  Ponds.     Présentée  le  24  avril  1917.     M.  Edvjards Pas  imprimée. 

110a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1917, — Etat  indiquant  quelle  somme  avait 
été  souscrite  et  promise  au  Fonds  patriotique  canadien  par  chacune  des  différentes 
provinces,  à  la  date  du  31  décembre  1916  ;  pour  la  période  susindiquée,  quelle  somme  a 
été  versée  au  Fonds  patriotique  canadien  par  chacune  des  différentes  provinces;  pour 
l'année  1917,  quelles  sommes  d'argent,  ou  autres  octrois,  ont  été  promis  par  le  comté, 
ville  ou  cité;  à  la  date  du  31  décembre  1916,  combien  de  personnes,  dans  chaque  pro- 
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vince,  avaient  reçu  assistance  du  Fonds  patriotique-  canadien  ;  la  somme  totale  dépensée 
pour  cette  fin  dans  chaque  province.     Présentée  le  24  avril  1917.     M.  Edwards. 

Pas  imprimée. 

111.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  802,  daté  le  23  mars  1917,  concernant  la  mainmise  par  le 

gouvernement  du  Canada  sur  la  fabrique  de  la  carabine  Ross.  Présentée  par  sir  Edward 
Kemp,  le  24  avril  1917 Pas  imprimée. 

112.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  tous  documents,  lettres, 

télégrammes  et  autre  correspondance  dans  le  ministère  de  l'Intérieur,  concernant  les 
baux  de  pâturage  Nos  2785,  2803,  2843,  3701,  3998,  4603,  5566,  6220  et  6221.  Présentée 
le  25  avril  1917.     M.  Steele Pas  imprimée. 

113.  Mémoire  préparé  par   le  surintendant   de   l'immigration   touchant  les   annonces  publiées 

par  le  gouvernement  canadien  dans  les  journaux  des  Etats-Unis,  demandant  des 
manouvriers  de  ferme  pour  le  Canada  ;  ainsi  que  copie  de  ces  annonces  et  des  instruc- 
tions à  cet  égard.    Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  le  25  avril  1917. .    .  .Pas  imprimé. 

114.  Copies  des  décrets  du  conseil  qui  suivent: — C.P.  No  341,  7  février  1917,  concernant  l'expor- 

tation du  papier  à  journaux  en  feuilles  ou  rouleaux,  seulement  en  vertu  d'un  permis  et 
conformément  aux  règlements  établis  par  le  ministre  des  Douanes,  C.P.  No  445,  17  février 
1917, — Ordonnances  et  règlements  concernant  le  prix,  la  vente,  le  contrôle,  la  distribu- 
tion, le  transport*  etc.,  du  papier  à  journaux  en  feuilles  ou  rouleaux.  C.P.  No  1059,  16  avril 
1917,  donnant  au  ministre  des  Douanes  le  pouvoir  de  déterminer  la  quantité  et  le  prix 
du  papier  à  journaux  fourni  ou  à  être  fourni  par  les  fabricants  aux  éditeurs  en  Canada  ; 
et  contrôlant  la  distribution  et  la  livraison  de  ce  papier.  C.P.  No  1060,  16  avril,  nommant 
R.  A.  Pringle,  commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  en  ce  qui  concerne  la  manu- 
facture, la  vente,  le  prix  et  la  distribution  du  papier  à  journaux  en  Canada.  Présentées 
par  sir  Thomas  White,  le  26  avril  1917 Pas  imprimées. 

115.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  3412,  19  décembre  1917,  concernant  la  nomination  de 

M.  S.  A.  Armstrong  comme  directeur  de  la  commission  des  hôpitaux  militaires.  Pré- 
sentée par  sir  Thomas  White,  le  26  avril  1917 Pas  imprimée. 

116.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1917, — Relevé  donnant  les  noms  et  adresses 

postales  de  tous  les  acheteurs  de  débris  de  poisson  aux  usines  de  réduction  de  Canso, 
en  1916  ;  aussi  le  prix  payé  par  chacun  des  acheteurs.  Présentée  le  26  avril  1917. 
M.  Sinclair Pas  imprimée. 

117.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  23  avril  1917, — Copie  de 

l'arrêté  du  conseil  récemment  adopté  aux  fins  d'élever  les  taux  de  péage  sur  le  pont 
Victoria,  Montréal,  et  aussi  copie  de  toutes  pétitions,  télégrammes*  lettres  et  autres 
documents  concernant  la  dite  augmentation.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Lemieux. 

Pas  imprimée. 

118.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917, — Copie  de  toutes  lettres,  télégrammes, 

pétitions  et  autres  documents  concernant  la  substitution  du  nom  de  Luceville  donné  à 
la  station  de  l'Intercolonial  à  Saint-Luce,  comté  de  Rimouski,  province  de  Québec. 
Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Lemieux Pas  imprimée. 

119.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toutes  les  pièces  justifi- 

catives, de  toute  la  correspondance,  etc.,  concernant  les  réparations  faites  au  quai  de 
Beaver-Harbour,  comté  de  Halifax,  au  cours  des  quatre  dernières  années.  Présentée  le 
30  avril  1917.     M.  McLean  {Halifax) Pas  imprimée. 

120.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance, 

des  pièces  justificatives,  etc.,  concernant  les  réparations  au  quai  de  Harrigan-Cove, 
comté  de  Halifax,  en  1914-15,  sous  la  direction  du  contremaître  James  McDonald. 
Présentée  le  30  avril  1917.     M.  McLean   {Halifax) Pas  imprimée. 

121.  Réponse  supplémentaire   à   ordre   de   la   Chambre  du   16    février   1916, — Etat   indiquant: 

1.  Quels  montants  ont  été  dépensés  à  titre  de  subventions  de  chemins  de  fer  en  Canada 
en  1912,  1913,  1914  et  1915  ;  2.  Quels  sont  les  montants  dépensés  dans  chaque  province, 
et  les   noms   des  lignes   subventionnées  ;    3.  Quels   montants   ont   été   dépensés   pour    la 
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construction  de  chemins  de  fer  de  l'Etat,  au  cours  des  années  susdites  ;  4.  Quel  montant 
a  été  dépensé  dans  chaque  province  et  le  nom  de  la  ligne  ferrée  pour  laquelle  cette 
dépense  a  été  faite  ;  5.  Quels  montants  ont  été  dépensés  pour  l'amélioration  des  ports 
et  rivières  en  Canada  pendant  les  années  susdites  ;  6.  Quels  montants  ont  été  dépensés 
dans  chaque  province,  et  les  endroits  où  ces  montants  ont  été  dépensés  ;  7.  Quels 
montants  ont  été  dépensés  pour  la  construction  de  quais  publics  et  de  brise-lames  et 
pour  dragage  dans  Cap-Breton-Nord  et  Victoria,  au  cours  des  années  1905  à  1911, 
inclusivement,  y  compris  la  dépense  pour  les  chemins  de  fer  de  l'Etat  ;  8.  Quels 
montants  ont-  été  dépensés  pour  les  mêmes  objets  dans  le  dit  comté,  au  cours  des 
années  1912,  1913,  1914  et  1915.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  McKenzie. 

Pas  imprimée. 

122.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19  avril  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,  lettres, 

requêtes  et  correspondance  échangés  entre  le  gouvernement,  son  ingénieur  de  district  et 
toute  autre  personne,  en  ce  qui  concerne  la  construction,  les  réparations  ou  l'achat  des 
quais  aux  endroits  suivants  :  Ile-Perrot-Sud,  église  du  village  de  l'Ile-Perrot,  village  de 
Vaudreuil,  Pointe-Cavagnole,  Hudson,  Rigaud,  Graham,  Pointe-à-Fortune  et  Ile-Perrot- 
Nord  ; — aussi,  copie  de  tous  les  devis  et  rapports  déjà  fournis  à  la  suite  de  ma  demande 
de  production  de  documents  avant  et  depuis  1914  ; — aussi,  relevé  des  sommes  payées 
pour  construction  et  réparations,  avec  mention  des  personnes  à  qui  ces  sommes  ont  été 
payées.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Boyer Pas  imprimée. 

122«.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  16  février  1916, — Copie  de  toutes  lettres,  requêtes, 
correspondance,  télégrammes  et  rapports  échangés  entre  gouvernement,  ses  ingénieurs 
de  district  et  résidant  et  toutes  autres  personnes,  concernant  la  construction  et  répara- 
tions faites  aux  quais  plus  bas  nommés,  depuis  1904  ;  ainsi  que  copie  de  tous  états, 
rapports  déjà  produits  à  ma  demande  et  se  rapportant  à  des  documents  antérieurs  à 
1904.  Aussi,  un  état  donnant  le  montant  des  deniers  payés  pour  telles  constructions  et 
réparations,  et  à  qui  ils  ont  été  payés  :  le  quai  de  l'Ile  Perrot,  nord,  sud  et  de  l'Eglise  ; 
du  village  de  Vaudreuil  ;  de  Pointe-Cavagnole,  Hudson,  Graham,  Rigaud  et  Pointe- 
Fortune.     Présentée  le  13  août  1917.     M.  Boyer Pas  imprimée. 

122b.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917, — Copie  de  tous  documents,  lettres,  re- 
quêtes, correspondance,  télégrammes  et  rapports  échangés  entre  le  gouvernement,  son 
ingénieur  de  district  et  toutes  autres  personnes,  en  ce  qui  concerne  la  construction  ou 
les  réparations  des  quais  aux  endroits  suivants  :  Ile-Perrot-Nord,  Sud,  l'Eglise  du 
village  de  l'Ile-Perrot,  le  village  de  Vaudreuil,  Pointe-Cavagnole,  Hudson,  Rigaud, 
Graham  et  Pointe-Fortune  depuis  1904  ;  aussi,  copie  de  tous  les  devis  et  rapports  déjà 
produits  à  ma  demande,  sur  le  même  sujet,  avant  et  depuis  1904  ;  un  relevé  des  sommes 
payées  pour  telles  constructions  ou  réparations,  et  les  noms  des  personnes  à  qui  ces 
sommes  ont  été  payées  ;  et  aussi  réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30'  avril  1917, — Copie 
de  tous  documents,  lettres,  requêtes,  correspondance  et  télégrammes  échangés  entre  le 
gouvernement,  son  ingénieur  de  district  et  toutes  autresI  personnes,  en  ce  qui  concerne 
soit  la  construction,  soit  les  réparations,  soit  l'acquisition  des  quais  aux  endroits  sui- 
vants :  Ile-Perrot-Sud,  l'Eglise  du  village  de  l'Ile-Perrot,  le  village  de  Vaudreuil,  Pointe- 
Cavagnole,  Hudson,  Rigaud,  Graham,  Pointe-Fortune  et  Ile-Perrot-Nord  ;  aussi,  copie 
de  tous  les  devis  et  rapports  déjà  produits  à  ma  demande,  sur  le  même  sujet,  avant  et 
depuis  1904  ;  un  relevé  des  sommes  payées  pour  telles  constructions  ou  réparations,  et 
les  noms  des  personnes  à  qui  ces  sommes  ont  été  payées.  Présentée  le  13  août  1917. 
M.  Boyer Pas  imprimée. 

123.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  19   avril  1916, — Copie   de  tous  télégrammes,   lettres, 

requêtes  et  correspondance,  échangés  entre  le  gouvernement,  son  ingénieur  résidant, 
et  toute  autre  personne  au  sujet  du  dragage  exécuté  aux  endroits  suivants  :  Sainte- 
Anne  de  Bellevue,  Pointe-Fortune,  chenal  de  la  rivière  Ottawa  entre  l'Ile-au-Foin  et 
l'Ile-Paquin,  le  chenal  Graham,  le  chenal  Rigaud,  le  chemin  de  Hudson-Heights, 
Hudson,  Como,  Pointe-Cavagnole,  le  chenal  au  village  de  Vaudreuil,  le  chenal  de  la 
Baie-Dorion,  église  de  l'Ile-Perrot,  quai  de  l'Ile-Perrot-Sud  et  quai  de  l'Ile-Perrot- 
Nord  : — aussi,    relevé   des   sommes  payées   aux   différentes   personnes,    compagnies,    etc., 

26 


7-8  George  V        Index  alphabétique  des  documents  parlementaires  A.  1917 


VOLUME  21— Suite. 

qui  ont  exécuté  ces  travaux,  avec  dates,  etc.  ; — aussi,  copie  des  estimations  déjà  pro- 
duites à  ma  demande,  le  tout  depuis  1904.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Boyer. 

Pas  imprimée. 

123a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  16  février  1916, — Copie  de  toutes  lettres,  requêtes, 
correspondance,  télégrammes  et  rapports  échangés  entre  le  gouvernement,  ses  ingénieurs 
de  district  et  résidant  et  toutes  autres  personnes,  concernant  les  travaux  de  dragage 
faits  aux  endroits  dénommés  plus  bas,  ainsi  que  le  montant  des  argents  payés  à  diverses 
personnes,  compagnies,  etc.,  pour  tels  travaux,  la  date,  etc.  Aussi,  copie  des  états  déjà 
produits  à  ma  demande,  et  le  tout  depuis  1904  ;  au  quai  de  l'Ile-Perrot,  nord,  sud  et  de 
l'Eglise;  dans  la  baie  de  Dorion  (chenal);  au  village  de  Vaudreuil  (chenal);  à  la 
Pointe-Cavagnole  ;  à  Como  ;  à  Hudson  ;  à  Hudson-Heights  (chenal);  à  Graham 
(chenal);  dans  la  rivière  Rigaud  (chenal);  dans  la  rivière  Ottawa;  îles  au  Poires 
(chenal)  ;  à  Pointe-Fortune  et  à  Sainte- Anne  de  Bellevue  (chenal).  Présentée  le  30 
avril  1917.     M.  Boyer Pas  imprimée. 

124.  Réponse   à  ordre   de   la  Chambre   du   3   mai   1916, — Copie   de    tous   télégrammes,    lettres, 

comptes,  pièces  de  comptabilité  et  mémoires  au  sujet  des  réparations  faites  au  quai  à 
Upper-Prospect,  comté  de  Halifax,  N.-E.,  en  1915.  Présentée  le  30  avril  1917.  M. 
MacLean  (Halifax) Pas  imprimée. 

125.  Réponse   à  ordre   de   la   Chambre   du   3    mai   1916, — Copie   de    tous   télégrammes,   lettres, 

comptes,  pièces  de  comptabilité  et  mémoires  au  sujet  des  réparations  faites  au  quai  à 
Shad-Bay,  comté  de  Halifax,  N.-E.,  en  1915.  Présentée  le  30  avril  1917.  M.  MacLean 
(Halifax) Pas  imprimée. 

126.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  1er  février  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance 

en  la  possession  du  ministère  des  Travaux  publics,  de  date  postérieure  à  septembre  1911, 
se  rapportant  à  la  dépense  des  deniers  votés  à  la  dernière  session  pour  améliorations  dans 
le  havre  de  Tracadie,  comté  d'Antigonish,  y  compris  copie  de  toutes  les  lettres  écrites 
sur  le  même  sujet  au  ministère  des  Travaux  publics,  ou  à  l'un  ou  l'autre  dès  autres 
ministres  par  M.  G.  A.  R.  Rollings.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 

127.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1917, — Copie  de  toutes  les  lettres,  télégram- 

mes, rapports  ou  autres  documents  reçus  par  le  gouvernement  pendant  les  années  1915 
et  1916,  concernant  les  réparations  requises  au  brise-lames  de  Souris,  I.-P.-E.  Pré- 
sentée le  30  avril  1917.     M.  Hughes   (King,  I.P.-E.) Pas  imprimée. 

128.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  1er  février  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance 

en  la  possession  du  ministère  des  Travaux  publics,  de  date  postérieure  à  septembre  1911, 
se  rapportant  au  prolongement  du  brise-lames  à  Breen's  Point,  dans  le  comté  d'Anti- 
gonish.    Présentée  le  30  avril  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

129.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance, 

de  toutes  les  pièces  justificatives,  etc.,  concernant  la  construction  du  quai  de  Musha- 
boom-Harbour,  comté  de  Halifax,  en  1913.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  MacLean. 

Pas  imprimée. 

130.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  toutes  les 

dépenses  faites  depuis  le  31  mars  1916,  par  le  ministère  des  Travaux  publics,  dans  les 
différentes  provinces  du  Canada,  mentionnant  le  nom  de  l'entreprise,  la  somme  qui  y  a 
été  dépensée  jusqu'ici  et  l'estimation  de  la  dépense  totale  à  encourir  pour  chacune  d'elles. 
Présentée  le  30  avril  1917.     M.  MacLean   (Halifax) Pas  imprimée. 

131.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance, 

des  pièces  justificatives,  etc.,  concernant  la  construction  du  quai  ouest  à  Port-Dufferin, 
comté  de  Halifax,  en  1913-14.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  MacLean  (Halifax). 

Pas  imprimée. 

132.  Réponse  à  ordre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  correspondance,  pièces  justificatives, 

etc.,   concernant  les  réparations  au  quai   de   l'est  de  Port-Dufferin,   comté   de   Halifax, 

en  1915.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  MacLean   (Halifax) Pas  imprimée. 
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133.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance, 

de  toutes  les  pièces  justificatives,  etc.,  se  rapportant  à  la  construction  d'un  quai  à  Ecum- 
Secum-Ouest,  comté  de  Halifax.     Présentée  le  30  avril  1917.     M.  MacLean  {Halifax) . 

Pas  imprimée. 

134.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  27  mars  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,   corres- 

pondance, lettres,  etc.,  se  rapportant  en  quelque  manière  au  dragage  à  Margaree- 
Harbour,  comté  d'Inverness,  N.-E.,  en  1913-14-15  et  16.  Présentée  le  30  avril  1917. 
M.  Chisholm Pas  imprimée. 

135.  Copie  du  décret  du  conseil  C.P.  No  1142,  daté  le  24  avril  1917,  édicté  sous  l'empire  de  la  Loi 

des  Mesures  de  guerre,  1914,  établissant  des  règlements  en  vertu  desquels  les  navires 
britanniques,  inscrits  sur  les  registres  maritimes  du  Canada,  ou  en  voie  de  construction 
pour  des  armateurs  appartenant  à  des  pays  neutres  peuvent,  jusqu'à  nouvel  ordre,  être 
réquisitionnés  par  Sa  Majesté  pour  le  transport  de  provisions  alimentaires,  etc.,  ou  pour 
toute  autre  fin  que  ce  soit;  et  révoquant  les  décrets  du  conseil  C.P.  No  2923,  du  24 
novembre  1916,  et  C.P.  No  1915,  31  mars  1917,  touchant  le  même  sujet, — Aussi,  copie 
certifiée  d'un  rapport  du  comité  du  Conseil  privé,  approuvé  par  Son  Excellence  le 
Gouverneur  général  le  30  janvier  1917,  touchant  l'exercice  par  le  gouvernement  de  Sa 
Majesté  du  pouvoir  de  réquisitionner  en  ce  qui  regarde  les  vaisseaux  canadiens.  Pré- 
sentée par  l'honorable  M.  Reid,  le  30  avril  1917 Pas  imprimée. 

136.  Réponse  à  or&te  de  la  Chambre  du  23   avril   1917, — Relevé   faisant  connaître:   1.  Quels 

étaient  les  noms,  les  adresses  postales,  les  occupations  antérieures  et  les  salaires  des 
censeurs  et  déchiffreurs  de  dépêches  employés  par  le  gouvernement  à  Hazel-Hill  et 
Canso,  au  cours  de  l'année  1916  ;  2.  Combien  a  coûté  ce  service  à  Canso  et  Hazel-Hill, 
du  1er  août  1914  à  ce  jour  ;  3.  Quelle  est  la  dépense  totale  encourue  de  ce  chef,  pour 
toutes  les  stations  dans  la  province  de  la  Nouvelle-Ecosse,  du  1er  août  1914  à  la 
présente  date.     Présentée  le  2  mai  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

137.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917, — Copie  de  tous  contrats  et  conventions 

entre  sir  Charles  Ross,  ses  hoirs  ou  ayants  cause  et  Sa  Majesté  le  Roi,  représenté  par 
le  ministre  de  la  Milice  et  de  la  Défense,  depuis  et  y  compris,  la  convention  intervenue 
entre  les  dites  parties  en  date  du  27  mars,  A.D.  1902.  Présentée  le  2  mai  1917.  M. 
Northrup Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement. 

138.  Réponse  à  ordre  du  23  avril  1917, — Etat  indiquant:  1.  Combien  de  fonctionnaires  civils 

permanents  à  l'emploi  du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense  au  10  octobre  1911, 
et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  de 
quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même  ministère  au  10  octobre  1911, 
et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonctionnaires  civils  permanents  ont  été 
nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  4.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5 
Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux 
fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1914  ;  6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même 
ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents 
et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de 
fonctionnaires  civils  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911, 
sous  l'empire  des  dispositions  de  l'article   21   de  la  Loi  du  Service  civil.    Présentée  le 

2  mai  1917.     M.  Macdonald Pas  imprimée. 

138a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien  de 
fonctionnaires  /civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  du  Service  naval  au 
10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires 
et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même  ministère  au  10 
octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonctionnaires  civils  perma- 
nents ont  été  nommés  par  le  même  ministre  depuis  le  1er  août  1914  ;  4.  Combien  de 
fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce  même  ministère  depuis 
le  1er  août  1915  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires 
et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours 
de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ;   6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée 
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par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1917  ; 
7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1? 
octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de  l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil. 
Présentée  le  16  mai  1917.     M.  Chisholm Pas  imprimée. 

138&.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien  de 
fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même  minis- 
tère au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonctionnaires 
civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ; 
4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce  même 
ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même 
ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et 
provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ;  6.  Quelle  a  été 
la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonction- 
naires civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier 
terminé  le  31  mars  1917.     Présenté  le  31  mai  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

138c.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  9  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  des  Affaires  exté- 
rieures au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même  minis- 
tère au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonctionnaires 
civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ; 
4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce  même 
ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même 
ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents 
et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ;  6.  Quelle  a  été 
la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonction- 
naires civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier 
terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés  par  le 
même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de  l'article  21 
de  la  Loi  du  Service  civil.    Présentée  le  1er  juin  1917 Pas  imprimée. 

138d.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  9  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  de  la  Justice 
au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars!  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même 
ministère  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonction- 
naires civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août 
1914  ;  4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce 
même  ministère  depuis  le  1er  août  1914;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par 
le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ; 
6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés, 
aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés 
par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de 
l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil.     Présentée  le  21  juin  1917.     M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 

138e.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  des  Finances 
au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même 
ministère  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonction- 
naires civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août 
1914  ;    4.    Combien   de  fonctionnaires   stagiaires   et   employés   ont   été   au    service   de   ce 
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même  ministère  depuis  1-e  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par 
le  même  ministère,  en  salaires  et,  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  : 
6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés, 
aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés 
par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de 
l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil.     Présentée  le  29  juin  1917.     M.  Maclean  (.Halifax). 

Pas  imprimée. 
138/.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  de  ministère  des  Affaires  des  Sau- 
vages au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même 
ministère  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917;  3.  Combien  de  fonction- 
naires civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août 
1914  ;  4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce 
même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par 
le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ; 
6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés, 
aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  lie  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés 
par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de 
l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil.  Présentée  le  10  juillet  1917,  par  l'honorable 
M.  Roche.     M.  Kyte Pas  imprimée. 

138a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917, — Etat  indiquant:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  de  l'Agriculture 
au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même 
ministère  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonction- 
naires civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août 
1914  ;  4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce 
même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par 
le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ; 
6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés, 
aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés 
par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de 
l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil.     Préseentée  le  15  août  1917.     M.  Hughes  (I.P.-E.). 

Pas  imprimée. 

138/*.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Combien 
de  fonctionnaires  civils  permanents  étaient  à  l'emploi  du  ministère  du  Secrétaire  d'Etat 
au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  (mars  1917  ;  2.  Combien  de  fonctionnaires 
stagiaires  et  employés  de  quelque  nature  que  ce  soit  étaient  au  service  du  même 
ministère  au  10  octobre  1911,  et  combien  au  31  mars  1917  ;  3.  Combien  de  fonction- 
naires civils  permanents  ont  été  nommés  par  le  même  ministère  depuis  le  1er  août 
1914  ;  4.  Combien  de  fonctionnaires  stagiaires  et  employés  ont  été  au  service  de  ce 
même  ministère  depuis  le  1er  août  1914  ;  5.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par 
le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés,  aux  fonctionnaires  civils  et  employés, 
permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice  financier  terminé  le  31  mars  1911  ; 
6.  Quelle  a  été  la  somme  totale  payée  par  le  même  ministère,  en  salaires  et  déboursés, 
aux  fonctionnaires  civils  et  employés,  permanents  et  provisoires,  au  cours  de  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1917  ;  7.  Combien  de  fonctionnaires  civils  ont  été  nommés 
par  le  même  ministère  depuis  le  10  octobre  1911,  sous  l'empire  des  dispositions  de 
de  l'article  21  de  la  Loi  du  Service  civil.     Présentée  le  21  août  1917.     M.  JIcKen-.ie. 

Pas  imprimée. 
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139.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  23  avril  1917, — Copie  du 

décret  du  Conseil  et  de  tous  les  autres  documents  relatifs  à  l'octroi  à  J.  C.  Shields  et 
autres  ou  à  la  compagnie  de  messagerie  Inland  Express  de  l'entreprise  du  transport  de 
la  malle  entre  Ashcroft  et  Fort-George,  C.-B.     Présentée  le  2  mai  1917.     M.  Turriff. 

Pas  imprimée. 

140.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  31  janvier  1917, — Copie 

de  toute  la  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  fédéral  et  celui  de  la 
province  du  Manitoba  relativement  à  une  loi  adoptée  par  la  législature  du  Manitoba  à 
sa  dernière  session  et  intitulée  :  "  Loi  modifiant  la  Loi  des  Jurés  ". — Aussi,  copie  de 
tous  les  décrets  du  Conseil  se  rapportant  à  ce  sujet.  Présentée  le  3  mai  1917.  Sir 
Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

141.  Réponse  à  un  ordre'  de  la  Chambre  du  9  février  1917,  pour  un  relevé  faisant  connaître 

quels  sont  le  nombre  et  la  nationalité  de  chacun  des  étrangers  internés  qui  ont  été 
employés  à  des  travaux  publics  depuis  le  4  août  1914  ;  quels  sont  le  nombre  et  la 
nationalité  de  chacun  d'entre  eux  qui  sont  employés  à  des  travaux  industriels  dans  les 
provinces  du  Canada  depuis  le  1er  octobre  1914,  et  quel  est  le  nombre  d'entre  eux  ainsi 
employés  actuellement.     Présentée  le  3  mai  1917.     M.  Kyte Pas  imprimée. 

142.  Réponse  à  ordre   de   la  "Chambre   du  .2   mai   1917, — Copie   du   rapport  de   la   Commission 

royale  nommée  par  décret  du  Conseil,  le  29  septembre  1916,  pour  faire  une  enquête  et 
un  rapport  sur  les  conditions  relatives  à  la  livraison  de  cargaisons  de  charbon  aux 
caboteurs  dans  les  provinces  maritimes.  Présentée  le  7  mai  1917.  M.  Hughes  (Kings, 
I.-P.-E.) Pas  imprimée. 

143.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31   janvier   1917, — Relevé  faisant  connaître  combien 

de  personnes  désireuses  de  s'enrôler  dans  la  force  expéditionnaire  canadienne  ont  été 
rejetées  comme  physiquement  impropres,  et  combien  de  soldats  ont  été,  pour  la  même 
raison,  renvoyée  après  s'être  enrôlés.    Présentée  le  7  mai  1917.    M.  Steele.  .Pas  imprimée. 

143a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  combien 
d'hommes  se  sont  enrôlés  en  Canada  pour  servir  outre-mer  ;  combien  d'entre  eux  ont  été 
renvoyés  subséquemment  comme  impropres  au  service  ;  combien  d'entre  eux  ont  été 
renvoyés  du  service  en  Canada,  et  combien  au  delà  des  mers.  Présentée  le  31  juillet 
1917.     M.  Boulay Pas  imprimée. 

143&.  Réponse  à,  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  combien 
d'hommes  se  sont  enrôlés  en  Canada  pour  servir  outre-mer  ;  combien  d'entre  eux  ont  été 
renvoyés  subséquemment  comme  impropres  au  service  ;  combien  d'entre  eux  ont  été 
renvoyés  du  service  en  Canada,  et  combien  au  delà  des  mers.  Présentée  le  7  mai  1917. 
M.  Graham Pas  imprimée. 

143c.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître  si  le  ministère 
de  la  Milice  ou  une  des  autorités  quelconque  de  ce  ministère  a  des  statistiques  officielles 
et  complètes  relatives  au  recrutement  des  soldats  pour  le  service  d'outre-mer,  au 
Canada  ;  et  dans  l'affirmative,  quels  sont  les  chiffres  exacts  :  1.  Des  Canadiens  de 
langue  française  enrégimentés  dans  les  différents  régiments  pour  le  service  d'outre- 
mer, levés  depuis  août  1914  jusqu'à  date  ;  2.  Des  Canadiens  de  langue  anglaise  nés  au 
Canada  ainsi  enrégimentés  ;  3.  Des  sujets  britanniques  de  naissance,  nés  en  dehors  du 
Canada  mais  enrégimentés  dans  les  corps  expéditionnaires  canadiens  ;  4.  Des  sujets 
britanniques  par  naturalisation  ;  5.  Des  soldats  oanadiens  français  enrégimentés  dans 
les  bataillons  commandés  par  les  officiers  de  langue  anglaise,  levés  dans  la  province  de 
Québec  ;  6.  Des  soldats  canadiens  français  enrégimentés  dans  les  bataillons  levés  dans 
les  autres  provinces  du  Canada.    Présentée  le  14  juin  1917.     M.  Lanctôt .  .Pas   imprimée. 

143a".  Copie  des  relevés  de  recensement  fournissant  un  sommaire  de  la  force  numérique  de 
toutes  les  unités  composant  la  force  expéditionnaire  canadienne  en  Angleterre  (Période 
du  14  mai  1917),  ainsi  qu'un  relevé  indiquant  la  force  numérique  des  troupes  cana- 
diennes en  France,  en  Angleterre,  dans  les  régions  de  l'Est,  à  Sainte-Lucie  et  en 
Canada,  en  juin  1917.    Présentée  par  sir  Edward  Kemp,  le  15  juin  1917.. Pas  imprimée. 
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144.  Copies  des  arrêtés  du  conseil  suivants:  C.P.  No  2314,  7  octobre  1916,  nommant  un  commis- 

saire spécial  des  grains  de  semence  et  de  trois  assistants,  avec  pouvoir  d'acheter  du  blé 
de  semence  destiné  à  être  distribué  pour  semence,  sur  réquisition  de  la  part  des  corpo- 
rations municipales,  dans  les  districts  où  la  récolte  a  manqué  par  suite  des  gelées  et 
des  dommages  causés  par  la  nielle. — Aussi,  C.P.  No  3073,  14  décembre  1916,  autorisant  le 
commissaire  spécial  des  grains  de  semence  à  acheter  de  l'avoine  et  de  l'orge  de  semence 
destinées  à  être  distribuées  pour  semence,  sur  réquisitions  de  la  part  des  corporations 
municipales  et  des  associations  de  cultivateurs,  dans  les  districts  où  ces  grains  de 
semence  font  défaut.    Présentées  par  l'honorable  M.  Burrell,  le  8  mai  1917. 

Pas  imprimées. 

145.  Réponse   à   ordre   de   la   Chambre   du   1er   février    1917, — Copie    de    tous   les   documents, 

lettres,  rapports,  etc.,  concernant  le  traitement  spécial  toléré  à  l'égard  de  Thos.  Kelly, 
prisonnier  au  pénitencier  de  Montagne-de-Pierre  (Stoney '-Mountain).  Présentée  le  9 
mai  1917.     M.  Buchanan Pas  imprimée. 

146.  Copie   du   décret  du  Conseil,   C.P.   1133,   en  date  du   28   avril   1917,   autorisant  un   envoi 

nouveau   de   300   milles   de   rails,    à   la   demande    du   gouvernement   de   Sa   Majesté,    en 

Angleterre,   pour   être  employés   en   France  pour  les  fins  de  la   guerre.    Présentée  par 

'  l'honorable  M.  Meighen,  le  10  mai  1917 Pas  imprimée. 

146a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  13  juin  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Entre  quels 
endroits  sur  le  parcours  du  Canadien-Nord,  à  l'ouest  d'Edmonton,  on  doit  enlever  les 
rails  pour  les  utiliser  sur  la  ligne  du  Grand-Tronc-Pacifique  ;  2.  Entre  quels  endroits  sur 
le  parcours  de  la  ligne  du  Grand-Tronc-Pacifique,  à  l'ouest  d'Edmonton,  les  rails  du 
Grand-Tronc-Pacifique  seront  remplacés  par  des  rails  enlevés  à  la  ligne  du  Canadien- 
Nord.     Présentée  le  4  juin  1917.     M.  Oliver Pas  imprimée. 

146&-  Tableau  indiquant  les  points  sur  le  parcours  de  la  division  de  l'Est  du  National  Transcon- 
tinental d'où  l'on  a  enlevé  les  rails  destinés  à  être  expédiés  en  France,  la  longueur  de 
chacun  de  ces  bouts  de  ligne  d'où  les  dits  rails  ont  été  enlevés  et  remplacés  par  des  rails 
de  l'Intercolonial  (accompagné  d'une  carte).  Présenté  par  l'honorable  M.  Cochrane, 
le  21  juin  1917 Pas  imprimé. 

147.  Réponse  requise  par  l'article  88  du  chapitre  62  des  Statuts  Revisés  du  Ci.      la  prescri- 

vant au  ministre  de  l'Intérieur  de  soumettre  au  Parlement  chaque  année  un  état  des 
permis  donnés  par  le  Commissaire  des  Territoires  du  Nord-Ouest,  pour  l'entrée  de  la 
boisson  enivrante  dans  les  Territoires  du  Nord-Ouest,  durant  l'année  expirée  le  31 
décembre  1916.    Présentée,  par  l'honorable  M.  Roche,  le  1er  mai   1917.. Pas  imprimée. 

148.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  30  avril  1917, — Copie  des 

demandes  de  bureaux  de  conciliation  adressées  au  ministère  du  Travail  par  l'associa- 
tion provinciale  des  artisans  (P.W.A.)  ou  ses  officiers,  et  par  les  ouvriers  mineurs  unis 
(U.M.W.)  de  la  Nouvelle-Ecosse  ou  ses  officiers;  aussi,  copie  de  tous  les  documents, 
lettres,  etc.,  se  rapportant  à  cette  question,  ainsi  que  de  tout  autre  document,  décret  du 
conseil,  touchan  la  nomination  d'une  commission  chargée  de  faire  une  enquête  au  sujet 
des  conditions  du  travail  et  autres  s'y  rattachant,  dans  le  comté  de  Cap-Breton.  Pré- 
sentée le  11  mai  1917.     M.  Kyte .'   ..    .  .Pas  imprimée. 

149.  Réponse   à  ordre   de  la   Chambre  du   2   mai   1917,- — Copie   de   tous   télégrammes,   lettres, 

copies  de  lettres,  rapports  et  autres  documents  concernant  l'acquisition  des  deux 
navires,  le  A.  J.  McKee  et  le  T.  J.  Drummond,  par  le  ministère  des  Chemins  de  fer,  en 
vertu  du  décret  du  conseil  du  17  avril  1917.     Présentée  le  14  mai  1917.     M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

150.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance, 

des  télégrammes,  mémoires,  etc.,  avec  et  par  le  ministère  des  Chemins  de  fer  concer- 
nant les  noms  donnés  aux  gares  sur  le  chemin  de  fer  Halifax  and  Eastern.  Présentée 
le  14  mai  1917.     M.  Maclean   (Halifax) Pas  imprimée. 

151.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917, — Copie  de  toutes  déclarations,  rapports, 

témoignages,  lettres  et  autres  papiers  ou  documents  en  la  possession  du  ministère  des 
Chemins    de    fer   et    Canaux,    concernant    une    réclamation    pour   blessures    infligées,    à 
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Briley-Brook,  N.-E.,  par  le  chemin  de  fer  de  l'Etat,  à  un  cheval  appartenant  à  un 
nommé  Dan  McFarlane.     Présentée  le  15  mai  1917.    M.  Sinclair  Pas  imprimée. 

152.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  25  avril  1917, — Copie  de  tous  documents,  papiers, 

correspondance,  enquêtes  et  rapports  concernant  la  suspension  de  Polydore  Lebel, 
ingénieur  du  chemin  de  fer  Intercolonial  à  Rivière-du-Loup,  à  la  suite  d'un  tamponne- 
ment à  Rivière-Ouelle  pendant  l'année  1916.  Présentée  le  15  mai  1917.  M.  Lapointe 
(Kamouraska) Pas  imprimée. 

153.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  toutes  lettres,  télégrammes 

et  autres  documents  concernant  la  destitution  de  M.  Spenney,  contremaître  de  voie  sur 
la  ligne  communément  appelée  ligne  courte  (Short  Une)  du  chemin  de  fer  du  gouver- 
nement, et  la  nomination  de  Henry  Gray  comme  son  successeur.  Présentée  le  15  mai  1917. 
M.  Macdonald Pas  imprimée. 

154.  Réponse  à  adresse  à   Son  Altesse  Royale   le   Gouverneur  général,  du   7  février   1916, — 

Copie  de  tous  les  documents  se  rapportant  à  la  nomination  de  Léon  Roy,  comme  inter- 
prète dans  le  ministère  de  l'Intérieur  ;  aussi,  copie  du  décret  du  conseil,  des  documents 
et  de  la  correspondance  touchant  son  renvoi  d'office.  Présentée  le  16  mai  1917.  Sir 
Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

155.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  lettres, 

télégrammes,  etc.,  se  rapportant  à  la  publication  du  périodique  dit  Ganadian  Govern- 
ment Railway  Employées  Magazine,  avec  relevé  faisant  connaître  quels  en  sont  la 
circulation,  le  coût  et  la  production,  les  recettes  et  le  nombre  de  personnes  qui  y  sont 
employées,  comme  aussi  les  sommes  reçues  par  ces  dernières  en  quelque  capacité  que  ce 
soit,  à  même  les  revenus  de  ces  voies  ferrées.     Présentée  le  21  mai  1917.    M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

156.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  22  mars  1916, — Etat  indiquant:  1.  Au  cours  du  mois 

de  février  1916,  combien  de  chefs  de  train,  serre-freins,  mécaniciens  et  chauffeurs  de 
locomotives  étaient  en  activité  de  service  sur  les  chemins  de  fer  de  l'Etat  entre  Moncton 
et  Campbellton  ;  2.  Au  cours  de  la  même  période,  combien  d'heures  de  travail  à  chaque 
voyage  ont  été  fournies  par  les  susdits  employés  entre  les  points  ci-dessus  nommés. 
Présentée  le  21  mai  1917.     M.  Gopp Pas  imprimée. 

157.  Rapport  des  procédures  de  la  cour  de  l'Echiquier,  en  vertu  de  l'article  49 A  de  la  Loi  des 

Sa'd.'iges,  en  la  matière  du  déplacement  de  la  bande  des  sauvages  de  la  réserve  de 
Sydney,  Nouvelle-Ecosse.     Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  le  22  mai  1917. 

Pas  imprimé. 

158.  Rapport  des  travaux  de  la  Commission  des  hôpitaux  militaires,  depuis  sa  création  jusqu'à 

date.     Présenté  par  sir  Robert  Borden,  le  23  mai  1917. 

159.  Copie   de  la  correspondance  échangée  entre   des  membres   de   l'Exécutif  et  l'Association 

des  manufacturiers  canadiens,  concernant  l'achat  d'approvisionnements  pour  les  forces 
expéditionnaires  du  Canada  en  Angleterre  et  au  front.  Présentée  par  sir  Robert  Borden 
le  23  mai  1917 : Pas  imprimée. 

160.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  la  correspondance  échangée 

entre  le  premier  ministre  et  l'ex-ministre  de  la  Milice  et  de  la  Défense  qui  a  conduit  à 
la  démission  de  ce  dernier  ou  à  sa  sortie  du  cabinet.  Présentée  par  sir  Robert  Borden, 
le  23  mai  1917.    M.  Hughes  (Kings,  I.P.-E.) Pas  imprimée. 

161.  Réponse  à  adresse  du  Sénat  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  du  26  janvier  1917, — 

Etat  indiquant  la  date  et  l'objet  de  toutes  les  commissions  instituées  par  le  gouverne- 
ment du  jour,  depuis  son  accession  au  pouvoir  en  1911  jusqu'à  la  présente  date;  le 
nombre  de  jours  pendant  lesquels  chacune  de  ces  commissions  a  siégé,  les  noms  de  ceux 
qui  en  ont  fait  partie,  et  le  prix  que  chacune  d'elles  a  coûté  au  pays.     (Sénat). 

Pas  imprimée. 

161a.  Réponse   partielle   à   une   humble    adresse   du   Sénat   en    date    du    7    février    1917    à    Son 
Excellence  le  Gouverneur  général,  priant  Son  Excellence  de  faire  déposer  au  Sénat  un 
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état  indiquant  la  date,  l'objet  et  le  personnel  de  toutes  les  commissions  instituées  par 
l'ancien  gouvernement  depuis  son  accession  au  pouvoir  en  1896  jusqu'à  son  remplace- 
ment par  le  gouvernement  actuel  en  1911,  ainsi  que  le  nombre  de  jours  pendant  lesquels 
chacune  de  ces  commissions  a  siégé,  et  ce  que  chacune  d'elles  a  coûté  au  pays.    (Sénat.) 

Pas  imprimée. 

162.  Décret  du  conseil,  C.P.  No  1433,  du  24  mai  1917,  contenant  les  règlements  établis  concer- 

nant le  départ  du  Canada  des  personnes  de  sexe  masculin  qui  peuverit  être  astreintes  à  un 
service  national  militaire  ou  autre,  ou  qui  sont  aptes  à  ce  service.  Présentée  par  l'hono- 
rable M.  Roche,  le  29  mai  1917. .  ....  . .  \ Pas  imprimé. 

163.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  23  mai  1917, — Copie  de 

l'arrêté  du  conseil  décrétant  que  tout  emploi  public  du  service  civil  doit  être  donné  de 
préférence  aux  soldats  revenus  du  front.     Présentée  le  29  mai  1917.    M.  Boulay. 

Pas  imprimée. 

164.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1917, — Copie  de  tous  les  rapports,  verdicts, 

témoignages,  mémorandums,  etc.,  se  rapportant  à  l'enquête  tenue  au  sujet  des  dom- 
mages subis  par  le  croiseur  de  Sa  Majesté  "Grisle",  en  route  entre  Halifax  et  les 
Bermudes.     Présentée  le  30  mai  1917.     M.  MacLean   (Halifax) Pas  imprimée. 

165.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance  se  rapportant  en  quelque  manière  à  la  destitution 
ou  révocation  de  D.  McDermid,  surintendant  de  l'établissement  de  pisciculture  à  East- 
Margaree,  et  à  la  nomination  de  son  successeur.    Présentée  le  30  mai  1917.   M.  Chisholm. 

Pas  imprimée. 

166.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  25  avril  1917, — Copie  de  toutes  lettres,  télégrammes, 

rapports  et  autres  papiers  et  documents  se  rapportant  à  la  demande  de  Willis  Keizer, 
de  Hall's-Harbour,  comté  de  King,  N.-E.,  d'établir  et  exploiter  des  nasses  à  Square- 
Cove,  comté  de  King,  N.-E.     Présentée  le  30  mai  1917.     M.  Maclean  (Halifax). 

Pas  imprimée. 

167.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917, — Copie  de  tous  les  décrets  du  conseil, 

mémoires,  correspondance,  etc.,  concernant  la  démission  de  Moses  H.  Nickerson,  inspec- 
teur des  stations  de  sauvetage  dans  la  Nouvelle-Ecosse.  Présentée  le  30  mai  1917. 
M.  Maclean  (Halifax) Pas  imprimée. 

168.  Copie  des  règlements  concernant  les  pensions  avec  des  modifications  et  tels  qu'amendés 

jusqu'au  28  février  1917,  ainsi  que  copies  des  décrets  du  conseil  s'y  rapportant.  Pré- 
sentée par  sir  Thomas  White,  le  30  mai  1917. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 

168a  Copie  du  décret  du  Conseil,  C.P.  No  277,  daté  le  30  janvier  1917,  concernant  les  pensions 
des  officiers  ou  des  personnes  dont  ils  sont  les  soutiens  dans  le  cas  de  permutation  d'offi- 
ciers entre  le  gouvernement  du  Canada  et  le  gouvernement  impérial.  Présentée  par  sir 
Edward  Kemp,  le  20  août  1917 Pas  imprimée. 

169.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  correspondance  et  pétitions  échangés  entre  le  ministre  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries,  et  toutes  autres  personne  ou  personnes  se  rapportant  en  quelque  manière  à 
l'enlèvement  des  rets  à  saumon  sur  cette  partie  de  la  côte  d'Inverness,  s'étendant  à  l'est 
et  à  l'ouest  de  l'embouchure  de  la  rivière  Margareee.  Présentée  le  31  mai  1917.  M. 
Chisholm Pas  imprimée. 

170.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Copie  du  rapport  de  la  commission 

chargée  de  faire  une  enquête  au  sujet  de  l'hôpital  militaire  à  Halifax  ;  des  témoignages 
entendus  devant  cette  commission  à  Halifax,  et  de  tous  autres  documents  en  la  posses- 
sion du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense  se  rattachant  à  cette  enquête.  Présentée 
le  31  mai  1917.     M.Sinclair Pas  imprimée. 

171.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  mai  1917, — Etat  indiquant  les  montants  payés  ou 

dépensés  par  le  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense,  pour  annonces  de  recrutement 
en  Canada,  ainsi  que  les  personnes,  firmes  ou  corporations  auxquelles  les  paiements 
ont  été  faits,  jusqu'au  1er  avril  1917.     Présentée  le  31  mai  1917.     M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 
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172.  Verdict  de  la  cour  d'enquête  nommée  par  l'adjudant-général,  en  vertu  de  l'ordre  du  1er 

mai  1917,  aux  fins  de  recueillir  et  conserver  les  dépositions  en  ce  qui  regarde  les  allé- 
gations contenues  dans  plusieurs  journaux,  à  l'effet  que  des  convois  transportant  des 
troupes  avaient  été  attaqués  à  coup  de  pierres  en  passant  par  Riviêre-du-Loup,  P.Q., 
et  en  d'autres  endroits,  et  aux  fins  de  recueillir  et  conserver  tout  autre  témoignage  qui,, 
de  l'avis  des  membres  de  la  cour,  se  rapporte  en  quoi  que  ce  soit  à  cette  affaire- 
Présente  par  sir  Edward  Kemp,  le  31  mai  1917 Pas  imprimé* 

173.  Verdict   de   la   cour  d'enquête  nommée  par  l'adjudant-général,    en  vertu   de   l'ordre   du 

1er  mai  1917,  aux  fins  de  recueillir  et  conserver  les  dépositions  en  ce  qui  regarde  les  allé- 
gations contenues  dans  plusieurs  journaux  accusant  les  citoyens  de  Québec  d'avoir 
maltraité,  ou  laissé  maltraiter,  des  soldats  revenus  de  la  guerre  et  passant  par  Québec 
ou  s'y  arrêtant,  et  aux  fins  de  recueillir  et  conserver  tout  autre  témoignage  qui,  de  l'avis 
des  membres  de  la  cour,  se  rapporte  en  quoi  que  ce  soit  à  cette  affaire.  Présenté  par 
sir  Edward  Kemp,  le  31  mai  1917 Pas  imprimé. 

174.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  mai  1917, — Copie  de  tous  les  comptes,  factures, 

lettres,  réclamations,  correspondance  et  autres  documents  se  rapportant  aux  montants 
suivants  mentionnés  au  rapport  de  l'Auditeur  général  1916,  Vol.  II,  page  L-ll  :  Juge 
L.  P.  Pelletier,  frais  de  voyage,  $877  ;  juge  I.  N.  Belleau,  frais  de  voyage,  $1,984.44  ; 
juge  T.  H.  Chauvin,  frais  de  voyage,  $1,421.25  ;  juge  B.  LeTellier,  frais  de  voyage, 
$1,923.80.     Présentée  le  31  mai  1917.     M.  Lanctôt Pas  imprimée. 

175.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  mai  1917, — Etat  indiquant:  1.  Du  1er  janvier  1916 

au  31  mars  1917,  combien  de  personnes,  non  antérieurement  employées  dans  le  service 
des  chemins  de  fer  de  l'Etat,  ont  été  nommées  à  des  emplois  permanents  dans  ce  même 
service  ;  2.  Quels  sont  leurs  noms,  leurs  salaires  et  les  postes  qui  leur  ont  été  confiés. 
Présentée  le  31  mai  1917.     M.  Copp ..Pas  imprimée. 

176.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  12  février  1915, — Etat  indiquant  le  nombre  d'employés 

de  nationalité  allemande  dans  les  différents  départements  au  fédéral,  la  position  qu'ils 
occupent  et  leur  salaire.    Présentée  le  1er  juin  1917.    M.  Delisle Pas  imprimée. 

177.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  1er  mai  1916, — Copie  de  tous  papiers  et  correspon- 

dance concernant  le  changement  de  l'emplacement  du  bureau  de  poste  à  Roseberg,  Alta. 
Présentée  le  1er  juin  1917.    M.  Buchanan Pas  imprimée. 

178.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  8  mai  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,  lettres  et 

correspondance  concernant  la  destitution  de  Augustin  Lauteigne,  maître  de  poste  à 
Island-River,  comté  de  Gloucester,  N.-B.     Présentée  le  1er  juin  1917.    M.  Turgeon. 

Pas  imprimée. 

179.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Copie  de  tous  les  télégrammes, 

lettres,  etc.,  en  la  possession  du  ministère  des  Postes,  au  sujet  du  déplacement  du 
bureau  de  poste  de  Pearson,  township  de  Casey,  collège  électoral  de  Nipissing,  de 
l'endroit  où  il  se  trouvait  à,  l'endroit  qu'il  occupe  maintenant.  Présentée  le  1er  juin  1917. 
M.  Turriff Pas  imprimée. 

180.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  5  février  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  lettres, 

rapports,  etc.,  concernant  la  destitution  de  John  R.  Mclntosh,  maître  de  poste  à  Cum- 
ming's-Mountain,  comté  de  Pictou,  et  la  nomination  de  James  Cumming  pour  le 
remplacer.     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  Macdonald Pas  imprimée. 

181.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  2  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître  quelle  somme 

totale  a  été  payée  par  le  gouvernement,  depuis  octobre  1911,  à  H.  P.  Duchemin,  de 
Sydney,  N.-E.,  pour  services  et  débours,  sous  l'empire  de  la  Loi  des  enquêtes  publiques, 
ou  à  d'autre  titre.     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

182.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1917, — Copie  de  toute  correspondance,  lettres, 

télégrammes,  documents,  etc.,  etc.,  au  sujet  du  retrait,  par  le  ministère  des  Postes,  du 
contrat  de  malle  rurale  accordé  à  Hyppolite  Lambert,  de  Saint-Antoine,  dans  le  comté 

de  Lotbinière,  P.Q-     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  Fortier Pas  imprimée. 
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183.  Rapports  en  conformité  d'une  résolution  adoptée  par  la  Chambre  des  Communes  le  18 

mai  1916,  et  basée  sur  une  recommandation  du  comité  mixte  des  Impressions  du 
Parlement,  demandant  des  renseignements  des  divers  ministères  aux  fins  d'effectuer 
toute  l'économie  possible  en  ce  qui  concerne  les  impressions  publiques  et  la  distribution 
des  documents  publics, — et  faisant  connaître  jusqu'à  quel  point  ces  recommandations 
ont  été  réalisées.    Présentées  par  l'honorable  M.  Patenaude,  le  1er  juin  1917. 

Pas  imprimés. 

184.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  21  mai  1917, — Copie  de  toute  correspondance,  rapports 

et  recommandation,  s'il  en  est,  adressée  par  la  commission  des  grains  au  ministère  du 
Commerce,  ou  à  d'autres  ministères  à  Ottawa,  à  la  suite  d'une  réunion  des  commissaires 
des  grains  tenue  à  Lethbridge,  cette  année.     Présentée  le  1er  juin  1917.     M.  Buchanan. 

Pas  imprimée. 

185.  Décret  du  conseil  conformément  aux  dispositions   4-5   George  V,   ch.   20-8-15    (Canadian 

Nothern). —  (Sénat) Pas  imprimé. 

186.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1917, — Relevé  faisant  connaître  la  quantité 

et  la  valeur  des  exportations  suivantes  pour  les  premiers  neuf  mois  du  présent  exercice 
financier,  savoir  : — Chevaux,  bronze  et  ouvrages  en  bronze  ;  blé  ;  farines,  avoine  et 
céréales  autres  que  le  blé  ;  automobiles,  bicycles  et  motocycles,  ainsi  que  les  différentes 
pièces,  y  compris  les  appareils  de  propulsion  et  bandes  de  roues  ;  voitures  de  voies 
ferrées  et  leurs  pièces  ;  substances  chimiques  ;  cuivre  et  ouvrages  en  cuivre  ;  produits 
industriels  du  coton  ;  substances  explosives  ;  fer  et  acier  et  leurs  produits  ;  armes  à  feu 
et  munitions  ;  cuir  et  ouvrages  en  cuir  ;  viandes  et  produits  de  la  laiterie  ;  alcool  ; 
végétaux  séchês  et  mis  en  conserves  ;  plomb  ;  vêtements  de  toutes  sortes  ;  zinc  et 
ouvrages  en  zinc;  papier  et  produits  industriels  en  papier.  Présentée  le  4  juin  1917. 
M.  Maclean   (Halifax) Imprimée  pour  les  documents  parlementaires  seulement 

187.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917, — Copie  de  tous  documents,  correspon- 

dance, lettres  messages  télégraphiques,  mémoires,  rapports,  etc.,  échangés  entre  le 
Sergent  d'Armes  de  la  Chambre  des  Communes  et  l'honorable  Albert  Sévigny,  entre  le 
Sergent  d'Armes  et  le  ministère  de  la  Justice,  et  entre  le  ministère  de  la  Justice 
et  l'honorable  Albert  Sévigny,  ayant  rapport  à  certains  effets  mobiliers  et  objets  divers 
garnissant  ou  ornant  les  appartements  de  l'Orateur  ;  aussi,  copie  de  tous  comptes,  reçus 
de  compagnies  de  messageries,  connaissements,  comptes  pour  frais  de  transport  et 
voiturage,  etc.,  concernant  les  dits  effets  et  objets.   Présentée  le  5  juin  1917.   M.  Lanctôt. 

Pas  imprimée. 

188.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1457,  daté  le  29  mai  1917,  concernant  les  traitements 

des  fonctionnaires  civils  qui  s'enrôleront  dans  les  forces  militaires  du  Canada,  soit  volon- 
tairement, soit  autrement,  à  compter  de  la  date  du  décret.  Présentée  par  sir  Thomas 
White,  le  6  juin  1917 Pas  imprimée. 

189.  Copie  de  rapports  généraux  de  W.  F.  O'Connor,  C.R.,  agissant  en  qualité  de  commissaire 

re  "  le  coût  de  la  vie  ",  en  ce  qui  touche  à  la  production,  au  coût,  aux  prix  de  vente,  et 
au  mode  de  distribution  du  sucre  raffiné.  Présentée  par  l'honorable  M.  Crothers,  le  6 
juin  1917 .  .Imprimés  pour  distribution  et  documents  parlementaires. 

190.  Copie  des  rapports  de  W.  F.  O'Connor  au  sujet  du  commerce  de  l'anthracite  au  Canada. 

Présentée  par  l'honorable  M.  Crothers,  le  6  juin  1917. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

191.  Réponse  à  adresse  du  Sénat  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  du  22  mai  dernier. — 

Copie  de  toute  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  ou  ses  ministres,  le 
ministère  de  la  Milice,  le  Conseil  militaire,  le  major-général  F.  L.  Lessard,  C.B.,  inspec- 
teur général,  ou  toute  autre  personne,  et  le  lieutenant-colonel  Armand  Lavergne,  O.C., 
le  61  régiment,  ou  toute  autre  personne,  au  sujet  de  la  défense  territoriale  de  la  province 
de  Québec,   ainsi  qu'une  copie   de  tous  arrêtés  ministériels   ou  documents   concernant 

cette  affaire.  (Sénat.) Pas  imprimée. 
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192.  Copie  du  décret   du  conseil,   C.P.   No.   1579,   du   8   juin   1917,   nommant  un   contrôleur  du 

comestible  pour  le  Canada.     Présentée  par  sir  George  Foster,  le  12  mai  1917. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 
192a.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1460,  daté  du  16  juin  1917,  re  la  nomination  d'un  con- 
trôleur des  vivres  pour  le  Canada,  et  déterminant  ses  pouvoirs  et  attributions.     Pré- 
sentée par  sir  Robert  Borden,  le  19  juin  1917. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 

193.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1604,  du  11  juin,  concernant  l'établissement  du  "Bu- 

reau des  contrôleurs  des  grains  du  Canada". — Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1605, 
du  11  juin  1917,  nommant  certaines  personnes  membres  du  "  Bureau  des  contrôleurs 
des  grains  du  Canada".    Présentée  par  sir  George  Foster,  le  12  mai  1917. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 

194.  Copie  des  statistiques  du  recensement  de  la  population  mâle  du  Canada   (recensement  de 

1911)  entre  les  âges  de  20  et  45,  ces  deux  âges  compris,  d'après  l'état  de  célibat  ou  de 
mariage,  et  la  nationalité.    Présentée  par  sir  Edward  Kemp,  le  13  juin  1917. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 

195.  Copies    des    Règlements    et    Ordres    du    Roi    pour    l'armée,    1912, — Réimprimés    avec    les 

amendements  publiés  dans  les  Ordres  généraux  jusqu'au  1er  août  1914.  Présentées  par 
sir  Edward  Kemp,  le  13  juin  1917 Pas  imprimées. 

196.  Copies  du  Manuel  de  la  Loi  militaire,  par  le  ministère  de  la  Guerre,  1914.    Présentées  par 

sir  Edward  Kemp,  le  13  juin  1917 Pas  imprimées. 

197.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  987,  daté  le  10  avril  1917,  tel  que  modifié  par  le  décret 

du  Conseil,  No  1451,  daté  le  25  mai  1917, — Règlements,  étant  une  codification  et  modi- 
fication des  divers  décrets  du  conseil  édictés  à  cause  de  la  guerre,  le  tout  devant  être 
connu  sous  le  nom  de  "Décret  du  Conseil  concernant  la  Défense  du  Canada,  1917". 
Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  13  juin  1917 Pas  imprimée. 

198.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  .tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance,  se  rapportant  en  quelque  manière  à,  la  destitution 
ou  révocation  de  John  McDonald,  concerge  de  l'édifice  public  à  Inverness,  et  à  la 
nomination  de  son  successeur.     Présentée  le  15  juin  1917.     M.  Chisholm.  .Pas  imprimée. 

199.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  date,  se  rapportant  en  quelque  manière  à  l'extension  et  aux  réparations  du 
quai  de  McKay's-Point,  comté  d'Inverness.     Présentée  le  15  juin  1917.     M.  Chisholm. 

Pas  imprimée. 

200.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  mai  1917, — Copie  des  lettres,  etc.,  envoyées  par  le 

gouvernement  ou  le  ministère  des  Travaux  publics  à  l'ingénieur  local  ou  autres  per- 
sonnes, en  réponse  aux  lettres,  télégrammes  ou  rapports  concernant  le  brise-lames  à 
Souris,  I.-P.-E.,  au  cours  des  années  1915  et  1916.  Présentée  le  15  juin  1917.  M.  Hughes 
(Kings,  I.-P.-E.) Pas  imprimée. 

201.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du   23   mai   1917, — Copie  de   tous   télégrammes,   corres- 

pondance, recommandations  et  communications,  se  rapportant  à  la  démission  de 
Hector  Urquhart,  employé  à  l'entretien 'de  la  ligne  sur  le  réseau  des  lignes  télégra- 
phiques du  gouvernement,  entre  Grand-River  et  Enon,  comté  de  Cap-Breton,  Nouvelle- 
Ecosse,  et  à  la  nomination  de  Dan  A.  McLennan,  pour  le  remplacer.  Présentée  le  15 
juin  1917.     M.  Kyte Pas  imprimée. 

202.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  date,  se  rapportant  en  quelque  manière  à  l'extension  et  aux  réparations  du 
quai  de  Craignish.     Présentée  le  15  juin  1917.     M.   Chisholm Pas  imprimée. 

203.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Quel  est  le 

montant  des  frais  de  sténographie  pour  les  différentes  enquêtes  qui  ont  été  tenues  par  le 
gouvernement  depuis  le  1er  novembre  1911  à  ce  jour;  2.  Quels  sont  les  noms  des 
personnes   à  qui   ces   frais   de   sténographie   ont   été  payés   ou   sont    encore   dus,   et   les 
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montants  respectifs  pour  chacune  de  ces  personnes.  Présentée  le  15  juin  1917.  M. 
Verville Pas  imprimée. 

203a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  mai  1917, — Rélevé  faisant  connaître  :  1.  Quel  est  le 
montant  des  frais  de  sténographie  pour  les  différentes  enquêtes  qui  ont  été  tenues  par 
le  gouvernement  depuis  le  1er  novembre  1911  à  ce  jour  ;  2.  Quels  sont  les  noms  des 
personnes  à  qui  ces  frais  de  sténographie  ont  été  payés  ou  sont  encore  dus,  et  les 
montants  respectifs  pour  chacune  de  ces  personnes.  Présentée  le  28  juin  1917.  M. 
Verville Pas  imprimée. 

204.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  9  mai  1917, — Copie  de 

tous  les  documents,  requêtes,  télégrammes,  etc.,  envoyés  au  gouvernement  et  insistant 
sur  la  nécessité  d'abolir  la  tolérance  des  cantines  où  se  pratique  la  vente  de  la  boisson 
dans  les  camps  d'outre-mer.     Présentée  le  15  juin  1917.     M.  Lemieux. .    .  .Pas  imprimée. 

205.  Réponse  à  ordre  du  Sénat,  en  date  du  7   courant, — Copie  de  toute   la  correspondance, 

des  mémoires  ou  autres  documents  reçus  ou  expédiés  par  le  très  honorable  premier 
ministre  et  par  l'honorable  ministre  du  Commerce,  relativement  à  un  projet  d'annoncer 
les  produits  canadiens  au  moyen  de  l'aménagement  d'un  train  d'exposition  qui  montre- 
rait des  échantillons  de  nos  marchandises  en  France.     (Sénat.) Pas  imprimée. 

205a.  Réponse  supplémentaire  à  ordre  du  Sénat  en  date  du  7  juin  1917,  pour  copie  de  toute  la 
correspondance,  des  mémoires  ou  autres  documents  reçus  ou  expédiés  par  le  très  hono- 
rable premier  ministre  et  par  l'honorable  ministre  du  Commerce  relativement  à  un 
projet  d'annoncer  les  produits  canadiens  au  moyen  de  l'aménagement  d'un  train  d'expo- 
sition qui  montrerait  des  échantillons  de  nos  marchandises  en  France.      (Sénat.) 

Pas  imprimée. 

206.  La   lettre  de  l'honorable   E.   L.   Patenaude,   M.P.,   au   très   honorable   premier   ministre, 

donnant  sa  démission  comme  secrétaire  d'Etat  pour  le  Canada,  et  la  lettre  du  premier 
ministre  en  accusant  réception.    Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  18  juin  1917. 

Pas  imprimée. 

207.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître  combien  de 

marchandises  ont  été  exportées  du  Canada  en  pays  étrangers  et  ont  passé  par  le  port 
d'Hambourg,  depuis  le  1er  août  1914  jusqu'à  ce  jour,  et  les  noms  des  pays  qui  ont 
importé  ces  marchandises  du  Canada  et  les  montants  respectifs  pour  chacun  d'eux. 
Présentée  le  18  juin  1917.     M.  Verville Pas  imprimée. 

208.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  février  1916, — Relevé  faisant  connaître  les  détails 

des  débours  de  Ward  Fisher,  inspecteur  des  pêcheries  dans  la  partie  ouest  de  la 
Nouvelle-Ecosse,  et  qui  se  sont  élevés  à  $388.40  en  1912,  et  à  $1,009.84  en  1913.  Pré- 
sentée le  18  juin  1917.     H.  Lato Pas  imprimée. 

209.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23   avril  1917, -Copie  de  tous   papiers,   documents, 

pétitions,  mémoires,  correspondance,  etc.,  échangés  avec  le  gouvernement  de  la  Colombie- 
Britannique,  ou  quelqu'un  de  ses  membres,  les  officiers  du  ministère  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries,  et  toutes  autres  compagnies,  personne  ou  personnes  au  sujet  de  la  prohibition 
de  l'exportation  du  saumon  de  la  Colombie-Britannique  depuis  le  20  janvier  1913.  Pré- 
sentée le  18  juin  1917.     M.  MacKenzie Pas  imprimée. 

210.  Relevé  de  la  quantité  et  des  prix  des  produits  achetés  et  vendus  (y  compris  les  exporta- 

tions et  la  consommation  domestique)  par  les  compagnies  d'entreposage  frigorifique  en 
Canada,  du  1er  janvier  au  1er  décembre  1916.  Présenté  par  l'honorable  M.  Crothers, 
le  18  juin  1917 Pas  imprimée. 

210a.-  Rapport  de  W.  F.  O'Connor,  C.R.,  commissaire  fonctionnaire  re  Coût  de  la  vie,  en  ce  qui 
concerne  les  conditions  de  l'entreposage  frigorifique  en  Canada.  Présenté  par  l'hono- 
rable M.  Crothers,  le  13  juillet  1917. 

Imprimé  pour  distribution  et  documents  parlementaires. 

210&.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  2021,  daté  le  23  juillet  1917,  recommandant  de  conti- 
nuer l'enquête  relative  aux  affaires,  livres,  documents  et  archives  de  la  William  Davies 
Company,  Limited,  et  de  la  raison  sociale  Matthews-Blackwell,  Ltd..  quant   aux  faits 
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mis  en  lumière  par  le  rapport  de  W.  F.  O'Connor,  remplissant  les  fonctions  de  commis- 
saire-enquêteur sur  le  coût  de  la  vie,  les  conditions  de  l'entreposage  frigorifique  en 
Canada, — et  nommant  G.  F.  Henderson,  A.  B.  Brodie  et  Geoffrey  Clarkson,  avec  tous 
les  pouvoirs  de  commissaires  chargés  de  conduire  des  enquêtes  sous  l'empire  de  la 
Partie  I  de  la  Loi  des  enquêtes,  avec  mission  d'examiner  les  livres,  documents,  etc.,  des 
dites  compagnies  ;  aussi,  de  recommander  par  écrit  au  ministre  du  Travail  un  mode 
type  de  computer  les  frais  et  coût  applicables  aux  opérations  de  l'entreposage  frigori- 
fique, mode  permettant  de  s'assurer  sans  difficulté  de  temps  à  autre,  des  profits  nets 
réalisés  par  les  compagnies  d'entreposage  frigorifique  en  Canada.  Présentée  par  l'hono- 
rable M.  Crothers,  le  25  juillet  1917 Pas  imprimée. 

211.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  11  juin  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  correspon- 

dance, requêtes,  pétitions  et  autres  papiers  et  documents  en  la  possession  du  ministère 
du  Commerce  demandant  de  pourvoir  à  un  approvisionnement  de  sel  pour  les  pêcheries 
des  Provinces  maritimes.    Présentée  par  sir  George  Foster,  le  22  juin  1917. 

Pas  imprimée. 

212.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1725,  daté  le  25  juin  1917,  créant  la  position  de  direc- 

teur des  opérations  minières  de  la  houille  pour  les  régions  houillères  du  sud-est  de  la 
province  de  la  Colombie-Britannique,  et  les  régions  houillères  de  la  province  de  l'Alberta, 
connues  sous  le  nom  de  district  No  18. — Aussi:  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1726, 
daté  le  25  juin  1917,  nommant  W.  H.  Armstrong,  de  la  cité  de  Vancouver,  directeur  des 
opérations  minières  de  la  houille,  en  vertu  des  dispositions  du  susdit  décret  du  conseil, 
C.P.  No  1725,  du  25  juin  1917.     Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  25  juin  1917. 

Pas  imprimée. 

212a-  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  des  Communes  du  14  mai  1917,  pour  copie  de  lettres, 
rapports  et  communications  échangés,  du  1er  septembre  1916  à  ce  jour,  entre  le  ministre 
du  Travail  et  le  ministère  du  Travail  et  les  officiers  des  Mineurs  unis  (United  Mine 
Workers)  de  l'Alberta,  district  No  18,  et  les  officiers  de  V Alberto  and  Eastern  British 
Columbia  Coal  Operators'  Association,  touchant  les  demandes  présentées  par  les  mineurs 
d'une  augmentation  de  gages  à  cause  de  l'augmentation  du  coût  de  la  vie.  Présentés 
le  12  juillet  1917.     M.  Buchanan Pas  imprimée. 

213.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du   13   juin   1917,   faisant  connaître: — 1.  Combien   de 

bataillons  d'infanterie  sont  partis  avec  le  premier  contingent  ;  2.  Quel  est  le  nombre 
et  quel  est  le  nom  des  différentes  unités  de  l'artillerie  faisant  partie  du  premier  contin- 
gent ;  3.  Quel  est  le  nombre  et  le  nom  des  différents  corps  médicaux  partis  avec  le  pre- 
mier contingent;  4.  Quel  est  le  nombre  et  le  nom  de  toutes  les  autres  unités  parties 
avec  le  premier  contingent;  5.  Quels  sont  les  noms,  rangs  et  charges  des  officiers  sur- 
numéraires partis  avec  le  premier  contingent.     Présentée  le  26  juin  1917.     M.  Lachance. 

Pas  imprimée. 

214.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  du  30  mai  1917, — Copie  de 

tous  les  documents,  correspondance,  lettres,  câblogrammes,  etc.,  échangés  entre  le  gou- 
vernement impérial  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  membres  ou  fonctionnaires,  et  le  gouver- 
nement canadien  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  membres  ou  fonctionnaires,  au  sujet  de  la 
question  de  la  législation  projetée  à  être  adoptée  par  le  gouvernement  impérial  aux  fins 
de  rendre  valides  certaines  lois  et  procédures  de  la  législature  de  la  Colombie-Britan- 
nique.    Présentée  le  27  juin  1917.     M.  Macdonald Pas  imprimée. 

215.  Réponse  à  ordre   de   la   Chambre   du   4   juin   1917, — Copie   de   toute   la   correspondance 

échangée  entre  le  chef  des  traducteurs  du  compte  rendu  officiel  des  débats  des  Com- 
munes, le  greffier  de  la  Chambre  et  M.  l'Orateur,  du  19  avril  1917  à  ce  jour.  Présentée 
le  28  juin  1917.     M.  Lemieux Pas  imprimée. 

216.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  27  mars  1916, — Etat  donnant  les  montants  payés  par 

le  gouvernement  fédéral  du  1er  juillet  1896  au  1er  octobre  1911,  aux  journaux  suivants: 
Le  Canada,  La  Presse,  La  Patrie,  Le  Pays,  tous  de  Montréal  ;  La  Vigie,  Le  Soleil,  de 

Québec.     Présentée  le  28  juin  1917.     M.  Boulay Pas  imprimée. 
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217.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  3  mai  1917, — Relevé  faisant  connaître  quel  était  le 

nombre  des  employés  des  ministères  suivants  après  1896  et  après  1911:  Intérieur, 
Revenu  de  l'Intérieur,  Travaux  publics,  Marine  et  Pêcheries,  Milice  et  Défense,  Travail 
et  Commerce.     Présentée  le  28  juin  1917.     M.  Boulay Pas  imprimée. 

218.  Réponse  à  ordre   de  la  Chambre   du   7   mai   1917, — Etat  indiquant  combien  de  soldats 

revenus  au  pays  ont  obtenu  de  l'emploi  dans  les  ministères  du  gouvernement.  Présentée 
le  28  juin  1917.     M.  Lemieux Pas  imprimée. 

219.  Réponse  à   ordre   de  la  Chambre   du   25    juin   1917, — Copie   des   rapports   faits  par   les 

médecins  du  pénitencier,  en  ce  qui  se  rattache  à  la  libération  du  pénitencier  de  Edward 
Levi  Baugh.     Présentée  le  4  juillet  1917.     M.  Murphy Pas  imprimée. 

220.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  21  mai  1917, — Etat  donnant  les  noms  et  salaires  des 

employés  des  ministères  de  l'Intérieur  et  des  Affaires  des  Sauvages,  (a)  service  inté- 
rieur et  (&)  service  extérieur,  qui  se  sont  enrôlés  pour  service  outre-mer  et  qui  ont 
reçu  leur  plein  salaire  civil  en  sus  de  leur  solde  et  allocations  ;  aussi,  de  ceux  qui  se 
sont  enrôlés  pour  service  outre-mer  et  qui  ont  reçu,  en  sus  de  leur  solde  et  allocations, 
une  partie  de  leur  salaire  civil  suffisante  pour  parfaire  le  chiffre  de  leur  salaire  civil  ; 
aussi,  de  ceux  qui  se  sont  enrôlés  pour  service  outre-mer  et  qui  ont  regu,  en  sus  de 
leur  solde  et  allocations,  une  compensation  en  considération  de  leur  emploi  civil.  Pré- 
sentée le  5  juillet  1917.     M.  Oliver Pas  imprimée. 

221.  Rapport  de  la  commission  spéciale  du  commerce  envoyée  en  mission  en  Grande-Bretagne, 

en  France  et  en  Italie,  de  mai  à  septembre  1916.  Présentée  par  sir  George  Foster,  le 
5  juillet  1917 Pas  imprimée. 

2,2,2,.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  13  juin  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Quel  est  le 
chiffre  total  des  dépenses  faites  pour  l'agriculture  par  le  gouvernement  fédéral  au  cours 
de  chacun  des  exercices  de  1904-05  à  1916-17,  inclusivement;  2.  Quelle  somme  a  été 
réservée  par  la  loi  d'encouragement  à  l'agriculture,  de  1912,  pour  aider  les  départements 
d'agriculture  des  provinces  pour  encourager  et  donner  plus  d'extension  à  leurs  travaux  ; 
3.  Quelle  partie  de  la  somme  susdite  a  été  accordée  à  chaque  province,  et  quels  travaux 
ont  été  exécutés  dans  chaque  province  par  suite  de  cette  aide  ;  4.  Quelle  somme  a  été 
réservée  par  le  gouvernement  fédéral  en  vertu  de  la  Loi  d'instruction  agricole,  de  1913, 
et,  aux  termes  des  dispositions  de  la  dite  loi,  quelles  sommes  ont  été  allouées  à  chaque 
province  chaque  année  ;  5.  Quel  est  le  but  général  de  la  dite  loi,  et  dans  quelle  mesure 
chaque  province  l'a  rempli.     Présentée  le  5  juillet  1917.     M.  Edwards. 

Imprimée  pour  documents  parlementaires  seulement. 

223.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre   du  11   juin   1917, — Relevé  faisant  connaître:   1.   Si  M. 

Giard,  ex-M.P.  pour  Compton,  P.Q.,  est  à  l'emploi  du  gouvernement  ;  2.  Si  oui,  depuis 
quand  il  l'est  ;  3.  Combien  d'employés  il  a  sous  ses  ordres  et  quels  sont  les  noms  de 
chacun;  4.  Quel  salaire  il  a;  5.  Quel  est  le  salaire  de  chacun  des  employés  sous  sa 
charge  ;  6.  S'il  a  acheté  des  animaux  reproducteurs  pour  le  gouvernement  ;  7.  Si  oui, 
combien  et  quel  prix  il  a  payé  pour  chacun  ;  8.  Où  les  dits  animaux  reproducteurs  ont 
été  placés  ;  9.  Combien  de  ces  animaux  ont  été  refusés  ou  remis  au  gouvernement  ou  à 
M.  Giard  ;  10.  Pourquoi  ils  ont  été  refusés  et  remis  par  ceux  chez  qui  on  les  avait 
placés;  11.  Où  sont,  actuellement  les  dits  animaux  reproducteurs;  12.  Ce  que  le  gou- 
vernement ou  le  ministère  de  l'Agriculture  entend  faire  des  dits  animaux  ainsi  refusés 
ou  remis  à  M.  Giard.     Présentée  le  5  juillet  1917.     M.  Gauvreau.  .    .'.    ..Pas  imprimée. 

224.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  31  janvier  1917, — Copie  de 

tous  documents,  lettres,  dépêches,  correspondance,  rapports,  et  spécialement  d'un  décret 
du  conseil  daté  le  6  décembre  1898,  au  sujet  de  l'exemption  du  service  militaire  pour 
les  Doukhobors.     Présentée  par  l'honorable  M.  Roche,  le  9  juillet  1917.     M.  McCraney. 
piT^^-^  Pas  imprimée. 

225.  Réponse  à  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  31  janvier  1917, — Copie 

de  tous  les  décrets  du  conseil  et  autres  documents  de  record  dans  le  ministère  de  la 
Marine  et  des  Pêcheries  en  ce  qui  concerne  la  mise  en  réquisition  des  navires  canadiens, 
par  le  gouvernement  du  Canada.     Présentée  le  11  juillet  1917.     M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 
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226.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7  juin  1917, — Relevé  faisant  connaître: — 1.  Combien 

d'officiers  ont  été  nommés  pour  faire  du  recrutement  dans  la  province  de  Québec; 
2.  Quels  sont  les  noms,  les  adresses  postales,  la  nature  des  fonctions  et  la  solde  des  dits 
officiers.     Présentée  le  11  juillet  1917.     M.  Carvell Pas  imprimée. 

226a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  18  juin  1917, — Etat  faisant  connaître:  1.  Quels  sont 
les  noms  et  adresses  postales  des  personnes  qui,  dans  l'Ile-du-Prince-Edouard,  ont  fait 
ou  qui  font  actuellement  du  recrutement  pour  l'armée  ou  la  marine,  ou  qui  font  un 
travail  de  nature  militaire  similaire  depuis  août  1914  ;  2.  Quelle  rémunération  ou  solde 
est  reçue  par  chacune  de  ces  personnes,  et  quel  supplément  elles  reçoivent  pour  frais 
de  voyage  ou  autres  dépenses  ;  3.  Quelle  somme  totale  a  été  reçue  par  chacune  de  ces 
personnes  jusqu'au  1er  juin  1917.     Présentée  le  31  juillet  1917.     M.  Hughes   (I.-P.-E.). 

Pas  imprimée. 

227.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  12  avril  1916, — Etat  indiquant:   1.   Combien  il  y  a, 

dans  le  ministère  des  Postes,  de  fonctionnaires  qui  appartiennent  au  service  extérieur 
et  sont  payés  à  même  le  crédit  affecté  à  ce  service,  bien  qu'ils  soient  employés  dans  le 
*  service  intérieur  ;  2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  fonctionnaires  ;  3.  Quel  est  le  salaire  de 
chacun  d'eux  ;  4.  Depuis  combien  de  temps,  chacun  d'eux  a  été  employé  dans  ce  minis- 
tère ;  5.  Si  tous,  ou  quelques-uns  d'entre  eux,  ont  subi  un  examen*  de  quelle  nature  a 
été  cet  examen,  et  à  quelle  date  chaque  examen  a  eu  lieu.  Présentée  le  14  juillet  1917. 
M.  Turriff Pas  imprimée. 

228.  Copie   d'un  mémoire  présenté  par   le   comité   des   Slaves   du   Sud   aux   représentants   des 

Dominions  britanniques  exposant  les  idées  et  les  aspirations  des  Jugo-Slaves  (Serbes, 
Croates  et  Slovènes)  relevant  du  gouvernement  Austro-Hongrois.  Présentée  par  sir 
Robert  Borden,  le  20  juillet  1917 Pas  imprimée. 

229.  Réclamations  faites  par  le  ministre  de  la  Justice  relativement  au  paiement  des  droits  par 

certaines  provinces.      (Sénat.) Pas  imprimées. 

230.  Copie  des  témoignages,  pièces  à  l'appui,  etc.,  se  rattachant  au  rapport  de  l'honorable  sir 

Ezekiel  McLeod,  juge  en  chef  de  la  province  du  Nouveau-Brunswick,  et  de  l'honorable 
Louis  Tellier,  juge  retraité  de  la  cour  Supérieure  de  la  province  de  Québec,  commis- 
saires nommés  sous  l'empire  de  la  Loi  des  enquêtes,  du  Canada,  chapitre  104  des  Statuts 
le  6  juin  1917,  aux  termes  duquel  les  dits  commissaires  reçurent  le  pouvoir  et  la  mission 
d'instituer  une  enquête  en  vue  de  reviser  et  peser  la  preuve  faite  devant  M.  le  juge  Galt, 
commissaire  nommé  par  le  lieutenant-gouverneur  du  Manitoba,  le  15  juillet  1916,  aux  fins 
de  faire  une  enquête  et  un  rapport  sur  certaines  matières  d'importance  pour  le  gouver- 
nement local  de  la  dite  province,  en  accomplissement  de  sa  commission,  et  de  reviser 
et  examiner  le  rapport  et  les  conclusions  découlant  de  la  dite  preuve  ; — et  de  déclarer 
par  leur  rapport  si  la  dite  preuve  justifie  ou  étaie  les  décisions  du  dit  commissaire 
telles  qu'énoncées  dans  les  dits  rapports,  en  autant  qu'elles  attaquent  et  affectent  d'une 
manière  préjudiciable  l'honneur  ou  l'intégrité  de  l'honorable  Robert  Rogers,  ou  l'hon- 
nêteté de  ses  actes  ou  transactions.  Présentée  par  l'honorable  M.  Doherty,  le  27  juillet 
1917 Imprimée  pour  distribution — députés  et  sénateurs  seulement. 

230a.  Copie  des  témoignages,  pièces  à  l'appui,  etc.,  se  rattachant  au  rapport  de  l'honorable  sir 
Ezekiel  McLeod,  juge  en  chef  de  la  province  du  Nouveau-Brunswick,  et  de  l'honorable 
Louis  Tellier,  juge  retraité  de  la  cour  Supérieure  de  la  province  de  Québec,  commis- 
saires nommés  sous  l'empire  de  la  Loi  des  enquêtes,  du  Canada,  chapitre  104  des 
Statuts  revisés  du  Canada,  1906,  et  des  lois  l'amendant,  en  vertu  d'un  décret  du  conseil 
édicté  le  6  juin  1917,  aux  termes  duquel  les  dits  commissaires  reçurent  le  pouvoir  et  la 
mission  d'instituer  une  enquête  en  vue  de  reviser  et  peser  la  preuve  faite  devant  M.  le 
juge  Galt,  commissaire  nommé  par  le  lieutenant-gouverneur  du  Manitoba,  le  15  juillet 
1916,  aux  fins  de  faire  une  enquête  et  un  rapport  sur  certaines  matières  d'importance 
pour  le  gouvernement  local  de  la  dite  province,  en  accomplissement  de  sa  commission, 
et  de  reviser  et  examiner  le  rapport  et  les  conclusions  découlant  de  la  dite  preuve  ;  et  de 
déclarer  par  leur  rapport  si  la  dite  preuve  justifie  ou  étaie  les  décisions  du  dit  com- 
missaire telles  qu'énoncées  dans  les  dits  rapports,  en  autant  qu'elles  attaquent  et 
affectent    d'une    manière    préjudiciable    l'honneur    ou    l'intégrité    de    l'honorable    Robert 
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Rogers,  ou  l'honnêteté  de  se3  actes  ou  transactions.  Présentée  par  l'honorable  M. 
Doherty,  le  9  août  1917 Pas  imprimée. 

231.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  13  juin  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  correspon- 

dance, lettres  et  autres  papiers  concernant  un  contrat  pour  le  transport  des  malles 
entre  Grand-River  et  Fourchu,  dans  le  comté  de  Richmond,  N.-R,  en  1916  et  1917. 
Présentée  le  28  juillet  1917.     M.  Kyte Pas  imprimée. 

232.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917, — Copie  de  tous  les  documents,  lettres, 

télégrammes,  etc.,  se  rapportant  à  l'achat  d'un  terrain  à  Vancouver,  C.-B.,  pour  les  fins 
d'un  arsenal,  depuis  le  1er  janvier  1913.    Présentée  le  30  juillet  1917.    M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

233.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  1er  février  1917, — Relevé  faisant  connaître  quels  sont 

les  noms  et  le  grade  actuel  de  tous  ceux  qui  ont  été  nommés  officiers  directeurs  de 
recrutement,  ou  officiers  recruteurs,  soit  spéciaux,  soit  de  district  (non  recruteurs  locaux 
ou  régimentaires)  depuis  le  début  de  la  guerre  ;  les  dates  respectives  de  ces  nomina- 
tions ;  quels  étaient  l'âge  et  l'occupation  respectifs  de  ceux  qui  ont  été  ainsi  nommés  ; 
de  quelle  organisation  militaire,  s'il  y  a,  ces  personnes  faisaient  partie  ;  quels  grades 
elles  avaient  dans  l'une  ou  l'autre  organisation  militaire  ;  si  on  a  mis  fin  à  l'emploi  de 
l'un  ou  l'autre  de  ces  recruteurs,  et,  dans  l'affirmative,  quels  sont  les  noms  de  ces 
recruteurs  et  les  dates  auxquelles  leurs  emplois  a  cessé.  Présentée  le  31  juillet  1917. 
M.  Turriff Pas  imprimée. 

234.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  31  janvier  1917, — Relevé  faisant  connaître  à  quelle 

date  la  dernière  commande  du  gouvernement  a  été  donnée  à  la  compagnie  de  la  carabine 
Ross  ;  pour  combien  de  carabines  était  cette  commande  ;  si  le  gouvernement  a  reçu 
une  recommandation  du  conseil  de  l'armée  britannique  à  l'effet  d'utiliser  les  moyens 
qui  existent  au  Canada  pour  manufacturer  la  carabine  Lee-Enfield  nouvelle  et  amé- 
liorée ;  à  quelle  date  cette  recommandation  a  été  reçue  ;  et  si  on  a  donné  suite  à  cette 
recommandation.     Présentée  le  31  juillet  1917.     M.  Turriff Pas  imprimée. 

235.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  20  juin  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Quels  sont 

les  noms  des  membres  de  l'état-major  militaire  à  North- Vancouver  ;  2.  Quelles  sont 
leurs  fonctions  respectives  ;  3.  Quels  sont  le  grade  et  la  solde  de  chacun  d'eux  ;  4.  Quelle 
somme  chacun  d'eux  a  reçue  ;  5.  A  quelles  dates  respectives  ces  militaires  se  sont 
enrôlés,  et  depuis  combien  de  temps  ils  forment  partie  de  l'état-major.  Présentée  le 
31  juillet  1917.     M.  Murphy Pas  imprimée, 

235a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  21  juin  1917, — Relevé  faisant  connaître  quels  sont  les 
noms,  grades,  soldes,  nature  des  fonctions  et  les  postes  stationnaires  de  tous  les  officiers 
attachés  aux  quartiers  généraux,  Halifax,  et  employés  dans  les  différentes  sections 
du  service  militaire  ou  se  rattachant  en  quelque  manière  que  ce  soit  à  la  division 
militaire  No  6.   Présentée  le  2  août  1917.   M.  Tobin Pas  imprimée. 

236.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  18  juillet  1917, — Liste  complète  des  différentes  com- 

missions créées  depuis  le  commencement  de  la  guerre  concernant  les  soldats,  lejur 
pension,  les  hôpitaux,  etc.,  avec  les  noms  des  différents  commissaires  qui  composent  ces 
commissions.     Présentée  le  31  juillet  1917.     M.  Boulay Pas  imprimée. 

237.  Copie  des   états  financiers   du  réseau   du   Canadian  Northern  Raïlway  :   1.  Bilan,   au   30 

juin  1916;  2.  Relevé  des  garanties  émises  et  des  charges  fixes,  au  30  juin  1917;  3. 
Relevé  du  passif,  au  15  juin  1917;  3  (a).  Relevé  du  compte  de  l'équipement;  4.Liste 
des  garanties  fournies  pour  emprunts  ;  5.  Revenu  brut  et  revenu  net,  au  30  juin  1917  ; 
6.  Tableau  comparatif  des  recettes,  1915,  1916  et  1917  ;  7.  Relevé  de  la  dépensé  au 
compte  du  capital  et  des  améliorations  pour  l'année  terminée  le  30  juin  1917;  8.  Milles 
en  exploitation. — Aussi  :  Relevés  faisant  connaître  les  obligations,  etc.,  autorisées, 
émises  et  en  suspens  ;  le  produit  net  réalisé  ;  l'intérêt  payable  pendant  la  période  du 
1er  juillet  1917  au  30  juin  1917  ;  les  sommes  estimées  nécessaires  pour  la  période  du 
1er  juillet  1917  au  30  juin  1918,  en  ce  qui  concerne  le  chemin  de  fer  Grand-Tronc 
et  les   embranchements   du   Grand-Tronc-Pacifique.      Présentée  par  sir   Robert   Borden, 

le  20  juillet  1917 . •.    .  .Pas  imprimée. 
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237«.  Copie  de  l'acte  de  fiduciaire-hypothécaire  garantissant  une  émission  de  $45,000,000  de  va» 
leurs  garanties  du  Canadian  Northern  Railway,  garanties  par  le  gouvernement  fédéral, 
émises  sous  l'eriîpire  de  la  législation  de  1914. — Aussi  :  Copie  de  l'acte  hypothécaire, 
daté  le  26  juin  1916, — consenti  par  la  Canadian  Northern  Ontario  Railway  Company 
à  Sa  Majesté  le  Roi, — en  nantissement  de  certaines  avances  faites  à  compte  d'un  prêt 
de  $15,000,000  par  Sa  Majesté  à  la  Canadian  Northern  Railway  Company. — Aussi, 
Copie  d'une  vérification  des  comptes  du  revenu  et  des  dépenses  du  réseau  du  Canadian 
Northern  Railway  pour  les  mois  de  mai,  juin,  juillet,  août,  septembre,  octobre,  novembre 
et  décembre  1916  et  pour  janvier  et  février  1917.  Présentée  par  sir  Thomas  "White,  le  8 
août  1917 Pas  imprimée. 

237 b.  Relevé  des  sommes  avancées  par  le  gouvernement  du  Canada  à  la  Canadian  Northern 
Railway  Company  au  compte  des  intérêts,  jusqu'à  ce  jour. — Aussi  :  Les  états  financiers 
du  Canadian  Northern  Railwoy  qui  suivent:  1.  Bilan  intérimaire  porté  au  30  avril  1917; 
2.  Relevé  estimatif  du  coût  de  l'achèvement  des  lignes  et  termini,  en  voie  de  construc- 
tion, et  des  arrangements  financiers  pour  y  pourvoir  ;  3.  Relevé  des  comptes  des  entre- 
preneurs et  d'autres  entreprises  non  encore  réglés  au  30  juin  1917  ;  4.  Mémorandum 
touchant  les  terres  non  vendues  ;  5.  Relevé  estimatif  de  la  somme  requise  pour  amélio- 
rations et  matériel  roulant  pour  une  période  de  trois  ans.  Présentée  par  sir  Thomas 
White,  le  13  août  1917 Pas  imprimé. 

238-  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  1881,  du  19  août  1916,  recommandant  qu'il  n'y  ait 
pas  de  réduction  de  l'allocation  de  séparation  ou  de  pension  dans  les  cas  d'officiers, 
d'officiers  à  brevet  et  de  sous-officiers  consentant  à  servir  avec  un  grade  inférieur  pour 
pouvoir  se  rendre  au  front  ;  aussi,  copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  2008,  du  20  juillet 
1917,  révoquant  le  décret  du  conseil,  C.P.  1615,  du  13  juin  1917.  et  modifiant  le  décret  du 
conseil,  C.P.  No  1881,  du  19  août  1916,  relativement  aux  allocations  de  séparation  et  de 
pension  pour  ceux  qui  ont  consenti  à  servir  avec  un  grade  inférieur  pour  pouvoir  se 
rendre  au  front.    Présentée  par  sir  Edward  Kemp,  le  2  août  1917 Pas  imprimée. 

239.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  juillet  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance 

échangée  entre  la  Chambre  de  Commerce  de  la  cité  de  Québec  et  le  premier  ministre, 
relativement  au  rapport  de  la  Commission  spéciale  chargée  d'étudier  la  question  des 
chemins  de  fer.     Présentée  le  2  août  1917.     Sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

240.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  13  juin  1917, — Relevé  des  frais  de  voyage  de  Maurice 

Leblanc,  contremaître  général  à  l'emploi  du  ministère  des  Travaux  publics,  dans  le 
comté  de  Bonaventure,  depuis  sa  nomination  jusqu'à  ce  jour.  Présentée  le  8  août  1917. 
M.  Mardi  (Bonaventure) Pas  imprimée. 

241.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril   1917, — Copie  de  toutes  lettres,   pétitions, 

correspondance  et  télégrammes  échangés  entre  le  gouvernement,  son  ingénieur  local  et 
toutes  autres  personnes,  concernant  les  travaux  de  dragage  faits  aux  endroits  suivants: 
Sainte-Anne  de  Bellevue,  Pointe-Fortune,  chenal  de  la  rivière  Ottawa  entre  l'île  au 
Foin  et  l'île  Paquin,  chenal  Graham,  chenal  de  Rigaud,  chenal  de  Hudson-Heights, 
Eglise  de  l'Ile-Perrot,  quai  de  l'Ile-Perrot-Sud  et  quai  de  l'Ile  Perrot-Nord  ;  depuis  1904; 
aussi,  relevé  des  montant  payés  à  diverses  personnes,  compagnies,  etc.,  pour  ces 
travaux,  avec  la  date  des  paiements  ;  aussi,  copie  des  estimations  déjà  produites  à  ma 
demande  au  sujet  des  dits  travaux,  avant  1904. — Aussi:  Réponse  à  ordre  du  30  avril 
1917, — Copie  de  toutes  lettres,  pétitions,  correspondance,  télégrammes  et  rapports 
échangés  entre  le  gouvernement,  l'ingénieur  local  du  district  et  toutes  autres  personnes, 
concernant  les  travaux  de  dragage  exécutés  aux  endroits  nommés  ci-dessous  ;  aussi, 
relevé  du  montant  d'argent  payé  à  diverses  personnes  ou  compagnies,  etc.,  pour  ces 
travaux;  aussi,  copie  de  tous  les  relevés  déjà  présentés  à  ma  demande,  avant  1904: 
quai  de  l'Ile-Perrot,  au  nord  et  au  sud  ;  Eglise  de  l'Ile-Perrot  ;  chenal  de  la  baie  Dorion  ; 
chenal  du  village  de  Vaudreuil  ;  Pointe-Cavagnole  ;  Como  ;  chenal  à  Hudson-Heights; 
chenal  Graham  ;  chenal  de  la  rivière  Rigaud  ;  chenal  des  îles  aux  Poires,  rivière  Ottawa  ; 
Pointe-Fortune,  et  chenal  de  Sainte-Anne  de  Bellevue. — Aussi,  un  état  du  montant  des 
sommes  payées  à  diverses  personnes,  compagnies,  etc.,  pour  ces  travaux,  avec  des  rele- 
vés déjà  présentés  à  ma  demande  au  sujet  des  mêmes  travaux  antérieurement  à  1904. 

Présentée  le  8  août  1917.    M.  Boyer *Ms  imprimée. 
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242.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  requêtes  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  au  prolongement  et  aux 
réparations  du  quai  de  Finîay-Point.     Présentée  le  8  août  1917.     M.  Chisholm. 

Pas  imprimée. 

243.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance  en 

la  possession  du  ministère  des  Travaux  publics,  de  date  postérieure  au  1er  septembre 
1915,  se  rapportant  aux  quais,  brise-lames  et  autres  travaux  publics  situés  dans  le 
comté  d'Antigonish,  N.-E.     Présentée  le  8  août  1917.     M.  Sinclair Pas  imprimée. 

244.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  7   mai  1917, — Copie  de  tous   documents,   correspon- 

dance, rapports,  comptes,  bordereaux  de  paie,  etc.,  se  rapportant  aux  travaux  faits  aux 
quais  de  l'Etat  à  Cross-Point,  Miguasha,  Saint-Omer  et  New-Carlisle,  Québec,  depuis 
1912.     Présentée  le  8   août  1917.     M.  Mardi    (Bonaventure) Pas  imprimée. 

245.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  date,  se  rapportant  en  quelque  manière  au  quai  de  Marble-Mountain.  Présentée 
le  13  août  1917.     M.  Chisholm Pas  imprimée. 

246.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  requêtes  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  au  prolongement  du  quai 
du  havre  de  Margaree.     Présentée  le  13   avril   1917.     M.   Chisholm.  .    .  .Pas  imprimée. 

246a.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 
lettres,  requêtes  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  au  brise-lames  dans  le 
havre  de  Margaree.     Présentée  le  13  août  1917.     M.  Chisholm Pas  imprimée. 

247.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  requêtes  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  au  quai  de  Port-Hood. 
Présentée  le  13  août  1917.     M.  Chisholm Pas  imprimée. 

248.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  requêtes  et  correspondance,  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  à  l'établissement  d'un 
havre  à  Inverness.     Présentée  le  13  août  1917.    M.  Chisholm Pas  imprimée. 

249.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  23  avril  1917,  pour  copie  de  tous  papiers,  documents, 

pétitions,  mémoires,  correspondance,  etc.,  concernant  le  fait  que  le  gouvernement  du 
Canada  a  construit  des  lignes  de  téléphone  dans  la  Colombie-Britannique  parallèlement  à 
celles  de  la  compagnie  de  téléphone  d'Okanagan  déjà  en  exploitation,  et  leur  faisant 
concurrence.  v  Présentée  le  13  août  1917.     M.  Carvell Pas  imprimée. 

250.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30   avril  1917,   pour  copie  de  toute   correspondance 

dans  le  ministère  des  Travaux  publics,  à  dater  du  1er  septembre  1915,  concernant  les 
quais,  brise-lames  et  autres  travaux  publics  dans  le  comté  de  Guysborough,  N.-E.  Pré- 
sentée le  13  août  1917.     M.Sinclair Pas  imprimée. 

251.  Réponse  à  ordre  de  la  Chambre  du  30  avril  1917,  pour  copie  de  tous  documents,  archives, 

etc.,  en  ce  qui  concerne  le  renvoi  par  le  gouvernement  fédéral  à  un  tribunal  d'interpré- 
tation des  questions  qui  se  rapportent  au  droit  exclusif  de  pêche  dans  les  eaux  de  marée, 
en  la  province  de  Québec.     Présentée  le  15  août  1917.     M.  Lemieux .  .    ..Pas  imprimée. 

252.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  9  juillet  1917,  pour  relevé  faisant  connaître  les 

noms  de  toutes  les  personnes  attachées  au  service  du  commissaire  du  bétail  vivant, 
dans  la  province  de  la  Saskatchewan,  avec  mention  des  salaires  et  débours  qui  leur  ont 
été  payés,  et  du  nombre  d'étalons  et  des  taureaux  utilisés  en  cette  province  quand  le 
bureau   de   ce   commissaire   y   a   été   établi.      Présentée   le   15    août   1917.      M.    Thomson 

{Qu'Appelle) Pas  imprimée. 
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253.  Réponse  à  l'ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  rapports,  lettres,  télé- 

grammes, etc.,  échangés  entre  le  ministère  du  Service  Naval,  ou  celui  de  la  Marine  et 
des  Pêcheries,  et  toute  autre  personne  concernant  la  saisie  de  certains  bateaux  de  pêche, 
d'outillage  et  d'équipement  de  pêche  employés  à  la  pêche  illégale  de  homards  dans  le 
v  détroit  de  Northumberland,  au  cours  de  l'automne  de  1916  ; — Aussi,  des  témoignages 
entendus  devant  M.  G.  Teed,  bourgeois,  remplissant  les  fonctions  de  commissaire- 
enquêteur  en  la  matière,  et  de  son  rapport  et  verdict.  Présentée  le  16  août  1917. 
M .  Copp Pas  imprimée. 

254.  Réponse  à  l'ordre  de  la  Chambre  du  30  juillet  1917, — Copie  de  toute  la  correspondance 

échangée  entre  le  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense  du  Canada,  la  Commission 
des  achats  de  guerre  du  Canada  et  le  ministère  de  la  guerre  britannique,  concernant 
une  baguette  d'entraînement  pour  tir  à  la  cible  et  l'utilisation  de  cette  baguette  par 
ceux  qui  font  partie  de  la  force  expéditionnaire  canadienne.  Présentée  le  10  août  1917. 
M.  Maclean  {Halifax) Pas  imprimée. 

255.  Réponse  à  l'ordre  de  la  Chambre  du  7  juin  juin  1917,  pour  un  relevé  faisant  connaître: 

1.  Si  le  ministère  de  l'Agriculture  fournit  à  ceux  qui  en  font  la  demande  des  taureaux 
de  race  pour  l'amélioration  du  bétail  ;  2.  Si  de  ces  animaux  ont  été  envoyés  dans  le 
comté  de  Dorchester,  et  à  quelle  date;  3.  Si  oui,  les  animaux  ainsi  envoyés  étaient  la 
propriété  du  ministère  de  l'Agriculture,  et  à  la  demande  de  qui  ils  l'ont  été  ;  4.  Si  oui, 
à  quelles  conditions  ils  ont  été  prêtés  ;  5.  De  qui  le  ministère  a  acheté  les  animaux  en 
question  ;  6.  Quel  en  a  été  le  prix  ;  7.  Si  quelque  fonctionnaire  du  ministère  de  l'Agri- 
culture s'est  enquis  de  l'endroit  où  ces  taureaux  se  trouvent  actuellement;  8.  Si  oui, 
quelle  est  la  nature  de  son  rapport  ;  9.  Si  ces  taureaux  sont  utilisés  pour  les  fins  pour 
lesquelles  le  ministère  de  l'Agriculture  doit  en  disposer.  Présentée  le  21  août  1917. 
M.  Lanctôt Pas  imprimée. 

256.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  1er  août  1917, — Relevé  faisant  connaître  quelle 

somme  a  été  payée  au  Sydney  Daily  Post  par  tous  les  ministères  pour  impressions  et 
annonces  depuis  le  1er  novembre  1911.     Présentée  le  21  août  1917.     M.  Kyte. 

Pas  imprimée. 

257.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  1er  août  1917, — Relevé  faisant  connaître  quelle 

est  la  somme  totale  payée  le  1er  novembre  1911  au  Halifax  Herald,  à  YEvening  Mail, 
de  Halifax,  et  à  la  Royal  Print  and  Lithographie  Company,  de  Halifax,  pour  impres- 
sions, annonces  et  tout  autre  service.     Présentée  le  21  août  1917.     M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 

258.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  18  juin  1917, — Copie  de  tous  les  comptes,  docu- 

ments, réclamations,  correspondance,  etc.,  se  rapportant  aux  demandes  produites  par 
toutes  les  personnes  qui  ont  prétendu  avoir  subi  des  pertes  ou  des  dommages  lors  de 
l'incendie  des  bâtisses  du  Parlement,  en  février  1916.  Présentée  le  21  août  1917. 
M.  Lanctôt Pas  imprimée. 

259.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  les  communications, 

lettres,  rapports,  pétitions  et  autres  documents  de  la  part  des  médecins  et  des  associa- 
tiens  médicales  du  pays,  demandant  le  rappel  de  "  La  Loi  des  médicaments  brevetés  " 
et  la  présentation  d'une  nouvelle  loi  à  ce  sujet,  afin  de  rendre  plus  efficace  la  surveil- 
lance de  ces  préparations  médicinales  et  mettre  sur  la  liste  de  prohibition  ces  drogues 
ou  médecines  qui  sont  dangereuses  pour  la  santé  en  général  et  une  incitation  à  certaines 
pratiques  criminelles.     Présentée  le  21  août  1917.     M.  Lapointe  (Kamouraska) . 

Pas  imprimée. 

260.  Copie  de  la  correspondance  échangée  entre  l'honorable  Robert  Rogers  et  le  très  honorable 

sir  Robert  Borden,  premier  ministre  relativement  à  la  démission  de  l'honorable  M. 
Rogers  comme  ministre  des  Travaux  publics  du  Canada.      (Sénat.)..    ..Pas  imprimée. 

261.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat  en  date  du  11  juillet  1917,  pour  la  production  d'un  état  indi- 

quant le  nombre  d'officiers  et  de  soldats  enrôlés  dans  l'armée  expéditionnaire  canadienne 
qui  ont  été  déclarés  inaptes  au  service  militaire  ;  si  les  autorités  militaires  ont  étudié  la 
possibilité  d'utiliser  ces  hommes  d'autre  façon  ;  si  ceux  qui  ont  été  déclarés  inaptes  au 
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service  continuent  à  toucher  leur  solde;  le  nombre  de  déserteurs  dans  les  divers  corps 
de  l'armée  expéditionnaire,  du  1er  octobre  1914  au  1er  juin  1917  ;  et  le  nombre  de 
soldats  libérés  de  l'armée  expéditionnaire,  depuis  le  1er  octobre  1914.     (Sénat.) 

Pas  imprimée. 

262.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat  en  date  du  7  juin  dernier,  pour  la  production  d'un  état  indi- 

quant :  1.  Le  nom  et  le  grade  de  chaque  officier,  commissionnê  ou  provisoire,  qui  faisait 
partie  du  78e  régiment  (Highlanders)  du  comté  de  Pictou,  Nouvelle-Ecosse,  lors  de  la 
déclaration  de  la  guerre,  au  mois  d'août  1914  ;  2.  Combien  de  temps  chacun  de  ces  offi- 
ciers a  fait  partie  du  dit  régiment.  3.  (a)  Le  nom  de  chacun  des  dits  officiers  qui  s'est 
enrôlé  dans  l'armée  expéditionnaire  canadienne,  (b)  Le  régiment  dans  lequel  il  s'est 
enrôlé,  (c)  Le  grade  qu'on  lui  a  donné,  (d)  La  date  à  laquelle  il  s'est  enrôlé  ;  4.  Le  nom 
de  chaque  personne  qui,  depuis  le  début  de  la  guerre,  a  été  attachée  au  dit  78e  régiment 
à  titre  d'officier  provisoire,  la  date  de  son  entrée  dans  le  régiment  et  son  grade;  5.  (a) 
Le  nom  de  chacun  des  officiers  mentionnés  au  paragraphe  4,  qui  s'est  enrôlé  dans  l'armée 
expéditionnaire  canadienne.  (6)  Le  régiment  dans  lequel  il  s'est  enrôlé,  (c)  Le  grade 
qu'on  lui  a  donné,  (d)  La  date  à  laquelle  il  s'est  enrôlé;  6.  Le  nom  de  chacun  des  offi- 
ciers mentionnés  dans  les  précédents  paragraphes,  qui  a  été  en  activité  de  service  au 
front  ;  les  régiments  dont  il  a  fait  partie  et  le  temps  qu'il  a  été  ainsi  en  activité  de  ser- 
vice ;  7.  Des  détails  relatifs  à  chacun  des  dits  officiers  et  spécifiant  l'endroit  qù  se  trou- 
vait chacun  des  dits  officiers  le  1er  mai  1917,  le  régiment  dont  il  faisait  partie  et  le  grade 
qu'il  avait  à  cette  date-là  ;  8.  Si  quelqu'un  de  ces  officiers  est  allé  à  la  ligne  de  feu  depuis 
le  1er  mai,  indiquer  son  nom,  son  régiment,  son  grade  et  la  date  de  son  enrôlement  pour 
service  outre-mer.     (Sénat.) Pas  imprimée. 

263.  Réponse  partielle  à  une  humble  adresse  du  Sénat  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général 

en  date  du  8  courant  pour  toute  la  correspondance  entre  le  ministère  de  la  Milice  et  de 
la  Défense  et  Clarence  J.  McCuaig,  aussi  entre  ce  dernier  et  le  premier  comité  d'achat 
nommé  par  sir  Robert  Borden,  dont  l'honorable  Robert  Rogers  était  le  président  et 
entre  le  dit  Clarence  J.  McCuaig  et  le  comité  dont  l'honorable  sir  Edward  Kemp  est  ou 
était  le  président  ou  avec  l'un  des  membres  du  dit  comité.     (Sénat.)  . .   .  .Pas  imprimée. 

264.  Huitième   rapport  annuel  de  la  Commission  de  conservation  pour  l'exercice  clos  le  31 

mars  1917.     Présenté  par  l'honorable  M.  Burrell,  le  1er  septembre  1917.. Pas  imprimée. 

265.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  30  août  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Com- 

bien de  nouveaux  édifices  et  bureaux  ont  été  loués  par  les  différents  ministères  du 
gouvernement  en  la  cité  d'Ottawa  au  cours  des  années  civiles  1914,  1915,  1916  et  1917  ; 
2.  Quels  sont  les  noms  des  locateurs,  la  durée  du  bail  et  le  loyer  en  ce  qui  regarde 
chaque  location  ;  3.  Par  quel  ministère  est  occupé  chacun  de  ces  locaux.  Présentée  le 
3  septembre  1917.    M.  Sinclair Pas  imprimée. 

266.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  11  juillet  1917, — Copie  de  toute  correspondance 

concernant  la  concession  aux  chalutiers  à  vergue  enregistrés  aux  Etats-Unis  du  privi- 
lège d'entrer  dans  les  ports  de  la  Nouvelle-Ecosse,  d'acheter  des  provisions,  d'engager 
des  matelots,  etc.,  sans  avoir  un  permis  à  cet  effet,  tel  que  prescrit  aux  termes  du 
modus  Vivendi.     Présentée  le  3  septembre  1917.     M.  Kyte Pas  imprimée. 

267.  Copie  d'un  contrat  daté  le  8  mars  1917,  entre  Sa  Majesté  le  Roi  et  Wallace  Shipyards, 

Limited,  pour  la  construction  et  livraison  d'un  navire  à  voiles  en  bois  auxiliaire. — Aussi, 
Copie  d'un  contrat  daté  le  1er  juin  1917,  entre  Sa  Majesté  le  Roi  et  Lamond  and 
Harrison  pour  la  construction  et  livraison  d'un  navires  à  voiles  en  bois  auxiliaire.  Pré- 
sentée par  l'honorable  M.  Cochrane,  le  3  septembre  1917 Pas  imprimée. 

268.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat  pour  la  production  des  documents  déposés  conformément  à 

un. ordre  de  la  Chambre  des  Communes,  en  date  du  7  février  1916,  demandant  une 
copie  de  toute  la  correspondance  et  de  tous  les  rapports  concernant  les  réclamations  des 
chasseurs  de  phoques  de  la  Colombie-Britannique,  en  vertu  du  traité  passé  avec  les 
Etats-Unis,  ainsi  que  pour  la  production  de  toutes  les  pièces  relatives  à  cette  question. 

(Sénat.) Pas  imprimée. 
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269.  Copie  du  décret  du  conseil,  C.P.  No  2245,  daté  le  3  septembre  1917,  nommant  le  sous-mi- 

nistre de  la  Justice  Oliver  Mowat  Biggar,  de  la  cité  d'Edmonton,  John  H.  Mosse,  de  la 
cité  de  Toronto,  Louis  Loranger,  de  la  cité  de  Montréal,  et  le  lieutenant-colonel  H.  A.  C. 
Machim,  de  la  ville  de  Kenora,  Ont.,  pour  constituer  un  conseil  aux  fins  de  prêter  leur 
avis  et  leur  assistance  dans  l'administration  et  l'application  de  la  Loi  du  Service 
militaire,  1917,  sous  le  nom  de  Conseil  du  Service  militaire.  Présentée  par  sir  Robert 
Borden,  le  4  septembre  1917 Pas  imprimée. 

270.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  21  mai  1917, — Copie  de  tous  les  rapports,  lettres, 

télégrammes,  correspondance  et  documents  se  rapportant  au  choix  des  quartiers  d'hiver 
du  210e  bataillon,  à  Regina  et  à  MoOSejaw,  respectivement.  Présentée  le  6  septembre 
1917.    M.  Knowles Pas  imprimée. 

271.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  14  mai  1917, — Copie  de  tous  télégrammes,  rapports, 

lettres,  pétitions  et  correspondance  reçus  par  le  gouvernement  depuis  septembre  1911 
jusqu'à  date,  se  rapportant  en  quelque  manière  à  la  nomination  d'un  homme  en  charge 
des  signaux  de  tempête  à  Grand-Etang  et  à  Margaree-Harbour.  Présentée  le  6 
septembre  1917.    M.  Chishoïm Pas  imprimée. 

272.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  7  mai  1917, — Etat  indiquant  les  diverses  routes 

postales  rurales  établies  dans  la  circonscription  de  Qu'Appelle  depuis  le  1er  janvier 
1916,  leur  situation  et  la  date  de  leur  établissement  ;  aussi,  indiquant  toutes  les  routes 
postales  actuellement  en  voie  d'établissement  ou  qui  sont  présentement  à  l'étude  dans 
la  dite  circonscription.     Présentée  le  7  septembre  1917.     M.  Thomson  (Qu'Appelle). 

Pas  imprimée. 

273.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  du  6  mars  1916, — Copie  de  tous  télégrammes,  lettres, 

requêtes  et  documents  de  quelque  nature  que  ce  soit  se  rapportant  au  changement  du 
parcours  de  la  malle  rurale  Inverness-Margaree  de  l'ouest  à  l'est  de  la  rivière  Margaree, 
entre  Margaree  Forks  et  Chapel  Bridge.     Présentée  le  7  septembre  1917.    M.  Chishoïm. 

Pas  imprimée. 

274.  Copie  du  décret  du  Conseil,  C.P.  No  2199,  daté  le  10  août  1917, — Règles  et  Règlements 

édictés  aux  lieu  et  place  des  classifications,  Règles  et  Règlements  contenus  dans  le  décret 
du  Conseil,  C.  P.  No  1296,  daté  le  15  mai  1917,  concernant  les  insignes  et  médailles  de 
guerre  accordés  aux  membres  de  la  force  expéditionnaire  canadienne.  Présentée  par  sir 
Edward  Kemp,  le  13  septembre  1917 Pas  imprimée. 

275.  Copie  d'un  décret  du  Conseil,  C.P.  No  2552,  daté  le  13  septembre  1917,  recommandant  que 

les  certificats  de  naturalisation  puissent  être  émis,  en  vertu  de  la  Loi  de  naturalisation, 
1914,  aux  aubains  de  descendance  ennemie  qui  ont  résidé  durant  plusieurs  années  en 
Canada,  s'il  est  démontré  qu'ils  sont  franchement  en  sympathie  avec  le  Royaume-Uni 
et  ses  alliés,  en  la  guerre  actuelle,  et  qu'ils  n'ont  pas  d'affiliations  ou  relations  pro- 
allemandes ou  avec  un  autre  aubain  ennemi.  Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  14 
septembre  1917 Pas  imprimée. 

276.  Copie  de  la  Gazette  du  Canada,  datée  le  12  septembre   1917,  contenant  une-  liste  des 

noms  de  l'endroit  des  tribunaux  établis  pour  examiner  et  décider  en  la  matière  des 
certificats  d'exemption  du  service  militaire.  Présentée  par  l'honorable  M.  Doherty,  le 
15  septembre  1917 Pas  imprHmée. 

277.  Copies  des  décrets  du  Conseil  datés  respectivement  les  15  et  17  septembre  1917,  nommant 

les  registraires  pour  les  provinces  de  la  Colombie-Britannique,  du  Nouveau-Brunswick, 
de  Québec,  de  la  Saskatchewan,  du  Manitoba,  de  l'Ontario,  de  l'Alberta  et  de  l'Ile-du- 
Prince-Edouard,  en  vertu  des  dispositions  et  pour  les  fins  de  la  Loi  du  Service  mili- 
taire, 1917.   Présentées  par  sir  Robert  Borden,  le  17  septembre  1917..   ..Pas  imprimées. 

278.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général,  du  2  mai  1917, — Copie 

de  tous  les  décrets  du  conseil  et  de  tous  les  télégrammes,  lettres,  etc.,  adressés  à  l'un 
ou  l'autre  des  employés  du  gouvernement,  ou  reçus  de  quelqu'un  d'entre  eux,  au  sujet 
des  améliorations  à  apporter  et  de  l'équipement  à  fournir  à  la  station  de  sauvetage  de 
Whitehead,  comté  de  Guysborough,  N.-E.     Présentée  le  19  septembre  1917.     M.  Maclean. 

Pas  imprimée. 
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279.  Réponse    à    un    ordre    de    la    Chambre,    du    14    mai    1917, — Copie    de    tous    télégrammes, 

rapports,  lettres,  requêtes  et  correspondance,  regus  par  le  gouvernement  depuis  septembre 
1911  jusqu'à  ce  jour,  se  rapportant  de  quelque  manière  que  ce  soit  au  dragage  et  à  la 
construction  d'un  quai  à  Mabou-Harbour.  Présentée  le  19  septembre  1917.  M.  Maclean 
(Halifax) Pas  imprimée. 

280.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  du  13  août  1917, — Relevé  faisant  connaître:  1.  Quelles 

sont  les  différentes  sommes  payées  pour  courtage  et  frais  en  ce  qui  concerne  le  place- 
ment des  différents  emprunts  effectués  par  le  Canada  depuis  1914  ;  2.  Quelle  est  la 
somme  respective  imputable  à  chaque  emprunt.  Présentée  le  19  septembre  1917. 
M.  Macdonald K Pas  imprimée. 

281.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  du  5  septembre  1917, — Copie  de  tous  les  documents, 

correspondance,  lettres,  télégrammes,  requêtes,  etc.,  se  rapportant  en  quelque  manière 
que  ce  soit  à  la  demande  de  construction  d'un  quai  public  à  Chimney-Corners,  comté 
d'Inverness,  N.-E.     Présentée  le  19  septembre  1917.     M.  ChisJwlm Pas  imprimée. 

282.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   du   29   août  1917, — Copie  de  tous  comptes,  pièces 

justificatives,  télégrammes,  lettres,  etc.,  concernant  les  paiements  faits  à  George  H. 
Boyce,  de  Windsor,  N.-E.,  contremaître  de  district  du  ministère  des  Travaux  publics, 
depuis  sa  nomination  à  cet  emploi.  Présentée  le  19  septembre  1917.  M.  Maclean 
(Halifax) Pas  imprimée. 

283.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat  en  date  du  1er  mars  1916,  pour  copie  de  toute  correspon- 

dance entre  le  gouvernement  et  les  chambres  de  commerce  de  la  Colombie-Britannique, 
et  aussi  entre  le  gouvernement  et  l'Association  des  manufacturiers  canadiens  relative- 
ment à  la  demande  des  chambres  de  commerce  de  la  Colombie-Britannique  de  la  nomi- 
nation d'un  officier  des  douanes  au  port  de  New-York.      (Sénat.) Pas  imprimée. 

284.  Réponse  partielle  à  une  adresse  humblement  présentée  à  Son  Excellence  le  Gouverneur 

général,  priant  Son  Excellence  de  faire  déposer  au  Sénat  un  relevé  contenant  le  nom 
de  chaque  juge  de  la  Cour  suprême,  des  Cours  de  districts  et  de  comté,  dans  toutes  les 
provinces  du  Canada,  en  l'an  1916,  et  un  état  des  sommes  payées  à  chacun  de  ces  juges 
au  cours  de  la  dite  année,  en  (a)  salaires;  (6)  frais  de  déplacement;  (c)  allocations 
de  toute  nature;  (d)  rémunérations  pour  avoir  siégé  comme  commissaires;  (e)  rétri- 
butions de  tout  genre  ;  et  donnant  aussi  les  noms  des  juges  qui  ont  siégé  comme  commis- 
saires ou  rendu  d'autres  services  au  public  sans  exiger  de  rémunération.     (Sénat.) 

Pas  imprimée. 

285.  Réponse  à  une  adresse  humblement  présentée  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  général, 

priant  Son  Excellence  de  faire  déposer  au  Sénat  tous  les  documents  relatifs  à  l'achat 
par  le  ministère  de  la  Milice  de  "  Bonnie  Bel  air  "  de  M.  W.  T.  Rodden,  qui  constitue 
une  partie  du  numéro  (9)  aux  plan  et  livre  de  renvoi  officiels  de  la  paroisse  de  Lachine, 
et  particulièrement  le  rapport  des  avocats  qui  ont  fait  l'examen  des  titres  de  la 
propriété.     (Sénat.) Pas  imprimée. 
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RAPPORT 

DE 

L'ARPENTEUR  GÉNÉRAL  DES  TERRES  FÉDÉRALES 

Le  crédit  voté  par  le  Parlement  pour  l'arpentage  des  terres  fédérales,  pendant 
l'exercice  1915-16,  a  été  de  $1,043,500,  soit  à  peu  près  l'équivalent  du  crédit  de  l'exer- 
cice précédent. 

MÉRIDIENS   DE   DÉBUT   ET    LIGNES    DE    BASE. 

Les  méridiens  de  début  et  les  lignes  de  base,  lignes  maîtresses  de  tout  le  régime 
d'arpentage  des  terres  fédérales,  ont  été  poussés  si  loin  au  delà  des  établissements  que 
leur  prolongement  n'est  plus  urgent;  en  conséquence  le  nombre  des  équipes  affectées 
à  cette  entreprise  a  pu  être  réduit  à  six.     Ces  équipes  ont  arpenté  962  milles. 

La  production  du  sixième  méridien  constitue  un  record,  en  ce  que  cette  ligne  a 
été  poussée  deux  milles  à  l'intérieur  du  127e  township,  soit  deux  milles  au  delà  de  la 
frontière  nord  de  l'Alberta,  point  septentrional  extrême  atteint^par  le  régime  d'arpen- 
tage des  terres  fédérales.  Ceci  conduit  les  arpentages  fédéraux  à  763  milles  au  nord 
de  la  frontière  internationale.  Dans  l'autre  direction,  les  arpentages  forment  un 
réseau  sans  brèche,  allant  des  eaux  maréennes  de  la  baie  d'Hudson,  â  Port-Nelson, 
jusqu'aux  eaux  maréennes  du  Pacifique,  à  Burrard-Inlet  et  la  baie  Semiamu,  soit  près 
de  1,400  milles. 

Malgré  l'assiette  très  septentrionale,  une  excellente  région  agricole  a  été  découverte 
sur  le  sixième  méridien.  Le  poste  de  traite  de  Keg-River  est  au  centre  d'une  superbe 
prairie,  qui  embrasse  plusieurs  townships,  d'excellente  terre  arable.  On  voit  aussi  de 
bonnes  lisières  de  long  de  la  rivière  La  Bataille.  Au  nord  du  120e  township  se  voient 
les  montagnes  Cut-Knife,  dont  le  sol,  recouvert  de  mousse  profonde  et  d'épinette  rabou- 
grie, reste  gelé  tout  l'été. 

Une  bonne  région  a  été  découverte  sur  la  Wabiska,  entre  la  rivière  La  Paix  et 
le  cinquième  méridien,  mais  elle  est  encore  d'accès  difficile. 

A  l'est  du  lac  Winnipegosis,  et  au  sud  de  la  rivière  Saskatchewan,  se  trouve  une 
lisière  que  l'arpenteur  dit  être  la  plus  belle  région  arable  qu'il  ait  encore  contemplée 
dans  le  Manitoba  septentrional. 

L'arpentage  des  lignes  de  base  et  des  méridiens  n'a  pas  fait  trouver  ailleurs  une 
grande  étendue  de  terre  valable.  Le  pays  a  été  exploré  sur  une  largeur  de  douze  milles 
de  chaque  côté  de  la  ligne  arpentée.  Les  renseignements  de  ce  chef  sont  indiqués  sur 
les  cartes  d'exploration,  ajoutées  au  présent  rapport  sous  forme  de  monographies. 


SUBDIVISION   DES    TOWNSHIPS. 

Les  subdivisions  régulières  de  townships  se  faisaient  autrefois  à  l'entreprise,  selon 
certain  tarif  miliaire  que  le  Gouverneur  en  conseil  arrêtait  de  temps  à  autre.  Ce  sys- 
tème a  donné  des  résultats  navrants. 

On  a  recommandé,  en  1913,  d'abolir  l'entreprise  et  de  faire  faire  la  subdivision 
des  townships,  à  l'avenir,  par  des  arpenteurs  et  des  équipes  payés  à  la  journée.  Yoici 
quels  étaient  les  arguments  à  l'appui  du  changement: — 
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1.  Le  régime  d'arpentage  des  terres  fédérales  du  Canada  est  une  adaptation  du 
syfstème  américain.  L'arpentage  à  l'entreprise  était  l'un  des  traits  empruntés  aux 
Etats-Unis;  ses  avantages  étaient  nombreux,  et  l'on  croyait,  la  terre  ayant  peu  de 
valeur,  que  l'imperfection  des  levés  n'était  pas  importante.  Le  système  était  mesquin, 
et  comme  il  y  avait  peu  ou  pas  d'inspection,  il  causait  pour  le  moment  peu  d'ennuis. 
Les  arpenteurs  étaient  prêts  à  entreprendre  ces  travaux  pour  une  rémunération  quel- 
conque. On  demanda  des  soumissions  à  certaine  époque;  les  tarifs  établis  par  les 
arpenteurs  étaient  si  ridiculement  faibles  qu'ils  ont  depuis  lors  été  fixés  par  décret  de 
l'exécutif  à  un  chiffre  qui  suffisait  à  assurer  l'accomplissement  du  travail  sans  tenir 
compte  de  ce  que  les  arpenteurs  consentiraient  à  accepter.  Un  trait  qui  eut  grand 
poids,  lorsque  l'immigration  s'accentua,  voulait  que  la  somme  d'arpentage  faite  à  l'en- 
treprise fût  illimitée.  Dans  le  travail  fait  à  la  journée,  la  besogne  était  réduite  en 
conséquence  du  nombre  des  arpenteurs  qualifiés  disponibles.  Cette  entrave  n'existait 
pas  avec  les  entrepreneurs. 

2.  Les  objections  soulevées  contre  l'arpentage  à  l'entreprise  sont  nombreuses.  On 
ne  saurait  estimer  d'avance  les  frais  d'un  arpentage  subdivisionnaire;  ils  dépendent 
de  la  nature  du  sol  et  d'autres  conditions  qui  restent  inconnues  pour  le  gouvernement 
et  pour  l'entrepreneur,  et  qu'il  est  impossible  de  prévoir.  Il  est  impossible  de  fixer  un 
tarif  qui  donne,  dans  chaque  cas,  à  l'entrepreneur  une  rémunération  équitable,  qui 
n'est  pas  excessive  dans  quelques  cas.  Un  entrepreneur  pourra  faire  de  gros  profits 
s'il  rencontre  un  pays  avantageux,  et  si  de  bonnes  circonstances  le  favorisent,  mais  un 
autre  peut  perdre  beaucoup  sans  qu'il  y  ait  de  sa  faute,  si  les  circonstances  lui  sont 
contraires.  S'il  est  incapable  de  payer  les  salaires  de  son  personnel  ou  ses  factures 
d'approvisionnement,  les  créanciers  demanderont  au  gouvernement  de  tout  régler,  et. 
se  croiront  lésés  en  cas*  de  refus. 

3.  Avant  qu'un  entrepreneur  soit  payé  pour  ses  arpentages,  quelqu'un  devrait  être 
dépêché  sur  les  lignes  pour  voir  si  les  arpentages,  dont  on  demande  le  paiement,  ont 
été  réellement  faits.  Cette  inspection  ne  se  fait  jamais  pour  l'excellente  raison  qu'il 
coûte  aussi  cher  d'inspecter  une  ligne  que  de  l'arpenter  en  premier  lieu;  car  l'inspec- 
tion exige  les  mêmes  mesurages  que  l'arpentage  lui-même.  Si  toutes  les  lignes  étaient 
inspectées,  l'inspecteur  ferait  aussi  bien  de  les  arpenter  lui-même  et  se  dispenser  de 
l'arpentage  fait  par  l'entrepreneur,  ce  qui  éviterait  ainsi  les  frais  de  l'entreprise. 

On  faisait  peu  d'inspection  aux  débuts.  On  acceptait  la  parole  de  l'entrepreneur 
à  l'effet  que  les  arpentages  avaient  été  faits  correctement,  et  on  le  payait.  Nous  revi- 
sons maintenant  ces  anciens  arpentages.  Plusieurs  sont  inexacts.  H  nous  est  parfois 
impossible  de  trouver  trace  d'un  arpentage  quelconque,  et  il  s'agit  de  savoir  si  l'ar- 
pentage primitif,  pour  lequel  on  a  payé,  a  jamais  été  fait. 

4.  On  fait  maintenant  l'inspection  de  quelques  milles  dans  chaque  entreprise. 
Si  rien  d'anormal  ne  se  constate,  on  suppose  que  le  reste  de  l'entreprise  a  été  fait  et 
que  l'arpentage  est  précis;  mais  il  n'existe  aucune  preuve  immédiate  à  cet  effet. 

5.  Il  y  a  cinq  inspecteurs  et  un  inspecteur-chef  des  arpentages.  L'inspection  coûte 
plus  de  $68,000  par  année.  Les  frais  encourus  du  chef  des  arpentages  à  l'entreprise 
se  chiffrent  cette  année  à  $240,000,  de  sorte  que  l'inspection  coûte  plus  que  le  quart 
du  travail  inspecté.  Il  est  vrai  que  les  inspecteurs  font  d'autre  travail  en  dehors  de 
l'inspection,  mais  ce  travail  est  peu  important. 

6.  Quelques  arpenteurs  font  de  bonne  besogne  à  l'entreprise,  et  d'autres  non. 
Lorsque  la  tâche  d'un  entrepreneur  est  trouvée  mauvaise,  on  invite  ce  dernier  à  la 
refaire.  Il  corrige  les  défauts  signalés  par  l'inspecteur,  après  quoi  une  inspection  nou- 
velle est  faite  et  d'autres  erreurs  sont  découvertes.  Ceci  peut  se  répéter  souvent,  et 
l'on  fait  parfois  tant  d'inspections  qu'il  eût  mieux  valu  que  l'inspecteur  fît  un  réar- 
pentage absolu. 

7.  Lorsque  l'arpentage  est  très  mauvais,  la  situation  devient  très  embarrassante. 
Les  cautions  données  par  valeur  privée  pour  l'obtention  des  avances  ne  semblent  pas 
valoir  grand'chose.     Nous  avons  perdu  les  poursuites  soumises  aux  tribunaux.     Les 
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compagnies  de  garantie  sont  les  seules  de  qui  nous  ayions  recouvré  quelque  chose,  car 
elles  aiment  mieux  payer  que  d'être  poursuivies  par  le  gouvernement.  Nous  sommes 
virtuellement  obligés  d'accepter  du  mauvais  travail  ou  de  perdre  nos  avances. 

8.  Une  forte  partie  du  crédit  des  arpentages  fédéraux  sert  aujourd'hui  à  réarpen- 
ter des  townships  mal  subdivisés  à  l'entreprise.  Comme  les  terres  sont  colonisées  et 
occupées,  les  réarpentages  sont  difficiles,  dissatisfaisants  pour  les  colons,  et  très  coû- 
teux. On  aurait  épargné  de  l'argent  si  les  premiers  arpentages  avaient  été  bien  faits. 
Le  régime  des  entreprises  devrait  être  délaissé  pour  cette  raison  en  dehors  de  toute 
autre. 

9.  La  terre  a  pris  trop  de  valeur  pour  les  imperfections  du  régime  des  entreprises. 
La  valeur  d'un  ou  deux  acres  dans  un  quart  de  section  représente  plusieurs  fois  la  diffé- 
rence dans  les  frais  d'un  bon  et  d'un  mauvais  arpentage. 

10.  Après  avoir  fini  l'arpentage  sur  place  et  reçu  les  trois  quarts  de  la  somme  de 
son  entreprise,  l'entrepreneur  prépare  et  corrige  ses  notes  du  terrain  lorsqu'il  n'a  pas 
autre  chose  à  faire.  Ceci  provoque  de  longs  retards.  Il  faut  rarement  moins  de  deux 
ans  avant  que  les  plans  de  townships  soient  publiés  et  les  terres  ouvertes  à  la  colo- 
nisation. 

11.  Il  n'y  a  aucune  raison  pour  laquelle  les  arpentages  subdivisionnaires  payés  à 
la  journée  coûteraient  plus  cher  que  les  arpentages  â  l'entreprise,  du  moment  que  les 
arpenteurs  sont  capables  et  les  équipes  bien  organisées. 

12.  Les  Etats-Unis  ont  abandonné  le  régime  des  entreprises  en  1910.  Le  dernier 
rapport  du  commissaire  général  du  Land  Office  dit  sur  ce  point: — 

"  Le  30  juin  1911  a  marqué  la  clôture  du  premier  exercice  du  régime  di- 
rect, et  il  nous  fait  plaisir  de  constater  que  ce  régime  a  eu  un  succès  ab- 
solu. Lorsque  nous  avons  tout  d'abord  étudié  le  changement  du  régime  des 
entreprises  au  régime  direct,  nous  croyions  que  les  frais  seraient  plus  considéra- 
bles que  pour  le  système  ancien  qu'on  se  proposait  de  supplanter.  On  admettait 
que  le  procédé  serait  plus  rapide  et  le  travail  meilleur,  et  ce  seul  aspect  aurait 
justifié  le  changement.  Mais  le  travail  de  la  dernière  saison  et  de  la  saison  cou- 
rante a  démontré  que  le  coût  moyen  du  régime  direct  est  de  $750  le  township, 
ou  une  diminution  de  $5  par  mille,  le  coût  moyen  des  arpentages  à  l'entreprise 
étant  d'environ  quinze  piastres  par  mille. . .  Il  y  a  de  plus  une  économie  d'un 
à  deux  ans  dans  la  durée  des  travaux,  entre  la  date  du  crédit  et  l'achèvement  et 
l'acceptation  des  arpentages." 

On  a  décidé  de  donner  un  essai  au  régime  nouveau  avant  d'en  adopter  définitive- 
ment les  recommandations  et  de  faire  les  subdivisions  à  la  journée.  C'est  ce  qu'une 
équipe  a  fait  en  1914,  et  l'expérience  a  donné  tant  d'encouragement  qu'elle  a  été  éten- 
due à  tous  les  arpentages  subdivisionnaires  réguliers  en  1915.  Le  succès  qui  en  est 
résulté  est  absolu.  Le  travail  accompli  et  le  coût  net  par  mille,  comme  on  le  verra  ci- 
dessous,  se  trouvent  en  déduisant  du  total  des  déboursés  la  valeur  de  l'outillage  qui 
reste  utilisable  à  la  fin  de  la  saison.  Quatre  des  arpenteurs  ont  pris  des  niveaux  ce 
qui  ne  se  faisait  pas  dans  le  système  de  l'entreprise.  On  a  aussi  déduit  des  déboursés 
totaux  les  frais  des  niveaux. 
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SUBDIVISION  RÉGULIÈRE  DES   TOWNSHIPS — 1915. 


Arpenteur. 

Milles. 

Total 

des 

déboursés 

Valuer 

de 

l'outillage 

Coût 

des 

niveaux . 

Frais  net. 

Coût 

par 

mille. 

Baker,  J.  C 

471 
412 
454 
345 
344 
409 
404 
455 
460 
381 
511 
562 
502 
628 
558 
470 
375 
423 
448 

$ 

16,170 
14,816 
10,759 
14,237 
14,850 
15,377 
14,906 
14,993 
14,789 
14,965 
14,766 
13,937 
13,757 
17,419 
13,399 
14,286 
15,116 
10,946 
*15,000 

$ 

469 
606 
352 
952 
349 
889 
480 
690 
300 
696 
875 
542 
479 
788 
325 
398 
659 
362 
300 

$ 

$ 

15,701 
14,210 
9,642 
13,285 
14,501 
14,488 
14,426 
14,303 
13,604 
14,269 
12,946 
13,395 
13,278 
16,631 
13,074 
13,098 
14,457 
10,584 
14,700 

$     c. 

33  33 

Buchanan,  J.  A 

34  49 

Christie,  W 

765 

21  23 

Davies,  T.  A 

38  50 

Day,  H.  S 

42  15 

Fawcett,  S.  D 

35  42 

Glover,  A.  E 

35  70 

Heathcott,  R.  V 

31  43 

Johnston,  J.  H 

885 

29  57 

Knight,  R.  H 

37  45 

Lighthall,  A 

945 

25  33 

McEwen,  D.  F 

23  83 

Pearson,  H.  E 

26  45 

Pierce,  J.  W 

26  48 

Rolfson,  0 

23  43 

Scott,  W.  A 

790 

27  87 

Tipper,  G.  A 

38  55 

Tyrrell,  J.  W 

25  02 

Waddell,  W.  H 

32  81 

8,612 

274,488 

10,511 

3,385 

260,592 

30  26 

•Estimation  seulement — Les  comptes  et  rapports  ne  sont  pas  rentrés. 


La  comparaison  entre  la  subdivision  à  l'entreprise  en  1914  et  la  subdivision  à  la 
journée  en  1915  est  indiquée  ci-dessous: — 


Année. 

Méthode. 

Nombre 
des  équipes. 

Milles 
arpentés. 

Total 
des  frais. 

Coût 
par  mille. 

1914 

Entreprise . . 
Journée 

18 
19 

7,686 
8,612 

$    229,303 
260,592 

$           29  83 

1915 

30  26 

Le  coût  par  mille,  dans  le  travail  à  la  journée,  dépasse  de  quarante-trois  cents  le 
coût  du  travail  à  l'entreprise,  moins  un  et  demi  pour  cent,  mais  l'examen  du  tableau 
de  1915  démontre  que  le  coût  moyen  du  travail  à  la  journée  est  fortement  augmenté 
par  les  frais  individuels  élevés  de  trois  arpenteurs.  En  confiant  comme  on  l'a  fait  en 
1916  les  arpentages  subdivisionnaires  à  ces  trois  arpenteurs  seulement,  lesquels  ont 
eu  bon  succès  dans  ce  genre  de  besogne,  les  frais  seront  de  beaucoup  inférieurs  à  ceux 
du  travail  â  l'entreprise.  Il  faut  toutefois  bien  comprendre  que  le  travail  à  la  journée 
n'est  possible  que  si  les  arpenteurs  ont  pleine  liberté  de  choisir  et  d'engager  eux-mêmes 
leurs  personnels,  sans  aucune  intervention.  L'avantage  de  l'arpenteur  salarié  sur 
l'entrepreneur  est  qu'il  jouit  d'un  crédit  meilleur.  Ses  hommes  savent  que  leurs  gages 
seront  payés  à  l'échéance,  et  les  fournisseurs,  s'ils  ne  sont  pas  payés  comptant,  savent 
qu'ils  n'attendront  pas  longtemps.  Il  n'en  est  pas  ainsi  avec  les  entrepreneurs.  Lors- 
qu'ils ne  ftont  pas  faillite,  laissant  leurs  créanciers  impayés,  ils  sont  généralement  durs 
à  la  détente,  et  se  font  en  conséquence  imposer  des  prix  exagérés. 

Aux  débuts  des  arpentages  fédéraux,  l'arpenteur  traçait  et  indiquait  sur  le  sol  un 
chemin  de  quatre-vingt-dix-neuf  pieds  de  largeur  sur  chaque  ligne  de  section.     C'est 
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ce  qu'on  appelle  le  premier  régime  d'arpentage.  Plus  tard  la  largeur  des  routes  a  été  ré- 
duite à  soixante-six  pieds  et  chaque  chemin  alternant  allant  est  ou  ouest  a  été  supprimé. 
C'est  le  troisième  régime  d'arpentage  qui  embrasse  la  majeure  partie  du  pays.  En 
subdivisant  un  township  du  troisième  régime,  l'arpenteur  ne  traçait  que  les  lignes  de 
section  longeant  ces  chemins,  les  lignes  de  section  sans  route  ou  les  lignes  blanches 
demeurant  inarpentées.  C'est  là  une  entrave  sérieuse  pour  le  colon.  S'il  lui  faut 
trouver  les  bornes  de  son  quart  de  section,  il  est  forcé  de  découvrir  tout  d'abord  l'angle 
du  quart  de  section  de  la  ligne  blanche,  ce  qui  dépasse  les  facultés  d'un  cultivateur 
ordinaire,  surtout  dans  les  régions  boisées.  Le  système  a  été  changé,  et  quand  on  fait 
aujourd'hui  la  subdivision  d'un  township,  toutes  les  lignes  de  section  sont  arpentées 
et  indiquées  sur  le  sol,  que  le  township  soit  ou  non  du  premier  régime.  Les  nouveaux 
colons  apprécieront  sûrement  cette  modification. 

•  \ 

LES   TOWNSHIPS   SUBDIVISÉS. 

La  plupart  des  townships  subdivisés  sont  dans  le  district  de  la  rivière  La  Paix. 
La  construction  de  voies  ferrées  jusqu'à  la  rivière  du  Fantôme  et  la  Traverse  de  la 
rivière  La  Paix  a  rendu  facile  l'accès  à  la  région,  et  a  entraîné  le  courant  d'immigra- 
tion dans  cette  direction.  Les  équipes  d'arpentage  ont  été  distribuées  le  long  de  la 
rivière  La  Paix,  du  Fort  St.  John,  en  Colombie-Britannique,  à  l'aval  de  Vermillon. 
D'autres  travaillaient  au  sud  et  à  l'est  du  Petit  Lac  de  l'Esclave  et  sur  l'Athabaska, 
en  aval  de  McMurray.  Le  terrain  qui  touche  immédiatement  le  chemin  de  fer  Alberta 
and  Great  Waterways,  entre  le  lac  La  Biche  et  McMurray,  a  été  tracé  en  sections. 
Bien  qu'une  faible  partie  seulement  en  soit  utilisable  pour  l'agriculture,  quelques  lopins 
seront  colonisés  et  le  chemin  de  fer  lui-même  aura  besoin  de  quelques  concessions. 

En  plus  des  dix-neuf  équipes  occupées  à  des  subdivisions  régulières,  douze  ont 
travaillé  à  diverses  subdivisions  disséminées  en  différents  endroits  du  Manitoba,  de  la 
Saskatchewan  et  de  l' Alberta.  Sept  équipes  ont  travaillé  dans  la  zone  ferrovienne  de 
la  Colombie-Britannique.  Dans  la  partie  ouest  de  la  zone,  où  le  sol  a  grande  valeur, 
le  terrain  est  réparti  en  seizième  de  sections,  ou  subdivisions  légales  de  quarante  acres, 
dont  les  angles  doivent  être  indiqués  par  des  monuments-frontières.  Ceci  augmente 
non  seulement  la  tâche  sur  la  ligne  d'arpentage,  mais  aussi  bien  le  nombre  des  lignes 
à  arpenter,  ce  qui,  avec  le  boisement  fourré,  rend  les  arpentages  très  coûteux  dans  cette 
partie  du  pays.» 

INSPECTION. 

Le  système  d'inspection  a  été  modifié  conformément  aux  conditions  nouvelles  des 
arpentages  subdivisionnaires.  On  visite  la  plupart  des  camps  d'arpentage,  on  examine 
le  travail,  et  l'on  fait  rapport  sur  l'organisation  et  l'outillage  des  équipes.  Trois  ins- 
pecteurs ont  travaillé  à  cette  besogne,  et  l'inspecteur  en  chef  des  arpentages  a  de  plus 
passé  cinq  semaines  sur  le  terrain. 

Lorsqu'ils  n'ont  pas  autre  chose  à  faire,  les  inspecteurs  s'occupent  de  divers 
arpentages. 

LES  ZONES  AQUATIQUES. 

Bon  nombre  de  nappes  d'eau  qui  existaient  lors  du  premier  arpentage  se  sont 
depuis  lors  complètement  ou  partiellement  desséchées,  et  leurs  lits  sont  aujourd'hui 
utilisables  pour  l'agriculture.  Douze  équipes  ont  réarpenté  ces  superficies.  Les  ins- 
tructions de  l'arpenteur  demandent  de  faire  une  enquête  approfondie  sur  chaque  town- 
ship, d'arpenter  chaque  nappe  d'eau  qu'il  y  rencontre  et  d'obtenir  tous  les  renseigne- 
ments possibles  en  vue  de  préparer  les  plans  indiquant  les  conditions  réelles  des  nou- 
veaux townships.  Il  doit  aussi  faire  un  rapport  sur  l'état  des  monuments-frontières 
du  township  et  d'autres  aspects  de  l'arpentage  du  township.    Il  pourra  de  temps  à  autre 
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au  besoin  restaurer  quelques  monuments-frontières,  mais  comme  son  équipe  est  numé- 
riquement faible,  les  besognes  de  ce  genre  sont  de  préférence  laissées  à  des  équipes  plus 
nombreuses. 

Les  douze  équipes  ont  étudié  734  townships,  arpenté  5,007  milles  dans  les  zones 
aquatiques,  et  réarpenté  762  milles  de  lignes  de  section.  Le  tableau  suivant  donne  un 
synopsis  de  leur  travail. 

ARPENTAGE    AU    STADIA. 


Arpenteur. 


m 

m 

C3 

a 

m 

3 

es 

Q 

jA 

D1 

r£ 

c3 

<a 

«3 

n 

a 

1 

-d  o 

■d 

o 

(h 

u 
sa 

"d 

1 
u 

a 

o 
a 

o 

<v 

c3 

O 

S 
o 

o 

03 
O 

<3 

O 

<3 

O 

N 

s 

H 

£ 

fc 

H 

O 

O 

% 

$  c. 

$   c. 

577 

8 

585 

31 

216 

5,479 

9  37 

176  74 

564 

12 

576 

39 

134 

5,067 

8  79 

129  92 

526 

129 

655 

50 

263 

5,116 

7  80 

102  32 

523 

2 

525 

45 

276 

5,387 

10  26 

119  71 

484 

62 

546 

27 

349 

4,946 

9  05 

183  18 

\155/ 

20 

469 

T59 

\25 

147 
83 

3,618\ 
2,020/ 

12  02 

67  12 

294 

84 

378 

81 

87 

5,313 

14  06 

65  59 

440 

34 

474 

54 

238 

5,695 

12  02 

105  46 

390 

92 

482 

76 

183 

5,642 

11  70 

74  24 

340 

131 

471 

75 

176 

5,514 

11  71 

73  52 

238 

75 

313 

64 

244 

5,193 

16  59 

81  14 

182 

113 

295 

108 

125 

4,642 

15  73 

42  98 

5,007 

762 

5,769 

734 

2,521 

63,632 

11  03 

86  69 

McKnight,  J.  H. 
Boulton,  W.  J.... 

Neelands,  R 

Soars,  H.  M.  R.. 
Fletcher,  W.  A.. 
Martindale,  E.  S 
Coltham,  G.  W.. 
Cowper,  G..C . 
Bowman,  E.  P. . 
Roberts,  O.  B... 
Bennett,  G.  A... 
Palmer,  P.  E.... 
Rinfret,  C 


F       c. 

25  37 
37  80 
19  45 
19  52 
14  17 

24  51 

61  07 
23  93 

30  83 

31  33 
21  28 
37  14 

25  24 


FRONTIÈRE  DE  L'ALBERTA  ET  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

La  frontière  entre  la  Colombie-Britannique  et  l'Alberta  est  un  faîte  de  partage, 
de  la  frontière  internationale  au  120e  degré  de  longitude.  On  a  continué  la  localisa- 
tion de  cette  frontière,  qui  avait  été  commencée  en  1913.  Les  deux  provinces  et  le  Domi- 
nion payent  chacun  le  tiers  des  frais.  Le  commissaire  pour  le  Canada  et  l'Alberta  est 
M.  K.  W.  Cautley,  arpenteur  fédéral,  et  A.T.A.;  pour  la  Colombie-Britannique,  M.  A. 
O.  Wheeler,  A.T.C.-B.  M.  Cautley  localise  et  trace  la  frontière  dans  les-  passes  ;  M. 
Wheeler  fait  le  levé  topographique  de  la  frontière  à  l'intérieur  et  dans  l'intervalle  des 
passes.  On  a  délimité  environ  douze  milles  dans  ces  passes  et  vingt-six  monuments- 
frontières  ont  été  dressés.  Jusqu'ici  tout  le  travail  s'est  fait  au  sud  de  la  passe 
Kicking-Horse.  Les  passes  marquées  la  saison  dernière  étaient  celles  d'Akamina,  du 
Daim,  du  Dôme  et  Fourche-Nord. 

LEVÉS    TOPOGRAPHIQUES. 

Sauf  le  levé  topographique  de  M.  Wheeler,  sur  la  frontière  internationale,  le  seul 
travail  topographique  qu'on  ait  fait  était  un  relevé  du  parc  Jasper.  La  saison  n'était 
pas  favorable.  Sur  cent  quatorze  jours,  quarante-huit  seulement  ont  été  beaux,  et 
même  alors  le  progrès  était  souvent  retardé  par  la  brume  ou  par  l'ombre  des  nuages. 

COLONIES    ET    EMPLACEMENTS    URBAINS. 


On  a  arpenté  quelques  emplacements  urbains  et  petits  établissements,  surtout  au 
Manitoba.    On  a  tracé  les  lots  riverains  de  la  rivière  Carotte,  et  des  Grands-Rapides 
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sur  la  Saskatchewan,  au  Manitoba.    L'annexe  de  Saint-Julien  à  la  ville  de  Banff  a  été 
arpentée  sur  la  montagne  du  Tunnel. 

RÉSERVES  FORESTIÈRES  ET  CONCESSIONS  MINIERES. 

Deux  réserves  forestières  et  onze  milles  de  bornes  ont  été  arpentées. 

Chaque  concession  minière  est  indiquée  par  un  numéro  d'alotissement  dans  le 
groupe  auquel  elle  appartient.  Avant  que  la  patente  d'une  concession  puisse  être 
remise,  les  règlements  exigent  un  arpentage  sous  les  ordres  de  l'arpenteur  général. 
Vingt-neuf  concessions  de  ce  genre  ont  été  arpentées. 

ARPENTAGES   DANS   LE    YUKON. 

L'arpenteur  général  est  représenté  au  Yukon  par  un  directeur  des  arpentages, 
qu'un  dessinateur  assiste.  D'après  le  rapport  du  directeur,  ci-annexé,  les  rapports  de 
douze  arpentages  ont  été  catalogués  dans  ces  bureaux.  Ils  comprenaient  des  réserves 
indiennes,  des  profils  de  route,  et  des  arpentages  de  concessions  minières. 

RÉ  ARPENTAGES. 

Les  défauts  des  arpentages  relâchés  qui  avaient  jadis  été  faits  à  l'entreprise  se 
constatent  maintenant  que  la  colonisation  avance.  Ces  défauts  sont  de  deux  catégo- 
ries: inexactitude  des  arpentages  et  impermanence  des  monuments-frontières.  A  cette 
époque,  la  terre  avait  peu  de  valeur,  et  l'on  jugeait  un  arpentage  quelconque  assez  bon. 
L'inexactitude  est  malheureuse,  mais  les  plus  grands  ennuis  viennent  de  la  perte  des 
monuments.  On  se  servait  autrefois  de  poteaux  en  bois,  comme  dans  l'Est,  mais  les 
conditions  n'étaient  pas  du  tout  les  mêmes.  Dans  l'Est,  ces  potelets  étaient  faits  de 
bois  durable,  et  les  lignes  marquées  restaient  visibles  pendant  longtemps.  Dans  l'Ouest, 
les  potelets  étaient  en  peuplier,  bois  qui  pourrit  vite;  et  si  la  ligne  était  brûlée  dans 
les  bois,  les  pousses  étaient  si  légères  qu'un  seul  feu  les  oblitérait  toutes.  Vers  1880, 
on  remplaça  les  potelets  de  bois  par  de  petits  tuyautages,  mais  ils  s'arrachaient  facile- 
ment et  un  grand  nombre  sont  disparus. 

Un  nouveau  modèle  de  poteau  a  été  adopté.  C'est  un  tuyau  en  fer  d'un  pouce, 
ayant  trente  pouces  de  longueur  et  qu'on  remplit  de  béton.  Un  pied  en  fer  malléable 
empêche  l'arrachement  après  le  posage.  Les  numéros  de  section,  de  township  et  de 
rang  y  sont  étampés  en  chiffres  visibles  sur  une  plaque  de  bronze,  et  l'inscription  est 
comprise  de  tous.  L'adoption  de  ce  potelet  est  la  chose  la  plus  importante  qu'on  ait 
fait  en  vue  de  perfectionner  les  arpentages  fédéraux.  Les  deux  principaux  besoins 
du  propriétaire  foncier  sont  la  sécurité  de  son  titre  et  de  ses  frontières.  Son  titre  est 
protégé  par  le  bureau  des  titres  fonciers.  La  sécurité  de  ses  frontières  dépend  de  la 
permanence  des  monuments.  Tant  qu'ils  restent  visibles,  il  n'y  a  aucune  crainte  de 
litige  entre  le  propriétaire  et  ses  voisins. 

Quiconque  ne  connaît  pas  bien  l'arpentage  peut  croire  que  la  perte  d'un  monument- 
frontière  est  sans  importance,  et  n'entraîne  rien  de  plus  que  le  posage  d'un  potelet 
nouveau,  mais  il  est  loin  d'en  être  ainsi.  Si  la  terre  est  occupée,  les  droits  acquis 
entrent  en  jeu,  et  c'est  dans  les  endroits  peu  populeux  seulement  qu'on  peut,  après  de 
nombreux  ennuis,  ériger  de  nouveaux  monuments  sans  léser  qui  que  ce  soit.  Dans  les 
townships  où  une  proportion  considérable  des  terres  sont  patentées,  toute  tentative  de 
réarpenter  les  lignes  est  presque  assurée  d'insuccès,  et  le  seul  recours  qui  reste  aux 
propriétaires  est  de  soumettre  le  litige  à  la  décision  des  tribunaux. 

Une  autre  source  d'ennuis  est  l'existence  de  nombreux  monuments  pour  le  mar- 
quage d'un  seul  angle.     On  peut  parfois  régler  le  différend,  mais  pas  toujours. 

La  loi  sur  l'arpentage  des  terres  fédérales  autorise  le  ministre  à  faire  réarpenter 
un  township  sur  reçu  d'une  réquête  déclarant  que  les  monuments  sont  disparus  et 
restent  introuvables.     Cette  même  disposition  a  été  promulguée  comme  statut  provin- 
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cial  par  les  législatures  de  la  Saskatchewan  et  de  PAlberta,  mais  non  pas  au  Manitoba. 
Il  a  été  de  ce  chef  possible  de  faire  des  réarpentages  qui  ont  aujourd'hui  un  statut 
légal  dans  des  townships  où  le  nombre  des  terres  aliénées  est  faible.  Naturellement, 
ce  travail  coûte  cher. 

Cinq  équipes  se  sont  occupées  de  cet  aspect.  Elles  ont  réarpenté  en  tout  ou  en 
partie  trente-cinq  townships  et  la  colonie  du  Lac  la  Biche.  Les  mêmes  arpenteurs  ont 
de  plus  fait  quelques  petits  réarpentages  dans  certains  endroits. 

Les  erreurs  d'arpentage  sont  plus  difficiles  â  corriger.  On  considérait  jadis  qu'un 
cultivateur  dont  la  patente  comportait  cent  soixante  acres,  mais  dont  le  quart  de  section 
n'en  comporte  que  cent  vingt,  était  aussi  heureux  que  s'il  en  avait  eu  effectivement  cent 
soixante,  du  moment  qu'il  ignorait  l'écourtement.  La  première  loi  des  terres  fédérales 
déclarait  qu'un  quartier  comportait  cent  soixante  acres,  quelles  que  fussent  les  super- 
ficies réelles.  Il  peut  y  avoir  quelque  mérite  dans  ce  concept  si  la  différence  est  petite, 
mais  si  elle  est  forte,  il  ne  saurait  y  avoir  de  doute  sur  l'obligation  pour  l'administration 
de  corriger  l'erreur,  si  possible.  La  difficulté  est  que  lorsqu'un  particulier  reçoit  une 
concession  de  la  Couronne,  personne  n'a  droit  de  déplacer  ses  monuments-frontières, 
qu'il  y  ait  erreur  ou  non.  Trois  arpenteurs  se  sont  occupés  à  des  besognes  de  ce  genre 
et  à  régler  des  différends  de  toute  espèce.  Ils  ont  visité  environ  quatre-vingts  town- 
ships en  tout.    Ils  ont  parfois  réussi,  et  d'autres  fois  non. 

Au  contraire  des  lignes  su'bdivisionnaires,  les  premiers  méridiens  et  les  lignes  de 
base  ont  heureusement  toujours  été  arpentés  avec  soin,  à  la  journée,  durant  les  trente- 
six  dernières  années.  Le  résultat  en  est  à  tout  prendre  remarquablement  précis.  Mais 
grâce  à  la  perfection  des  méthodes  et  de  notre  organisme,  nous  découvrons  aujour- 
d'hui des  écarts  qui,  tout  en  étant  chacun  plutôt  faible,  prennent  des,  proportions 
matérielles  par  leur  accumulation  sur  l'immense  étendue  que  le  régime  des  arpentages 
fédéraux  embrasse.  En  élargissant  le  réseau,  il  devient  nécessaire  de  connaître  la 
proportion  exacte  et  le  lieu  des  écarts,  afin  qu'il  soit  possible  d'en  tenir  compte  dans 
l'élargissement  du  travail.  Une  équipe  a  retracé  677  milles  de  lignes  de  base  et  de 
méridiens  premiers  dans  ce  but.  On  a  profité  de  ces  arpentages  pour  niveler  les  lignes 
retracées. 

Une  autre  méthode  de  corriger  les  écarts  dans  les  lignes  maîtresses  consiste  dans 
les  observations  astronomiques.  L'un  des  arpenteurs  a  fait  des  déterminations  de  la 
latitude  avec  un  télescope  zénithique  en  divers  endroits,  surtout  dans  le  Manitoba  et 
la  Saskatchewan.  Chaque  point  d'observation  a  été  relié  par  mesurage  à  quelque  monu- 
ment cornier  du  réseau  des  arpentages  fédéraux. 

ÉTAT  DU  NOMBRE  DE  MILLES  ARPENTES. 

Ci-suit  une  comparaison  du  nombre  de  milles  arpentés  chaque  année  depuis  1913: 


Nature  de  l'arpentage. 


Du  1er  avril  1913 

au 

31  mars  1914. 


Du  1er  avril  1914 

au 

31  mars  1915. 


Du  1er  avril  1915 

au 

31  mars  1916. 


Contours  de  townships 

Lignes  de  sections 

Relevés 

Réarpentages 

Total  pour  la  saison. . . 

Nombre  d'équipes 

Moyenne  de  milles  par  équipes 


Milles. 

3,760 
7,918 
5,748 
1,632 


19,058 


289 


Milles. 

3,270 
7,100 
5,141 
2,544 


18,055 


59 
307 


Milles. 

2,725 

7,524 
7,234 
3,441 


20,924 


53 
395 
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Vu  la  nature  de  leur  travail,  douze  équipes  ne  sont  pas  comprises  dans  l'état  de 
l'exercice  courant.  Les  arpentages  faits  par  les  cinquante-trois  équipes  ont  coûté 
$628,815,  soit  $30.05  par  mille. 

TKAVAIL  DE  BUKEAU. 


DIVISION  DES  INSTRUCTIONS  AUX  ARPENTEURS  ET  DES  RENSEIGNEMENTS  GENERAUX. 

Le  travail  fait  par  cette  division  consiste  généralement  en  la  préparation  d'ins- 
tructions pour  les  arpenteurs  occupés  aux  travaux  de  campagne,  en  l'inscription  de 
tous  les  rapports  d'arpentages  dans  les  divers  registres,  en  la  distribution  de  tous  les 
plans  préliminaires,  en  des  réponses  aux  demandes  de  renseignements  reçues  du  public 
en  général  et  des  autres  services  et  départements,  et  en  la  publication  du  rapport  an- 
nuel de  cette  partie  du  service.  La  préparation  des  instructions  pour  les  arpenteurs 
chargés  de  diriger  les  équipes  en  campagne  est  le  travail  le  plus  important  de  la  divi- 
sion. On  ne  cesse  de  réclamer  une  exactitude  et  une  précision  plus  grandes,  et  cela 
nécessite  plus  de  travail  et  une  attention  plus  minutieuse  dans  la  préparation  des  ins- 
tructions ainsi  que  dans  l'exécution  des  arpentages  et  dans  l'examen  des  rapports.  La 
préparation  d'instructions  pour  tout  arpentage  particulier  nécessite  la  compilation  de 
beaucoup  de  renseignements  au  sujet  des  arpentages  qui  ont  déjà  été  faits  dans  le 
voisinage,  de  la  nature  du  pays,  des  chemins  et  routes,  des  moyens  de  transport,  etc. 
Il  faut  aussi  préparer  des  plans  et  croquis  pour  accompagner  les  instructions,  indi- 
quant tous  les  renseignements  au  sujet  des  lignes  de  section  déjà  arpentées,  ainsi 
qu'au  sujet  de  toutes  les  réserves  de  sauvages,  de  tous  les  emplacements  de  ville,  colo- 
nies, réserves  forestières,  etc.,  qui  sont  situés  dans  le  township  qui  doit  être  arpenté. 

Une  autre  partie  importante  du  travail  a  trait  aux  communications  de  la  part  des 
colons  et  autres,  et  aux  réponses  aux  demandes  relatives  aux  arpentages  par  d'autres 
services  et  départements.  Ceci  entraîne  la  préparation  d'un  grand  nombre  de  croquis, 
de  tracés,  de  cartes,  et  la  copie  d'un  grand  nombre  de  pages  de  notes  de  campagne. 
Comme  partie  de  ce  travail,  on  fait  la  distribution  de  toutes  les  publications  faites 
par  ce  service,  y  compris  les  plans,  cartes,  rapports  et  brochures.  Le  nombre  de  cartes 
régionales  qui  sont  expédiées,  atteint  à  lui  seul  le  nombre  de  plusieurs  milliers. 

En  général  toutes  les  écritures  relatives  aux  descriptions  pour  l'insertion  dans  les 
lettres  patentes  de  toutes  les  pièces  régulières  de  terrain  sont  faites  dans  la  division 
des  Titres  de  Terres  du  ministère.  Cependant,  dans  chaque  cas,  sauf  pour  les  con- 
cessions minières,  lorsque  les  pièces  de  terres  sont  très  irrégulières  et  la  description 
très  compliquée  et  très  difficile,  la  description  est  préparée  dans  cette  division. 

Durant  la  période  où  l'arpenteur  est  en  campagne,  il  est  obligé  de  fournir  des 
croquis,  de  temps  à  autre,  pour  indiquer  les  progrès  de  son  travail.  D'après  ces  cro- 
quis, les  plans  préliminaires  des  townships  sont  publiés  afin  que  les  terres  puissent 
être  immédiatement  ouvertes  à  l'inscription,  sans  attendre  l'examen  du  rapport  final 
de  l'arpenteur,  ni  la  publication  des  plans  officiels.  Quatre  copies  de  chaque  plan  sont 
requises  pour  les  townships  dans  le  Manitoba,  la  Saskatchewan  et  l'Alberta,  et  six 
copies  de  chacun  pour  les  townships  dans  la  zone  du  chemin  de  fer  dans  la  Colombie- 
Angla 

Dans  cette  division,  tous  les  rapports  d'arpentage  sont  reçus,  y  compris  les  plans 
et  les  notes  de  campagne,  d'arpentages  de  townships,  de  colonies  et  d'arpentages  di- 
vers, d'opérations  de  nivellement  et  d'arpentages  de  cantons  de  bois,  de  concessions 
minières,  d'emplacements  de  voies.  Ces  rapports  sont  inscrits  dans  les  divers  regis- 
tres et  sur  les  cartes,  un  compte  étant  tenu  des  arpentages  faits  chaque  année  par 
chacun  des  arpenteurs,  et  des  progrès  des  travaux  de  chaque  arpenteur  en  campagne. 
Lorsque  l'examen  des  plans  et  des  notes  de  campagne  a  été  complété,  ils  sont  envoyés 
à  la  division  des  Archives  d'Arpentage  pour  y  être  enregistrés. 
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La  préparation  de  la  troisième  édition  de  la  brochure  intitulée  "Description  des 
townships  arpentés  dans  le  district  de  la  rivière  La  Paix  dans  les  provinces  de 
l'Alberta  et  de  la  Colombie- Anglaise  "  a  été  commencée  durant  Tannée  1914-15.  La 
guerre  a  cependant  causé  une  diminution  très  considérable  du  nombre  de  demandes 
de  ce  rapport,  et  en  conséquence,  il  a  été  décidé  d'en  retarder  la  publication  pour  le 
moment.  Le  travail  de  préparation  a  été  repris  durant  la  dernière  partie  de  l'année 
dernière,  et  l'on  s'attend  à  ce  que  la  nouvelle  édition  soit  publiée  dans  deux  ou  trois 
mois. 

Les  arpentages  topographiques  relatifs  a  la  subdivision  des  emplacements  de  ville 
qui  ont  été  commencés  en  1812  ont  été  continués  durant  l'année.  On  a  fait  l'arpen- 
tage d'une  subdivision  connue  sous  le  nom  d'allonge  Saint-Julien  de  la  ville  de  Banff, 
contenant  une  étendue  d'environ  100  acres  sur  le  versant  sud-ouest  de  la  montagne  du 
Tunnel.  Vu  que  le  plan  de  cette  étendue,  préparé  l'année  dernière  n'indiquait  pas  la 
topographie  d'une  façon  suffisamment  détaillée  pour  établir  la  subdivision,  il  a  fallu 
une  nouvelle  constatation  de  niveaux  et  la  préparation  d'une  nouvelle  carte  topogra- 
phique. D'après  cette  carte,  un  plan  de  subdivision  a  été  tracé.  Des  plans  de  blocs, 
à  une  échelle  de  vingt  pieds  au  pouce  ont  été  faits,  et  d'après  ces  plans,  tous  les  ren- 
seignements nécessaires  à  l'exécution  de  l'arpentage  ont  été  calculés.  L'arpentage  une 
fois  terminé,  les  rapports  de  l'arpenteur  ont  été  examinés  et  un  plan  de  la  subdivision 
a  été  compilé  pour  la  publication.  On  s'attend  à  ce  que  ce  plan  soit  publié  prochaine- 
ment. 

Une  nouvelle  particularité  du  travail  de  cette  division  est  l'examen  de  plans  indi- 
quant l'emplacement  des  canaux  d'irrigation  ou  des  travaux  qui  doivent  accompagner 
les  permis  d'occupation  accordés  en  pareils  cas.  La  division  de  l'Irrigation  a  éprouvé 
jadis  des  difficultés  en  certains  cas  lorsqu'il  s'est  agi  d'enregistrer  les  permis  d'occupa- 
tion aux  bureaux  des  Titres  des  Terres,  à  cause  du  manque  de  renseignements  ou  des 
erreurs  dans  les  plans  soumis.  C'est  afin  d'obvier  à  cette  difficulté  que  le  surinten- 
dant de  l'Irrigation  a  demandé  que  l'examen  de  ces  plans  fût  entrepris  par  cette  divi- 
sion. Les  plans  ne  sont  pas  approuvés,  vu  que  la  plupart  d'entre  eux  ont  été  préparés 
d'après  des  arpentages  faits  par  les  ingénieurs  de  la  division  de  l'Irrigation  -et  non 
par  des  arpenteurs  compétents.  On  se  borne  à  faire  des  recommandations  au  sujet 
des  points  où  les  plans  sont  considérés  comme  étant  défectueux.  Les  diverses  recom- 
mandations qui  ont  été  faites  ont  maintenant  été  incorporées  dans  les  instructions 
émises  par  la  division  de  l'Irrigation  pour  la  préparation  des  plans  de  droits  de  pas- 
sage. Cet  examen  nécessite  un  travail  considérable  vu  que  ces  plans  sont  parfois  com- 
pliqués et  doivent,  dans  un  grand  nombre  de  cas,  être  examinés  de  nouveau. 

DIVISION  DE  L'EXAMEN  DES  ARPENTAGES. 

Le  travail  de  cette  division  comprend  l'examen  des  rapports  de  l'arpentage  de 
toutes  les  terres  fédérales,  sauf  la  subdivision  de  la  zone  de  chemin  de  fer  dans  la 
Colombie- Anglaise,  ainsi  que  la  préparation  de  tous  les  plans  officiels  de  ces  arpen- 
tages; il  comprend  l'examen  de  tous  les  arpentages  de  concessions  minières  et  de  tous 
les  plans  de  chemin  de  fer  et  de  chemins  provinciaux. 

Le  travail  commence  lors  de  la  réception  des  notes  de  campagne  des  arpenteurs 
et  autres  rapports  définitifs,  et  il  se  termine  lorsque  tout  cela  a  été  examiné  et  lorsque 
l'on  a  obtenu  les  rectifications  requises,  lorsque  les  plans  officiels  ont  été  préparés  et 
lorsque  les  rapports  définitifs  ont  été  expédiés  â  la  division  des  archives  d'arpentage. 
La  majeure  partie  des  notes  de  campagne  sont  reçues  durant  les  quatre  derniers  mois 
de  l'exercice  et  sont  traités  durant  l'année  subséquente. 

Avant  de  pouvoir  entreprendre  la  subdivision,  il  est  nécessaire  d'établir  un  réseau 
d'arpentages  exacts  des  méridiens  et  des  lignes  de  base,  comme  moyen  de  contrôle,  mais 
nul  plan  officiel  de  township  n'est  fait  avant  qu'il  ait  été  subdivisé,  du  moins  en  partie. 
La  cessation  des  arpentages  â  l'entreprise  n'a  pas  beaucoup  affecté  le  travail,  vu  que 
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les  entreprises  de  l'année  précédente  étaient  en  mains.     Tout  ce  travail  a  été  achevé 
et  les  comptes  des  29  entreprises  qui  restaient  ont  été  arrêtés. 

Les  premiers  rapports  reçus  des  arpenteurs  en  campagne  sont  des  croquis  indi- 
quant les  progrès  de  leur  travail.  Ils  sont  examinés  afin  de  s'assurer  si  les  méthodes 
employées  sont  convenables  et  si  l'on  obtient  des  résultats  satisfaisants.  Près  de  1,300 
de  ces  croquis  sont  reçus  durant  la  saison  des  travaux  de  campagne. 

Les  douze  arpenteurs  chargés  d'étudier  d'anciens  lits  de  lacs  et  de  faire  les  levés 
de  lacs  dans  les  parties  les  plus  anciennes  des  provinces  de  l'Ouest,  sont  requis  de  faire 
le  tracé  de  leurs  arpentages  à  mesure  qu'ils  avancent,  et  de  transmettre  sans  délai  leurs 
notes  de  campagne  et  leurs  tracés  à  ce  bureau.  Ces  plans  sont  examinés  pour  consta- 
ter leur  exactitude;  les  tracés  sont  combinés  en  les  rapportant  en  des  plans  plus  grands 
qui  sont  ensuite  réduits  par  la  photographie  pour  la  compilation  des  nouveaux  plans 
de  townships. 

IJn  changement  important  dans  la  préparation  des  plans,  lequel  a  eu  pour  résultat 
que  les  plans  indiquent  maintenant  en  quelle  année  et  par  quel  arpenteur  chaque  monu- 
ment figurant  dans  le  plan  a  été  érigé  ou  renouvelé  en  dernier  lieu.  Il  faut  un  temps 
considérable  pour  se  procurer  ces  renseignements,  mais  cela  ajoute  beaucoup  à  la 
valeur  des  plans. 

La  compilation  d'un  plan  de  township  comporte  un  grand  nombre  d'opérations. 
D'abord,  il  faut  que  le  nouvel  arpentage  soit  convenablement  inscrit  dans  les  archives 
du  bureau;  vient  ensuite  l'examen  superficiel  des  rapports;  puis  l'on  consulte  les 
archives  afin  d'avoir  une  liste  complète  des  arpentages  préalables  affectant  le  township. 
Lorsque  cela  a  été  fait,  le  nouvel  arpentage  est  l'objet  d'un  examen  définitif,  et  il  est 
combiné,  sur  le  nouveau  plan,  avec  les  arpentages  préalables.  Si  l'examen  révèle  des 
erreurs  ou  des  écarts  entre  les  notes  de  campagne,  ou  d'autres  défauts,  il  faut  que  le 
tout  soit  rectifié  avant  que  le  plan  puisse  être  achevé.  Le  nouvel  arpentage  révèle 
parfois  des  erreurs  grossières  dans  l'ancien,  ce  qui  rend  impossible  l'achèvement  du 
plan  avant  que  d'autres  arpentages  aient  été  faits  sur  les  lieux.  Il  faut  réduire  à 
l'échelle  convenable  les  plans  des  lacs  et  des  rivières.  On  obtient  de  la  division  des 
lettres  patentes  une  liste  des  terres  qui  ont  été  concédées.  Lorsque  le  plan  a  été  com- 
pilé, tout  le  travail  est  contrôlé  avec  soin  par  un  autre  membre  du  personnel,  et  il  est 
revu  par  chacun  de  deux  autres  membres  avant  son  acceptation  définitive.  Il  est  alors 
envoyé  à  une  autre  division  pour  être  copié.  Lorsque  cela  a  été  fait,  il  est  renvoyé  pour 
être  de  nouveau  contrôlé  en  ce  qui  concerne  les  terres  concédées  et  pour  la  collation 
des  copies.  Il  est  alors  prêt  pour  la  photo-zincograjèhie  et  pour  l'impression.  Neuf 
cent  cinquante  plans  ont  été  préparés. 

En  ce  qui  concerne  les  cartes  du  territoire  du  Yukon,  on  a  fait  un  progrès  con- 
sidérable en  ce  qui  concerne  l'achèvement  des  plans  qui  avaient  été  commencés  l'année 
précédente.  On  a  fait  à  peu  près  tout  le  travail  relatif  au  bassin  de  la  rivière  Stewart, 
au  sud  et  à  l'est  de  Dawson. 

Outre  la  subdivision  du  terrain,  l'examen  des  arpentages  comprend  un  grand 
nombre  d'autres  divisions  du  travail,  telles  que  la  limite  entre  l'Alberta  et  la  Colombie- 
Anglaise,  l'examen  des  plans  des  nouvelles  routes  et  des  nouvelles  bifurcations  de  routes 
arpentées  par  les  provinces  de  l'Ouest  à  travers  les  terres  fédérales,  et  des  plans  d'em- 
placement de  voies  ferrées  à  travers  les  terres  fédérales,  et  les  réponses  aux  demandes 
de  renseignements  concernant  les  arpentages  faits  par  d'autres  divisions  du  ministère 
et  de  la  part  du  public  en  général. 

DIVISION  DES  DESSINS  ET  IMPRESSIONS. 

Plans  de  townships. 

La  préparation  pour  l'impression  des  plans  de  townships  constitue  encore  le  travail 
le  plus  important  de  cette  division,  et  occupe  une  grande  partie  du  temps.    Le  mode 
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d'impression  n'a  pas  changé  beaucoup  depuis  que  l'on  a  renoncé  à  l'ancienne  manière 
de  produire  des  plans  coloriés  pour  adopter  le  plan  actuel  de  blanc  et  noir.  Cependant, 
on  a  fait  de  temps  à  autre  de  fréquents  changements  dans  la  quantité  et  la  nature  des 
données  indiquées  sur  les  plans,  ces  changements  étant  ordinairement  le  résultat  de 
changements,  soit  dans  la  méthode  d'arpentage,  soit  dans  la  manière  d'indiquer  les 
données  fournies  par  l'arpenteur.  Le  dernier  changement  de  cette  nature  se  rapporte 
aux  abréviations  décrivant  les  monuments.  Ce  changement  en  particulier  est  impor- 
tant pour  la  division  des  dessinateurs,  vu  qu'il  rend  un  grand  nombre  des  anciennes 
bonnes  feuilles  inutiles  pour  l'impression  de  nouvelles  éditions. 

L'étampage  ou  la  composition  des  plans  de  townships  est  fait  en  grande  partie  par 
des  surnuméraires  employés  selon  les  besoins.  Lors  de  la  déclaration  de  la  guerre  en 
août  1914,  plusieurs  de  ces  hommes  sont  partis  pour  le  front,  et  de  temps  à  autre, 
d'autres  se  sont  enrôlés,  de  sorte  qu'il  y  en  a  maintenant  cinq  d'absents.  Le  ministère 
a  eu  pour  programme  la  réduction  des  dépenses,  de  sorte  que  les  places  jadis  occupées 
par  ceux  qui  sont  aujourd'hui  absents  n'ont  pas  été  remplies.  Les  résultats  de  ce  pro- 
gramme n'ont  pas  été  immédiatement  apparents,  mais  l'arriéré  du  travail  s'est  accu- 
mulé lentement  mais  constamment.  Nous  avons  maintenant  en  mains  509  plans  de 
townships.    Durant  l'année  on  a  préparé  pour  l'impression  803  plans  de  townships. 

Arpentages  divers. — Ces  plans  comprennent  les  colonies,  emplacements  de  ville, 
allonges  aux  emplacements  de  ville,  subdivisions,  concessions  minières,  cantons  de 
bois  et  plans  de  pièces  de  terre  pour  emplacement  d'écoles,  ponts,  etc.  On  a  préparé 
24  de  ces  plans. 

Cartes-croquis  des  arpenteurs. 

Les  arpenteurs  des  lignes  de  base  et  des  méridiens  envoient  des  croquis  explicatifs 
du  territoire  avoisinant  leurs  lignes.  Ces  croquis  sont  imprimés  sur  une  échelle  de 
12-5  milles  au  pouce,  avec  un  profil  de  la  ligne  ayant  une  échelle  verticale  de  2,000 
pieds  au  pouce.  Autrefois,  la  nature  du  sol  et  de  la  végétation  était  indiquée  par  des 
descriptions  écrites  sur  la  carte  en  travers  de  l'étendue  décrite.  On  s'efforce  mainte- 
nant d'indiquer  ces  renseignements  par  des  couleurs  ou  des  symboles,  le  principe  géné- 
ral étant  d'indiquer  le  sol  (y  compris  l'état  du  sol,  c'est-à-dire  s'il  est  humide,  maréca- 
geux ou  sec)  par  des  teintes  amorties  de  couleur,  et  d'indiquer  la  végétation,  telle  que 
les  arbres,  l'herbe  ou  les  broussailles  par  divers  symboles  appliqués  sur  les  teintes 
amorties.     Ces  cartes  sont  publiées  avec  le  rapport  de  la  division. 


Travaux  divers. 

Plusieurs  cartes  importantes  ont  été  dessinées  pour  l'impression.  La  première  était 
une  carte  de  contour  de  Jasper  et  des  environs,  devant  être  imprimée  sur  quatre 
feuilles  en  quatre  couleurs,  sur  une  échelle  de  1  :  10,000  ou  6  •  336  pouces  au  mille  ; 
l'intervalle  de  contour  est  de  20  pieds  lorsque  les  versants  sont  escarpés  et  de  10  pieds 
dans  les  parties  moins  accidentées.  La  carte  est  maintenant  entre  les  mains  des  impri- 
meurs. La  seconde  est  une  carte  quelque  peu  semblable  de  la  forêt  du  Nid  de  Corbeau 
et  du  parc  des  lacs  Waterton,  de  la  réserve  forestière  des  montagnes  Rocheuses,  en 
cinq  feuilles,  sur  une  échelle  de  1-62,500  ou  1-014  pouce  au  mille,  avec  un  intervalle 
de  contour  de  100  pieds.  Le  noir  des  deux  cartes  est  gravé  sur  cuivre,  les  autres  cou- 
leurs étant  imprimées  sur  des  clichés  en  zinc  faits  en  protographiant  les  copies  dessi- 
nées. La  seconde  carte  est  maintenant  entre  les  mains  des  graveurs.  En  outre,  on 
a  fait  un  certain  nombre  de  travaux  divers,  y  compris  la  préparation  de  plans  pour 
accompagner  les  arrêtés  du  conseil,  le  montage  des  cartes  et  le  grossoyage  des  com- 
missions et  certificats  pour  le  bureau  des  examinateurs  des  arpenteurs  fédéraux. 
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Cartes  régionales. 

L'assortiment  de  cartes  régionales  pour  la  distribution  est  sous  la  garde  dj  cette 
division,  vu  que  la  salle  où  elles  sont  emmagasinées  est  située  à  proximité  de  la  salle 
de  dessin.  Le  travail  consiste  à  livrer  les  cartes  à  mesures  qu'elles  sont  requises,  et  à 
prendre  des  mesures  pour  voir  à  ce  que  l'assortiment  soit  réimprimé  avant  qu'il  soit 
épuisé.  Comme  il  y  a  maintenant  120  cartes  régionales  d'imprimées  sur  deux  épais- 
seurs différentes  de  papier  et  faites  sur  deux  échelles  différentes,  il  faut  avoir  grand 
soin  de  voir  à  ce  que  l'assortiment  de  chaque  carte  soit  complet. 

DIVISION  DES  ARPENTAGES  DE  LA  COLOMBIE-ANGLAISE. 

Le  travail  de  cette  division  consiste  en  l'examen  de  notes  de  campagne  et  des 
tracés  des  arpenteurs,  en  la  compilation  des  plans  de  townships,  d'emplacements  de 
ville  et  de  plans  divers,  en  la  comparaison  entre  les  ébauches  et  les  bonnes  feuilles  de 
ces  plans,  et  à  répondre  aux  demandes  de  renseignements  divers. 

Quelques-uns  des  livrets  de  campagne,  préparés  au  cours  du  dernier  exercice 
pour  l'usage  des  arpenteurs  dans  la  zone  des  chemins  de  fer,  Colombie-Anglaise, 
ont  été  reçus,  mais  à  la  fin  du  présent  exercice  aucun  d'eux  n'avait  été  examiné,  bien 
qu'un  examen  superficiel  indique  que  le  temps  requis  dépassera  de  beaucoup  le  temps 
nécessaire  à  l'examen  des  anciens  livrets- de  campagne. 

Le  nouveau  système  de  compilation  des  plans  de  townships,  d'après  lequel  le  nom 
de  l'arpenteur  est  placé  à  chaque  monument,  ainsi  qu'un  système  modifié  des  abrévia- 
tions employées,  oblige  à  feuilleter  tous  les  livrets  de  campagne  appartenant  à  chaque 
plan,  et  exige  au  bas  mot  cinq  fois  la  longueur  du  temps  requis  pour  la  compilation 
de  plans  d'après  l'ancien  système. 

DIVISION  DES  CARTES  REGIONALES. 

Le  principal  travail  de  la  division  continue  d'être  la  compilation  et  la  révision  des 
feuilles  de  la  carte  régionale  du  Canada-Ouest.  Ces  "  cartes  régionales  ",  comme  on 
les  nomme  brièvement,  ont  été  d'abord  officiellement  mentionnées  dans  le  rapport  du 
ministère  de  l'Intérieur  pour  1892.  Cette  mention  se  trouve  à  la  page  5  du  rapport  de 
l'arpenteur  général  pour  l'année  en  question,  et  elle  se  lit  comme  suit: — 

"  On  a  jusqu'à  présent  tenu  compte  de  tous  les  arpentages  en  les  compilant 
à  une  échelle  de  six  milles  au  pouce  sur  des  diagrammes  imprimés  à  cette  fin: 
ils  indiquent  en  même  temps  l'état  des  arpentages  dans  toutes  les  parties  de  la 
région.  On  a  constaté  que  cette  échelle  était  trop  petite  pour  les  nombreux 
arpentages  divers  exécutés  récemment,  et  l'on  y  a  substitué  une  échelle  de  deux 
milles  au  pouce.  D'après  ces  diagrammes,  des  cartes  à  une  échelle  de  trois  milles 
au  pouce  sont  reproduites  au  moyen  de  la  photo-lithographie;  les  progrès  de  la 
colonisation  sont  indiqués  en  recouvrant  de  trois  teintes  différentes  les  terres 
concédées,  les  terres  inscrites  et  les  terres  réservées  pour  diverses  fins.  Chaque 
feuille  forme  une  carte  de  format  commode,  comprenant  une  étendue  de  terrain 
d'environ  50  milles  sur  80.  Cinq  ont  été  publiées;  ce  sont  celles  d'Edmonton, 
de3  Buttes  de  la  Paix,  de  Calgary,  de  Prince-Albert-lSTord  et  de  Red-Deer." 

Chaque  année  depuis  1892  quelques  nouvelles  feuilles  ont  été  compilées  et  impri- 
mées, et  maintenant  elles  ont  atteint  le  chiffre  total  de  120.  Elles  forment  une  série 
exacte  et  commode  de  cartes  comprenant  toute  la  région  à  partir  du  lac  des  Bois  jus- 
qu'au détroit  de  Géorgie,  et  depuis  la  frontière  internationale  en  allant  vers  le  nord 
jusqu'à  Port-Kelson  et  au  Fort-Vermillon.  Dès  le  commencement,  les  cartes  ont  été 
imprimées  sur  une  échelle  de  trois  milles  au  pouce,  et  leur  but  a  été  d'indiquer  sous  une 
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forme  commode  les  progrès  des  arpentages  des  terres  fédérales.  Les  arpentages  offi- 
ciels sont  encore  indiqués  et  peuvent  être  considérés  comme  formant  la  base  de  ces 
cartes,  mais  elles  fournissent  aussi  des  informations  récentes  au  sujet  des  chemins  de 
fer  et  des  gares,  bureaux  de  poste,  réserves  des  sauvages,  réserves  forestières,  parcs 
fédéraux,  routes  et  sentiers,  déviations  des  routes,  etc.  La  latitude  et  la  longitude  sont 
données  à  une  minute  près,  et  les  altitudes  sont  données  en  pieds  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer.  Les  cartes  sont  maintenant  imprimées  en  quatre  couleurs.  Les  feuilles 
sont  numérotées  d'après  un  système  régulier,  et  chaque  feuille  a  aussi  un  nom  prove- 
nant de  quelque  ville  importante  ou  de  quelque  village  important  ou  de  quelque  confi- 
guration topographique  remarquable  dans  ses  limites. 

Cinq  nouvelles  cartes  ont  été  compilées  comprenant  le  territoire  récemment  atteint 
par  le  réseau  des  terres  fédérales,  et  23  des  feuilles  préalablement  publiées  ont  été 
revisées.     Quatre  autres  sont  en  mains. 

Le  travail  de  la  compilation  des  nouvelles  feuilles  est  fait  sur  des  formules  de  pro- 
jection imprimées  sur  lesquelles  les  lignes  de  townships  et  de  sections  sont  indiquées 
par  de  légères  lignes  bleues.  La  révision  des  anciennes  feuilles  est  grandement  facili- 
tée par  l'usage  d'impressions  en  blanc  ou  d'épreuves  photographiques  de  la  dernière 
édition,  tous  les  changements  et  adjonctions  y  étant  indiqués  en  rouge.  Ces  feuilles 
préliminaires,  lorsqu'elles  sont  achevées,  sont  contrôlées  et  envoyées  à  la  salle  de  carto- 
graphie, où  l'on  prépare  les  copies  définitives. 

En  sus  du  travail  des  cartes  régionales,  on  a  consacré  beaucoup  de  temps  à  d'autres 
travaux,  comme  suit: — 

(1)  Les  rapports  des  townships  reçus  des  arpenteurs;  depuis  le  1er  juillet 
1914  jusqu'au  31  mars  1915,  ont  été  préparés  et  imprimés  en  cinq  brochures,  et 
les  rapports  pour  l'année  expirée  le  31  mars  1916  sont  considérablement  avancés. 

(2)  On  a  continué  le  travail  sur  la  série  de  volumes  dans  lesquels  on  a  l'in- 
tention d'inclure  tous  les  rapports  des  townships  reçus  des  arpenteurs  depuis 
le  commencement  des  arpentages.  Trois  volumes  contenant  tous  les  rapports 
sur  les  townships  à  l'ouest  du  méridien  principal  ont  été  compilés  et  envoyés 
à  l'imprimeur.  Deux  de  ces  volumes  ayant  un  total  de  348  pages  ont  été  publiés 
et  les  épreuves  du  troisième  ont  été  lues.  Un  volume  de  rapports  sur  les  town- 
ships à  l'ouest  du  deuxième  méridien  est  prêt  pour  l'imprimeur  et  un  autre  est 
en  mains.  Vu  la  diminution  du  personnel,  le  travail  n'est  pas  maintenant  poussé 
avec  activité. 

(3)  Les  cartes-croquis,  soumises  par  les  arpenteurs  des  lignes  de  base  sont 
maintenant  imprimées  pour  les  rapports  annuels  sur  une  échelle  de  12£  milles 
au  pouce.  Sur  cette  échelle,  les  notes  descriptives  nécessaires  prennent  une 
bonne  partie  de  l'espace  et  rendent  les  cartes  très  encombrantes  et  déconcertan- 
tes. On  a  cru  que  les  renseignements  nécessaires  pourraient  être  plus  commo- 
dément fournis  en  se  servant  de  teintes  amorties  pour  représenter  les  diverses 
espèces  de  sol  et  d'essences,  et  après  plusieurs  tentatives,  on  a  adopté  un  projet 
de  couleurs  et  de  symboles  pour  ces  cartes,  grâce  auquel  le  nombre  des  notes 
imprimées  est  réduit  au  minimum.  Neuf  cartes-croquis  ont  été  préparées 
d'après  ce  système  et  elles  accompagnent  le  présent  rapport  sous  forme  de  mono- 
graphie. 

(4  La  carte-index  des  townships  a  été  révisée.  C'est  une  carte  du  Canada- 
Ouest  sur  une  échelle  de  35  milles  au  pouce,  dont  on  se  sert  beaucoup  au  minis- 
tère pour  indiquer  les  progrès  des  arpentages  et  donner  d'autres  renseignements. 
Le  prolongement  du  réseau  d'arpentage  des  terres  fédérales  dans  l'extrême  nord 
a  donné  des  renseignements  définitifs  quant  à  la  situation  des  configurations 
topographiques  qui,  jusqu'alors,  n'avait  été  qu'approximativement  indiquée. 
Bon  nombre  d'erreurs  ont  été  rectifiées,  et  la  carte  a  aussi  été  mise  à  jour  en 
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ce  qui  concerne  lès  chemins  de  fer,  etc.    La  révision  a  pris  tout  le  temps  d'un 
homme  durant  un  mois. 

(5)  On  a  continué  a  se  servir  de  la  méthode  employée  l'année  dernière  pour 
obtenir  la  situation  exacte  des  bureaux  de  poste  et  des  gares.  Sur  les  742  dia- 
grammes envoyés  aux  directeurs  de  poste,  670  ont  été  renvoyés  et  les  renseigne- 
ments ont  été  rapportés  sur  les  cartes  régionales. 

L'autre  travail  de  la  division  consiste  à  faire  de  nettes  copies  manuscrites  pour  la 
photo-lithographie  des  cartes  régionales  révisées. 

Quarante-six  des  feuilles  révisées  et  onze  nouvelles  feuilles  ont  été  ainsi  copiées, 
mais  quatorze  des  premières  et  quatre  des  dernières  ne  sont  pas  encore  imprimées. 

Une  série  de  cartes  de  la  limite  entre  la  Colombie- Anglaise  et  l'Alberta,  telle  que 
définie  par  la  commission  des  limites  interprovinciales  est  en  voie  de  préparation,  mais 
n'est  pas  encore  achevée. 


DIVISION  DES  ARPENTAGES   SPECIAUX. 


Arpentages  des  lignes  de  base. 

On  est  à  faire  un  examen  des  rapports  d'arpentages  de  toutes  les  lignes  de  base  et 
de  tous  les  méridiens.  Le  but  de  ce  travail  est  de  déterminer  définitivement  les  lati- 
tudes et  longitudes  des  monuments  sur  les  lignes  régulatrices  des  arpentages  des  terres 
fédérales  et,  dans  la  mesure  du  possible,  de  rectifier  la  position  de  tout  monument 
originairement  établi  d'une  façon  erronée.  Pour  les  besoins  des  nouveaux  arpentages, 
la  détermination  des  latitudes  des  monuments  déjà  établis  a  été  plus  urgente  que  celle 
des  longitudes,  et  pour  cette  raison  la  majeure  partie  de  ce  travail  a  été  fait  jusqu'ici 
afin  de  déterminer  leur  position  sous  le  rapport  de  la  latitude. 

Kelativement  à  ce  travail,  deux  arpenteurs  ont  été  employés  en  campagne,  l'un 
à  faire  des  retracements,  et  l'autre  à  observer  les  latitudes.  Depuis  1910,  des  observa- 
tions de  latitudes  avec  le  grand  télescope  de  zénith  ont  été  faites  â  22  endroits  dans  le 
réseau  des  arpentages  des  terres  fédérales.  Sur  ce  nombre,  dix  déterminations  ont  été 
faites  en  1915.  Après  avoir  été  pointés  avec  soin,  les  résultats  de  toutes  les  observa- 
tions faites  ont  été  appliqués  à  la  détermination  des  latitudes  des  monuments  déjà 
établis  sur  les  lignes  de  base  et  les  méridiens.  En  appliquant  ces  calculs  aux  arpen- 
tages, on  a  constaté  que,  par  suite  de  l'attraction  locale,  un  écart  très  considérable 
existe  à  un  certain  nombre  des  stations  d'observations  entre  les  valeurs  astronomiques 
et  géodésiques  pour  la  latitude.  En  conséquence,  il  a  été  nécessaire  de  combiner  les 
résultats  obtenus  aux  diverses  stations  en  les  reliant  au  moyen  de  lignes  d'arpentage 
précises,  formant  ainsi,  dans  la  mesure  où  l'exactitude  des  lignes  d'arpentage  le  per- 
met, un  plan  de  niveau  commun  pour  remplacer  les  valeurs  astronomiques  indivi- 
duelles. De  ce  plan  de  niveau,  les  latitudes  de  tous  les  autres  angles  sur  les  lignes  de 
base  et  les  méridiens  ont  été  dérivés.  De  cette  manière,  il  a  été  également  possible 
de  déterminer  approximativement  la  magnitude  et  la  direction  de  l'attraction  locale 
aux  stations  de  latitude  où  cette  attraction  est  considérable.  L'exactitude  de  ces 
déterminations  ne  saurait  être  considérée  que  comme  étant  sujette  à  une  variation 
d'au  moins  deux  chaînes.  Yu  la  grande  étendue  couverte  par  les  arpentages,  le  nombre 
des  stations  de  latitude  étant  limité,  celles-ci  doivent  nécessairement  être  clair-semées, 
et  îos  arpentages  de  lignes  de  raccordement  sur  les  longues  distances  entre  les  stations 
n'ont  pas  la  précision  requise  pour  découvrir  les  attractions  locales  les  moins  accen- 
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tuées.    A  six  stations  sur  vingt-deux,  des  écarts  de  deux  chaînes  ou  plus  en  ont  résulté. 
Les  détails  de  ces  stations  sont  comme  suit: — 


Situation  de  la  station  de  latitude. 

Volume  astrono- 
mique de  la 
latitude. 

Volume    géodésique 
de  la  latitude. 

Ecart. 

1.  N.-E.  angle  de  la  sec.  13,   tp.  57-1-3... 

2.  "                    13,      "   24-1-5... 

3.  "                     1,      "   80-1-6... 

4.  "                    12,      "   69-1-3... 

5.  H           "                   32,      "   60-21-Pr. 

6.  N.-E.     "                    36,      "   32-1-2... 

53°56'01"-77 
51°03'10ff-94 
55054'43".13 
54°52'47«'-21 
54°14'25"-97 
51°47'44"-99 

53°55'59"-66 
51o03W-49 
55°54'47"-38 
54°52'43"-35 
54°14'22"-26 
51°47  43"04 

3-25  chaînes. 

2-23 

6-53 

5-94 

5-70 

2-47 

Aux  seize  autres  stations,  l'on  a  constaté  des  variations  de  deux  chaînes. 

A  l'exception  de  quelques  lignes  dans  le  voisinage  des  montagnes  Rocheuses,  et 
de  quelques  autres  lignes  qui  ont  été  notées  pour  le  retracement,  les  latitudes  de  tous 
les  angles  sur  les  lignes  de  base  ont  été  définitivement  déterminées.  Des  plans  ont  été 
préparés  indiquant  la  position  des  monuments  relativement  à  leur  situation  théorique 
et  aussi  relativement  au  niveau  de  la  mer.  Ceci  a  exigé  une  quantité  de  travail  très 
considérable.  Les  rapports  d'arpentages  sur  un  parcours  de  plus  de  20,000  milles  de 
lignes  ont  dû  être  examinés,  et  pour  faire  cela  d'une  façon  satisfaisante,  il  a  fallu 
consulter  les  archives  d'un  nombre  égal  de  lignes  autres  que  les  lignes  de  direction 
afin  de  pourvoir  au  pointage  du  travail.  Les  déviations  des  lignes  ont  été  calculées 
avec  soin  d'après  les  lignes  de  direction  rapportées  dans  les  notes  de  campagne,  après 
le  pointage  des  observations  de  l'azimut,  et  les  résultats  étant  calculés  et  comparés  au 
calcul  des  valeurs  théoriques.  D'après  les  rapports  des  opérations  de  nivellement, 
l'altitude  des  diverses  lignes  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  a  été  constatée,  et  pour 
ces  altitudes  on  a  calculé  et  appliqué  les  rectifications  requises  pour  les  distances. 
Sur  les  lignes  d'arpentage  les  plus  anciennes,  on  n'avait  pas  relevé  les  niveaux,  et  il 
a  fallu  se  procurer  à  d'autres  sources  les  renseignements  concernant  les  altitudes.  Dans 
chaque  cas,  cependant,  les  rectifications  requises  ont  été  appliquées.  Les  valeurs 
corrigées  pour  les  diverses  parties  de  toutes  les  lignes  ont  été  finalement  transférées 
aux  plans  en  préparation,  et  l'on  a  donné  à  chaque  ligne  de  base  sur  ces  plans  la  lati- 
tude qui  représente  sa  position  réelle  sur  le  terrain.  L'achèvement  du  premier  dessin 
des  plans  a  causé  une  grande  surprise.  Ce  qu'il  y  a  d'étonnant,  ce  n'est  pas  que  l'on 
ait  constaté  quelques  erreurs,  mais  c'est  le  fait  que  les  arpentages  se  raccordent  aussi 
bien  qu'ils  le  font,  si  l'on  considère  les  immenses  étendues  qu'ils  recouvrent.  Il  y  a 
encore  beaucoup  de  travail  à  faire  avant  que  l'on  puisse  constater  les  longitudes  de 
tous  les  angles  avec  la  même  précision  que  les  latitudes. 

Relié  au  travail  consistant  à  déterminer  les  latitudes  et  longitudes  des  monuments 
sur  les  lignes  de  base  et  les  méridiens,  se  trouve  le  travail  consistant  à  déterminer  la 
situation  des  monuments  erronnément  établis,  à  enregistrer  les  rectifications  requises, 
la  date  de  ces  rectifications,  et  les  noms  de  ceux  qui  les  ont  faites;  à  calculer  la  clô- 
ture et  la  largeur  des  rangs  fractionnaires  pour  l'arpentage  de  nouvelles  lignes  de  base; 
à  rédiger  les  instructions  pour  les  arpentages  des  lignes  de  base,  méridiens  initiaux, 
lignes  ayant  besoin  d'être  retracées,  et  pour  les  observations  à  faire  ;  en  général,  toutes 
les  affaires  relatives  au  contrôle  des  lignes  de  direction  du  réseau  d'arpentage  des  terres 
fédérales. 

Travail  astronomique. 


Observations  de  l'azimut. — Les  observations  pour  l'azimut  des  lignes  de  base  et  des 
méridiens  arpentés  durant  la  saison  de  1914-15  ont  été  examinées  et  ont  dénoté  le 
même  haut  degré  de  précision  que  celles  de  la  saison  précédente.  Environ  douze  cents 
observations  ont  été  pointées,  et  les  directions  de  plus  de  1,200  milles  de  lignes  primi- 


DIVISION  TECHNIQUE  23 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

tives  et  de  1,000  milles  de  réarpentages  ont  été  comparées  avec  ces  résultats.  Les  notes 
de  campagne  indiquent  une  très  légère  erreur  devant  être  laissée  dans  la  ligne,  la 
déviation  moyenne  de  la  ligne  théorique  étant  de  moins  de  six  secondes.  Cette  erreur 
pouvant  être  positive  ou  négative,  Terreur  résultante  dans  la  ligne  est  extrêmement 
faible.  Les  observations  ont  été  faites  assez  fréquemment  pour  donner  un  bon  contrôle 
de  la  ligne,  la  distance  moyenne  entre  les  stations  étant  de  cinq  milles.  Bien  que  la 
plupart  des  arpenteurs  suivent  les  instructions  du  Manuel  conseillant  de  faire  des 
observations  à  tous  les  quatre  milles,  ou  à  peu  près,  quelques-uns  ne  les  ont  pas  faites 
aussi  fréquemment,  ce  qui  porte  la  moyenne  à  beaucoup  plus  de  quatre  milles.  Tous 
suivent  assez  bien  la  pratique  qui  consiste  à  faire  deux  observations  ou  plus  à  chaque 
station.  Il  est  très  rare  que  des  déviations  soient  faites  d'après  une  seule  observation, 
et  cela  n'arrive  que  dans  le  cas  où  la  température  empêche  d'en  faire  une  série  com- 
plète. Durant  la  saison,  il  n'y  a  eu  que  quatre  cas  de  ce  genre.  D'autres  observations 
uniques  ont  servi  tout  simplement  à  contrôler  d'autres  observations  ou,  dans  les  cas 
où  les  conditions  où  la  ligne  avait  été  tirée  dans  des  conditions  telles  que  l'on  pou- 
vait être  raisonnablement  certain  que  la  direction  était  virtuellement  théorique.  La 
pratique  consistant  à  faire  une  seule  observation  n'est  pas  approuvée,  vu  que  dans  ces 
conditions  l'observation  ne  donne  aucune  idée  de  la  précision  des  notes  recueillies. 
Lorsque  l'on  fait  deux  observations  ou  plus  à  une  station,  la  différence  entre  les  valeurs 
extrêmes,  c'est-à-dire  l'étendue  des  résultats,  offre  un  certain  indice  de  cette  précision. 
L'étendue  moyenne  pour  les  travaux  de  la  saison  a  été  de  moins  de  dix  secondes,  et 
l'un  des  observateurs  avait  une  moyenne  remarquablement  faible  de  4"  3. 

Afin  de  donner  à  l'arpenteur  le  bénéfice  des  critiques  suggérées  par  son  travail, 
on  s'efforce  maintenant  de  faire  contrôler  les  observations  et  d'en  faire  rapport  avant 
son  retour  à  la  campagne  pour  la  saison  prochaine.  Il  peut  alors  voir  sous  quels  rap- 
ports son  travail  d'observations  peut  être  amélioré.  Yu  la  réduction  du  nombre  du 
personnel,  nous  n'avons  pu  jusqu'à  présent  examiner  qu'une  faible  partie  du  travail 
de  la  saison  de  1915,  mais  cette  partie  démontre  les  avantages  de  cette  manière  de 
procéder. 

Observations  des  latitudes. — Un  arpenteur  a  été  occupé  aux  travaux  des  latitudes 
et  il  a  fait  dix  observations  avec  le  télescope  de  zénith.  L'une,  sur  le  troisième  méri- 
dien, a  été  faite  avant  la  débâcle  de  la  glace,  et  les  autres  durant  la  saison  d'été.  Deux 
de  ces  dernières  étaient  aux  intersections  du  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson  avec 
le  méridien  principal  et  de  la  16e  ligne  du  méridien  principal  dans  le  township  26, 
rang  9,  à  l'est,  sur  la  5e  base,  dans  le  rang  7,  à  l'est  du  méridien  principal,  sur  la  8e 
base,  dans  le  rang  5,  à  l'est  du  principal,  et  sur  la  10e  base,  dans  le  rang  5,  à  l'ouest  du 
principal;  trois  étaient  sur  la  9e  base,  à  son  intersection  avec  les  2e,  3e  et  4e  méridiens. 

On  s'est  servi  du  catalogue  des  étoiles  publié  par  notre  bureau  et  on  l'a  trouvé 
très  commode.  Il  est  dit  dans  l'introduction  que  les  situations  des  étoiles  Ambronn 
ne  sont  pas  considérées  comme  aussi  exactes  que  celles  des  autres  catalogues.  Ceci  a 
été  clairement  démontré  par  les  résultats  des  observations  des  latitudes  de  cette  année. 
La  moyenne  de  l'erreur  probable  des  quatre  premières  observations  dans  lesquelles  on 
s'est  servi  des  étoiles  Ambronn,  a  été  de  =b0-"049,  tandis  que  celle  des  six  dernières, 
dans  lesquelles  on  ne  s'en  est  pas  servi,  a  été  de  =t0"032.  Une  amélioration  sembla- 
ble a  été  indiquée  dans  l'erreur  probable  d'une  simple  observation  due  au  mode  d'ob- 
servation et  à  la  déclinaison,  qui  était  de  =i=0-"46  dans  les  quatre  premières,  et 
de  =tO-"29  dans  les  six  dernières.  L'erreur  probable  due  au  seul  mode  d'observation 
étant  presque  la  même  dans  les  deux  cas,  cet  écart  doit  être  dû  à  des  erreurs  de  décli- 
naison. Aussi,  sur  les  dix-neuf  paires  rejetées,  deux  contenant  G5039  ont  été  rejetées 
à  cause  d'erreurs  de  déclinaison,  trois  ont  été  observées  dans  des  conditions  défavora- 
bles, et  les  quatorze  autres,  consistant  en  huit  paires  différentes,  contenaient  des  étoiles 
Ambronn.  Conséquemment,  on  voit  que  l'exclusion  des  étoiles  Ambronn  augmente  la 
précision  des  résultats. 
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Tables  astronomiques  de  campagne. — Les  tables  des  étoiles  pour  novembre  et 
décembre  1916,  septembre  et  octobre  1917  et  juillet  et  août  1918,  les  tables  pour  janvier, 
février  et  mars  1917,  et  mai  et  juin  1918,  et  les  tables  pour  l'ascension  droite  et  la  décli- 
naison du  soleil  pour  1917  ont  été  compilées  et  imprimées.  Pour  les  tables  des  étoiles, 
vu  le  mouvement  constant  de  l'étoile  polaire,  il  est  devenu  nécessaire  de  computer  de 
nouvelles  tables  primaires.  Elles  ont  été  dactylographiées  puis  photographiées  sur  des 
formules  convenables  pour  la  computation  des  tables  de  campagne*.  L'ascension  droite 
et  la  déclinaison  du  soleil  sont  maintenant  données  dans  la  même  plaquette  que  la 
réfraction  et  la  parallaxe  du  soleil.  Cette  table  est  donnée  avec  l'altitude  apparente 
comme  argument,  et  contient  les  quantités  combinées  de  réfraction  et  de  parallaxe, 
ainsi  que  leurs  rectifications  pour  la  pression  barométrique  et  la  température. 


Arpentage  magnétique. 

Soixante-deux  arpenteurs  ont  reçu  instruction  de  faire  des  observations  de  la 
déclinaison  magnétique,  et  au  cours  des  arpentages  faits  par  R.  C.  Purser,  arpenteur 
fédéral,  et  C.  M.  Walker,  arpenteur  fédéral,  on  a  fait  des  observations  de  l'inclinaison 
magnétique  et  de  la  force  totale  à  25  stations.  Les  résultats  sont  donnés  dans  l'annexe 
72.  Les  constantes  instrumentales  des  cercles  d'inclinaison  telles  que  déterminées  à 
Agincourt,  tant  au  commencement  qu'à  la  fin  de  la  saison  d'arpentage,  accusent  une 
erreur  probable  de  moins  de  0-00010  c.g.s.  dans  chaque  cas  d'après  la  moyenne  d'au 
moins  six  observations.  A  chaque  station,  l'on  a  fait  une  observation  complète  de 
l'inclinaison  magnétique  et  de  la  force  totale.  Cette  observation  a  toujours  été  faite 
en  double  et  l'on  a  constaté  que  l'étendue  moyenne  était  comparativement  faible. 

La  correction  de  l'index  de  la  boussole  de  chaque  méridienne  employée  pour  les 
observations  a  été  déterminée  tant  au  commencement  qu'à  la  fin  de  la  saison  d'arpen- 
tage. Si  le  changement  était  peu  considérable,  on  s'est  servi  de  la  rectification  moyenne 
dans  la  réduction  des  observations.  Lorsque  l'on  a  constaté  un  écart  sérieux  entre  les 
deux  déterminations,  l'on  a  fait  une  enquête,  et  lorsque  l'écart  n'a  pu  être  expliqué 
d'une  manière  satisfaisante  on  a  rejeté  les  observations  faites  au  moyen  de  l'instru- 
ment. Chaque  observation  de  la  déclinaison  magnétique  a  été  réduite,  pointée  et 
rapportée  sur  une  carte  à  forte  échelle.  Elles  ont  été  réduites  à  la  moyenne  du  mois 
durant  lequel  elles  ont  été  prises  au  moyen  des  enregistrements  quotidiens  du  déclino- 
mètre  à  Agincourt,  sauf  celles  qui  avaient  été  faites  en  un  temps  où  les  enregistrements 
n'étaient  pas  observés.    Dans  l'annexe  ces  observations  sont  marquées  d'un  astérisque. 

Dans  la  réduction  à  une  époque  commune  des  observations,  nous  avons  contre  nous 
le  fait  qu'il  n'y  a  pas  d'observatoire  magnétique  au  Nord-Ouest.  Agincourt  est  trop 
éloigné  du  territoire  où  nous  faisons  nos  observations.  Il  n'y  a  pas  de  certitude  que  la 
variation  quotidienne  à  Agincourt  et  à  Edmonton,  par  exemple,  soit  toujours  la  même, 
ni  que  toutes  les  perturbations  magnétiques  ressenties  à  Edmonton  soient  constatées  à 
Agincourt,  et  vice  versa.  Pour  cette  raison,  il  y  a  maintenant  plusieurs  années  que 
nous  désirons  voir  le  service  météorologique  établir  un  observatoire  magnétique  au 
Nord-Ouest.  Le  seul  outillage  nécessaire  pour  nos  besoins  est  un  déclinomètre  à 
enregistreur  automatique.  Le  directeur  du  service  a  les  instruments,  mais  il  a  éprouvé 
des  difficultés  à  se  procurer  un  observateur  compétent.  On  espère  que  ^observatoire 
sera  en  opération  pour  l'été  de  1916. 

Rapports  reçus  pour   1915 2,147 

Rapports  précédents  depuis  1908 6,853 

Total  des  rapports  jusqu'à  date 9,000 

Observations   d'inclinaisons   reçues   pour    1915 85 

Rapports    précédents    depuis    1908 351 

Total  d'observations  de  force  pour  1915 59 

Rapports   précédents    depuis    1908 260 
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Instruments  d'arpentage. 

Comme  durant  les  années  précédentes,  la  liste  des  instruments  employés  par  les 
arpenteurs  en  campagne  a  été  dressée  lorsque  cela  a  été  jugé  opportun,  et  les  instru- 
ments ont  été  inspectés  afin  que  le  bureau  pût  constater  que  l'on  ne  se  servait  pour 
l'arpentage  que  d'instruments  en  bon  ordre  et  d'un  modèle  approuvé.  On  a  découvert 
que  si  cela  n'est  pas  fait,  il  y  a  chez  certains  arpenteurs  une  tendance  à  se  servir 
d'instruments  usés  et  qui  ne  sont  pas  propres  au  service. 

On  a  réparé  90  méridiennes-théodolites,  19  niveaux  à  demi-cercle,  12  anéroïdes 
d'arpentage,  six  caméras  d'arpentage,  deux  niveaux  Abney,  deux  thermomètres  enre- 
gistreurs, cinq  perches  de  stadia,  85  niveaux  à  règle  et  15  trépieds. 

Vingt-cinq  montres  sidérales  ont  été  envoyées  pour  être  réglées  et  ajustées. 

Pour  donner  une  idée  du  volume  de  travail  relatif  aux  instruments,  il  suffira  de 
dire  que  455  caisses  d'instruments  d'arpentage,  pesant  en  tout  dix  tonnes  (20,054 
livres)  ont  été  expédiées  de  ce  bureau  durant  l'année  dernière,  et  179  caisses  pesant  en 
tout  li  tonne  (7,789  livres)  ont  été  reçues. 

Un  relevé  des  instruments  d'arpentage  en  mains  le  31  mars  1916,  indiquant  aussi 
les  instruments  achetés  et  vendus  durant  l'année  se  trouve  dans  l'annexe  74. 

En  général. 

Le  supplément  au  Manuel  a  été  révisé  et  les  tables  ont  été  contrôlées  avec  soin 
par  une  computation  indépendante.  Deux  des  tables  ont  été  agrandies,  et  trois  tables 
dont  on  ne  se  sert  plus  ont  été  omises.  Le  texte  a  été  complètement  revisé,  et  les  parties 
devenues  désuètes  ont  été  rédigées  de  nouveau.  On  a  aussi  ajouté  des  descrip- 
tions complètes  des  observations  astronomiques  et  magnétiques  qui  sont  requises  de 
la  part  des  arpenteurs  fédéraux  et  indiqué  la  meilleure  manière  de  faire  ces  obser- 
vations. Cette  manière  était  autrefois  contenue  en  partie  dans  le  Manuel.  De  nou- 
velles observations  spécimens  ont  aussi  été  préparées. 

On  a  préparé  une  brochure  illustrée  sur  la  méridienne  d'arpentage  de  contour, 
décrivant  et  expliquant  les  observations  spécimens  de  l'azimut,  de  la  latitude,  etc. 
Les  explications  sont  en  majeure  partie  celles  qui  se  rapportent  à  cet  instrument  et 
que  l'on  ne  trouve  pas  facilement  dans  les  traités.  Le  sujet  y  est  traité  à  fond,  et  les 
instructions  avec  les  illustrations  et  les  coupes  sectionnelles  offrent  à  l'arpenteur  en 
campagne  une  série  de  renseignements  faciles  â  consulter.  Cette  brochure  est  mainte- 
nant sous  presse 

Dans  la  région  abrupte  et  montagneuse  de  la  zone  des  chemins  de  fer,  dans  la 
Colombie-Britannique,  une  partie  considérable  du  temps  de  l'arpenteur  et  de  ses 
aides  est  employée  à  calculer  les  rectifications  requises  pour  réduire  les  distances 
chaînées  au  plan  horizontal  sur  les  versants.  Dans  les  provinces  des  Prairies:  le 
Manitoba,  la  Saskatchewan  et  l'Alberta,  les  arpenteurs  se  servent  des  tables  de  rectifi- 
cations des  pentes  publiées  sous  forme  de  cartons  commodes  par  notre  bureau  pour  leurs 
réductions.  Mais  ces  tables  ne  sont  pas  suffisamment  complètes  ni  assez  étendues  pour 
les  versants  escarpés  que  l'on  rencontre  dans  la  Colombie-Britannique,  et  presque  tous, 
sinon  tous,  les  arpenteurs  de  la  Colombie-Britannique  ont  eu,  par  le  passé,  l'habitude  de 
se  servir  des  tables  naturelles  ou  de  logarithmes  pour  calculer  ces  rectifications.  L'an 
dernier,  l'on  a  calculé,  imprimé  et  distribué  des  tables  de  rectifications  spécialement 
complètes  pour  les  grands  versants  explorés  par  les  gens  de  la  Colombie-Britannique. 
Cette  année,  afin  de  faciliter  leur  travail  encore  davantage,  on  a  préparé  des  "règles 
mobiles  de  rectifications  pour  les  pentes  "  et  elles  leur  ont  été  distribuées.  Ces  règles 
mobiles  sont  tout  simplement  la  règle  mobile  de  dix  pouces  du  modèle  Mannheim,  avec 
une  échelle  de  versants  au  lieu  de  l'échelle  ordinaire  de  logarithmes  et  de  tangentes. 
On  peut  ainsi  faire,  à  un  dixième  de  chaînon  près,  les  corrections  de  versants  pour  les 
distances  de  cinq  chaînes  et  pour  des  pentes  allant  jusqu'à  26  degrés.     L'usage  de  la 
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règle  est  encore  augmenté  par  l'adjonction  d'une  autre  échelle  graduée  sur  sa  face,  par 
laquelle  la  différence  d'altitude  en  pieds  est  donnée  simultanément  avec  la  rectification 
de  la  pente.     La  règle  a. -été  très  favorablement  reçue  par  les  arpenteurs. 

Sur  le  stadia  et  les  autres  levés,  il  est  souvent  assez  difficile  de  trouver  les  poteaux 
d'arpentage  auxquels  on  désire  se  raccorder  ou  dont  on  veut  contrôler  la  situation. 
On  peut  se  faire  une  idée  générale  de  la  situation  du  poteau  que  l'on  recherche  en 
calculant  approximativement  les  latitudes  et  les  points  de  départ  des  lignes.  Une 
méthode  rapide,  approximative,  de  faire  ces  calculs  est  fournie  par  un  abaque  qui  a 
été  préparé  à  cette  fin  et  que  l'on  a  collé  à  l'endos  du  livre  pour  les  "  Notes  de  cam- 
pagne pour  les  levés  au  stadia." 

Les  diverses  méthodes  de  solution  rapide  du  triangle  astronomique  pour  l'heure 
et  l'azimut  d'altitude,  au  moyen  de  l'abaque,  de  l'homogramme,  de  l'attache  solaire, 
des  tables,  etc.,  sont  à  l'étude.  On  espère  que  cette  intéressante  matière  sera  bientôt 
prête  pour  la  publication. 

Laboratoire  des  arpentages. 

On  a  fait  des  épreuves  complètes  de  26  méridiennes  de  subdivision  d'arpentage 
fédéral,  de  quatre  méridiennes  de  levés  hydrographiques,  de  8  caméras  d'arpentage,  de 
6  clinomètres,  de  10  télescopes,  de  4  micromètres,  de  deux  jumelles  et  d'une  longue- 
vue.    On  a  fait  des  épreuves  partielles  de  71  méridiennes  de  subdivisions. 

On  a  fait  une  analyse  complète  des  graduations  du  cercle  horizontal  de  l'une  des 
méridiennes  de  ligne  de  base.  Il  s'agissait  de  déterminer  l'excentricité  et  l'ellipticité 
du  pivot,  les  erreurs  périodiques  et  accidentelles  de  graduation,  les  erreurs  probables 
des.  microscopes,  des  graduations,  etc. 

Quarante  et  une  montres  sidérales  et  cinq  montres  d'heure  moyenne  ont  êtê  sou- 
mises pour  l'épreuve,  quarante-deux  de  ces  montres  ont  subi  l'épreuve  complète;  les 
quatre  autres  ont  été  retirées  avant  la  fin  de  l'épreuve. 

Sur  les  42  montres  complètement  éprouvées,  32  ont  été  soumises  â  l'épreuve  du 
laboratoire  des  arpentages  durant  44  jours;  8  ont  passé  l'examen,  puis  ont  été  éprou- 
vées durant  55  jours  d'après  la  méthode  du  bureau  d'étalonnage,  et  10  n'ont  été  éprou- 
vées que  d'après  la  méthode  du  bureau. 

Sur  les  32  montres  ayant  subi  l'épreuve  complète  du  laboratoire  des  arpentages, 
21,  soit  66  pour  100,  ont  passé  l'examen,  au  lieu  des  39  pour  100  de  1915.  Sur  les  8 
qui  ont  été  soumises  aux  deux  épreuves,  5  ont  passé  et  3  o*t  échoué  à  l'épreuve  du 
laboratoire  des  arpenteurs.  Une  a  passé  et  7  ont  échoué  à  l'épreuve  du  bureau  d'éta- 
lonnage. Sur  les  10  qui  ont  subi  l'épreuve  complète  du  bureau  d'étalonnage  seulement, 
sept  ont  passé  et  trois  ont  échoué. 

Les  résultats  des  épreuves  des  montres  qui  ont  passé  sont  donnés  dans  l'annexe  73. 

Pour  les  21  qui  ont  passé  l'épreuve  du  laboratoire  des  arpentages,  la  moyenne  des 
erreurs  d'isochronisme  a  été  comme  suit: — 

PU  PR  P.L.  D.U.  D.U.  D.U.  D.D.  P.U. 

Os.49  03.3*9  Os.52  Os.60  Os.41  Os.34  0s.41  Os.76 


L'erreur  la  plus  faible  pour  a  a  été  de  0S.23. 
La  moyenne  des  erreurs  pour  la  position  a  été  de 


P.U.  P.R.  P.L.  D.U.  D.D. 

2s.76  2s.73  23.19  ls.35  ls.53 

La  moindre  erreur  pour  /?  a  été  de  0S.75. 

La  moyenne  du  coefficient  de  la  température  a  été  de  0S.09. 

En  comparant  la  moyenne  des   erreurs   à   celle  de   1915,   nous   avons   le  résultat 

suivant  : — 

1915  1916. 

Erreur    moyenne    pour    l'isochronisme Os.52  Os.49 

"  la     position 1.89  2 .  08 

la     compensation 0.08  0.09 


Fig.  1.     Extrémité  nord. 


Rb.-lyl7— p.  26.] 


Fig.  2.     Extrémité  sud. 
Vue  de  la  salle  du  comparateur . 
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La  plus  forte  erreur  moyenne  d'isochronisme,  tant  pour  celles  qui  ont  passé  que 
pour  celles  qui  ont  échoué,  était,  en  1914,  dans  la  position  P.U.  La  plus  faible  erreur 
moyenne  pour  celles  qui  ont  échoué  était,  en  1914  et  1915,  dans  la  position  D.D.,  mais 
pour  celles  qui  ont  passé,  elle  était  dans  la  position  D.U.        * 

En  position,  la  plus  faible  erreur  moyenne  pour  celles  qui  ont  passé  était,  comme 
en  1914  et  1915,  dans  la  position  P.L. 

Sur  le  nombre  des  montres  qui  ont  échoué,  4,  ou  36  pour  100,  ont  échoué  en  iso- 
chronisme,  9,  ou  82  pour  100,  en  position,  et  2,  ou  18  pour  100,  en  isochronisme  et  en 
position. 

Toutes  ont  passé  l'épreuve  pour  la  température  de  compensation. 

Kelativement  à  l'épreuve  et  au  réglage  des  montres,  on  a  fait  38  observations  de 
l'heure. 

On  a  calculé,  imprimé  et  distribué  150  cartons  de  stadia  aux  arpenteurs. 

A  la  salle  des  comparaisons,  la  base  a  été  vérifiée  71  fois  au  moyen  de  la  règle- 
étalon  de  quatre  mètres.  On  a  fait  80  comparaisons  entre  les  étalons  du  laboratoire 
et  429  comparaisons  des  étalons  avec  la  base.  Outre  ce  qui  précède,  on  a  déterminé 
la  longueur  et  le  poids  de  21  mesures  en  rubans  de  toutes  sortes  et  l'on  a  fait  trois 
épreuves  d'élasticité. 

Au  laboratoire  des  arpentages,  on  a  installé  une  partie  d'un  système  projeté  de 
chauffage  électrique,  afin  de  pouvoir  faire  les  expériences  à  une  température  plus  rap- 
prochée de  la  température  réglementaire,  durant  une  période  plus  longue  de  l'année 
que  cela  n'a  été  possible  jusqu'à  présent.  On  a  continué  â  faire  des  progrès  dans 
l'amélioration  des  appareils.  Une  nouvelle  estrade  à  épreuve  a  été  installée  pour 
déterminer  les  constantes  du  stadia,  la  valeur  des  vis  de  micromètres,  etc.,  de  sorte  que 
durant  la  période  d'activité,  les  instruments  peuvent  être  livrés  beaucoup  plus  rapide- 
ment. Cependant,  le  travail  au  laboratoire  des  arpentages  commence  à  être  considéra- 
blement gêné  par  le  manque  d'espace.  La  salle  principale  dans  laquelle  on  fait  la 
majeure  partie  des  épreuves  ne  mesure  que  11  pieds  sur  16,  et  elle  est  absolument 
insuffisante  pour  la  quantité  d'appareils  installés.  Le  manque  d'espace  se  fait  surtout 
sentir  lorsque  les  deux  observateurs  travaillent  en  même  temps  à  des  épreuves  diffé- 
rentes. 

COMPARATEUR. 

On  s'est  servi  comme  comparateur  officiel  d'une  barre  invariable  de  quatre  mètres. 
L'invariable  possède  un  coefficient  très  bas  d'expansion  thermale,  mais  il  faut  recon- 
naître qu'il  est  sujet  à  certains  changements  moléculaires  surtout  s'il  est  exposé  à 
quelque  choc  ou  à  quelque  changement  considérable  de  température.  Il  s'en  suit 
nécessairement  que  cette  marque  doit  être  soumise  assez  fréquemment  à  des  vérifica- 
tions. On  a  pensé  tout  d'abord  à  expédier  de  temps  en  temps  l'invariable  au  bureau 
international  de  Paris  afin  de  le  mettre  en  regard  de  l'étalon  international.  Mais  dès  le 
premier  déplacement  outre-mer  de  l'invariable,  les  accidents  auxquels  il  a  été  exposé 
ont  fait  voir  que  ce  moyen  n'était  pas  d'une  applicabilité  rationelle.  Après  y  avoir 
songé  sérieusement,  et  après  en  avoir  conféré  à  plusieurs  reprises  avec  le  Dr  Guillaume, 
directeur  du  bureau  international,  on  en  est  venu  à  la  décision  de  faire  l'acquisition 
d'une  barre  d'un  mètre  pour  les  fins  d'un  étalon  primaire.  Le  voyage  à  Paris  et  retour 
d'une  barre  d'un  mètre  ne  présenterait  pas  de  difficultés  et  il  nous  serait  possible  de  la 
faire  vérifier  à  loisir.  Comme  il  se  trouvait  que  l'intervalle  entre  les  piles  (quatre 
mètres)  exigeait  l'emploi  de  la  barre  de  quatre  mètres  dans  tous  les  mesurages  du  com- 
parateur, nous  pouvions  vérifier  la  barre  de  quatre  mètres  en  la  confrontant  avec  la 
barre  d'un  mètre.  Cette  méthode  a,  en  outre,  cette  supériorité  sur  les  autres  du  fait 
que  l'étalon  primaire  n'est  pas  d'un  usage  constant  comme  c'est  le  cas  avec  la  barre  de 
quatre  mètres,  et  il  s'ensuit  que  les  accidents  qui  pourraient  survenir  à  la  barre  pri- 
maire s'en  trouveraient  grandement  atténués.  Afin  de  permettre  le  travail  de  vérifica- 
tion de  la  barre  de  quatre  mètres  en  ayant  recours  à  la  barre  d'un  mètre,  il  devenait 
nécessaire  d'installer  un  dispositif  supplémentaire  dont  la  mise  en  place  vient  d'être 
achevée.     Sur  le  comparateur  original  on  ne  pouvait  assurer  que  l'existence  des  multi- 
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pies  de  quatre  mètres,  dix  mètres,  trente  mètres,  cinquante  pieds  et  soixante-six  pieds. 
L'installation  auxiliaire  agrandit  le  champ  d'action  du  comparateur  de  telle  façon  que 
nous  pouvons  à  présent  assurer  l'étalon  de  toute  étendue,  quelle  qu'elle  soit.  Cependant 
il  convient  de  dire  que  si  le  dispositif  a  été  mis  en  place,  la  barre  d'un  mètre  ne  nous  est 
pas  encore  parvenue  grâce  aux  délais  successifs  dus  à  l'état  de  confusion  où  se  trouve 
l'Europe. 

Nous  donnons  ci-dessous  une  description  sommaire  de  l'appareil  basique  primaire. 
Il  s'agit  d'une  description  générale  anticipée  d'un  appareil  plus  complet  qui  ne  nous 
est  pas  encore  parvenu  et  qui  attend  la  fin  de  certaines  expériences  longues  et  minu- 
tieuses. Nous  donnons  aussi  au  tableau  le  résultat  d'essais  sur  la  friction  contre  les 
poulies  de  support  du  ruban  que  comporte  l'appareil  de  base. 

Construction  du  comparateur. — L'un  des  problèmes  les  plus  ardus  que  nous  ren- 
contrions dans  le  travail  de  vérification  des  mesures  de  longueur,  consiste  dans  la  mise 
sous  contrôle  et  dans  la  détermination  de  la  température  à  laquelle  se  fait  le  travail  de 
vérification.  Il  devenait  de  ce  fait  nécessaire  d'élever  une  construction  d'un  carractère 
nouveau  et  tout  spécial.  Il  importe  en  effet  que  la  température  exacte  du  ruban  soit 
bien  connue  et  que  cette  température  reste  uniforme  sur  toute  la  longueur  du  ruban. 
La  construction  devait  être  d'une  conformation  telle  qu'elle  pût  assurer  l'existence 
d'une  température  constante  intérieure  d'une  durée  considérable  et  qui  restât  fermée 
aux  conditions  extérieures;  il  fallait  aussi  voir  à  ce  qu'il  fût  possible  de  régler  la  tem- 
pérature en  la  faisant  arriver  aussi  près  que  possible  de  la  température  réglementaire 
nécessaire  aux  essais  (16.7°  C). 

On  y  arrive  en  isolant  les  murs,  le  parquet  et  le  toit  de  la  chambre  d'essai  et  en 
restreignant  le  nombre  des  ouvertures  à  l'air  «extérieur  au  minimum  qui  puisse  s'ac; 
corder  avec  une  ventilation  suffisante;  enfin  en  installant  un  système  de  chauffage 
électrique.  L'installation  de  deux  éventails  électriques  suspendus  au  plafond  et  placés 
aux  deux  bouts  de  la  chambre  (C)  I  et  II  au  tableau,  sert  à  perpétuer  la  circulation  de 
l'air  et  à  maintenir  de  la  sorte  une  température  uniforme  dans  toute  la  chambre. 
Pendant  les  chaleurs  extrêmes,  on  n'ouvre  qu'à  la  nuit  les  ventilateurs  pendant  que 
les  éventails  sont  maintenus  en  activité.  Les  dimensions  intérieures  de  la  chambre 
principale  sont  les  suivantes:  longueur,  150  pieds;  largeur,  dix  pieds  six  pouces;  hau- 
teur, douze  pieds.  Les  murs  ont  une  épaisseur  approximative  de  quatre  pieds  et  sont 
composés  de  cinq  couches  de  brique,  d'un  vide  d'un  pouce,  d'une  couche  de  bois  d'un 
pouce,  de  papier  goudronné  et  enfin  d'une  double  couche  de  bois.  Entre  le  plafond  et  le 
toit  se  trouve  une  couche  de  copeaux  de  quatre  pieds  d'épaisseur,  et  entre  les  deux  épais- 
seurs du  parquet  une  couche  de  copeaux  de  deux  pieds  d'épaisseur.  Sous  cette  couche 
on  a  placé  des  cendres  sur  une  épaisseur  de  cinq  pieds,  couchées  sur  le  roc  solide.  Les 
deux  seules  ouvertures,  en  outre  de  la  porte,  sont  les  deux  prises  d'air  (B),  II,  une  à 
chaque  extrémité  de  la  chambre,  et  quatre  ventilateurs  (A),  I,  au  plafond.  Les  prises 
d'air  (installées  au  pied  du  mur)  sont  disposées  de  telle  façon  que  la  quantité  d'air 
qui  pénètre  dans  la  chambre  peut  être  limitée  à  volonté;  elle  peut  même  au  cours 
des  essais,  être  complètement  aveuglée.  Il  est  possible  de  fermer  hermétiquement  les 
ventilateurs  du  plafond,  on  peut  également  les  ouvrir  à  volonté  pour  laisser  s'exercer 
la  ventilation.  L'ouverture  de  communication  avec  la  chambre  extérieure  est  d'un 
dessin  tout  particulier  et  consiste  en  deux  portes  séparées  par  un  espace  d'air  de 
quatre  pieds.  La  porte  extérieure  a  la  forme  ordinaire  mais  la  porte  intérieure  con- 
siste en  une  porte  isolante  à  air  comprimé  qui  ressemble  à  celle  d'un  réfrigérant. 

L'appareil  de  chauffage  comprend  dix-huit  foyers  électriques  (D)  II,  distribués 
également  autour  des  murs  et  à  leur  base,  et  un  foyer  de  grandes  dimensions  installé 
au  sein  de  chacun  des  trous  d'air.  Les  foyers  ont  trois  capacités,  et  donnent  de  la 
chaleur  à  un  degré  peu  élevé,  moyen  et  élevé,  et  sont  disposés  en  deux  circuits  séparés 
(indépendamment  des  foyers  de  la  prise  d'air).  Il  est  possible  d'en  contrôler  le  travail 
au  moyen  d'un  tableau  de  distribution  en  marbre  du  Vermont  (E)  I. 

En  temps  ordinaire  la  température  est  réglée  de  façon  à  atteindre  16-7°  C,  cette 
température  étant  celle  à  laquelle  on  fait  les  mesurages  basiques.     Un  thermomètre 
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enregistreur  indique  les  degrés  de  réglementation  atteints,  en  même  temps  que  l'écart 
des  courbes  de  la  température  indique  l'état  d'isolation  de  la  bâtisse. 

Installation  du  comparateur. — Généralement  parlant,  les  bases  sur  lesquelles  on 
s'appuie  pour  obtenir  la  réglementation  des  fils  et  des  rubans,  sont  de  deux  espèces: 
la  première  consiste  en  repères  permanents  de  construction  microscopique  (v.g.  les  bases 
russes  à  Pétrograd),  et  la  deuxième  consiste  en  repères  permanents  constitués  par  des 
lignes  tracées  sur  les  bords  d'une  série  de  surfaces  polies  placées  dans  les  positions 
v.g.  les  bases  du  Bureau  international  et  au  Laboratoire  physique  national).  A  la 
suite  d'un  examen  attentif,  on  a  adopté  le  deuxième  système.  L'installation  a  été  faite 
par  "La  Société  genevoise,  pour  la  construction  d'instruments  de  physique,"  de  Ge- 
nève. La  base  permanente  consiste  en  un  monolithe  en  ciment  maintenu  sur  le  roc 
solide  par  des  piles  porteurs  de  repères  qui  apparaissent  au-dessus  du  parquet  qu'ils 
traversent  à  de  certains  intervalles.  Ces  piles  sont  situées  â  0m,  4m,  8m,  10m,  12m,  50 
pieds,  16m,  20m,  66  pieds,  24m,  28m,  30m,  100  pieds  et  32m.  Les  repères  consistent  en 
plaques  très  polies  qui  portent  une  échelle  bien  graduée  et  qui  sont  fixées  à  des  appuis 
en  fer  installés  au  moyen  de  rivets  sur  la  face  des  piles.  Ces  appuis  portent  aussi  de 
petites  lampes  électriques  destinées  à  éclairer  les  champs  des  microscopes  micromètres, 
ils  portent  également  des  appuis  destinés  à  servir  de  support  aux  rubans  durant  l'opé- 
ration de  confrontation  avec  les  repères. 

Face  à  face  avec  les  piles-repères  et  sur  presque  toute  la  longueur  de  la  chambre; 
on  aperçoit  une  série  de  piles  de  moindres  dimensions  sur  lesquelles  reposent  des  rails. 
La  voiture  qui  transporte  la  règle,  le  microscope,  etc.,  se  déplace  sur  ces  rails  qui  servent 
en  >même  temps  de  support  aux  T  à  poulies,  aux  accessoires  propres  aux  extrémités  et 
autres  instruments  qui  sont  d'une  utilité  quelconque  au  cours  du  travail  de  confron- 
tation des  rubans  avec  les  repères.  Cette  voiture  consiste  en  une  pièce  de  fer  pliée 
fixe  supportée  à  chaque  extrémité  par  un  truck  à  trois  roues.  A  chaque  extrémité  éga- 
lement se  trouve  un  ajustage  indépendant  transversal  et  vertical,  et  le  truck  porte  à  son 
extrémité  nord  un  crampon  et  un  dispositif  à  vis  lente  destiné  à  assurer  l'ajustage  lon- 
gitudinal lorsque  l'on  se  met  en  frais  de  placer/(>la  barre  dans  la  position  de  lecture. 
Supportée  à  deux  endroits  de  la  voiture  distants  de  2-26m,  est  installée  la  barre  inva- 
riable dont  la  longueur  est  de  quatre  mètres,  un  bout  en  selle  et  l'autre  bout  reposant 
sur  un  rouleau.  Au  dos  du  fer  plié  on  distingue  des  rainures  dans  lesquelles  glissent 
les  appuis  qui  portent  les  microscopes  micromètres  dont  l'un  est  toujours  en  usage  à 
chaque  extrémité  de  la  voiture  et  le  troisième  à  tout  endroit  intermédiaire  quand  il 
arrive  que  l'on  met  au  degré  réglementaire  des  piles  de  moins  de  quatre  mètres  d'es- 
pacement. La  barre  est  protégée  contre  les  courants  d'air  et  contre  tout  accident 
par  un  emboîtement  métallique  troué  de  petites  ouvertures  aveuglées  par  des  rainures 
de  façon  à  ce  que  la  barre  puisse  arriver  au  besoin  tout  près  du  repère.  La  barre 
porte  une  division  spéciale  et  est  marquée  de  points  gradués  à  la  surface  neutre.  Le 
premier  mètre  est  divisé  en  millimètres  et  les  autres  divisions  sont  à  2m,  2-48m,  3m, 
3-24m  et  4  mètres,  la  division  du  millimètre  apparaissant  de  chaque  côté  des  dernières 
marques  graduées.  Deux  termomètres  indiquent  la  température  de  la  barre.  Les 
bulbes  se  trouvent  renfermées  à  l'intérieur  de  blocs  invariables  et  servent  à  établir  le 
contact  métallique  avec  la  barre:  les  petits  microscopes  que  renferme  le  couvert  de 
protection  sur  la  voiture  permettent  de  faire  le  calcul  approximatif  de  -01  C.  avec  cer- 
titude, la  division  en  degrés  portant  les  dixièmes.  Les  microscopes  micromètres  pos- 
sèdent une  puissance  de  grossissement  d'environ  vingt.  Un  micromètre  est  installé 
au  centre  de  l'oculaire  qui  est  constitué  par  une  vis  fine  possédant  2-19  fils  par  milli- 
mètre et  par  une  paire  de  cheveux  parallèle  rapprochés  soutenus  par  un  emboîtement. 
Le  tambour  est  divisé  en  100  parties  et  un  tour  correspond  à  0-lmm.  On  obtient  la 
valeur  exacte  d'un  tour  après  avoir  vérifié  les  ajustages,  ce  qui  se  fait  avant  d'avoir 
établi  la  base  et  après  le  travail  du  mesurage,  la  moyenne  des  deux  valeurs  servant  à 
réduire  les  résultats.  La  barre  de  quatre  mètres  a  été  réglementée  et  son  coefficient 
d'expansion  déterminé  au  Bureau  international.  A  0°  C.  la  longueur,  entre  0™  et 
4m   de  degrés,   est   de  3-999975™,   et  le   coefficient   d'expansion   est    (0-000001738T— 
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00000000509 T2).  Pour  arriver  â  protéger  la  barre  contre  les  effets  de  la  chaleur  locale 
dus  à  la  respiration  des  observateurs  au  cours  des  lectures,  on  a  installé  des  pare- 
haleine  amovibles  sur  les  appuis  du  microscope. 

Durant  l'essai  du  ruban  la  voiture  est  transportée  au  delà  de  la  pile  du  bout. 
Quant  aux  rubans,  lors  de  leur  confrontation  avec  les  repères,  ils  peuvent  soit  rester 
suspendus  en  chaînette  unique,  (les  appuis  des  rails  ont  la  forme  du  U  pour  permettre 
de  faire  ce  genre  d'essai)  ;  ils  peuvent  aussi  être  portés,  tout  en  restant  rapprochés,  sur 
des  poulies  spéciales.  La  tension  se  donne  au  moyen  d'un  fil  attaché  à  un  bout  du 
ruban  et  passant  au-dessus  d'une  poulie  à  rainure  ;  on  augmente  le  poids  du  fil  suivant 
la  tension  que  l'on  veut  obtenir.  La  poulie  est  en  acier  d'un  diamètre  de  douze  pouces 
et  roule  sur  boules  au  moyen  d'un  ajustage  précis  à  la  fois  vertical  et  horizontal. 
L'autre  bout  du  ruban  est  attaché  à  un  support  qui  permet  l'ajustement  longitudinal, 
transversal  et  vertical.  On  s'est  rendu  compte  que,  vu  le  peu  de  friction  supportée  par 
l'appareil  dans  sa  forme  actuelle,  il  devient  nécessaire  d'attacher  un  bout  du  ruban  à 
un  point  fixe  afin  de  le  retenir  stationnaire  pendant  les  lectures. 

Douze  thermomètres  à  mercure  (Tonnelot)  sont  maintenus  dans  une  position  ho- 
rizontale sous  des  boucliers  de  protection  à  certains  points  disséminés  autour  des  murs. 
Ces  thermomètres  ont  été  l'objet  de  soins  particuliers  et  il  arrive  que  de  temps  en 
temps  l'on  vérifie  leur  degré  de  glace  en  ayant  recours  à  la  méthode  ordinaire. 

Ils  sont  gradués  à  un  dixième  de  degré  (C)  et  sont  calculés  à  un  centième  de  degré. 
On  fait  la  lecture  à  mesure  que  l'on  se  déplace  et  l'on  prend  le  chiffre  atteint  au  milieu 
de  l'opération;  la  température  moyenne  réduite  des  douze  thermomètres  indique  la 
température  de  l'air  au  sein  de  la  chambre  au  cours  du  travail  de  confrontation.  Afin 
de  s'assurer  que  la  température  du  corps  de  l'observateur  ne  pourra  pas  influer  sur  la 
lecture  de  ces  thermomètres  si  délicats,  on  y  jette  les  yeux  à  distance  en  se  servant 
d'un  télescope  spécial  pour  lectures  fabriqué  à  cette  fin  et  porté  par  les  rails  face  à  face 
avec  les  repères.  Quand  il  arrive  que  la  pression  atmosphérique  est  anormale,  il  con- 
vient de  faire  des  corrections  aux  lectures  faites.  Un  baromètre  à  mercure  est  collé 
au  mur  près  de  la  porte  de  la  chambre  et  son  travail  consiste  à  obtenir  la  pression  au 
moment  où  l'on  fait  le  travail  d'essai.  L"ne  erreur  de  tV0  C.  dans  la  température  d'un 
ruban  de  100  pieds  serait  de  nature  à  causer  une  erreur  de  0-0001  pied  dans  le  calcul  de 
la  longueur. 

Variation  de  la  hase. — En  septembre  1914  on  a  entrepris  une  série  d'expériences 
dans  le  but  de  trouver  les  changements  qui  surviennent  dans  la  longueur  de  la  base  au 
cours  de  l'année,  et  pour  indiquer  jusqu'à  quel  point  les  variations  quelconques  que 
l'on  pourrait  constater  influeraient  sur  les  essais  ordinaires.  On  a  réussi  â  déterminer 
la  longueur  de  semaine  en  semaine  depuis  que  l'on  a  entrepris  ces  expériences,  les- 
quelles continuent  à  faire  l'objet  de  nos  travaux.  Nous  donnons  ci-après  le  résultat 
de  notre  travail  de  la  première  année;  ils  apparaissent  sous  une  forme  graphique  en 
même  temps  que  le  tableau  de  la  courbe  qui  sert  à  indiquer  la  température  extérieure 
moyenne  au  cours  de  la  même  période.  Les  balances  verticales,  qui  se  rapportent  aux 
trois  distances  indiquées  dans  les  courbes,  sont  inversement  proportionnelles  aux  dis- 
tances elles-mêmes,  v.g.,  si  les  changements  en  longueur  étaient  proportionels  à  l'es- 
pacement de  la  pile,  la  différence  des  ordonnées  serait  constante.  On  remarquera  que 
la  variation  en  longueur  est  très  régulière  pour  chaque  distance  et  comporte  une  appa- 
rence périodique  distincte,  le  point  de  la  longueur  maximum  arrivant  en  septembre  et 
le  minimum  en  mars.  Bien  que  la  variation  extrême  de  toute  la  base  soit  d'environ 
lmm,  on  ne  rencontre  pas  deux  déterminations  hebdomadaires  consécutives  qui  diffèrent 
l'une  de  l'autre  de  plus  de  quatre-vingt-dix  microns.  Il  est  arrivé  que  l'on  a  déterminé 
la  longueur  pour  deux  jours  consécutifs,  alors  que  la  variation  quotidienne  la  plus 
importante  que  l'on  eût  observée  jusque-là  avait  été  de  quinze  microns.  Cette  quantité 
représente  une  variation  approximative  d'un  sur  2,000,000  sur  la  longueur  totale  de  la 
base,  ce  qui  montre  qu'il  ne  se  produit  pas  clairement  d'erreur  appréciable  pour  ce  qui 
touche  à  la  longueur  de  la  base  considérée  comme  constante  pour  la  durée  de  quelques 
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heures,  immédiatement  après  la  mise  au  point,  opération  au  cours  de  laquelle  on 
s'active  au  travail  de  la  vérification  des  rubans. 

On  se  rendra  compte  que  la  longueur  de  cinquante  pieds  est  sujette  à  une  variation 
proportionnelle  légèrement  plus  considérable  que  celle  de  100  pieds  et  32m.  Nos  calculs 
hebdomadaires  de  détermination  révèlent  le  fait  que  les  espaces  entre  les  piles  ne  su- 
bissent pas  de  changement  uniforme,  les  espaces  des  extrémités  faisant  preuve  d'un 
changement  plus  prononcé,  et  l'extrémité  où  se  trouve  le  zéro  laissant  apparaître  une 
sensibilité  plus  accentuée.  La  forme  des  courbes  est  semblable  à  celle  de  la  tempé- 
rature de  l'air  avec  cette  différence  qu'elle  retarde  de  deux  mois.  Cette  constatation 
apparente  constitue  ce  à  quoi  l'on  serait  en  droit  de  s'attendre  au  cas  où  la  longueur 
du  monolythe  se  trouverait  influencée  par  la  température.  Les  résultats  que  l'on  a 
divulgués  au  sujet  de  la  température  souterraine  sur  une  profondeur  de  quelques 
pieds,  indiquent  une  variation  de  même  nature  si  on  la  compare  avec  la  température 
de  l'air  extérieur,  moyennant  un  retard  proportionné  à  la  profondeur. 

Vu  cet  état  de  choses,  on  a  l'intention  de  faire  l'installation  d'un  thermomètre 
approprié  pour  arriver  à  ce  que  la  température  exacte  du  monolithe  nous  soit  donnée 
en  même  temps  que  l'on  fait  les  travaux  que  nous  indiquons  ici  sur  la  longueur  de  base. 

Friction  des  poulies  de  support  du  ruban. — L'installation  originale  du  support  du 
ruban  que  l'on  avait  faite  pour  la  base  permanente  consistait  en  poulies  isolées  fixées 
à  des  pieds  qui  reposaient  sur  les  rails  en  face  des  piles  de  repère.  Les  poulies  étaient 
d'un  cuivre  d'une  coupe  épaisse  et  avaient  un  poids  de  1-83  livres  chacune.  Elles  étaient 
dotées  d'un  ajustage  vertical  qui  permettait  de  les  doubler  horizontalement.  Les 
poulies  rayées  des  extrémités,  destinées  à  supporter  le  fil  de  tension,  avaient  une 
coupe  de  même  nature  et  avaient  été  dotées  d'un  ajustage  latéral  et  vertical.  On  a  cru 
se  rendre  compte  que  la  somme  de  friction  de  ces  poulies  due  à  leur  poids  et  à  la  con- 
formation de  leur  lit,  aurait  pour  effet  d'influencer  sérieusement  et  sans  raison  les 
comparaisons  du  ruban  exécutées  au  moyen  de  l'installation  de  base. 

Ayant  déterminé  la  somme  et  l'effet  de  la  friction,  on  a  comparé  cette  dernière 
avec  les  résultats  obtenus  au  moyen  de  l'installation  subséquente.  On  s'est  alors  rendu 
compte  immédiatement  que  la  friction  s'était  beaucoup  plus  accentuée,  et  cette  cons- 
tatation nous  a  amenés  à  donner  aux  poulies  une  autre  conformation  dans  l'espoir 
d'arriver  à  réduire  cette  friction  de  façon  sensible.  Les  expériences  que  l'on  avait 
faites  sur  les  poulies  originales  avaient  donné  une  idée  de  la  somme  de  friction  soufferte 
par  les  poulies  en  même  temps  que  l'effet  de  cette  friction  sur  la  longueur  des  rubans, 
confrontation  faite  avec  la  base.  En  un  mot,  la  somme  réelle  de  friction,  considérée 
comme  constituant  une  force  sur  la  ligne  de  tension  à  la  périphérie  des  poulies,  a  été 
découverte  au  moyen  d'un  fil  de  soie  tendu  autour  de  la  poulie  et  au  moyen  de  l'ad- 
dition de  poids  faite  jusqu'à  ce  que  l'on  arrivât  à  ce  que  la  poulie  se  mût  sans  aucune 
accélération  apparente,  le  même  travail  se  répétant  pour  plusieurs  positions  différentes 
et  dans  les  deux  sens  de  la  rotation.  Pour  ce  qui  est  de  la  poulie  de  tension,  on  a  eu 
recours  au  fil  métallique  généralement  employé  au  cours  des  essais  du  ruban,  les  ex- 
trémités de  cette  poulie  recevant  un  surcroît  de  poids  afin  de  permettre  de  trouver  la 
somme  de  friction  produite  au  travail.  L'effet  réel  enregistré  au  cours  de  l'obser- 
vation de  la  longueur  du  ruban  nous  est  apparu  en  ayant  recours  à  la  mise  en  place  du 
zéro  d'un  ruban  en  face  du  point  gradué  zéro  de  la  base  et  en  prenant  les  chiffres 
à  l'autre  extrémité.  Ces  déplacements  ont  été  opérés  alternativement  de  gauche  à 
droite  lorsqu'il  arrivait  que  la  tension  à  l'extrémité  du  zéro  constituait  la  somme  de  la 
tension  et  de  la  friction,  ce  qui  avait  pour  effet  de  diminuer  l'effet  du  fléchissement; 
le  déplacement  se  faisait  de  droite  à  gauche  dans  le  cas  contraire,  la  tension  qui  se 
manifestait  à  l'extrémité  du  zéro  constituant  la  différence  de  la  tension  et  de  la  fric- 
tion. Il  apparaît  que  plus  la  friction  aux  poulies  est  accentuée  plus  grande  serait  la 
différence  entre  les  déplacements  alternatifs,  ce  qui  est  dû  à  la  friction  influençant  la 
tension  réelle  au  ruban  et  changeant  de  ce  fait  la  somme  de  fléchissement  entre  les 
diverses  poulies.    Le  tableau  suivant  présente  un  sommaire  des  résultats  obtenus: — 
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Première  méthode. — Somme  de  friction  donnée  comme  constituant  le  changement  de 

tension  sur  la  ligne  du  ruban. 


Tension  appliquée. 


Friction. 


Poulie  de  tension 
seule. 


Poulie  de  tension  -f  7 
poulies  intermédiaires. 


10  livres 

10  kilogrammes. 


10  •  6  grammes. 
18-1 


27-8  grammes. 
35-2 


Seconde  méthode. — Effet  de  friction  sur  le  déplacement  déterminé  au  moyen  d'un  ruban 
qui  alterne  entre  deux  directions  opposées  et  à  la  suite  de  la  confrontation  avec 
les  repères. 


Tension  appliquée. 

Longueur  du 
ruban. 

Moyenne  de  différence  des  lectures. 

Poulie  de  tension 
seule. 

Poulie  de  tension  +  7 
poulies  intermédiaires. 

10  livres 

66  pieds. 

66     " 
100     " 
100     " 

•035mm 
•019  " 
•157  " 
•029  " 

•015mm 

10  kilogrammes 

•035  " 

10  livres 

•017   " 

10  kilogrammes 

•033  " 

Ces  essais  terminés,  on  a  fabriqué  de  nouvelles  poulies  que  l'on  a  adaptées  aux 
anciens  T  de  même  qu'aux  pieds  de  support.  La  nouvelle  poulie  de  tension  est  en 
acier  de  douze  pouces  de  diamètre,  et  les  poulies  intermédiaires  sont  en  alliage  d'alumi- 
nium d'un  diamètre  de  3%e  pouces,  le  poids  de  chacune  étant  de  1-93  once.  Une  fois 
les  poulies  installées,  on  a  procédé  à  d'autres  séries  d'expériences  de  même  nature. 
Ci-suit  le  résultat  de  ces  essais  : — 


Première  méthode. — Somme  de  friction  considérée  comme  constituant  le  changement 

de  tension  sur  la  ligne  du  ruban. 


Tension  appliquée. 

Friction. 

Poulie  de  tension 
seule. 

Poulie  de  tension  -f-  7 
poulies  intermédiaires. 

10  livres 

3-2  grammes. 
5-3 

3-86  grammes. 
5-96       " 

10  kilogrammes 

25b— 3 


34 


MINISTERE  DE  L'INTERIEUR 


7  GEORGE  V,  A.  1917 

Seconde  méthode. — Effet  de  friction  sur  le  déplacement  déterminé  au  moyen  du  trans- 
port du  ruban  dans  des  directions  opposées  et  à  la  suite  de  la  confrontation  avec 
les  repères. 


Tension  appliquée. 

Longueur  du 
ruban. 

Différence  moyenne  des  lectures. 

Poulie  de  tension  seule. 

Poulie  de 

tension  +  7  poulies 

intermédiaires. 

10  livres 

66  pieds. 

66       " 
100       " 
100       " 

•013  mm 
•003   " 
•021   " 
•012   "- 

•008mm 

10  kilogrammes 

10  livres 

•005   " 
•011    " 

10  kilogrammes 

•012   " 

ATELIER   PHOTOGRAPHIQUE. 


Vu  la  réduction  de  notre  personnel  due  à  l'absence  de  l'un  de  ses  membres,  lequel 
est  en  service  militaire  actif,  et  d'autres  conditions  inusitées,  la  production  de  l'ate- 
lier photographique  accuse  une  légère  diminution. 

Afin  d'éviter  l'emploi  de  surnuméraires,  on  a  expédié  la  plus  grande  quantité 
possible  d'impressions  en  bleu  et  en  noir  à  la  division  des  terres  des  chemins  de  fer, 
où  l'on  a  installé  un  outillage  spécial  pour  expédier  rapidement  ce  genre  de  travail. 
Le  reste,  tel  qu'impressions  d'après  les  négatifs  de  ligne  de  verre,  a  été  fait  en  atten- 
dant par  les  procédés  photographiques. 

Cependant,  des  travaux  additionnels,  tels  que  le  développement  de  quelques  cen- 
taines de  clichés  photographiques,  employés  dans  les  études  techniques,  ont  fait  plus 
que  compenser  les  travaux  envoyés  au  dehors. 

Les  clichés  employés  pour  cette  sorte  de  travaux  ont  été,  par  le  passé,  de  l'espèce 
ordinaire  en  blanc  et  en  noir,  mais  durant  la  saison  actuelle  on  s'est  servi  de  clichés 
panchromatiques;  ces  clichés  étant  sensibles,  à  toutes  les  couleurs,  ont  dû  être  maniés 
avec  beaucoup  de  soin,  c'est-à-dire  que  le  chargement  dans  les  porte-clichés,  et  après 
l'exposition,  l'emballage  pour  l'expédition,  ont  dû  être  faits  dans  l'obscurité. 

Les  clichés  ont  été  développés  dans  des  réservoirs  par  le  procédé  de  temps  et  de 
température,  soit  un  temps  fixe  pour  le  développement  à  une  température  connue,  par 
exemple  30  minutes  à  65  degrés,  les  clichés  n'étant  pas  regardés  avant  d'être  fixés. 
Naturellement,  les  manipulations  ont  été  faites  dans  l'obscurité  ou  à  peu  près. 

Bien  que  cette  sorte  de  clichés  ait  été  une  nouveauté  pour  nous  et  pour  les 
arpenteurs  en  campagne,  les  résultats  ont  été  bons;  avec  plus  d'expérience  en  fait 
d'exposition  et  de  développement,  ils  devraient  être  satisfaisants. 

D'après  ces  clichés  d'arpentage,  et  des  centaines  d'autres  qui  n'ont  pas  été  déve- 
loppés dans  cet  atelier,  des  impressions  de  contact  et  des  agrandissements  ont  été  faits, 
les  impressions  agrandies  servant  à  rapporter  l'arpentage. 

Pour  livrer  tout  cela  de  façon  à  ne  pas  retarder  les  équipes  d'arpentages  dans  leurs 
travaux  de  réduction,  et  vaquer  en  même  temps  aux  autres  devoirs  de  l'atelier,  il  a 
fallu  que  notre  personnel  peu  nombreux  fût  constamment  occupé,  et  quelques-uns  de 
nos  travaux  moins  importants,  tels  que  la  mise  à  jour  de  notre  album  d'atelier,  ont  dû 
être  retardés. 

La  chambre  obscure  d'agrandissement  à  foyer  fixe,  où  se  font  tous  les  agrandisse- 
ments des  arpentages,  et  qui  a  été  construite  pour  se  préparer  à  la  saison  actuelle, 
a  été  jugée  très  satisfaisante.     Elle  est  plus  compacte,  plus  facile  à  manœuvrer,  et  les 
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impressions  agrandies  sont  mieux  définies  que  celles  de  l'ancienne  chambre  obscure. 
L'un  des  membres  du  personnel  a  assisté  durant  trois  jours  à  la  Kodack  Photographie 
School  tenue  à  Montréal.  On  a  recueilli  beaucoup  de  renseignements  précieux  relatifs 
à  la  photographie  en  général,  ce  qui  sera  d'un  grand  avantage  pour  les  futurs  travaux. 

Atelier  photo-lithographique. 

Cet  atelier  est  chargé  de  préparer  les  photo-lithos  sur  zinc  et  aluminium  des  cartes, 
plans,  etc.,  pour  les  presses  à  imprimer,  et  aussi  de  faire  les  réductions  et  agrandisse- 
ments pour  la  commodité  de  la  division  des  dessinateurs. 

Ces  photo-lithos  sont  faites  d'après  les  dessins  en  encre  noite  à  dessiner,  préparés 
par  la  division  des  dessinateurs.  On  fait  d'abord  un  cliché  qui  est  retouché  avec  soin, 
en  marquant  tous  les  défauts  et  en  rectifiant  toutes  les  erreurs.  Une  feuille  de  zinc 
spécialement  grenelée  est  enduite  d'une  solution  sensibilisée,  et  lorsqu'elle  est  sèche 
elle  est  exposée  à  la  lumière  puis  elle  est  encrée.  Elle  est  ensuite  développée  dans  de 
l'eau  courante,  séchée  à  l'éventail  et  envoyée  à  la  presse  pour  être  imprimée. 

Au  cours  de  l'année  dernière,  mille  plans  de  townships  ont  été  exécutés  de  cette 
manière,  ainsi  que  des  cartes  régionales  de  trois  et  six  milles  et  divers  formats  d'em- 
placements de  ville  et  autres  plans. 

Quelques-unes  des  meilleures  cartes  publiées  dans  ce  bureau  sont  d'abord  gravées 
sur  cuivre.  On  est  maintenant  à  faire  des  expériences  au  sujet  d'un  mode  de  gravure 
à  eau  forte  sur  une  plaque  de  cuivre  pour  remplacer  ces  clichés  à  un  prix  réduit. 

Il  y  a  cette  année  une  légère  diminution  du  nombre  des  clichés  comparativement 
à  l'année  dernière,  mais  on  en  a  fait  un  plus  grand  nombre  de  grand  format. 

Nous  sommes  maintenant  en  mesure  de  copier  les  cartes  coloriées  et  autres  docu- 
ments au  moyen  des  clichés  panchromatiques  et  des  filtres  coloriés. 

BUREAU  DES  EXAMINATEURS  POUR  LES  ARPENTEURS  FEDERAUX. 

Le  bureau  des  examinateurs  pour  les  arpenteurs  fédéraux  a  tenu  trois  assemblées. 
La  première  était  une  assemblée  spéciale  qui  a  duré  du  3  mai  au  25  juin  (inclusive- 
ment) 1915,  et  au  cours  de  laquelle  des  examens  ont  eu  lieu  à  Ottawa,  Toronto,  Winni- 
peg,  Calgary  et  Dawson,  La  deuxième  était  une  autre  assemblée  spéciale  qui  a  eu 
lieu  le  24  septembre  1915.  La  troisième  a  été  l'assemblée  annuelle  régulière  convoquée 
en  vertu  de  l'article  9  de  la  loi  des  terres  fédérales.  Elle  a  commencé  le  lundi>  14 
février  1916,  et  a  duré  jusqu'au  31  mars  1916.  Au  cours  de  cette  réunion,  des  examens 
ont  eu  lieu  à  Ottawa,  Toronto,  Montréal,  Kingston,  Winnipeg,  Calgary,  Edmonton, 
Vancouver  et  Dawson.  Le  nombre  total  des  candidats  à  l'examen  a  été  de  202.  Sur 
ce  nombre,  144  se  sont  présentés  à  l'examen  préliminaire,  55  à  l'examen  final,  et  3  se 
sont  présentés  à  l'examen  pour  le  titre  d'arpenteur  topographique  fédéral. 

Trente-sept  candidats  ont  réussi  à  l'examen  préliminaire,  comme  suit: — 

Examen   préliminaires. 

Atkins,  Samuel  Cléments,  Ottawa,  Ont.  Dalglish,  Bruce  M.,  Ottawa,  Ont. 

Atkinson,  Nelles  Henry,   Calgary,  Alta.  ,     Davis,  Vernon  R.,  Franklin,  Man. 

Dewar,  Charles  Léonard,   Ottawa,  Qnt. 
Bayly,  Gilbert  St.  John,  Rocky  Mt.  House,  Alta.  Dunbar,   John  Robert,   Ottawa,  Ont. 
Berton,  Francis  George,  Dawson,  T.Y. 

Boyle,  Joseph  Whiteside,  Dawson,  T.Y.  Elliott,    Herman    James,    Toronto,    Ont. 

Breen,    Joseph    Melville,    Long-Branch,    Ont.        Evans,  William  Lloyd,  Hamilton,  Ont. 
Brennen,   James  Hugh,   Ottawa,  Ont. 
Brennen,  Herbert,  Ottawa,  Ont.  Gordon,   Cameron,  Ottawa,  Ont. 

Chisholm.   Austin  Joseph,  Woodstock,  Ont.  Henderson,  John  Archibald  Hamilton,   Ottawa,. 

Cole,  Arthur  William  Willoughby,  Ottawa,  Ont.        Ont 

Cunningham,  Frederick  J.,  Ottawa,  Ont.  Hogarty,   Bertrand,  Portage-la-Prairie,  Man. 
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Huggins,  Frank  William,  Ottawa,  Ont.  Rochester,  Bertram  Cole,  Ottawa,  Ont. 

Hurlbert,    Bernard    Hatfield,    Tusket,    comté    de  Rose,  Hugh  Grant,  Ottawa,  Ont. 
Yarmouth,    N.-E. 


Moorehouse,     Edmund   Lloyd   Medicine-Hat, 
Alta. 

Ogburn,    Robert    Henry,    Dawson,    T.Y. 

Pearson,   Grant  Price,  Schomberg,  Ont. 

Read,   Hiram   Earle,   Edmonton,   Alta. 
Robertson,   Douglas  Mills,   Edmonton,  Alta. 


Scott,  Cecil  Raymond,  North-Bay,  Ont. 
Stewart,  James  R.,  City- View,   Ont. 

Trompson,  "William  Kirk,  Toronto,  Ont. 
Thomson,  Alexander  Muir,  Ottawa,  Ont. 

Wadge,   Harold,   Regina,    Sask.  - 
West,  Gordon  O.,  Ottawa,   Ont     . 
Williams,  Howard  J.,  Kingston,  Ont, 
Wood,   George  H.,  Kincardine,   Ont. 


Vingt-sept  candidats  ont  réussi  à  l'examen  final,  comme  suit: — 


Examen  final. 


Bail,   Alfred   Nepean,   Grenfell,   Sask. 
Britton,  George  Clayton,  Whitby,  Ont. 

Carroll,    John,    Toronto,    Ont. 

Clouston,    Noël    Stewart,    Winnipeg,    Man. 

Cram,  Alexander  Scott,  Westboro,  Ont. 

Davidson,   R.   Douglas,   Port-Rowan,   Ont. 

Fullerton,   James   Thornton,   Victoria,    C.-B. 

Gardner,  James  David,  Ottawa,  Ont. 
Keeping,   Kimball,    Murray-Harbour,   I.-P.-E. 
King,  Arthur  Harry,  Maitland,  N.-E. 
Knight,    Sidney,    Edmonton,   Alta. 

Mclntosh,   John   Stuart,   Morrisburg,   Ont. 
McLaren,   Arthur   Anthony,   Mitchell,   Ont. 


MacTavish,  William   Higgins,   Van-Camp,   Ont. 
Mills,   Thomas   Stanley,   Kingston,   Ont. 
Murdie,  William  Campbell,    Seaforth,   Ont. 

Phillips,   Edwin   Percy  Aryall,   Oshawa,   Ont. 

Riddell,    John   Morrison,    Toronto,    Ont. 
Robinson,  Edward  Keith,  Kingston,  Ont. 

Sauder,  Penrose  Melvin,  Calgary,  ALta. 
Sibbitt,   William   Algernon,   Bracebridge,    Ont. 
Smith,  Léonard  Ross,  Richdale,  Alta. 
Stewart,  Allan  D.,  Ottawa,  Ont. 
Thomas,    Llewellyn,    Olding,    Ottawa,    Ont. 

Wight,    Edmund   James,   Ottawa,    Ont. 
Wood,    Norman    O,   Kamloops,    C.-B. 
Wood,  James  Russell,  Peterboro,  Ont. 


Au  cours  des  assemblées,  le  temps  du  bureau  a  été  en  grande  partie  consacré  à 
la  lecture  et  à  l'évaluation  des  réponses  écrites  des  candidats.  On  a  aussi  préparé  des 
questionnaires  complets  qui  serviront  au  prochain  examen.  En  outre,  il  a  fallu 
examiner  la  preuve  soumise  par  les  candidats  à  l'examen  final  établissant  leur  éligi- 
bilité. Cette  preuve  consistait  en  certificats  de  la  part  d'arpenteurs  provinciaux,  et 
d'amdavit  de  service  en  vertu  d'un  contrat  d'apprentissage. 

Neuf  candidats  qui  s'étaient  présentés  pour  l'examen  final  n'avaient  pas  encore 
tout  à  fait  achevé  leur  temps  d'apprentissage.  Ils  ont  été  admis  avec  l'entente  que, 
s'ils  réussissaient,  leurs  commissions  ne  seraient  émises  que  lorsqu'ils  auraient  com- 
plété leur  apprentissage  et  fourni  des  afiidavit  selon  la  formule  ordinaire. 

Le  bureau  a  dû  examiner  plusieurs  demandes  qui  avaient  été  reçues  de  la  part  de 
gradués  des  collèges  et  universités,  désireux  d'être  admis  aux  privilèges  de  l'article 
22  de  la  loi  des  arpentages,  lequel  pourvoit  à  un  temps  moins  long  d'apprentissage. 
Un  candidat  ayant  produit  un  diplôme  de  l'Université  McGill,  attestant  qu'il  avait 
subi  avec  succeès  l'examen  de  troisième  année  en  génie  civil,  a  été  admis  au  terme 
réduit  d'apprentissage. 

Trente  commissions  ont  été  émises  en  faveur  de  candidats  ayant  passé  l'examen 
final  et  fourni  les  serments  d'ofiice  et  d'allégeance  et  un  cautionnement  pour  la 
somme  de  $1,000,  tel  que  requis  par  l'article  25  de  la  loi  concernant  l'arpentage  des 
terres  fédérales. 

Yingt-sept  certificats  d'examen  préliminaires  ont  été  émis  en  faveur  des  candidats 
ayant  subi  l'examen  avec  succès  et  s'étant  conformés  aux  exigences  de  la  loi. 

L'article  35  de  la  loi  concernant  les  arpentages  des  terres  fédérales  décrète  que 
chaque  arpenteur  des  terres  fédérales  sera  en  possession  d'un  étalon  subsidiaire  de 
longueur.  Durant  l'année,  douze  nouveaux  étalons  ont  été  distribués  à  des  arpen- 
teurs. Les  arpenteurs  des  terres  d'Ontario  qui  étaient  en  même  temps  arpenteurs  des 
terres  fédérales  ont  envoyé  leur  étalon  de  longueur  d'Ontario  pour  les  faire  éprouver. 
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Ces  étalons  étant  en  bon  état  et  du  même  modèle  que  l'étalon  fédéral,  ils  ont  été 
éprouvés  au  laboratoire  des  arpentages  et  distribués  de  nouveau  comme  étalons  subsi- 
diaires de  longueur. 

En  vertu  des  dispositions  de  l'article  53  de  la  loi  concernant  les  arpentages  des 
terres  fédérales,  les  redevances  suivantes  doivent  être  payées  au  secrétaire  par  chaque 
candidat  ayant  subi  avec  succès  l'examen  pour  l'admission  comme  arpenteur  des  terres 
fédérales  : — 

(/)  Par  tout  aspirant  obtenant  une  commission,  deux  dollars; 
(g)  Pour  l'admission  à  la  pratique  après  avoir  reçu  sa  commission,  vingt 
dollars. 

Autrefois,  le  secrétaire  percevait  les  deux  redevances  (/)  et  (g)  lors  de  l'émission 
de  la  commission,  ce  qui  était  considéré  comme  "l'admission  à  la  pratique".  'Cepen- 
dant, en  mars  dernier,  le  sous-ministre  de  la  Justice  a  décidé  que  la  commission  et  le 
droit  de  pratiquer  sont  deux  choses  distinctes,  pour  lesquelles  des  redevances  distinctes 
sont  payées.  Les  arpenteurs  ne  faisant  pas  de  requête  pour  être  admis  à  la  pratique, 
la  perception  de  la  redevance  de  vingt  dollars,  (g)  a  virtuellement  cessé. 


ANNEXES. 

X°   1. — Liste  des  arpenteurs  employés  et  des  travaux  qu'ils  ont  exécutés. 

N°  2. — Liste  indiquant,  pour  chaque  arpenteur  employé,  le  nombre  de  milles 
arpentés  de  lignes  de  sections,  de  lignes  de  contour  de  townships,  de  levés  de  lacs  et 
de  rivières  et  de  réarpentage,  ainsi  que  le  coût  de  ces  travaux. 

Du  n°  3  au  n°  71. — Extraits  des  rapports  des  arpenteurs  employés. 

N°  72. — Résultats  de  la  déclinaison  magnétique. 

N°  73. — Résultats  des  épreuves  des  montres. 

N°  74. — Liste  des  instruments  d'arpentage  en  mains  le  31  mars  1916. 


CARTES  ET  PROFILS. 

Les  cartes  suivantes  accompagnent  le  présent  rapport; — 

Index  aux  townships  dans  le  Manitoba,  la  Saskatchewan  et  l'Alberta  pour  illustrer 
les  progrès  de  l'arpentage  des  terres  fédérales,  cartes-croquis  et  profils  des  méridiens 
et  des  lignes  de  base. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

E.  DEVILLE, 

Arpenteur  général. 


7   GEORGE  V 


DOCUMENT  PARLEMENTAIRE  No  25b 


A.  1917 


DIVISION  DES  ARPENTAGES  TOPOGRAPHIQUES 


LISTE  DES  ÉTATS 


ANNEXE  N°  1. 

Liste  des  arpenteurs  employés  et  travail  exécuté  par  eux. 


Arpenteur. 


Adresse. 


Description  des  travaux. 


Akins,  J.  R... 


.  Ottawa,    Ont . 


Ayslesworth,  C.  F . 


Madoc,   Ont. 


Baker,    J.    C 
Baker,  M.  H . 


.  .Vermillon,    Alta. 
Saint-Thomas,    Ont, 


Bélanger,  P.  R.  A. , 


.Ottawa,    Ont, 


.  Production  du  6e  méridien  de  l'angle  N.-E., 
township  90,  à  l'angle  N.-E.  de  la  section  12, 
township  127  ;  de  la  27e  ligne  de  base  de  l'an- 
gle N.-E.,  section  33,  township  104-22-5  au  6e 
méridien  ;  et  de  la  30e  ligne  de  base  en  travers 
d'une  partie  du  rang  1,  à  l'ouest  du  6e  mér 
ridien.  Réarpentage  de  la  29e  ligne  de  base 
en  travers  du  rang  24,  à  l'ouest  du  5e  méri- 
dien. 

.  Nouveau  tracé  dans  le  township  12-10-E.,  town- 
ship 24  et  25-27-Pr.,  township  26-30-Pr.,  et 
townships  23,  28  et  2-9-31-Pr.  Réarpentage  de 
la  limite  extérieure  au  nord  du  township  19-9- 
E.  Arpentages  au  stadia  dans  le  township  23- 
27-Pr.,  et  dans  les  townships   24  et  25-28-Pr. 

.  Subdivision  du  township  94-10-4,  townships  94 
et  96-11-4  et  parties  des  townships  95  et  97- 
11-4.     Traverse  dans  le  township  95-10-4. 

•  Réarpentage   dans   le   township   17-11-E.,    town- 

ship 4-17-Pr.,  township  24-2-2,  township  28- 
18-2  townships  §0,  31  et  38-26-2,  township  30 
et  31-27-2,  townships  30  et  31-28-2,  et  town- 
ship 28-7-3.  Nouveau  tracé  dans  le  township 
25-22-Pr.,  township  44-25-Pr.,  townships  1  et 
2-8-2,  townships  1  et  2-9-2  ;  et  township 
22-23-2.  Arpentage  de  correction  dans  le 
township  37-26-Pr.,  township  19-8-2,  town- 
ship 7-10-2,  townships  24,  25  et  27-24-2,  town- 
ship 40-26-2  et  township  51-3-3.  Arpentage 
d'un  lopin  de  terre  pour  réserve  de  force  mo- 
trice dans  la  section  22,  township  15-12-E. 
Arpentage  de  parties  du  vieux  chemin  de  Daw- 
son  dans  le  township  8-6-E.,  township  8-7-E., 
et  dans  la  paroisse  de  Sainte-Anne-des-Chê- 
nes.  Arpentage  de  terre  arable  dans  le  town- 
ship 15-4-Pr.,  et  du  cimetière  dans  la  section 
17,  township  5-27-2.  Traverse  du  chemin  le 
long  de  la  rive  nord  du  lac  Arcola  dans  la 
section  24,  township  10-3-2.  Réarpentage  des 
lots  19  et  20  dans  la  colonie  Fairford,  et  des 
blocs  4  et  11  à  Wymark,  section  29,  township 
13-3-3 

•  Réarpentage   d'une   partie  de   la   colonie   du   lac 

La  Biche.  Subdivision  dans  le  township  67- 
13-14.  Arpentage  de  correction  dans  le  town- 
ship  67-13-4   et   dans   le  township   67-15-4. 
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7  GEORGE  V,  A.  1917 
Liste  des  arpenteurs  employés  et  travail  exécuté  par  eux — Suite.  -. 


Arpenteur. 


Adresse. 


Description    des    travaux: 


Bennett,  G.  A. . . 


Blanchet,  G.  H 


Boulton,  W.  J. 


Bowman,  E.  P. 


Brenot,  L. 


Bridgland,  M.  P. 
Brownlee,  J.  K.  . 
Buchanan,  J.  A. . 
Calder,  J.  A 


Christie,  W. 


,  Tillsonburg,    Ont Arpentages  au  stadia  dans  les  townships  34  et 

35-6-3,  township  32-13-3,  township  32-14-3, 
township  31-15-3,  townships  34,  36  et  37-16-3, 
townships  31,  32,  33,  34  et  36-17-3,  townships 
29  et  31-18-3,  townships  27  et  30-19,3,  town- 
ships 27  et  28-20-3,  townships  27,  28  et  29-21- 
3,  townships  27  à  30-22-3,  townships  27  à  36- 
23-3,  townships  31  à  36-24-3,  townships  31  à 
36-25-3,  townships  31  à  37-26-3,  townships  31 
à  36-27-3,  townships  31  à  37-28-3,  et  town- 
ships 31  à  36-29-3. 

.Ottawa,   Ont Arpentage    des    limites   extérieures   de   l'est   du 

township  37  et  d'une  partie  du  township  38-3- 
E.,  townships  33,  34,  35  et  36-E.,  townships 
29,  30,  31  et  32-7-E.,  et  townships  27,  28  et 
partie  du  township  26-9-E.,  et  des  lignes  exté- 
rieures au  nord  du  township  36-4-E.,  township 
36-5-E.,  township  36-6-E.,  partie  du  township 
32-6-E.,  township  32-7-E.,  partie  du  township 
29-7-E.,  partie  du  township  28-5-E.,  township 
28-6-E.,  township  28-7-E.,  township  28-8-E., 
et    township    28-9-E. 

. Wallaceburg,    Ont Arpentages  au  stadia  dans  le  township  13-15-4, 

townships  13  et  14-16-4,  township  14-17-4, 
townships  12,  13  et  14-18-4,  townships  6-7  et  11 
à  14-19-4,  townships  6  à  14-20-4,  townships  7 
à  15-21-4,  townships  8,  9  et  12-22-4,  town- 
ships 18-28-4,  townships  18,  19  et  24-29-4,  et 
township  24-1-5.  Nouveau  tracé  dans  le 
txt     4.  tv/t  ^  township   13-17-4. 

.  West-Montrose,  Ont...  Arpentages  au  stadia  dans  les  townships  45,  46 
et  47-10-3,  townships  45  et  46-11-3,  townships 
42,  43  et  44-13-3,  township  51-14-3,  townships 

50  à  52-15-3,  townships  50  à  53-16-3,  town- 
ships 46  et  50  à  53-17-3,  townships  48,  49  et 

51  à  53-18-3,  townships  48  à  52,  54  et  55-19-3, 
townships  49  à  55-20-3,  townships  49  à  52  et 
54-21-3,  townships  51  et  52-22-3,  townships  51- 
23-3,  townships  50  et  51-24-3,  townships  49  et 
50-25-3,  et  townships  49  et  50-26-3. 

.Ottawa,    Ont Subdivision    partielle    des    townships    82,    83    et 

84-17-6,  township  84-22-6,  township  83-23-6, 
township  83-24-6,  et  township  82-25-6.  Ar- 
pentage des  lignes  extérieures  de  l'est  dans 
townships  83  et  84-26-6.  Traverse  dans  le 
township    85-17-6. 

.  Calgary,    Alta Arpentage  photo-topographique  et  triangulation 

dans  le  parc  Jasper. 

.Dawson,    T. Y Claim  minier,  ligne  de  base  et  divers  arpentages 

dans  le  territoire  du  Yukon. 

.Edmonton,  Alta Subdivision  des  townships  91   et  92-20-5   et  des 

townships  90,  91  et  92-21-5. 

..L.ytton,    C.-B Subdivision  dans  le  township  22-21-6,  township 

15,  16  et  20-24-6,  township  22-25-6,  townships 
19-20  et  21-26-6,  et  township  18-28-6.  Tra- 
verse dans  les  townships  15,  16  et  20-24-6, 
townships  19,  20  et  21-26-6,  township  22-21-6, 
.  et  township   22-25-6. 

.Prince-Albert,    Sask Subdivision    du    township    53-21-2    et   townships 

53-24-2.  Subdivision  partielle  du  township  53- 
20-2,  townships  52-21-2,  townships  53  et  54- 
22-2,  township  54*-23-2  et  township  54-24-2. 
Nouveau  tracé  de  la  15e  ligne  de  base  en  tra- 
vers des  rangs  22  à  27,  à  l'ouest  du  second 
méridien.  Arpentage  du  claim  minier  de  Red- 
Rock  dans  la  section  21,  township  49-25-2. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  25b 

Liste  des  arpenteurs  employés  et  travail  exécuté  par  eux — Suite. 


Arpenteur.  Adresse.  Description  des  travaux. 

Coltham,  G.  W Aurora,  Ont Arpentages  au  stadia  dans  le  township  43-28-3; 

(A  cause  de  la  maladie  de  M.  Coltham,  on  townships  42  et  43-1-4,  townships  43  et  44-2- 

a  dû  confier  Féquipe  à  E.  S.  Martindale.)  4,  townships  43  à  45-3-4,  townships  43  et  44- 

4-4,  townships  43  à  46-5-4,  townships  48  à  46- 
6-4,  townships  43  à  46-7-4,  township  45-8-4 
et  townships  44  et  45-9-4. 

Côté,  J.  M Ottawa,  Ont Réarpentage  des  townships  43  et  44-2-3,  town- 
ship 47-22-3  et  township  27-27-3.  Divers  ar- 
pentages dans  le  township  41-23-2,  township 
43-27-2,  townships  43  et  45A-28-2,  township 
40-14-3,  townships  30  et  31-21-3,  township  51- 
23-3   et  township  27-28-3. 

Cowper,  G.  C Welland,  Ont Arpentages  au  stadia  dans  les  townships   17   et 

19-7-3,  townships  15  à  19-8-3,  townships  15  à 
19-9-3,  townships  15  à  19-10-3,  townships  15  à 
18-11-3,  townships  15  à  18-12-3,  townships  16 
à  20-13-3,   townships   16  à  20-14-3,  townships 

15  à  21-15-3,  townships  12  à  21-16-3,  town- 
ships 13  à  17  et  19  à  22-17-3,  townships  9,  10, 
12,  14  à  16  et  18  à  22-18-3,  townships  8  à  10, 

16  et  18-19-3,  township  6-20-3  et  township  6- 
21-3. 

Cumming,  AL Cornwall,  Ont Subdivision    du     township     41-10-5,    subdivision 

partielle  du  township  41-9-5,  township  39-10- 
-  5,    townships    39    et    40-11-5.      Nouveau   tracé 

dans  le  township  40-10-5. 

Davies,  T.  A, Edmonton,  Alta Subdivision   des   townships   80,    81.    83-  et   84-5-6 

de  la  moitié  ouest  du  township  82-5-6  et  du 
tiers  est  du  township  80-6-6. 

Day,  H.  S St-John-Ouest,  N.-B.    ..   Subdivision  des  townships  81,  82,  83  et  84-6-6. 

Deans,  W.  J Brandon,  Man Inspection  des  arpentages  effectués  en  1915'  par 

MM.  W.  Christie,  A.T.F.,  O.  Rolfson,  A.T.F., 
W.  A.  Scott,  A.T.F.,  et  J.  W.  Tyrrell,  A.T.F. 
Réinspection  du  contrat  n°  27  de  1913.  Ar- 
pentages divers  dans  le  township  5-9-E.,  town- 
ship 24-6-E.,  township  21-5-Pr.,  townships  20 
et  21-6-Pr.,  township  20-7-Pr.,  township  18- 
20-Pr.,  et  township  13-13-3.  Traverse  dans  le 
township  51-26-2. 

Evans,  S.  L. Corinth,  Ont Réarpentage  du  township  13-27-2.  Nouveau  tra- 
cé et  subdivision  dans  le  township  15-4-3, 
townships  15,  16  et  17-5-3,  et  township  17- 
6-3.  Nouveau  tracé  du  township  26-8-3,  town- 
ship 26-9-3  et  township  26-10-3.  Arpentages 
divers  dans  le  township  13-26-2,  township  17- 
1-3,  township  32-5-3,  townships  31  et  32-6-3, 
townships  25-10-3  et  townships  25  et  26-11-3. 

Fawcftt,  S.  D Ottawa,  Ont '. .  Subdivision  des  townships  77  et  80-16-6;  town- 
ships 77,  78  et  des  deux  tiers  est  du  township 
80-17-6.  Arpentage  de  la  ligne  extérieure  est 
du  township  79-18-6.  Arpentage  au  stadia 
dans  le  township  81-16-6,  township  79-17-6  et 
township  78-18-6. 

Fletcher,  J.  A Fletcher,  Ont Arpentage  des  24e  et  25e  lignes  de  base  en  tra- 
vers des  rangs  1  à  17  ouest  du  5e  méridien. 
.  Réarpentage  des  24e  et  25e  lignes  de  base  en 

travers  du  rang  25,  à  l'ouest  du  4e  méridien. 

Fletcher,  W.   A Thornton,  Ont Arpentages   au   stadia   dans   le   township    26-33- 

Pr.,  township  23-1-2,  township  26-2-2,  town- 
ship 33-:9-2,  townships  27,  31,  32  et  33-10-2, 
townships  27,  28  et  32-11-2,  townships  27  et 
28-13-2,  townships  27.  28  et  29-14-2,  town- 
ships 27,  28  et  29-15-2,  townships  27,  28  et 
29-16-2,  et  townships  28,  29  et  30-17-2. 

Fontaine,  L.   E Lévis,  Que Inspection   de   l'arpentage   effectué   en   1915   par 

MM.  A.  E.  Glover,  A.T.F. ,  A.  Lighthall,  AT. 
F.,  D.  F.,  McEwen,  A.T.F.,  et  H.  E.  Pearson, 
A.T  F 
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Liste  des  arpenteurs  employés  et  travail  exécuté  par  eux — Suite. 


Arpenteur. 


Adresse. 


Description    des   travaux. 


Galletly,  J.   S, 


Oshawa,  Ont 


Gibbon,   Jas, 


Vancouver,  C.-B. 


Glover.  A.  E. 


Roathcott,  R.  V. 


Herriot,    G.    H. 


Hubbel],   E.   W. 


Johnston,   J.   H. . 


Johnston,  W.  J, 


Knight,  R.   H. 


LeBIanc,    P.    M.    II 


Edracntcn,  Alta. 


Edmonton,  Alta 


Souris,  Man 


Ottawa,  Ont. 


Croisement  de  la  ri- 
vière La  Paix,  Al- 
berta 


St.   Catharines,   Ont 


Edmontcn,  Alta. 


Ottawa,  Ont 


Subdivision  dans  les  townships  59  et  60-23-Pr., 
townships  58,  59  et  60-24-Pr.f  township  55- 
27-Pr.,  townships  55-28-Pr.,  township  55-29- 
Pr.,  et  township  56-30-Pr.  Arpentages  divers 
dans  les  townships  55  et  56-26-Pr. 

Subdivision  dans  les  townships  3  et  4-29-6,  town- 
ship 3-30-6,  townships  1  et  2,  W.C.M.,  et 
townships  7  et  14,  E.C.M.  Arpentages  divers 
dans  les  townships  17  et  22,  E.C.M.  Traverse 
dans  les  townships  3  et  4-29-6,  township  3- 
30-6,  et  townships  14  et  17,  E.C.M. 

Subdivision  des  townships  71  et  72-20-5,  town- 
ships 71  et  72-21-5,  et  partie  du  township  72- 
19-5.  Arpentage  des  lignes  extérieures  de  l'est 
des  townships  69  et  70-20-5  et  des  townships 
69  et  70-21-5. 

Subdivision  du  township  85-24-5,  township  85- 
25-5,  township  85-26-5,  townships  83,  84  et  85- 
1-6,  township  83-2-6,  et  le  tiers  nord  du  town- 
ship 82-2-6. 

Arpentage  de  la  15e  ligne  de  base  de  Fangle 
N.-E.  de  la  section  35,  township  56-4-Pr.,  à 
l'angle  N.-E.  de  la  section  35,  township  56-21- 
Pr.  Réarpentage  de  la  15e  ligne  de  base  de 
l'angle  N.-E.  de  la  section  35,  township  56-21- 
Pr.,  au  2e  méridien.  Arpentage  des  lignes  ex- 
térieures à  l'est  des  townships  57,  58,  59  et 
60-21-Pr.  Arpentage  de  la  ligne  de  rattache 
entre  la  réserve  n°  27  des  sauvages  du  Bou- 
leau, et  le  township  56-30-Pr.,  et  le  township 
56-31-Pr. 

Inspection  du  travail  effectué  durant  la  saison 
1915  par  MM.  J.  C.  Baker,  A.T.P.,  R.  H. 
Knight,  A.T.P.,  J.  W.  Pierce,  A.T.F.,  et  W.  H. 
Waddell,  A.T.F.  Arpentages  divers  dans  le 
township  91-9-4  et  le  township  91-10-4. 

Subdivision  des  townships  83,  84.  85  et  86-19-5; 
subdivision  partielle  des  townships  82  et  87- 
19-5  et  township  84-20-5.  Arpentages  au  sta- 
dia  dans  le  township  83-18-5  et  dans  le  town- 
ship 83-19-5. 

Subdivision  dans  le  township  24-1-6,  township 
23-2-6,  township  23-4-6,  township  23-6-6, 
township  22-7-6,  township  18-8-6,  township  20- 
9-6,  townships  18,  21,  22  et  23-10-6,  town- 
ships 22  et  23-11-6  et  township  22-12-6.  Tra- 
verse dans  le  township  24-1-6,  township  21, 
22  et  23-10-6,  township  23-11-6  et  township 
22-12-6. 

Subdivision  des  arpentages  dans  les  townships 
81,  83  et  84-6-4,  et  les  townships  84,  85,  86,  87 
et  88-7-4.  Arpentage  de  la  ligne  extérieure 
est  du  township  82-6-4.  Arpentages  au  stadia 
dans  le  township  86-8-4. 

Subdivision  du  township  108-5-5,  township  107- 
14-5,  township  106-15-5,  township  108  et  109- 
17-5  et  township  109-18-5.  Subdivision  par- 
tielle des  townships  102  et  103-9-5,  townships 
104  et  109-10-5,  townships  108  et  109-11-5, 
townships  108  et  109-12-5,  townships  104  et 
108-14-5,  townships  107  et  108-15-5,  township 
108-16-5  et  township  108-18-5.  Arpentage  des 
lignes  extérieures  à  Test  des  townships  101  et 
104-9-5,  township  101-10-5,  township  105-14- 
5,  township  105-15-5  et  township  105-16-5. 
Traverse  dans  le  township  109-13-5,  township 
106-14-4,  township  106-16-5  et  township  107- 
17-5.  Arpentage  des  réserves  sauvages  "Grand 
Crée  "  nos  173  et  173A  dans  les  townships  102 
et  103-9-5  et  le  township  104-10-5. 
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Liste  des  arpenteurs  employés  et  travail  exécuté  par  eux — Suite. 


Arpenteur. 


Adresse. 


Description    des    travaux. 


Lighthall,  A Vancouver,    C.-B. 


Lonergan,  G.  J.. 


Buckingham,    Que. 


Martindale,  E.  S. .  .* Aylmer.    Ont. 

(Voir  E.  W.  Coltham.) 


McEwen,  D.  F. 


McGarry,  P.  J. 


McKayf-R.  B. 


Hensall,     Ont. 


•  Merritton,   Ont, 


Vancouver,   C.-B. 


McKnight,  J.  H Simcoe,    Ont, 


McMaster,  W.  A.  A Prince-Albert,     Sask . 

Narraway,  A.  M Ottawa,    Ont 


Neelands,  R Hamiota,  Man. 


Subdivision  du  township  65-6-5,  townships  63, 
64  et  65-7-5  et  townships  61  et  62-8-5.  Arpen- 
tages des  lignes  extérieures  des  townships  63 
et  64-9-5. 

Inspection  du  travail  exécuté  durant  la  saison 
de  1915  par  MM.  L.  Brenot,  A.T.P.,  J.  A.  Bu- 
chanan,  A.T.F.,  T.  A.  Davis,  A.T.F.,  H.  S. 
Day,  A.T.P.,  S.  D.  Fawcett,  A.T.F.,  J.  H. 
Johnston,  A.T.F.,  R.  V.  Heathcott,  A.T.F.,  et 
G.  A.  Tipper,  A.T.F.  Arpentages  divers  dans 
le  township  81-21-5  et  les  townships  78,  79  et 
80  22-5 

Arpentages  au  stadia  dans  les  townships  44  à 
48-1-4,  townships  43  à  47-2-4,  townships  42  à 
48-3-4,  townships  44  à  47-4-4,  townships  46  et 
47-5-4,  townships  46,  47,  48  et  54-6-4,  town- 
ships 46,  47,  53,  54  et  55-7-4,  townships  46,  47 
et  52  à  57-8-4,  townships  46  à  49,  53,  55,  56  et 
57-9-4,  townships  48,  49  et  56  à  60-10-4  et 
townships  57,  59  et  60-11-4. 

Subdivision  du  township  72-15-5,  township  72- 
16-5  et  du  township  72-17-5.  Subdivision  par- 
tielle du  township  72-13-5,  township  71-14-5, 
township  71-15-5,  township  71-16-5  et  town- 
ship  71-17-5. 

Subdivision  dans  les  townships  6  et  7-24-6,  town- 
ships 7,  8,  9  et  10-23-6,  townships  8  et  9-22-6, 
townships  1  et  2-27-6,  townships  1  et  2-28-6, 
et  township  1-29-6.  Traverse  dans  les  town- 
ships 7,  8,  8  et  10-23-6,  township  2-27-6,  town- 
ship 1-28-6  et  township  1-29-6. 

Observations  de  latitudes  dans  le  township  28- 
5-E.,  township  16-7-E.,  township  25-9-E., 
township  74-1-Pr.,  township  36-5-Pr.,  town- 
ship 60-21-Pr.,  township  32-1-2,  township  32- 
1-3  et  township  32-1-4. 

Arpentages  au  stadia  dans  le  township  33-12-2, 
townships  32-33,  37  et  38-13-2,  townships  36 
à  39-14-2,  townships  36  à  41-15-2,  townships 
37  à  40-16-2,  townships  38  à  41-17-2,  town- 
ships 39  et  41-18-2,  townships  34,  35  et  41-19- 
2,    townships    33    et    34-20-2,    et   township    34- 

21-z: 

Réarpentage  partiel  de  la  colonie  de  Prince-Al- 
bert. 

Réarpentage  du  township  12-18-3,  township  22- 
19-3,  township  9-20-3,  township  11-25-3,  town- 
ship 13-26-3,  et  townships  13  et  14-29-3.  Nou- 
veau tracé  du  township  16-22-3  et  du  town- 
ship 13-23-3.  Arpentages  divers  dans  les 
townships  22  et  23-18-3,  township  21-18-3, 
township  13-22-3,  townships  12  et  16-23-3,  et 
townships  10  et  11-16-3.  Examen  de  la  3e 
ligne  de  correction  dans  les  rangs  16,  17  et  18, 
à  l'ouest  du   4e  méridien. 

Arpentages  au  stadia  dans  le  township  38-21-2, 
townships  38  à  40-22-2,  townships  37,  38  et 
43  à  45-23-2,  townships  38  et  41  à  45-24-2, 
townships  36  à  38  et  42  à  44-25-2,  townships 
37,  38  et  42  à  44-26-2,  townships  36,  37,  38  et 
43-27-2,  townships  37  et  28-28-2,  townships  43 
à  45-1-3,  townships  43  à  45-2-3,  township  47- 
3-3,  townships  46-4-3,  townships  44-6-3,  town- 
ships 43  à  45-7-3,  townships  43  à  45-8-3,  et 
townships  44  et  45-9-3. 
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Norrish,   W.  H Ottawa,  Ont Subdivision  dans  les  townships  4  et  6-2-7,  town- 

ship  6-3-7,  township  6-4-7  et  township  21, 
E.C.M.  Traverse  dans  le  township  6-2-7.  Sub- 
division de  lots  à  villas,  à  Woodhaven,  en 
fractions  de  township  à  Fouest  du  township 
39,  W.C.M.  Triangulation  le  long  du  lac  de 
l'Esclave  pour  déterminer  la  position  de  la 
limite  nord  de  la  ceinture  de  chemin  de  fer. 

Palmer    P    E Ottawa    Ont..  .  Arpentages  au  stadia  dans  les  townships   21   et 

312-24-2,  townships  21  à  24,  27  et  32  à  34-25-2, 
townships  21  à  23  et  25  à  34-26-2,  "townships 
21  et  28  à  33-27-2,  townships  22,  23  et  28  à 
33-28-2,  townships  23,  25  et  29  à  33-29-2, 
townships  28  à  30-1-3,  townships  28  et  30-2-3, 
township  24-3-3  et  township  24-4-3.  Arpen- 
tages divers  dans  le  township  27-27-2,  town- 
ships 24,  25  et  27-28-2,  township  2'2,  24  et  28- 
29-2  et  townships  21  et  27-1-3. 

Pearson,   H.   E..  . .  Edmonton    Alta Subdivision    du   township    72-20-4,    townships    72 

et  73-21-4  et  township  73-22-4.  Subdivision 
partielle  du  township  70-20-4,  township  73- 
23-4,  township  73-24-4,  et  township  73-25-4. 

Pierce    J    W  Pembroke    Ont  Subdivision  des  townships  100  et  101-9-4  et  des 

township  98  et  99-10-4.  Subdivision  par- 
tielle du  township  99-9-4  et  des  townships  97 
townships  98  et  99-10-4.  Subdivision  par- 
township  91-9-4. 

Plunkett,  T.   H Meaford,  Ont Arpentage  de  la  lie  ligne  de  base  en  travers  des 

rangs  10  à  15,  de  la  12e  ligne  de  base  du  lac 
Winnipeg  à  Fangle  N.-E.  de  la  section  33, 
township  44-16-Pr,.  et  des  lignes  extérieures  à 
l'est  des  townships  43  et  44-ll-Pr.,  et  des 
townships  45,   46.  47  et  48-13-Pr. 

Purser,  R.  C Ottawa,  Ont Nouveau  tracé  dans  le  township  48-22-3,  town- 
ship 45-23-3,  townships  20,  52  et  53-1-4,  town- 
ship 20-2-4,  township  31-15-4,  township  31- 
21-4  et  township  31-22-4.  Arpentages  de  cor- 
rection dans  les  townships  35  et  36-15-3, 
township  3<8-8-4,  townships  67  et  58-5-4, 
township  38-8-4,  township  52-19-4,  township 
52-19-4,  township  55-23-4  et  township  53-27-4. 
Arpentages  divers  dans  le  township  36-14-3, 
township  43-1-4,  township  43-3-4,  township 
28-5-4,  township  39-9-4,  township  41-12-4, 
townships  34,- 36  et  53-16-4,  township  55-22-4 
et  township  53-4-5.  Traverse  dans  les  town- 
ships  61   et   62-27-4. 

Rinfret.    C St-Stanislas,  Que Arpentages  au  stadia  dans  les  townships   12   et 

13-4-2,  township  13-5-2,  townships  11,  12  et 
15-9-2,  townships  11  à  17-10-2,  townships  11 
à  14  et  16-11-2,  townships  11  à  15-12-2,  town- 
ships 11  à  16-13-2,  townships  11  à  17-14-2, 
townships  11  à  17-15-2,  townships  11  à  16- 
16-2,  townships  11  à  16-17-2,  townships  3  et 
11  à  16-18-2,  townships  2  à  4  et  11  à  17-19-2, 
townships  4  et  11  à  16-20-2,  townships  13  à 
16-21-2,  townships  10  à  16-22,2,  townships  9 
16-23-2,  townships  11  à  16-24-2,  et  townships 
10  à  12-25-2.  Arpentages  divers  dans  le 
township  9-24-2. 

Roberts,  O.  B     Kingston,  Ont Arpentages  au  stadia  dans  les  townships  23,   31 

et  32-29-3,  townships  23  à  28  et  30  à  33-1-4, 
townships  22  à  34-2-4,  townships  22  à  27  et 
29  à  33-3-4,  townships  23  à  32-4-4,  townships 
23  à  31-5-4,  townships  23  à  28-6-4,  townships 
23  à  27-7-4,  townships  23  à  27-8-4,  townships 
25   et  26-9-4.  et  township  40-22-4. 
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Ralfson,  O Walkerville,  Ont Subdivision   des   townships    35,    36    et    37-15-Pr., 

townships  37  et  38-16-Pr.,  townships  37  et  37- 
17-Pr  Subdivision  partielle  des  townships 
34  et  38-15-Pr.  Arpentage  des  lignes  exté- 
rieures à  l'est  des  townships  39  et  40-16-Pr. 
Arpentage  au  stadia  dans  le  township  38-18- 
Pr. 

Scott,  W.  A Galt,  Ont Subdivision  des  townships  13  et  14-15-E.,  et  du 

township  13-16-E.  Subdivision  partielle  du 
township  15-15-E.  et  du  township  13-17-E. 
Traverse  dans  le  township  12-15-E.  Arpen- 
tages au  stadia  dans  les  townships  14  et  15- 
16-E.,  et  le  township  12-17-E. 

Selbert,  F.  V Edmonton,   Alta Arpentage  de  la   27e  ligne  de  base  entre  les  4e 

et  5e  méridiens.  Arpentage  des  lignes  exté- 
rieures à  l'est  des  townships  103  et  104-9-4, 
et  partie  du  township  105-9-4. 

Soars,  H.  M.  R Edmonton,    Alta Arpentages  au  stadia  dans  les  townships  50,  54, 

55  et  59-17-4,  townships  50  et  57  à  59-18-4, 
townships  49  à  51  et  57  à  59-19-4,  townships 
50,  51,  53,  54  et  58-20-4,  townships  48  à  51, 
53  et  54-21-4,  townships  47  à  54-22-4,  town- 
ships 48  à  54-23-4,  township  51-24-4,  town- 
ship 51-2-5  et  townships  51  et  58-3-5. 

Stewart,  N.  C Nelson,  C.-B Subdivision  dans  le  township  26-15-5,  town- 
ships 24  et  25-16-5,  townships  26  et  27-20-5, 
townships  24  et  27-21-5,  et  townships  27,  28 
et  29-22-5.  Traverse  dans  les  townships  26 
et  27-20  5,  township  27-21-5,  townships  27, 
28  et  29-22-5,  et  township  28-23-5.  Triangu- 
lation et  tracé  nouveau  dans  le  township  24- 
21-5   et  le  township  24-22-5. 

Street,  P.  B Toronto,    Ont Subdivision      partielle     du     township      73-2-Pr., 

townships  72  et  73-3-Pr.,  townships  71  et  72- 
4-Pr.,  townships  70  et  71-5-Pr.,  et  township 
70-6-Pr  Arpentage  de  la  ligne  extérieure  à 
l'est  du  township  72-6-Pr. 

Stuart,  A.  G Buckingham,    Que Tracé  nouveau  de  la  9e  ligne  de  base  du  second 

au  cinquième  méridien,  le  quatrième  méridien 
de  l'angle  N.-E.  de  la  section  1,  township  62- 
1-4,  et  le  cinquième  méridien  de  l'angle  N.-E. 
du  township  14-1-5  à  l'angle  N.-E.  du  town- 
ship  32-1-5. 

Taggart,  C.  H Kamloops,   C.-B Subdivision   dans  les    townships    17    et   18-11-6, 

township  17-12-6,  townships  17  et  18-13-6, 
township  19-14-6,  townships  18  et  20-15-6, 
township  22-17-6  et  township  19-18-6.  Ar- 
pentages divers  dans  les  townships  19  et  20- 
19-6  Traverse  dans  le  township  18-15-6, 
township  19-18-6  et  township  17-12-6. 

Tipper,  G.  A Brantford,  Ont Subdivision  du  township   77-4-6,  township   76-6- 

6  et  township  77-7-6.  Subdivision  partielle 
du  township  77-6-6  et  des  townships  76  et  78- 
7-6. 

Tyrrell,  J.  W Hamilton,  Ont Subdivision  partielle   des  townships   34   et   35-5- 

Pr.,  townships  33,  34  et  35-6-Pr.,  et  des  town- 
ships 33,  34  et  35-7-Pr. 

Waddell,  W.  H Edmonton,  Alta Subdivision  partielle  du  township  80-6-4,  town- 
ships 76-77  et  78-7-4,  townships  75,  76  et  77- 
8-4,  townships  73,  74,  75  et  76-9-4,  et  town- 
ship 73-10-4. 

Walker,  C.  M Banff,    Alta Arpentages    divers    dans    le    township   4-10-E., 

township  3-12-E.,  township  18-20-Pr.,  town- 
ship 3-22-Pr.,  township  16-4-3,  township  15-5- 
3,  township  16-5-3,  townships  18  et  20-6-3, 
townships  15  à  18-7-3,  townships  19  et  20-15- 
3,  townships  10  et  12-16-3,  townships  18-18-3, 
township  18-19-3,  township  13-28-3,  township 
1-26-4,  township  22-5-5  et  township  26-12-5. 
Nivellement,  arpentage  de  contour,  et  subdi- 
vision de  l'ajouté  Saint-Julien  au  site  de  la 
ville  de  Banff.     Arpentage  divers  à  Banff. 
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Wallace,  J.  N k  .  •  Calgary,  Alta Dirige  les  nivellements  précis  et  autres,  y  com- 
pris les  lignes  de  niveau  le  long  du  chemin 
de  fer  G.-T.P.,  de  Portage-la-Prairie  à  Good- 
eve,  et  le  long  du  chemin  de  fer  C.-N.,  de  Sas- 
katchewan  à  Rossland  ;  une  ligne  de  Grouard 
à  travers  le  croisement  de  la  rivière  La  Paix 
jusqu'à  Dunvegan  ;  une  ligne  de  Desjarlais 
(passeur)  sur  la  livière  Saskatchewan  nord 
jusqu'à  Cold  Lake,  et  environ  20'0  milles  de 
lignes  courtes  et  d'embranchements  des  lignes 
précitées. 

Weld,  W.  E •  •  Ottawa,  Ont Subdivision  dans  le  township  48-13-PrM  et  town- 

ship  48-14-Pr.  Arpentage  de  Fajouté  à  la  co- 
lonie de  Grand-Rapids,  à  l'embouchure  de  la 
rivière  Saskatchewan. 
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ANNEXE  N°  2. 


Liste  indiquant  pour  chaque  arpenteur  employé,  le  nombre  de  milles  relevés,  de  lignes 
de  sections  de  townships,  de  frontières  de  townships,  de  relevés  de  lacs,  de  rivières, 
de  réarpentages,  et  le  coût  de  ces  différents  travaux. 


Arpenteur. 


Akins,  J.  R 

Aylsworth,  C.  F.. 

Baker,  J.  C 

Bennett,  G.  A 

eBlanchet,  G.  H... 

Boulton,  W.  J 

Bowman,  E.  P 

Brenot,  L 

Buchanan,  J.  A. . . . 

Calder,  J.  A 

eChristie,  W 

aChristie,  W 

dColtham,  G.  W... 

Coté,  J.  M 

Cowper,  G.  C 

Cumming,  A.  L... 

Davies,  T.  A 

Day,  H.  S 

Evans,  S.  L 

Fawcett,  S.  D 

eFletcher,  J.  A 

Fletcher,  W.  A.... 
eGallethy,  J.  S.... 

Gibbon,  Jas 

Glover,  A.  E 

ceHarricot,  G.  H 

Heathcott,  R.  V.. 

Johnston,  W.  J 

e  Johnston,  J.  H 

Knight,  R.  H 

oLeBlanc,  P.  M.  H. 
eLighthall,  A 

Martindale,  E.  S.. 

McEwen,  D.  F... 

McGarry,  P.  J 

McKnight,  J.  H... 

Narraway,  A.  M . . 

Neelands,  R 

Palmer.P.  E 

Pearson,  H.  E 

Pierce,  J.  W 

ePlunkett,  T.  H... 

Rinfret,  C 

Roberts,  O.  B 

Rolfson,  O 

e  Scott,  W.  A 

cSeibert,  F.  V 

Soars,  H.  M.  R... 

Stewart,  N.  C 

Street,  P.  B 

eStuart,  A.  G 

Taggart,  C.  H 

Tipper,  G.  A 

Tyrrell,  J.  W 

cAYaddell,  W.  H... 


Total 7,524 


o  ©  o 
o  c—  » 


236 


265 
300 
138 
363 


188 
276 
240 


279 


177 

71 

264 


391 
107 
340 
209 
501 
360 


376 


409 
340 


298 
214 


64 
134 


101 
306 
254 
234 


^  S 


241 
102 
i28 


53 


42 
204 


53 


74 

126 

36 


81 
126 
198 

90 


62 


44 
126 
106 


72 

46 

157 


50 


30 

83 

144 


2,725 


il 


z  ~  ~  - 


51 
133 
340 


564 
440 
42 
58 
11 
31 


155 


294 
47 
27 
38 
3 
88 


484 

116 

34 

66 


28 
14 
39 
46 

167 
61 

294 

124 
44 

577 


526 


49 
160 


182 
390 
188 
210 


523 
81 

74 


7,234 


221 


131 

1 

12 

34 


2 

7 

35 

12 

405 

84 


519 


8 


13 

8 

630 

129 

75 


113 
92 


677 
20 


£  <v   » 

§3's 


241 
272 
471 
471 
129 
576 
474 
359 
412 
151 
454 
35 
167 
405 
378 
280 
345 
344 
522 
409 
213 
546 
346 
142 
404 
188 
455 
140 
460 
381 
870 
511 
302 
562 
146 
585 
630 
655 
313 
502 
628 
106 
295 
482 
558 
470 
157 
525 
t53 
258 
677 
123 
375 
423 
448 


$ 

24,775 

8,418 

15,701 

5,514 

11,647 

5,067 

5,695 

15,668 

14,210 

9,177 

10,407 

1,669 

2,020 

9,774 

5,313 

10,312 

13,285 

14,501 

8,870 

14,488 

28,007 

4,946 

11,674 

9,049 

14,426 

14,404 

14,303 

8,874 

14,489 

14,269 

35,422 

13,891 

3,618 

13,395 

10,005 

5,479 

10,076 

5,116 

5,193 

13,278 

16,631 

16,529 

4,642 

5,642 

13,074 

13,888 

21,202 

5,387 

8,947 

8,345 

9,256 

9,106 

14,457 

10,584 

14,700 


3,441   20,924   628,815   30  05 


$  cts. 
102  80 

30  95 

33  33 

11  71 
90  29 

8  79 

12  02 
43  64 

34  49 
60  77 

22  92 
47  68 

12  09 

24  13 

14  06 

36  83 
38  50 
42  15 
16  99 

35  42 
131  49 

9  05 
33  74 
63  73 
35  70 
76  61 

31  43 
63  39 

31  49 

37  45 
40  71 
27  18 
11  98 

23  83 
68  53 

9  37 

15  99 
7  80 

16  59 
26  45 
26  48 

155  94 
15  73 
11  70 
23  43 
29  55 

135  04 
10  26 
58  47 

32  35 

13  67 
74  03 

38  55 

25  02 
32  81 


a  Réarpentage  de  lignes  de  base. 

b  Comprend  les  travaux  de  deux  saisons.  l 

c  Approximatif  seulement,  les  rapports  finals  n'étant  pas  encore  arrivés. 

d  Tombé  malade  ;  travail  continué  par  E.   S.  Martindale. 

e  Coût  total  comprend  le  coût  des  levés  de  plans. 
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ANNEXE  N°  3. 
PKÉCIS  DU  RAPPORT  DE  J.  R.  AKINS,  A.T.F. 

LEVÉ   DU    SIXIÈME    MÉRIDIEN    AU    NORD   DU    TOWNSHIP    QUATRE-VINGT-DIX. 

D'après  mes  instructions,  j'avais  en  1915  à  faire  un  levé  du  sixième  méridien,  à 
partir  du  township  90,  me  dirigeant  au  nord  aussi  loin  qu'il  était  possible  de  le  faire 
durant  l'été.  Le  26  mars  je  quittais  Edmondton  avec  mon  équipe  pour  me  rendre  en 
chemin  de  fer  à  Reno,  d'où  je  me  dirigeais  en  voiture  à  la  Traverse  de  la  rivière  La 
Paix. 

Mon  intention  était  de  rendre  mes  hommes  à  l'ouvrage  en  traîneaux,  mais  toute 
la  neige  était  disparue,  la  terre  presque  entièrement  dégelée,  et  la  glace  sur  la  rivière 
dangereuse.  J'ai  dû  engager  des  chevaux  pour  transporter  mon  équipe  en  voiture  le 
-plus  loin  possible  en  passant  sur  les  bords  du  lac  à  l'Ours  et  par  la  route  de  la  rivière 
Whitemud.  Ce  cours  d'eau  était  ouvert,  de  sorte  qu'il  nous  devenait  impossible  de  nous 
servir  de  voitures.    Il  nous  a  fallu  employer  des  sommiers  pour  le  reste  du  chemin. 

Nous  nous  sommes  mis  à  l'œuvre  le  9  avril,  mais  nous  avons  été  beaucoup  retardés 
la  première  semaine  en  attendant  les  provisions.  Nous  avions  emporté  assez  de  pro- 
visions pour  deux  mois,  comptant  qu'alors  nous  serions  rendus  assez  loin  pour  nous 
procurer  d'autres  vivres  à  la  rivière  Keg,  où  nous  avions  fait  emmagasiner  d'avance 
des  provisions  pour  trois  mois.  Nous  avions  aussi  pris  nos  mesures  pour  faire  un 
dépôt  de  provisions  pour  la  fin  de  la  saison  au  poste  de  la  rivière  Aux-Foins.  On 
devait  les  transporter  du  Fort- Vermillon  par  une  route  de  voitures,  qui  se  dirige  vers 
le  nord-ouest  environ  cent  milles  jusqu'à  la  rivière  Aux-Foins.  Cette  route  est  excel- 
lente pour  cinquante  à  soixante  milles  du  Fort- Vermillon.  Le  reste  du  chemin  est 
passable,  le  bout  le  plus  impraticable  étant  aux  bords  du  lac  Hutch,  qui  sont  très 
rocheux. 

La  première  semaine  passée,  l'ouvrage  a  progressé  rapidement.  Le  21  juin  nous 
arrivions  à  la  27e  base.  En  1913,  on  avait  arpenté  cette  base  jusqu'à  seize  milles  du 
6e  méridien,  et  comme  il  était  très  désirable  de  réunir  les  niveaux  de  cette  ligne  avec 
ceux  du  méridien,  j'ai  décidé  de  faire  le  levé  de  la  partie  de  la  ligne  de  base  qui 
n'avait  pas  été  arpentée  avant  de  continuer  l'arpentage  du  méridien.  Nous  complétions 
ce  travail  le  5  juillet. 

Les  arpenteurs  considèrent  le  mois  de  juillet  le  plus  dur  de  la  saison,  mais  cette 
année  il  a  été  pire  que  jamais  pour  nous.  A  partir  de  la  seconde  traverse  de  la  rivière 
Chinchaga  dans  le  township  104,  jusqu'au  creek  Negus  dans  le  township  112,  une  dis- 
tance d'environ  soixante-cinq  milles,  en  comptant  les  seize  milles  sur  la  27e  base,  nous 
avons  traversé  un  seul  cours  d'eau  peu  important.  La  saison  a  été  très  aride  et  nous 
avions  à  parcourir  la  ligne  du  partage  des  eaux  entre  les  rivières  Chinchaga  et  Boyer. 
Nous  avons  creusé  des  puits,  mais  l'eau  était  très  alkaline.  Les  hommes  et  les  chevaux 
s'en  trouvèrent  mal  ;  un  cheval  mourut  et  plusieurs  de  mes  hommes  tombèrent  malades. 

Le  10  août,  nous  avions  tiré  le  méridien  jusqu'à  la  27e  base.  Cette  base  avait  été 
tirée  l'année  précédente,  mais  on  avait  dans  le  dernier  rang  érigé  seulement  des  bornes 
temporaires.  Nous  avons  fait  un  nouvel  arpentage  de  ce  rang  et  installé  des  bornes 
permanentes. 

Les  pluies  ont  été  rares  durant  l'été,  et  à  la  fin  de  juillet  les  feux  ont  causé  beau- 
coup de  trouble  et  d'ennui.  Nous  avions  au  nord,  au  sud,  à  l'est  et  à  l'ouest  de  notre 
campement,  des  feux  si  considérables  que  parfois  la  fumée  épaisse  obscurcissait  le 
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soleil  et  que  les  cendres  pleuvaient  continuellement  sur  le  camp.  Ces  feux  nous  ont 
inquiétés  par  moments.  Le  9  août,  ma  ,cache  aux  provisions  brûlait.  Le  17,  mon  éclai- 
reur  trouvait  sur  les  bords  de  la  rivière  Aux-Foins,  un  feu  trop  considérable  pour  que 
les  chevaux  pussent  le  traverser.  L'équipe  a  dû  s'installer  au  bord  d'un  petit  cours 
d'eau  au  milieu  d'un  épais  abatis  et  dans  une  longue  herbe.  Nous  craignions  beau- 
coup que  le  vent  ne  s'élevât  et  ne  poussât  les  flammes  jusqu'au  campement  avant  que 
nous  ayons  pu  découvrir  un  sentier  pour  contourner  l'incendie. 

En  faisant  un  détour  à  l'ouest,  nous  avons  découvert  une  route  qui  évitait  le  feu 
et  conduisait  à  la  rivière  Aux-Foins.  Nous  nous  sommes  empressés  de  déménager 
mais  le  vent  s'étant  élevé  dans  la  nuit,  nos  chevaux  qui,  pourtant,  étaient  en  route  dès 
le  petit  jour,  rencontrèrent  les  flammes  à  plusieurs  endroits.  Comme  elles  n'avaient 
pas  une  grande  étendue,  les  chevaux  ont  pu  les  traverser  au  galop  sans  en  souffrir.  Le 
même  jour  le  feu  atteignait  la  ligne;  les  hommes  ont  dû  abandonner  l'ouvrage  à 
cause  de  la  chaleur  et  de  la  fumée.  La  deuxième  nuit  suivante,  une  légère  pluie  a 
amorti  l'incendie  suffisamment  pour  nous  permettre  d'arpenter  la  ligne  jusque  de 
l'autre  côté  de  la  rivière  Aux-Foins.  Nous  n'avons  pas  rencontré  d'autres  feux,  mais 
la  fumée  nous  a  ennuyés  pendant  quelque  temps. 

A  vingt  milles  au  sud  de  la  rivière  Aux-Foins,  le  fourrage  devenait  plus  rare  et 
au  nord  du  township  120,  nous  en  avons  manqué  complètement.  Il  nous  a  fallu  porter 
nous-mêmes  notre  bagage  pour  compléter  l'arpentage  des  vingt-deux  derniers  milles. 

Le  8  octobre,  nous  décidions  de  cesser  l'arpentage  du  méridien  et  de  nous  en  re- 
tourner; la  saison  était  avancée  et  nous  avions  une  longue  route  à  faire  pour  revenir. 
D'ailleurs  à  cette  latitude  l'automne  nous  a  semblé  venir  un  mois  plus  tôt  qu'à  la  tra- 
verse de  la  rivière  La-Paix.  « 

Nous  nous  étions  proposé  de  revenir  par  le  sentier  que  nous  avions  tracé  eiv  ar- 
pentant le  méridien  et  nous  avions  caché  des  petites  quantités  de  provisions  ci  et  là 
pour  nous  en  servir  au  retour,  mais  en  arrivant  à  la  rivière  Aux-Foins,  nous  avons 
appris  que  tout  le  pays  au  sud  avait  passé  au  feu,  que  nos  provisions  avaient  été  dé- 
truites et  que  le  chemin  était  fermé  par  des  abatis.  Force  nous  a  été  de  prendre  par  le 
chemin  du  Fort- Vermillon  jusqu'à  l'endroit  où  le  sentier  de  la  rivière  Keg  bifurque 
vers  l'ouest.  Là  se  trouve  un  village  de  sauvages,  le  village  Alaska,  à  trente  milles 
environ  du  Fort- Vermillon.  De  cet  endroit,  nous  avons  suivi  le  chemin  de  la  rivière 
Keg  jusqu'au  poste  de  la  rivière  Keg.  Ce  chemin  est  beaucoup  plus  long  que  celui  du 
méridien. 

Le  21  octobre,  le  jour  même  où  l'équipe  arrivait  au  poste  de  la  rivière  Aux-Foins,  il 
a  tombé  environ  un  pied  de  neige  et  il  a  neigé  en  petite  quantité  plusieurs  jours  durant. 
A  ce  dernier  poste,  nous  avons  rencontré  des  facteurs  qui  avaient  apporté  des  provi- 
sions en  voiture  du  Fort- Vermillon.  Nous  les  avons  engagés  pour  transporter  nos 
effets  à  Alaska,  afin  de  ménager  le  plus  possible  nos  sommiers.  Les  chemins,  cepen- 
dant, étaient  très  difficiles,  et  comme  les  chevaux  manquaient  d'avoine,  ils  ont  lâché 
au  bout  de  la  première  journée  et  il  a  fallu  les  renvoyer.  J'ai  mis  mille  livres  dans 
une  des  voitures,  à  laquelle  j'ai  attelé  mes  gros  chevaux;  les  sommiers  se  chargèrent 
du  reste. 

Le  28,  nous  arrivions  à  Alaska,  où  nous  avons  engagé  quatre  sauvages  pour  trans- 
porter nos  effets  avec  leurs  attelages  au  poste  de  la  rivière  Keg.  Ils  firent  guère  mieux 
que  les  sommiers,  parce  qu'ils  n'avaient  pas  d'avoine  pour  leurs  chevaux,  qui  étaient 
obligés  de  fouiller  pour  leur  nourriture  dans  la  neige,  laquelle  par  endroits  avait  une 
épaisseur  de  dix-huit  pouces. 

Nous  sommes  arrivés  au  poste  de  la  rivière  Keg  le  4  novembre,  d'où  nous  avons 
dû  nous  en  remettre  aux  sommiers  pour  faire  transporter  nos  effets  à  la  traverse  de  la 
rivière  La-Paix.  Jusqu'à  la  rivière  Vase-Blanche,  le  chemin  était  très  mou,  mais  plus 
au  sud  il  n'y  avait  pas  de  neige.  Le  17,  nous  sommes  arrivés  au  croisement  de  la  ri- 
vière La-Paix,  trente-cinq  jours  après  avoir  quitté  l'extrémité  de  la  ligne.  La  plus 
grande  partie  du  chemin,  nous  avons  dû  nous  ouvrir  une  route  dans  la  neige,  qui  était 
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de  huit  à  dix-huit  pouces  d'épaisseur.  Nous  avons  voyagé  une  moyenne  d'environ  douze 
milles  par  jour,  ce  qui  compte  pour  une  bonne  journée  pour  des  sommiers  chargés 
travaillant  sans  répit. 

Au  cours  de  la  saison,  j'ai  arpenté  en  tout  241  milles,  dont  218  sur  le  méridien 
qui  est  maintenant  tiré  jusqu'à  deux  milles  environ  au  nord  de  la  limite  septentrionale 
de  la  province  de  l'Alberta.  J'ai  pris  les  niveaux  le  long  des  lignes  arpentées  ainsi 
que  des  niveaux  de  vérification,  et  d'une  station  à  l'autre  je  me  suis  servi  de  la  lu- 
nette méridienne  pour  calculer  les  angles  verticaux  afin  de  vérifier  le  niveau,  en  cas 
d'erreur  grossière. 

Au  sud  de  la  rivière  Aux-Foins,  le  chaînage  s'est  fait  de  la  manière  suivante:  Un 
nouveau  procédé  de  mesurage  nous  a  permis  de  maintenir  la  chaîne  en  suspens;  les 
pentes  ont  été  mesurées  au  moyen  de  la  lunette  méridienne  ;  nous  avons  donné  à  la 
chaîne  une  tension  constante  calculée  au  dynamomètre,  faisant  les  corrections  né- 
cessaires pour  la  tension  et  la  flexion;  la  température  de  chaque  chaîne  a  été  prise  au 
moyen  d'un  thermomètre  Casella  attaché  à  une  jambe  du  trépied.  Au  nord  de  la 
rivière  Aux-Foins,  les  conditions  ne  nous  ont  pas  permis  de  suivre  cette  méthode. 

J'ai  commencé  mon  travail  à  l'angle  nord-est  de  la  section  36  du  township  90.  J'ai 
traversé  la  rivière  Bataille  ou  Notikéwin  à  quatre  milles  et  demi  environ  au  nord.  Ce 
cours  d'eau  a  une  largeur  de  soixante-six  à  cent  pieds  et  une  profondeur  de  deux 
à  huit  pieds.  Il  prend  sa  source  dans  les  montagnes  Claires  et,  descendant  vers  le 
nord-est,  se  jette  dans  la  rivière  La-Paix.  Il  a  deux  grands  tributaires,  les  rivières 
Hotchkiss  et  Meikle,  toutes  deux  presque  aussi  importantes  que  l'artère  principale.  La 
rivière  Meikle  a  elle  aussi  un  grand  affluent,  la  rivière  Botha.  Les  gens  de  l'endroit  dé- 
signent ces  cours  d'eau  sous  le  nom  de  rivières  Bataille.  Sur  leurs  bords  se  trouvent 
des  terrasses  fertiles  et  de  bonnes  prairies  à  foin  qui  dans  leur  état  actuel  peuvent 
nourrir  un  grand  nombre  de  bestiaux.  Le  sol  le  long  des  rivières  est  en  général  propre 
à  la  culture,  mais  les  meilleures  terres  sont  situées  sur  la  rivière  Notikewin.  A  quinze 
milles  environ  à  l'est  du  méridien,  ces  terres  ont  pris  une  telle  étendue  qu'on  les  dé- 
signe sous  le  nom  de  "  la  prairie  de  la  rivière  Notikewin  ".  On  m'a  assuré  que  c'est 
un  beau  morceau  de  terre  découvert  mais  non  très  grand.  Entre  les  rivières  les  lignes 
de  partage  des  eaux  sont  basses,  et  en  général  boisées  d'épinette,  de  peuplier  et  de 
saule,  mais  le  bon  bois  y  est  rare. 

A  dix  ou  douze  milles  environ  à  l'ouest  du  méridien,  le  pays  est  accidenté.  Ce  sont 
les  montagnes  Claires  qui  se  continuent  et  s'étendent  loin  au  nord  séparant  les 
sources  de  la  rivière  Aux-Foins  et  de  la  rivière  Liard.  Tous  les  cours  d'eau  qui  tra- 
versent le  méridien,  ainsi  que  la  rivière  Aux-Foins  et  ses  affluents,  prennent  leur 
source  dans  ces  montagnes.  On  m'assure  que  ces  dernières  sont  couvertes  de  mousse 
et  d'épinettes  rabougries,  dont  la  grande  partie  a  passé  au  feu,  et  qu'on  y  rencontre 
nombre  de  lacs.  Une  autre  chaîne  traverse  le  méridien  et  sépare  les  eaux  de  la  rivière 
Notikewin  et  de  la  rivière  Keg.  Elle  s'élève  à  deux  milles  environ  au  nord  du 
township  98  et  se  prolonge  jusque  vers  le  milieu  du  township  101.  Le  sommet,  que 
nous  avons  atteint  à  deux  milles  environ  au  sud  de  la  limite  septentrionale  du  township 
98,  a  une  hauteur  d'environ  2,790  pieds,  le  point  lé  plus  élevé  que  j'ai  rencontré  dans 
mon  voyage.    On  trouve  «peu  de  fourrage  dans  cette  chaîne  de  montagnes. 

Le  méridien  croise  la  rivière  Keg  vers  le  milieu  du  township  101.  Ce  cours  d'eau 
a  une  largeur  d'environ  quarante  pieds  et  une  profondeur  de  deux  pieds;  il  descend 
un  peu  au  nord  du  franc  est  et  se  jette  dans  la  rivière  La-Paix  à  une  petite  distance  en 
aval  de  la  pointe  Carcajou.  Au  croisement  de  la  rivière  et  du  méridien,  le  pays  est 
boisé  mais  à  quatre  milles  environ  à  l'est  se  trouve  le  poste  de  la  rivière  Keg  situé  dans 
une  belle  prairie  désignée  sous  le  nom  de  prairie  de  la  rivière  Keg.  Elle  comprend 
quatre  ou  cinq  townships  renfermant  des  prés  aussi  fertiles  qu'on  puisse  le  désirer  et 
particulièrement  propres  à  l'élevage  ;  nulle  part  ailleurs  dans  l'ouest  trouve-t-on  la  vesce 
et  la  vipérine  en  plus  grande  abondance.  Aujourd'hui  les  gelées  empêchent  de  cul- 
tiver le  grain  avec  succès.  Les  Kevillon  Frères  et  la  compagnie  de  la  Baie  d'Hudson 
ont  des  postes  de  commerce  sur  la  rivière  Keg,  et  plusieurs  colons  s'y  sont  installés  l'été 
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demi  r.  Un  chemin  de  voitures  conduit  de  la  prairie  à  la  pointe  Carcajou  sur  la  ri- 
vière La-Paix  et  un  autre  ai  Vermillon-nord.  Il  y  a  beaucoup  de  terrain  déboisé  le 
long  de  ces  routes,  mais  les  chemins  ne  sont  pas  très  faciles.  Le  chemin  de  voitures 
qui  conduit  du  croisement  de  la  rivière  La-Paix  au  lac  de  l'Ours  et  à  la  prairie  de  la 
rivière  Notikewin  se  rend  maintenant  à  moins  de  soixante-quinze  milles  de  la  rivière 
Keg.  Quand  il  sera  terminé,  ce  qui  doit  se  faire  prochainement,  on  pourra  se  rendre 
en  voiture  du  croisement  de  la  rivière  La-Paix  à  Vermillon-nord.  Il  y  a  un  autre 
chemin  de  voitures  qui  mène  du  poste  de  la  rivière  Keg  à  la  rivière  Chinchaga.  Cette 
dernière  croise  le  méridien  à  peu  près  au  milieu  du  township  192,  et  descend  plusieurs 
milles  vers  le  nord-est,  puis  tournant  vers  le  nord-ouest,  croise  de  nouveau  le  méridien 
à  l'angle  sud-est  du  township  104. 

A  l'est  elle  passe  à  une  distance  de  six  milles  environ  du  méridien.  Après  avoir 
croisé  le  méridien  la  deuxième  fois,  elle  descend  vers  le  nord-ouest  et  va  se  jeter  dans 
la  rivière  Aux-Foins.  Sur  ses  bords  il  y  a  une  lisière  herbue,  peu  profonde.  Son  em- 
bouchure est  près  de  la  29e  base,  à  vingt  milles  environ  à  l'ouest  du  méridien.  Les 
colons  la  désignent  toujours  sous  le  nom  de  rivière  Aux-Foins,  mais  sur  les  anciennes 
cartes  elle  porte  le  nom  de  rivière  Chinchaga,  tel  que  l'ont  désignée  les  sauvages  à  M. 
Wm  Ogilvie,  lors  du  voyage  qu'il  a  fait  en  1891,  à  partir  de  la  rivière  Liard  jusqu'au 
Fort-Saint-Jean.  Des  trappeurs  du  Fort- Vermillon  m'ont  dit  que  ce  nom  sauvage  si- 
gnifiait "  grande  forêt  "  et  qu'il  venait  de  ce  que  le  pays  était  autrefois  couvert  de 
grandes  épinettes.  Il  y  a  encore  de  petits  massifs  de  ces  arbres  ci  et  là  sur  le  bord  de  la 
rivière,  mais  presque  toute  la  forêt  a  été  détruite  par  le  feu.  L'épinette,  là  où  il  s'en 
trouve,  est  la  plus  belle  que  j'aie  jamais  vue.  Elle  est  peu  branchue  et  pousse  droite 
jusqu'à  une  hauteur  d'environ  cent  pieds.  Le  tronc  s'amincit  très  graduellement,  le 
diamètre  à  cinquante  pieds  étant  presque  le  même  qu'à  quatre  pieds  du  sol.  On  en 
trouve  de  trente  pouces  de  diamètre. 

D'après  un  plan  de  la  partie  nord-est  du  district  de  la  rivière  La-Paix,  dressé  en 
1913-1914  sur  les  données  d'explorateurs  à  l'emploi  du  gouvernement  de  la  Colombie- 
Anglaise,  la  rivière  Aux-Foins  croise  la  limite  qui  sépare  cette  province  de  l'Alberta, 
à  vingt  milles  environ  au  sud  de  la  cinquante-neuvième  latitude,  ou  près  d'un  mille 
au  nord  du  township  111.  Comme  elle  croise  le  méridien  à  un  mille  environ  au  sud 
de  la  limite  septentrionale  du  township  114,  elle  incline  quelque  peu  au  nord  du  franc 
est.  Elle  suit  cette  direction  jusqu'au  poste  de  la  rivière  Aux-Foins,  au  delà  duquel 
son  cours  tend  plutôt  au  nord  qu'à  l'est.  Le  poste  de  la  rivière  Aux-Foins  est  situé 
près  des  bornes  septentrionales  du  township  115,  à  neuf  milles  environ  à  l'est  du  mé- 
ridien. Eévillon  Frères  et  la  compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  ont  établi  des  magasins 
sur  la  rive  sud  qui  s'ouvrent  à  la  mi-octobre  chaque  année  et  ferment  au  printemps. 

La  rivière  Aux-Foins  devient  un  cours  d'eau  important  aux  crues  du  printemps, 
atteignant  une  largeur  d'environ  cent  verges  et  une  profondeur  de  quatre  à  dix  pieds, 
mais  à  l'automne  l'eau  baisse  considérablement,  de  sorte  qu'à  plusieurs  endroits  la  ri- 
vière est  guéable  à  la  hauteur  du  genou.  Sur  la  rive  nord  une  bonne  route  de  som- 
miers conduit  du  poste  de  la  rivière  Aux-Foins  au  creek  Adair,  qu'elle  longe  pour  en- 
viron douze  milles  à  l'ouest  du  méridien.  Elle  tourne  ensuite  au  sud-ouest  jusqu'au 
lac  Aux-Foins.  Elle  ne  sort  pas  de  ce  lac,  mais  y  est  reliée  par  un  creek.  LTne  étroite 
lisière  de  belle  prairie  longe  le  creek  Adair  et  comprend  la  seule  bonne  terre  aperçue 
au  nord  de  la  rivière  Aux-Foins. 

De  cette  rivière  jusqu'au  nord  du  township  120  le  sol  est  très  plat  et  mou;  on  y 
rencontre  nombre  de  marais,  de  fondrières  et  de  muskegs.  Les  sauvages  affirment  qu'il 
se  trouve  aux  environs  du  township  120,  près  de  18  milles  à  l'ouest  du  méridien,  un 
grand  lac  qui  se  déverse  dans  la  rivière  Liard.  C'est  apparemment  le  même  lac  dont 
les  sauvages  de  Nelson  ont  parlé  à  M.  Ogilvie,  et  qu'ils  désignaient  sous  le  nom  de  lac 
Vistche.  Les  sauvages  de  la  rivière  Aux-Foins  prétendent  qu'aucun  blanc  n'a  jamais 
navigué  sur  le  lac,  et  qu'avec  leurs  attelages  de  chiens  il  leur  faut  une  longue  journée, 
de  bonne  heure  le  matin  jusqu'à  tard  dans  la  nuit,  pour  le  traverser  dans  sa  longueur; 
ce  qui  indiquerait  une  distance  de  quarante  à  cinquante  milles.    Ils  ajoutent  qu'à  un 
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certain  endroit  le  lac  est  très  étroit,  les  bords  montant  en  rochers  escarpés.  Uu  sauvage 
affirme  avoir  vu  un  filon  de  la  couleur  de  l'or  dans  une  fissure  d'un  de  ces  rochers.  Le 
voyage  de  la  rivière  Aux-Foins  à  la  rivière  Liard,  qu'aucun  blanc  n'a  encore  fait,  serait 
très  intéressant. 

Dans  le  township  122  nous  nous  sommes  rendus  jusqu'à  la  base  des  montagnes 
Cutknife.  Le  terrain  prend  une  pente  raide  à  partir  de  la  limite  méridionale  du  town- 
ship, dont  la  hauteur  est  de  1,349  pieds,  jusqu'au  plus  haut  point  de  la  limite  septen- 
trionale de  1#  limite  122,  dont  la  hauteur  est  de  2,529  pieds,  soit  une  pente  d'environ 
1,200  pieds  sur  une  distance  de  18  milles.  De  cet  endroit  le  pays  en  allant  vers  le  nord 
est  plat  ou  ondulé,  atteignant  une  hauteur  de  2,233  pieds  à  l'extrémité  du  méridien. 

Au  nord  du  township  122  les  cours  d'eau  descendent  vers  le  nord-ouest,  se  jetant 
probablement  dans  la  rivière  Liard.  Le  sommet  des  montagnes  Cutknife  est  couvert  de 
mousse  et  d'un  massif  d'épinette  rabougrie.  L'une  de  ces  épinettes  mesurant  environ 
quatre  pouces  de  diamètre  avait,  d'après  les  calculs,  133  ans.  A  nombre  d'endroits,  la 
gelée  ne  sort  jamais  complètement  du  sol,  la  mousse  empêchant  la  chaleur  d'y  pénétrer. 
La  mousse  repose  sur  du  gravier. 

Dans  cette  région  se  trouvent  plusieurs  lacs,  quelques-uns  de  grande  étendue.  Le 
lac  Beatty,  situé  juste  à  l'ouest  du  méridien,  dans  le  township  125,  a  environ  six  milles 
de  long  et  quatre  de  large.  Le  lit  et  les  bords  de  ces  lacs  sont  rocheux;  le  poisson  y 
abonde. 

Les  sauvages  de  la  rivière  Aux-Foins  appartiennent  à  la  tribu  des  Slaveys.  Ils  ne 
comprennent  pas  le  crée  et  ne  peuvent  se  faire  entendre  des  Crées.  Près  de  l'extré- 
mité de  la  ligne,  nous  avons  rencontré  une  bande  de  chasseurs  sauvages  venant  de 
Providence. 

Au  cours  de  l'été  nous  avons  vu  nombre  d'ours,  d'orignaux,  de  chevreuils  de  mon- 
tagne et  de  caribous.  Les  meilleures  chasses  se  trouvent  sur  la  rivière  Notikewin  et 
ses  affluents.  Le  caribou  se  tient  au  nord  de  la  rivière  Aux-Foins.  11  semble  qu'autre- 
fois on  trouvait  une  plus  grande  abondance  de  gibier  au  nord  de  la  rivière  Aux-Foins 
qu'on  en  rencontre  aujourd'hui,  car  de  nombreuses  et  profondes  pistes  sillonnent  la 
mousse.  Les  feux  de  forêt  ont  beaucoup  contribué  à  la  dispersion  du  gibier.  Nombre 
d'animaux  à  fourrure  fréquentent  la  région  que  nous  avons  visitée,  et  le  poste  de  la 
rivière  Aux-Foins  est  considéré  l'un  des  meilleurs  pour  le  commerce  de  la  pelleterie. 
Nous  n'avons  vu  que  très  peu  de  coqs  de  bruyère,  mais  les  oies  et  les  canards  abon- 
daient sur  les  rivières  et  les  lacs. 

Nous  n'avons  trouvé  aucun  gisement  de  roc  métallifère  ou  de  minerai. 
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ANNEXE  N°  4. 
EXTKAIT  D'UN  KAPPORT  DE  C.  P.  AYLSWORTH,  A.T.F. 

NOUVEAUX  ARPENTAGES  AU  MANITOBA  ET  DANS  LA  SASKATCHEWAN. 

Je  quittai  Winnipeg  avec  mon  équipe  le  29  avril  et  me  rendis  dans  le  township  12- 
9-E.,  dont  nous  avons  rétabli  la  borne  nord.  La  partie  nord  de  ce  township  est  d'un 
sol  sableux  et  graveleux  qui  a  peu  de  valeur  pour  la  culture.  Un  bon  chemin  relie 
Molson  à  l'angle  nord-est  de  la  section  34. 

Passant  au  township  12-10-E.,  nous  avons  repris  le  bornage  de  la  partie  ouest  du 
township,  qui  n'avait  pas  été  terminé  en  1914  et  que  nous  avons  complété  le  10  mai. 
Les  sections  11,  12,- 13  et  14  de  ce  township  exigeaient  aussi  un  nouveau  bornage,  mais 
le  muskeg  Julius  au  milieu  du  township  était  impraticable  pour  nos  attelages.  Il  nous 
a  fallu  retourner  à  Molson  où  nous  nous  sommes  procuré  un  wagonnet  au  moyen  duquel 
nous  avons  pu  faire  le  trajet  entre  ces  sections  par  le  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien. 
Ce  travail  était  terminé  le  26  du  mois. 

Vint  ensuite  le  retracement  des  bornes  de  la  partie  du  township  26-30-Pr.,  au  nord 
de  la  rivière  Assiniboine.  Ces  sections  bordent  la  vallée  de  la  rivière,  et  le  travail  a  été 
par  conséquent  difficile.    Le  fond  de  la  vallée  a  un  sol  très  riche  et  facile  à  défricher. 

Le  17  juin  nous  étions  dans  le  township  23-31  -Pr.,  dont  nous  avons  retracé  toutes 
les  bornes.  Il  y  a  quelques  Islandais  dans  le  district,  mais  la  plupart  des  colons  sont 
Allemands.  Ils  semblent  assez  prospères,  bien  qu'un  certain  nombre  de  homesteads 
aient  été  abandonnés.    La  plus  grande  difficulté  est  le  manque  d'eau. 

Cet  arpentage  terminé,  nous  étions  le  17  juillet  sur  la  section  3  du  township  29- 
31-Pr.,  et  de  ce  point  où  nous  avions  établi  nos  quartiers  nous  avons  retracé  la  borne 
nord  du  township  28-31-Pr.,  ainsi  que  les  bornes  de  plusieurs  sections  voisines.  Dans 
les  deux  villages  de  Doukhobors  de  cette  section  il  n'y  a  qu'à  peu  près  la  moitié  des 
maisons  qui  sont  habitées,  la  plupart  des  colons  demeurant  sur  leurs  homesteads.  Us 
érigent  de  bons  bâtiments  et  s'acclimatent  vite. 

Le  30  août  nous  commencions  à  retracer  les  bornes  des  moitiés  ouest  des  townships 
24  et  25-27-Pr.  Elles  sont  situées  directement  à  l'ouest  de  la  réserve  forestière  de 
Eiding-Mountain  et  ont  été  plusieurs  fois  dévastées  par  le  feu.  Elles  sont  couvertes 
d'une  épaisse  végétation  de  vignes  de  pois  sauvage  et,  apparemment,  conviendraient 
bien  à  la  culture  mixte.  Bien  que  ces  terres  ne  soient  ouvertes  à  la  colonisation  que 
depuis  quelque  temps,  elles  sont  presque  toutes  prises  en  homesteads.  La  voie-mère 
du  chemin  de  fer  Canadian-Northern  traverse  la  partie  nord  du  township  25. 

Cet  arpentage  terminé  je  levai  le  camp  et  partis  après  avoir  mis  mon  équipement 
on  magasin.    J'étais  de  retour  le  9  octobre. 
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ANNEXE  N°  5. 
EXTKAIT  DU  BAPPOKT  DE  J.  C.  BAKEK,  A.T.F. 

ARPENTAGE    DES    SUBDIVISIONS    DU    NORD    DE    i/aLBERTA. 

Mon  travail  de  la  saison  de  1915  s'est  limité  aux  terres  qui  bordent  la  rivière 
Athabaska  dans  le  township  94,  rang  10,  et  les  to'wnships  94,  95,  96  et  97,  rang  11,  tous 
à  l'ouest  du  4e  méridien. 

Parti  d'Edmonton  le  7  mai,  j'arrivai  ^  l'embouchure  de  la  rivière  Muskeg,  town- 
ship 94-10-4,  le  21  mai.  Le  voyage  s'était  fait  par  chemin  de  fer  jusqu'à  Athabaska,  et 
de  là  sur  des  bacs  descendant  la  rivière  Athabaska  jusqu'à  destination. 

Commencé  le  22  mai,  notre  travail  était  terminé  le  27  octobre  à  l'exception  de 
l?arpentage.  Mon  assistant  ramena  le  gros  de  l'équipe  à  Edmonton,  où  il  la  congédia. 
Cinq  hommes  restèrent  pour  l'arpentage,  qui  fut  terminé  le  3  décembre.  Le  long  des 
divers  cours  d'eau  du  district  se  trouvent  d'abondants  gisements  d'asphalte. 

Le  district  est  assez  plat,  à  l'exception  des  vallées  des  rivières  Muskeg,  MoKay 
et  l'Orignal.  La  profondeur  de  ces  vallées  varie  de  cinquante  à  100  pieds,  et  les  versants 
des  deux  dernières  sont  tellement  escarpes  que  les  -rivières  ne  peuvent  que  peu  servir 
à  l'abreuvage  du  bétail. 

On  trouve  dans  presque  tout  le  district  arpenté,  sur  une  lisière  de  six  milles  à 
l'est  et  à  l'ouest  de  la  rivière  Athabaska,  environ  deux  milles  et  demi  de  terrain  rela- 
tivement plat  et  légèrement  boisé,  deux  milles  de  fondrières  quelquefois  très  boueuses, 
les  terres  hautes  étant  couvertes  d'un  regain  de  peupliers  et  de  saules.  Défrichées  et 
asséchées,  ces  terres  se"  prêteraient  bien  à  la  culture.  A  McKay  les  sauvages  cultivent 
facilement  les  plantes  potagères.  Il  n'y  a  pas  de  foin,  mais  le  muskeg  en  produira  en 
abondance  quand  la  mousse  sera  brûlée,  car  le  fond  est  argilo-sableux. 

La  région  est  giboyeuse;  on  y  trouve  l'élan,  l'ours  et  quelques  chevreuils.  Les 
animaux  à  fourrure  sont  aussi  assez  nombreux,  tels  la  marte,  le  renard,  le  vison  et 
le  castor. 

On  s'attend  à  voir  se  terminer  au  commencement  de  1916  le  nouveau  chemin  de 
fer  Alberto,  and  Great  Waterways,  qui  épargnera  aux  colons  et  autres  voyageurs  le 
pénible  voyage  en  bac.  En  amont  de  McMurray  la  rivière  n'a  plus  de  rapides  et  est 
navigable.  L'été  dernier  un  ou  deux  bateaux  ont  transporté  les  voyageurs  chaque  mois 
entre  McMurray  et  Chipewyan.  Il  y  a  une  bonne  route  de  sommiers  sur  la  rive  ouest 
de  la  rivière,  allant  de  McMurray  à  McKay. 
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ANNEXE  N°  6. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  M.  H.  BAKER,  A.T.F. 

ARPENTAGE  DIVERS  DANS  LE  MANITOBA,  LA  SASKATCHEWAN  ET  l'aLBERTA. 

Le  travail  dont  j'étais  chargé  était  si  varié  et  dispersé  que  je  n'ai  pas  retenu 
d'équipe  régulière.     J'ai  embauché  les  hommes  sur  place  au  besoin. 

Notre  premier  arpentage  a  été  celui  d'un  terrain  dans  le  township  15-12-E.  où 
la  compagnie  des  tramways  électriques  de  Winnipeg  aura  ses  usines.  Les  terres  en- 
vironnantes sont  boisées  de  peuplier,  d'épinette,  de  sapin  et  de  bouleau,  et  malgré 
qu'elles  soient  très  rocheuses,  il  s'en  trouve  ici  et  là  propres  à  la  culture.  La  rivière 
Winnipeg  a  été  tellement  approfondie  et  minée  pour  les  travaux  de  développement 
d'énergie  hydraulique  que  les  eaux  du  chenal  Pinawa  ont  envahi  de  grandes  étendues 
de  terres  basses  qui  restent  submergées. 

Le  district  qui  borde  la  rivière  du  Cygne,  township  37-26-Pr.,  dont  nous  avons 
rectifié  le  premier  arpentage,  est  en  partie  boisé  et  le  sol  est  très  fertile.  Il  est  bien 
colonisé;  les  céréales  sont  le  produit  principal. 

Après  avoir  rectifié  l'arpentage  des  townships  51-3-3  et  40-26-2  nous  nous  rendîmes 
à  Watrous,  Saskatchewan,  pour  rétablir  la  8e  ligne  de  rectification  traversant  les 
rangs  26  et  27. 

'  Dans  ce  district  qui  est  presque  tout  pris  on  cultive  le  blé  et  l'avoine  en  grande 
quantité.  La  voie  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien  passe  tout  près  et  les  trans- 
ports sont  faciles.  La  surface  est  ondulante  dans  le  rang  26  et  devient  plus  accidentée 
et  montueuse  à  l'ouest  du  rang  27,  mais  sans  l'être  trop  pour  les  fins  agricoles.  Le 
sol  est  un  peu  rocheux,  mais  d'excellente  qualité  dès  qu'il  est  épierré. 

Nous  avons  ensuite  fait  les  rectifications  dans  les  townships  27-24-2  et  24-24-2  et 
subdivisé  le  lit  desséché  d'une  partie  du  lac  "  Last-Mountain  "  dans  le  township  22- 
23-2.  Le  sol  de  ce  district  est  excellent  et  on  y  cultive  de  grandes  étendues  en  blé, 
avoine  et  lin.  Chaque  année  donne  d'abondantes  récoltes.  Le  lac  foisonne  de  poisson 
blanc,  de  brochet  et  de  perche,  et  la  pêche  se  fait  sur  une  grande  échelle.  Ce  district 
semble  très  prospère. 

Nous  avons  ensuite  fait  un  nouvel  arpentage  des  blocs  4  et  11  de  l'emplacement  de 
ville  de  Wymark,  Saskatchewan,  puis  de  la  borne  est  de  la  section  13,  township  28-7-3, 
nous  rendant  à  Outlook,  Saskatchewan,  le  5  juillet.  Ce  district  est  bien  développé,  les 
terres  étant  presque  toutes  en  culture  et  produisant  de  superbes  récoltes  de  blé  et 
d'avoine,  et  de  moindres  quantités  d'autres  graminées. 

De  là  nous  nous  rendîmes  à  Dana,  Saskatchewan,  où  une  légère  rectification  était 
nécessaire  dans  la  section  20,  township  38-26-2,  puis  à  Gilbert-Plains,  Manitoba,  où  je 
vérifiai  l'emplacement  d'un  monument  marquant  l'angle  du  quart  de  section  sur  la 
borne  est  de  la  section  10,  township  25-22-Pr.  Cette  région  est  colonisée  depuis  long- 
temps et  presque  toutes  les  terres  sont  occupées.  Une  grande  partie  du  terrain  est 
défriché  et  produit  d'abondantes  récoltes  de  blé  et  d'avoine.  La  culture  mixte 
se  pratique  aussi. 

De  Gilbert-Plains  nous  nous  sommes  rendus  à  Sainte-Anne-des-Chênes,  Manitoba, 
pour  délimiter  la  partie  du  chemin  de  Dawson  s'étendant  de  la  borne  est  du  lot  94, 
dans  la  paroisse  de  Lorette,  jusqu'à  la  borne  est  du  township  8-8-E.  Une  bonne  partie 
de  ce  chemin  a  déjà  été  tracée  dans  la  partie  arpentée,  et  on  projette  d'en  terrasser  le 
reste.    Les  lots  de  la  paroisse  de  Sainte-Anne-des-Chênes  sont  tous  occupés;  il  y  a  de 
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grandes  étendues  en  culture,  le  blé  et  l'avoine  étant  les  principaux  produits.  Il  se 
trouve  aussi  de  vastes  prairies.  Entre  la  borne  est  de  la  paroisse  de  Sainte- Anne-des- 
Chênes  et  la  borne  du  township  8,  rang  8,  la  plus  grande  partie  du  terrain  est  encore 
inoccupée  et  est  densément  boisée.  Toutefois,  quelques  fermes  ont  été  défrichées  et 
produisent  de  bonnes  récoltes. 

J'ai  terminé  l'arpentage  du  chemin  de  Dawson  le  16  août.  De  là  je  me  rendis  à 
Fairford,  Manitoba,  où  j'ai  retracé  les  lignes  des  lots  19  et  20  de  l'établissement  Fair- 
ford  et  rétabli  les  bornes  disparues.  Ces  lots  sont  entourés  par  la  réserve  des  sauvages 
de  Fairford.  Le  pays  environnant  est  très  peu  développé,  presque  toute  la  région  étant 
épaissement  boisée. 

De  Fairford  je  me  rendis  à  Saint-Laurent,  et  de  là  en  voiture  au  township  15-14- 
Pr.  Mes  instructions  étaient  d'arpenter  toutes  les  terres  arables  des  sections  29,  30, 
31  et  32,  qui  n'avaient  pas  encore  été  bornées.  Ces  sections  couvrent  une  étroite 
langue  de  terre  qui  sépare  le  lac  Francis,  à  l'est,  du  lac  Manitoba,  à  l'ouest.  Elles 
sont  bornées  à  l'ouest  par  une  belle  grève  de  sable  qui  monte  en  dunes  sableuses,  et  à 
l'est  par  de  vastes  marais.  Ces  terres  sont  très  maigres,  et  il  y  en  a  très  peu  qui  sont 
propres  à  la  culture. 

Nous  avons  poursuivi  notre  travail  dans  le  township  17-11-E.,  où  nous  avons 
retracé  plusieurs  lignes.  Ce  township  est  si  densément  boisé  et  tellement  accidenté 
qu'il  ne  s'y  est  encore  fait  aucune  colonisation.  Dans  le  township  4-17-Pr.  nous  nous 
sommes  enquis  de  la  duplication  des  monuments  le  long  de  la  borne  nord  de  la  section 
26.  Ce  district  est  presque  tout  en  culture  et  produit  surtout  des  récoltes  de  blé  et 
d'avoine. 

Nous  avons  ensuite  entrepris  le  tracé  d'un  chemin  le  long  de  la  rive  nord  du  lac 
Arcola  dans  la  section  24,  township  10-3-2.  Ce  chemin  traverse  la  réserve  forestière  de 
Moose-Mountain.  Le  lac  Arcola  sera  bientôt  une  villégiature  recherchée,  et  nombre 
de  chalets  sont  déjà  construits.  Le  chemin  d' Arcola  est  en  très  mauvais  état  et  est 
impraticable  pour  les  automobiles  en  temps  de  pluie. 

D' Arcola  nous  nous  rendîmes  à  Huntoon,  Saskatchewan,  dans  le  township  7-10-2, 
où  nous  devions  rectifier  l'emplacement  de  certaines  bornes.  Ce  district  est  colonisé, 
niais  nombre  de  terres  sont  entre  les  mains  de  spéculateurs  et  demeurent  inoccupées. 
Les  récoltes  sont  superbes,  surtout  le  blé  et  l'avoine,  mais  il  se  fait  très  peu  de  culture 
mixte. 

Le  3  octobre  nous  étions  à  Estévan.  Dans  les  townships  1  et  2,  rangs  8  et  9,  à 
l'ouest  du  2e  méridien,  nous  avons  retracé  la  ligne  entre  ces  rangs.  Le  township  1  de 
ces  rangs  est  bien  peuplé,  et  de  vastes  étendues  de  terrain  sont  cultivées.  On  était  en 
plein  battage  lors  de  ma  visite.  Le  rendement  du  blé  était  d'environ  quarante  bois- 
seaux à  l'acre.  Les  cultivateurs  situés  près  de  la  frontière  internationale  expédient 
leur  blé  en  transit  des  stations  américaines  aux  ports  canadiens,  prétendant  que  les 
chemins  qui  y  conduisent  sont  meilleurs  que  ceux  d'Estevan.  Dans  le  township  2  de 
ces  rangs  le  terrain  est  rugueux  et  rocheux;  il  ne  s'y  est  fait  que  très  peu  de  coloni- 
sation et  la  culture  est  pratiquement  nulle. 

Nous  avons  repris  l'arpentage  du  township  28-18-2  et  du  township  24-2-2,  borné 
le  cimetière  à  Willowbunch,  dans  le  township  5-27-2,  et  rectifié  l'arpentage  du  township 
19-8-2. 

Notre  travail  s'est  terminé  par  l'arpentage  d'une  partie  du  township  44-25-Pr.  Cette 
région  est  très  difficile  d'accès,  sauf  en  hiver,  car  le  sentier  partant  de  Mafeking  tra- 
verse un  terrain.de  fondrières.  Les  terres  ont  peu  de  valeur  pour  l'agriculture.  A 
l'embouchure  de  la  rivière  Steep-Rock  est  situé  un  établissement  de  pêche  permanent 
exploité  durant  tout  l'hiver.  Ce  travail  terminé,  je  partis  pour  Mafeking  le  31  octobre 
et  de  là  pour  revenir  chez  moi,  à  Toronto. 
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Le  25  juin,  j'arrivais  avec  mon  équipe  au  lac  La-Biche,  et  nous  prenions  immédiate- 
ment les  moyens  de  nous  assurer  s'il  était  nécessaire  de  faire  un  nouvel  arpentage.  Nous 
avons  conduit  l'enquête  en  nous  rendant  de  la  station  du  chemin  de  fer  à  l'extrémité 
occidentale  de  l'établissement.  Nous  avons  vite  constaté  qu'il  fallait  d'urgence  un 
nouvel  arpentage  et  l'équipe  s'est  mise  à  l'œuvre  sans  retard. 

L'arpentage  primitif  datait  de  vingt-sept  ans  passés  et  tous  les  anciens  poteaux 
de  bois  avaient  pourri  et  étaient  disparus.  Personne  parmi  les -colons  ne  paraissait 
connaître  la  position  d'un  angle  ou  d'une  ligne  quelconques  et  nous  avons  dû  travailler 
plusieurs  jours  avant  de  découvrir  la  borne  d'un  lot  qui  pût  nous  servir  de  point  de 
départ  pour  le  nouvel  arpentage.  Mais  une  fois  à  l'ouvrage,  nous  avons  eu  peu  de 
difficulté  à  trouver  les  débris  des  vieux  poteaux.  Nous  en  avons  découvert  soixante- 
quinze  pour  cent,  quoiqu'ils  n'apparussent  pas  à  la  surface.  A  certains  endroits 
nous  avons  déterré  des  têtes  de  poteaux  qui  gisaient  sur  le  sol,  enfouies  sous  plusieurs 
pouces  de  feuilles  pourries  ou  d'autre  végétation;  ailleurs  il  ne  restait  que  les  pieds  des 
poteaux  plantés  pour  la  plupart  à  une  profondeur  de  six  à  dix-huit  pouces.  A  d'autres 
endroits  nous  avons  reconnu  des  arbres  indicateurs  de  direction  par  de  petites  bour- 
soufflures  sur  le  tronc.  Ces  vésicules  ouvertes,  les  lettres  B.T.,  bien  conservées  pour  la 
plupart,  apparaissaient  découpées  dans  les  vieux  blanchis,  à  une  profondeur  de  un  à 
trois  pouces. 

Nous  n'avons  pas  cru  qu'il  fût  nécessaire  de  faire  un  nouveau  levé  du  lac  La- 
Biche,  parce  que  les  bords  n'avaient  réellement  subi  aucun  changement  depuis  l'ar- 
pentage primitif.  Nous  avons  cependant  levé  un  nouveau  plan  de  tous  les  petits  lacs 
qui  se  trouvent  dans  les  limites  de  l'établissement  et  tiré  de  nouveau  toutes  les  lignes 
de  délimitation  des  lots,  à  l'exception  des  lots  4,  5  et  6,  qui  avaient  été  arpentés  de 
nouveau  plusieurs  années  auparavant.  Nous  avons  retracé  une  partie  seulement  de  la 
route  qui  traverse  l'établissement.  Tous  les  vieux  poteaux  de  bois  ont  été  remplacés 
par  des  pieux  de  fier  et  de  nouveaux  monticules  ont  été  élevés.  Nous  avons  de  plus 
arpenté  des  lignes  de  section  dans  les  townships  adjacents  sur  une  distance  de  quelques 
milles.  Ce  travail  nous  a  tenus  occupés  jusqu'au  13  octobre.  Nous  sommes  ensuite 
revenus  à  Edmonton,  où  l'équipe  a  été  licenciée. 

Depuis  dix  ans  l'établissement  a  graduellement  rétrogradé,  parce  que  les  colons, 
une  fois  leurs  patentes  obtenues,  ont  vendu  leurs  terres  pour  quelques  dollars  à  des 
spéculateurs,  qui  aujourd'hui  en  demandent  des  prix  exorbitants.  Ces  gens  ne  cultivent 
pas  ;  les  maisons  et  les  bâtiments  sont  fermés  et  tombent  en  ruines.  Cet  état  de  choses, 
néanmoins,  ne  peut  durer,  parce  que  la  construction  du  chemin  de  fer  a  déjà  introduit 
une  animation  nouvelle  dans  la  partie  est  de  l'établissement,  o-ù  se  trouve  la  station. 
On  a  tracé  aussi  des  emplacements  de  ville  et  déjà  on  voit  grandir  une  petite  ville 
florissante,  avec  des  magasins  et  des  boutiques  de  tout  genre.  L'automne  dernier, 
la  compagnie  du  chemin  de  fer  achevait  de  construire  un  hôtel  imposant;  il  est  d'un 
style  tout  à  fait  moderne,  destiné  à  donner  un  logement  de  première  classe  et  à  attirer 
au  lac  La-Biche  les  touristes,  qui  y  trouveront  une  des  plages  d'été  les  plus  agréables 
de  la  province  de  l'Alberta.  Tout  autour  du  lac  on  trouve  des  situations  idéales  pour 
des  chalets  d'été  ;  de  magnifiques  grèves    s'avancent    à  certains    endroits    jusqu'à    un 
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quart  de  mille  dans  le  lac,  la  profondeur  de  l'eau  augmentant  graduellement  de  un  à 
quatre  pieds,  de  sorte  qu'on  peut  s'y  baigner  en  toute  sûreté.  Un  vapeur  et  plusieurs 
bateaux  à  essences  et  à  voiles  se  préparent  à  faire  le  service  du  lac  pour  les  touristes 
qu'on  y  attend,  visiteurs,  ou  familles  qui  viendront  y  passer  l'été. 

La  richesse  du  sol  et  le  climat  idéal  qui  régnent  'au  lac  La-Biche,  devraient  y 
attirer  les  colons  qui  sont  prêts  à  payer  le  prix  pour  une  ferme  productive.  Ils  auraient 
à  la  main  un  débouché  pour  leurs  produits,  soit  en  les  vendant  aux  nombreux  touristes 
qui  établiront  leurs  maisons  d'été  à  cet  endroit,  soit  en  fournissant  les  régions  du  nord 
jusqu'à  l'océan  Arctique. 

On  s'attend  que  le  chemin  de  fer  sera  complété  cette  année  jusqu'à  McMurray.  En 
ouvrant  cette  région  à  l'agriculture  et  à  l'exploitation  forestière,  cette  ligne  devrait 
être  des  plus  avantageuses  pour  le  district  d'Edmonton. 

Les  amateurs  de  chasse  et  de  pêche  y  trouveront  des  endroits  excellents  pour  faire 
d'agréables  excursions.  Ils  peuvent  se  rendre  à  McMurray  en  chemin  de  fer;  puis  des- 
cendre la  rivière  Mackenzie  en  canot  jusqu'à  l'endroit  de  leur  choix  ;  ils  reviennent  en 
canot  ou  en  bateau  au  croisement  de  la  rivière  La-Paix.  Le  menu  et  le  gros  gibier 
tendent  à  disparaître  chaque  année.  On  trouve  du  gros  gibier  sur  la  rive  nord  du  lac 
seulement.    Il  y  a  une  abondance  de  poisson  blanc,  de  brochet  et  de  brocheton. 
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ARPENTAGES  AU  STADIA.  DANS  LE  SUD  DE  LA  SASKATCHEWAN. 

Mes  arpentages  au  cours  de  la  saison  de  1915  comprennent  l'exploration  et  les 
levés  hydrographiques  du  bloc  de  townships  compris  entre  la  7e  ligne  de  rectification 
(au  nord  du  township  26)  et  la  10e  ligne  de  base  (au  nord  du  township  36),  et  entre 
le  rang  16  et  le  rang  29  inclusivement  à  l'ouest  du  3e  méridien. 

Je  me  mis  en  route  le  21  mai.  Rendu  à  Saskatoon,  j'ai  organisé  mon  équipe.  Le 
28  mai  je  me  mettais  à  l'œuvre  dans  le  township  36-16-3. 

Dans  ce  township  et  les  townships  adjacents,  nous  avons  exploré  et  arpenté  plu- 
sieurs lacs  alkalins.  Ces  nappes  d'eau  comprennent  des  étangs  de  guère  plus  de  cinq 
acres  en  étendue  jusqu'à  de  grands  lacs  mesurant  de  douze  à  quinze  milles  de  longueur 
et  trois  à  quatre  milles  de  largeur.  La  profondeur  de  ces  lacs  ne  dépasse  pas  d'or- 
dinaire dix-huit  pouces,  et  l'eau  se  compose  généralement  d'une  solution  alkaline  de 
sulfate  de  sodium  hydraté,  de  chlorure  de  sodium  et  de  sulfate  de  magnésie.  Le  fond 
est  couvert  d'une  couche  de  trois  à  douze  pieds  d'épaisseur  d'une  vase  alkaline  semi- 
fluide.  Durant  les  sécheresses,  les  bords  deviennent  incrustés  d'une  blanche  efflores- 
cence  provenant  des  sels  en  solution.  Cette  cro'ûte  empêche  la  végétation  et  tient  la 
superficie  des  lacs  à  peu  près  constante  d'une  année  à  l'autre,  bien  que  la  principale 
source  des  eaux  est  l'égouttement  du  sol  et  qu'elles  n'ont  d'autre  issue  que  l'évaporation. 

Le  sol  de  la  région  est  en  général  sableux  ou  consiste  de  glaise  sableuse.  Presque 
tout  le  terrain  a  été  cédé  pour  des  homesteads  et  les  colons  font  un  succès  de  la  culture 
mixte. 

Après  l'exploration  aux  environs  de  Biggar  de  tous  les  townships  qui  n'avaient 
pas  été  explorés  auparavant,  nous  avons  continué  notre  travail  à  l'ouest  de  Kerrobert. 
Du  23  juin  au  27  septembre,  notre  équipe  a  été  occupée  dans  un  lopin  de  quarante-deux 
townships,  comprenant  les  townships  31  à  36,  rangs  23  à  29.  Nous  avons  rencontré 
plusieurs  lacs,  alkalins  pour  la  plupart  ou  salés.  Un  très  petit  nombre  avaient  été 
arpentés  auparavant  parce  que  leur  étendue  dépasse  rarement  vingt  acres,  tandis  que 
nombre  de  grands  lacs  arpentés  il  y  a  quelques  années  étaient  à  sec  et  leurs  lits  se 
trouvaient  transformés  en  «prairies  à  foin  et  en  pâturages.  Nous  avons  tiré  nos  lignes 
de  sections  à  travers  ces  terrains  asséchés  et  placé  des  bornes  aux  angles  des  sections 
et  des  quarts  de  section. 

Nous  avons  aussi  fait  de  nouveaux  arpentages  pour  rectifier  des  erreurs  que  nous 
avions  découvertes  dans  le  levé  primitif  des  sections  dans  les  townships  36-24-3,  36-26-3 
et  34-28-3. 

Les  sécheresses  au  cours  de  l'été  de  1914  ont  tellement  endommagé  les  moissons 
que  les  colons  n'ont  pu  récolter  que  peu  de  grain  et  se  sont  vus  menacés  de  la  ruine. 
Mais  le  gouvernement  fédéral  leur  est  venu  en  aide  en  leur  prêtant  du  fourrage  et  de 
la  semence,  de  sorte  qu'ils  ont  pu  non  seulement  hiverner  leur  bétail,  mais  même  mettre 
en  culture  en  1915  un  plus  grand  nombre  d'acres.  Nous  avons  pu  nous  en  rendre  compte 
par  les  magnifiques  troupeaux  de  bétail  qui  broutaient  dans  les  fondrières,  par  la  quan- 
tité des  produits  expédiés  des  kiteries  par  les  cultivateurs,  et  par  l'abondance  du  blé 
et  de  l'avoine  moissonnés. 

Ensuite  nous  nous  sommes  rendus  dans  quatre  townships  épars,  au  nord-ouest  de 
Zélandia     L'eau  y  est  très  rare;  les  marécages  et  les  fondrières  qui  s'y  trouvaient  lors 
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du  levé  primitif  se  sont  asséchés,  ce  qui  nous  a  permis  de  placer  dans  les  dépressions 
les  bornes  des  sections  et  des  quarts  de  section.  Ces  townships  nous  ont  paru  bien 
colonisés  et  environ  la  moitié  du  terrain  est  en  culture. 

Le  13  octobre  nous  avons  commencé  l'exploration  et  l'arpentage  requis  d'un  lopin 
de  seize  townships  près  de  la  ville  de  Kindersley  sur  l'embranchement  Saskatoon- 
Calgary  du  chemin  de  fer.  Canadian-Northem.  Presque  toutes  les  nappes  d'eau  qui 
se  trouvaient  dans  les  limites  de  ces  townships  lors  de  l'arpentage  primitif  se  sont 
asséchés,  ce  qui  nous  a  permis  de  placer  plusieurs  bornes  pour  indiquer  les  angles  des 
sections  et  des  quarts  de  section.  Ces  townships  sont  situés  dans  ce  qu'on  appelle  le 
district  du  "  lac  de  l'Oie  ".  Cette  région,  renommée  pour  son  grain,  s'est  surpassée  en 
1915  ;  on  y  a  récolté  à  l'acre  jusqu'à  quarante  à  soixante  boisseaux  de  blé  et  de  quatre- 
vingt-dix  à  cent  vingt  boisseaux  d'avoine.  Le  grain  y  était  d'excellente  qualité  et  il 
est  venu  en  si  grande  quantité  que  le  Canadian-Northem  n'a  pu  fournir  assez  de 
wagons  pour  transporter  la  moisson.  Une  partie  des  cultivateurs  ont  abrité  leur  grain 
dans  d'immenses  caisses,  d'autres  l'ont  simplement  empilé  sur  place.  Au  nord  de  la 
station  Fiske  nous  avons  vu  un  de  ces  amas,  provenant  de  la  moisson  d'un  seul  cul- 
tivateur; il  contenait,  d'après  l'estimation  qui  en  a  été  faite,  dix-sept  mille  boisseaux 
de  blé. 

Puis  nous  sommes  passés  au  township  35-6-3,  où  il  fallait  d'urgence  faire  le  levé 
de  la  rivière  Saskatchewan  qui  traverse  le  township.  Le  nouveau  levé  indique  que 
la  rivière  a  changé  son  cours  d'une  façon  très  considérable  depuis  le  dernier  arpentage. 
Sur  la  limite  est  de  la  section  11,  une  lisière  de  terrasse  fertile  de  neuf  chaînes  de 
largeur  a  été  emportée  par  les  eaux.  Nous  avons  eu  de  la  difficulté  à  faire  le  levé  de 
la  rivière  à  cette  saison  de  l'année  à  cause  de  l'épaisse  brousse  de  saule  qui  s'étendait 
sur  les  rives  et  les  îles  et  les  dangereux  sables  mouvants  le  long  du  bord.  Nous  nous 
sommes  limités  à  cause  de  ces  difficultés,  à  faire  seulement  les  arpentages  absolument, 
nécessaires.    L'équipe  a  été  licenciée  le  5  novembre. 
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ARPENTAGE  DE  LIGNES  DE   CONTOUR  À  i/EST  DU   LAC  WINNIPEG. 

Le  13  mai  nous  quittions  Selkirk  en  bateau  pour  nous  rendre  à  Berens  et  de  là  en 
canot  jusqu'au  point  de  départ  de  notre  arpentage  sur  la  baie  du  Pigeon.  Nous  avons 
commencé  notre  levé  à  l'angle  nord-est  du  township  37-3-E.  sur  la  17e  ligne  de  base, 
tirant  un  méridien  jusqu'à  la  10e  ligne  de  base  (au  nord  du  township  36).  Ensuite 
nous  avons  tiré  la  10e  ligne  de  base  traversant  les  rangs  4,  5  et  6,  après  quoi  nous  avons 
arpenté  le  contour  est  du  rang  6  au  sud  de  la  9e  ligne  de  base  (au  nord  du  township 
32). 

La  limite  est  du  township  37-3-E  coupe  la  pointe  Pigeon,  l'angle  sud-est  du  town- 
ship étant  situé  sur  le  bord  du  lac  Winnipeg.  A  partir  de  cet  endroit,  un  massif 
d'épinette  blanche,  d'épinette  rouge  et.de  pin  nain,  s'étend  le  long  de  la  10e  ligne  de 
base  sur  une  distance  de  six  milles  vers  l'est,  mais  plus  loin  le  bois  a  été  détruit  par  les 
feux  de  forêts  et  l'on  y  rencontre  des  muskegs  plus  étendus. 

La  rivière  Pigeon  croise  la  ligne  de  base  près  de  la  limite  est  du  rang  5.  C'est  un 
des  plus  grands  cours  d'eau  de  la  région;  son  débit  est  d'environ  1,500  pieds  cubes  à  la 
seconde.  Elle  prend  sa  source,  ainsi  que  la  rivière  Berens,  dans  une  suite  de  lacs  près 
des  bornes  de  l'Ontario.  Elle  est  navigable  pour  les  canots  sur  tout  son  parcours,  mais 
il  y  a  de  nombreux  portages  pour  en  éviter  tous  les  rapides  et  les  cascades.  Près  de  son 
embouchure  se  trouvent  plusieurs  chutes  d'eau  utilisables;  la  plus  importante  est  la 
chute  Eturgeon  qui  se  précipite  d'une  hauteur  d'environ  dix-huit  pieds. 

La  9e  ligne  de  base  a  été  prolongée  pour  relier  les  niveaux  avec  le  lac  Winnipeg. 
L'examen  du  niveau  du  lac  par  les  années  passées,  tel  que  marqué  sur  les  rochers 
le  long  du  bord,  démontre  que  la  surface  du  lac  baisse,  et  on  m'a  assuré  qu'il  se  faisait 
du  foin  à  l'embouchure  de  la  rivière  Veine-de-Sang  dans  des  fondrières  qui  jusqu'ici 
avaient  été  trop  humides  pour  produire.  Nous  avons  aussi  traversé  sur  la  ligne  de  base 
le  rang  7.  ' 

!Noute  avons  ensuite  tiré  la  limite  est  du  rang  7  à  partir  de  la  9e  jusqu'à  la  8e 
ligne  de  base  (au  nord  du  township  28).  La  rivière  Veine-de-Sang  croise  cette  ligne  près 
de  la  ligne  de  rectification,  et  descend  vers  le  nord-ouest  pour  se  jeter  dans  le  lac  Win- 
nipeg près  de  la  9e  ligne  de  base.  Elle  monte  vers  l'est  en  traversant  des  lacs  et  des 
muskegs;  elle  a  un  débit  d'environ  1,000  pieds  cubes  à  la  seconde,  et  comme  les  autres 
rivières  de  la  région,  il  y  a  sur  son  parcours  des  chutes  abruptes  se  précipitant  du  haut 
d'escarpements  où  l'on  peut  développer  de  l'énergie  hydraulique.  La  rivière,  à  quatre 
milles  environ  au  nord  de  son  croisement  avec  cette  limite,  reçoit  la  rivière  Leyond, 
descendant  du  nord-est.     Cette  dernière  ouvre  une  communication  à  la  rivière  Pigeon. 

Le  Creek(  Loon,  qui  coule  le  long  de  la  limite  nord  du  township  29,  a  de  bonnes 
essences  sur  ses  bords  près  du  lac,  et  à  son  embouchure  on  trouve  de  bonnes  prairies 
à  foin.  Il  y  a  dans  les  environs  des  colons  métis  qui  font  l'élevage  du  bétail  sur  une 
grande  échelle.  Nous  dirigeant  vers  l'est  nous  avons  continué  jusqu'au  lac  sur  la  8e 
ligne  de  base  par  une  triangulation  traversant  le  lac  nous  sommes  arrivés  à  cette  partie 
de  la  ligne  de  base  qui  a  été  tirée  du  premier  méridien  vers  l'est.  Les  deux  rives  du  lac 
sont  basses,  et  la  largeur  'd'environ  treize  milles,  ce  qui  empêchait  une  triangulation 
directe.     Nous  avons  dû  passer  par  l'île  Berry,  située  à  peu  près  au  milieu  et  à  un 
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mille  et  demi  au  sud  de  la  ligue.  En  passant  par  le  lac  j'ai  relié  les  niveaux  avec  ceux 
de  la  ligne  de  base  sur  la  rive  ouest. 

Nous  avons  tiré  la  8e  ligne  de  base  à  travers  les  rangs  8  et  9,  puis  nous  nous  som- 
mes dirigés  au  sud  sur  la  limite  est  du  rang  9,  nous  reliant  aux  levés  antérieurs  allant 
vers  le  sud  dans  le  township  26.  Cette  ligne  passe  à  un  mille  environ  des  lacs  au 
Riz.  Il  y  a  plusieurs  petits  lacs  reliés  par  des  détroits  où  l'on  trouve  une  luxuriante 
végétation  de  riz  sauvage,  qui  atteint  par  endroits  jusqu'à  six  à  huit  pieds  de  hauteur. 
Près  des  lacs  il  y  avait  autrefois  des  taillis  importants  d'épinette  blanche,  mais  la 
plus  grande  partie  a  été  coupée  il  y  a  quelques  années.  La  rivière  au  Riz  prend  sa  source 
dans  ces  lacs  et  se  jette  dans  le  lac  Winnipeg. 

Dans  la  région  à  l'est  du  lac  Winnipeg,  les  assises  de  granit  ne  sont  pas  loin  de  la 
surface,  qu'elles  affleurent  souvent  sous  forme  de  dômes  fissurés,  dont  les  stries  et  les 
sillons  lisses  indiquent  le  passage  des  glaciers.  L'érosion  de  ces  rochers  par  l'action  du 
temps  n'a  produit  que  peu  de  terre,  ce  qui  prouve  qu'ils  n'ont  émergé  que  récemment 
des  eaux  de  l'ancien  lac  "  Agassiz  ".  Entre  les  îles  la  surface  tient  généralement  de  la 
nature  d'un  fond  lacustre  uni.  Les  saillies  de  roc  s'égouttent  rapidement  dans  les 
bassins  d'alluvion  environnants,  où  le  fond  rocheux  empêche  l'absorption  des  eaux, 
tandis  que  la  surface  unie  rallentit  l'écoulement  que  retardent  aussi  des  digues  natu- 
relles de  roc.  Il  en  résulte  que  la  terre  autour  des  affleurements  est  généralement  ma- 
récageuse mais  fertile. 

Les  rivières  ont  un  courant  uniforme  et  très  lent  excepté  où  des  rapides  se  forment 
a  la  rencontre  d'escarpements  rocheux.  Il  y  a  nombre  de  pouvoirs  hydrauliques  utili- 
sables, et  sur  les  rives  on  trouve  des  terrains  fertiles. 

Le  bois  est  généralement  petit,  la  surface  ayant  été  souvent  dévastée  par  les  feux 
au  cours  des  sécheresses,  mais  on  trouve  encore  le  long  des  lacs  et  des  rivières  des 
massifs  d'essences  marchandes.  Il  y  a  une  abondance  de  bois  de  pulpe,  et  les  nom- 
breuses chutes  d'eau  et  les  facilités  de  transport  par  le  lac  Winnipeg  devraient  faire  de 
la  fabrication  du  papier  une  industrie  profitable. 

Les  gisements  de  métaux  sont  peut-être  la  principale  richesse  de  la  région.  On  a 
découvert  de  l'or  dans  les  environs  de  la  rivière  Wanipigtfw  et  la  formation  géologique 
indique  la  possibilité  de  riches  gisements  de  minerai.  Mais  la  prospection  est  difficile 
à  cause  des,  mousses  qui  recouvrent  généralement  les  rochers  et  de  l'étendue  des  marais. 
L'abondance  d'énergie  hydraulique  et  les  facilités  de  transport  devraient  être  d'un  grand 
secours  à  l'industrie  minière. 

Il  est  impossible,  excepté  dans  le  voisinage  des  lacs  et  des  rivières,  de  faire  de 
l'agriculture  avant  d'avoir  établi  un  système  de  drainage  sur  une  grande  échelle,  mais 
le  sol  devrait  être  fertile.  Le  foin  est  rare  et  à  cause  de  la  longueur  des  hivers  et  du 
manque  d'abri,  cette  région  n'est  pas  propice  pour  l'élevage  des  bestiaux. 

Il  y  a  une  abondance  de  poisson  dans  le  lac  Winnipeg  et  ses  affluents,  et  la  pêche 
est  une  des  occupations  des  riverains. 

Dans  l'intérieur  la  chasse  est  abondante  et  l'on  peut  s'y  rendre  facilement  par 
les  rivières.  Nous  avons  terminé  notre  arpentage  le  1er  septembre,  nous  rendant  à 
Selkirk,  où  l'équipe  a  été  licenciée. 
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ANNEXE  N°  10. 
EXTKAIT  DU  KAPPORT  DE  W.  J.  BOULTON,  A.T.F. 

ARPENTAGES    AU    STADIA    DANS    LE    DISTRICT    DE    LETHBRIDGE. 

De  Lethbridge,  où  j'ai  organisé  mon  équipe,  nous  nous  sommes  rendus  au  town- 
ship  8-2-4.  Après  y  avoir  complété  notre  première  exploration,  nous  nous  sommes 
dirigés  vers  le  sud  pour  arpenter  les  townships  7-19-4  et  7-20-4. 

Dans  cette  région,  la  surface  est  ondulée  et  les  lacs,  qui  s'y  trouvent  en  bon  nombre, 
sont  très  peu  profonds,  ne  mesurant  pas  plus  de  trois  à  quatre  pieds  de  profondeur.  Les 
bords  du  lac  Stirling,  que  les  gens  de  l'endroit  appellent  le  lac  "  Dix-huit  Milles  ",  sont 
très  irréguliers  et  changeants.  Le  niveau  du  lac  dépend  seulement  du  surplus  des  eaux 
d'irrigation  qui  s'y  jette  du  côté  sud.  Les  colons  sont  rares  et  les  terres  servent  pres- 
qu'exclusivement  au  pâturage. 

Nous  avons  ensuite  entrepris  l'arpentage  de  la  rivière  Sainte-Marie  et  d'autres 
nappes  d'eau  dans  le  township  7-21-4. 

Cette  rivière  est  plutôt  tortueuse  et  son  courant  a  une  vitesse  moyenne  de  trois 
milles  à  l'heure.  Son  lit  a  environ  250  pieds  de  largeur,  et  la  vallée  qu'elle  arrose 
mesure  environ  200  pieds  de  profondeur  et  1,300  pieds  de  largeur.  Ce  township  compte 
un  bon  nombre  de  colons  établis  au  sud  et  à  l'ouest,  et  la  culture  du  blé  et  du  riz  se  fait 
sur  une  grande  échelle.  L'an  dernier  le  rendement  a  été  excellent.  On  exploite  dans 
la  vallée  de  la  rivière  Sainte-Marie  un  certain  nombre  de  petites  houillières,  qui  four- 
nissent le  combustible  en  quantité  suffisante  pour  satisfaire  aux  besoins  de  l'endroit. 

De  là,  nous  nous  sommes  rendus  aux  environs  de  Lethbridge,  et  nous  nous  sommes 
mis  à  l'arpentage  de  la  rivière  du  Vieux,  à  son  premier  croisement  avec  la  limite  est  du 
township  8-22-4. 

Dans  les  townships  8-20-4,  8-21-4,  9-20-4  et  9-21-4,  il  s'est  fait  beaucoup  d'irrigation 
et  chaque  année  on  obtient  des  bonnes  récoltes  de  luzerne,  de  blé,  et  d'avoine.  Les  cul- 
tivateurs élèvent  aussi  un  bon  nombre  de  cochons  et  de  bétail. 

Le  30  juillet,  nous  nous  sommes  transportés  au  township  9-21-4  et  avons  continué 
l'arpentage  de  la  rivière  du  Vieux  par  les  townships  9-22-4,  9-21-4  et  10-21-4.  On  ex- 
ploite d'excellentes  houillères  dans  la  vallée  de  la  rivière  du  Vieux  dans  le  township 
9-21-4,  notamment  au  village  Stafford  et  à  Hardieville;  l'an  passé  on  a  engagé  des 
équipes  complètes.  La  houillière  de  Hardieville  trouve  dans  la  Saskatchewan  un  dé- 
bouché pour  tout  son  rendement. 

Comme  la  rivière  Sainte-Marie,  la  rivière  du  Vieux  a  un  cours  très  tortueux  et  plu- 
sieurs plateaux  sont  disponibles  pour  les  colons  sur  les  courbes  intérieures  de  la  rivière, 
la  rive  opposée  étant  à  ces  endroits  formée  de  bords  escarpés  d'environ  soixante-quinze 
pieds  de  hauteur.  La  vallée  mesure  en  largeur  de  un  quart  de  mille  à  un  demi-mille. 
Le  lit  a  une  largeur  de  400  à  600  pieds,  étant  moins  large  que  lors  du  levé  primitif. 
Ce  rétrécissement  vient  sans  doute  de  ce  qu'une  grande  quantité  d'eau  est  soustraite 
pour  l'irrigation  de  la  rivière  Sainte-Marie  qui  est  tributaire  de  la  rivière  du  Vieux.  11 
en  résulte  une  végétation  arborescente  considérable  sur  ce  qu'on  appelait  les  u  barrages 
de  sable". 

Après  avoir  terminé  le  levé  de  la  rivière  du  Vieux  à  travers  le  township  11-9-4,  nous 
avons  entrepris  l'arpentage  de  la  rivière  Little-Bow  qui  traverse  le  même  township. 
Ce  cours  d'eau  a  peu  de  largeur,  environ  soixante-quinze  pieds;  il  prend  sa  source 
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surtout  dans  la  rivière  Highwood,  à  laquelle  il  a  été  relié  artificiellement  dans  le  town- 
ship  18-29-4.  A  l'ouest  de  la  rivière,  le  township'  est  en  culture,  et  a  produit  une  bonne 
récolte  Fan  dernier.  ** 

Plusieurs  colons  sont  établis  plus  au  nord  et  ont  obtenus  de  bonnes  moissons  cette 
année,  parce  que  les  pluies  ont  été  assez  abondantes.  On  y  sème  plus  d'avoine  que 
dans  le  sud,  où  la  culture  du  blé  est  la  principale  industrie.  Beaucoup  d'endroits  sont-ro- 
cailleux  et  quoique  le  sol  est  impropre  à  l'agriculture,  il  produit  une  herbe  assez  bonne 
qui  sert  au  pâturage.  L'eau  est  rare  et  celle  qu'on  obtient  en  creusant  des  puits  de 
soixante-dix  à  quatre-vingts  pieds  de  profondeur  est  en  général  alkaline.' 

On  est  à  construire  plusieurs  ouvrages  d'irrigation  mais  l'absence  de  chemins  de 
fer  empêchera  les  cultivateurs  d'expédier  leur  grain. 

Mon  travail  terminé  dans  la  région  de  Lethbridge,  je  me  suis  transporté  au  town- 
ship 24-1-15  pour  arpenter  les  rivières  Bow  et  Elbow  qui  traversent  ce  township;  j'ai 
aussi  fait  le  levé  du  canal  d'irrigation  de  la  compagnie  du  Pacifique-Canadien  et  celui 
du  creek  du  Nez  dans  le  même  township.  La  Bow  a  une  largeur  de  400  à  500  pieds  et 
une  vitesse  de  trois  milles  à  l'heure.  Les  compagnies  de  bois  s'en  servent  pour  faire 
descendre  leur  bois  aux  scieries  de  Calgary. 

Le  26  octobre,  je  terminais  le  travail  de  la  saison  et  congédiais  mes  hommes. 
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ANNEXE  N°  11. 
EXTEAIT  DU  KAPPOKT  DE  E.  P.  BOWMAN,  A.T.F. 

ARPENTAGES  AU  STADIA  DANS  LE  DISTRICT  DE  BATTLEFIELD. 

Durant  la  dernière  saison  j'ai  été  occupé  à  faire  des  arpentages  au  stadia  sur  un 
lopin  d'environ  vingt  townships  au  nord  de  Battleford. 

J'organisai  mon  équipe  dans  cette  dernière  ville  et  le  28  mai  nous  partions  pour  le 
township  43-13-3,  où  nous  allions  faire  notre  première  exploration. 

En  plus  du  levé  des  lacs  au  stadia,  nous  avons  tiré  de  nouveau  un  nombre  de 
lignes  et  placé  des  bornes  â  des  endroits  qui  s'étaient  asséchés  depuis  l'arpentage  pri- 
mitif. Dans  ce  travail  nous  nous  sommes  toutefois  limités  à  faire  ce  qui  ne  retardait 
pas  trop  l'arpentage  au  stadia. 

Dans  le  nord  de  cette  région,  les  contours  des  lacs  n'ont  pas  beaucoup  changé,  quoi 
que,  en  général,  ils  semblent  devenir  moins  profonds,  à  en  juger  par  l'éloignement  des 
bords  aux  endroits  de  moindre  profondeur.  Au  sud,  les  lacs  ont  subi  des  changements 
plus  marqués  ;  les  uns  sont  devenus  très  peu  profonds  et  en  toute  probabilité  s'asséche- 
ront complètement  dans  quelques  années,  tandis  que  d'autres  restent  à  peu  près  les 
mômes.  Nous  avons  découvert  de  nouveaux  lacs  au  cours  de  notre  exploration,  surtout 
dans  les  townships  du  nord.  Au  cours  de  1915  il  y  a  eu  dans  le  district  une  sécheresse 
exceptionnelle,  ce  qui  a  réduit  le  niveau  des  lacs  plus  bas  qu'il  a  été  depuis  plusieurs 
années. 

La  plus  grande  partie  des  terres  est  assez  bien  colonisée,  à  l'exception  des  terres 
du  chemin  de  fer;  plusieurs  des  townships  au  nord  forment  la  limite  nord  des  terres 
où  s'inscrivent  la  plupart  des  homesteads.  La  surface  est  généralement  ondulée;  on  y 
trouve  des  touffes  de  peupliers  et  de  saule;  vers  le  nord  les  massifs  de  peupliers,  de 
saule,  de  peupliers  de  deuxième  venue  et  les  abattis  sont  plus  denses.  Dans  les  town- 
ships du  nord  on  a  aussi  de  l'épinette  blanche,  de  l'épinette  rouge  et  du  pin  nain.    ' 

La  plupart  des  lacs  ont  peu  de  profondeur  et  sont  formés  seulement  de  l'égoutte- 
ment  de  la  surface.  Chaque  année  la  culture  en.  assèche  quelques-uns  et  ce  n'est 
qu'une  question  de  temps  avant  que  tous  aient  disparu.  L'eau  de  ces  lacs  est  souvent 
alkaline. 

Les  prairies  à  foin  sont  peu  nombreuses  mais  il  s'ent  rencontre  ci  et  là  et  l'herbe 
vient  à  plusieurs  endroits.  Autrefois  la  région  servait  au  pâturage;  aujourd'hui  on  y 
établit  des  homesteads,  mais  cinquante  pour  cent  des  terres  sont  aux  mains  de  compa- 
gnies et  de  spéculateurs  et  restent  sans  colons. 

Il  y  a  peu  de  facilités  de  transport  à  cause  de  l'absence  de  chemins  de  fer  et  du 
petit  nombre  de  chemins  travaillés.  Ces  difficultés  ont  forcé  plusieurs  colons  à  quitter 
le  pays  même  après  avoir  obtenu  leurs  patentes. 

Il  y  a  une  abondance  de  bois  de  construction  et  les  colons  en  ont  profité  pour  se 
construire  de  bonnes  maisons  et  de  bons  bâtiments. 

La  culture  mixte  est  l'industrie  principale  et  à  cause  de  la  difficulté  d'expédier  le 
grain,  ou  en  sème  juste  suffisamment  pour  nourrir  le  bétail. 

Les  seuls  animaux  à  fourrures  en  nombre  considérable  sont  les  rats  musqués  et 
l'hiver  quelques-uns  des  colons  en  font  la  chasse  au  piège.  Plusieurs  sauvages  viennent 
faire  cette  chasse  autour  des  lacs  surtout  dans  le  nord.  Il  y  a  un  bon  nombre  de  coyotes 
mais  moins  que  sur  les  prairies.  On  rencontre  parfois  des  orignaux  et  des  chevreuils 
â  partir  des  townships  du  nord  jusqu'au  township  51  au  sud.  Il  y  a  une  abondance  de 
canards  et  d'oies  et  un  bon  nombre  de  coqs  de  bruyère  dans  les  endroits  mieux  colonisés 
et  défrichés;  dans  les  bois  on  rencontre  quelques  perdrix. 

Les  lacs  contiennent  du  poisson,  en  particulier  les  lacs  Bouleau,  Tortue,  et  Brochet. 
La  pêche  d'hiver  se  fait  sur  une  grande  échelle  au  lac  Tortue;  on  y  prend  surtout  du 
brochet  et  du  poisson  blanc. 
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ANNEXE  N°  12. 
EXTKAIT  DU  RAPPORT  DE  L.  BRENOT,  A.T.F. 

ARPENTAGES    DE    SUBDIVISIONS    DANS    LE    LOPIN    DE    LA    RIVIÈRE    LA-PAIX,    COLOMBIE-ANGLAISE. 

Cette  saison  j'avais  à  subdiviser  les  terres  déjà  colonisées  ou  ouvertes  à  la  coloni- 
sation dans  les  environs  de  la  rivière  La-Paix  dans  le  lopin  de  la  rivière  de  ce  nom.  La 
plupart  des  terrasses  e^  des  terres  asséchées  situées  le  long  de  la  rivière  avaient  déjà 
été  arpentées,  de  sorte  que  j'avais  surtout  à  m'occuper  des  nombreux  plateaux  de  la 
rive  nord. 

Mon  équipe  quittait  Edmonton  le  7  mai  1915  et  se  rendait  en  chemin  de  fer  à 
Reno,  qui  se  trouvait  alors  à  l'extrémité  de  l'embranchement  de  la  rivière  La-Paix 
du  chemin  de  fer  Edmonton-Dunvegan-Colombie- Anglaise.  A  Reno  nous  avons  expé- 
dié notre  bagage  au  croisement  de  la  rivière  La-Paix,  où  nous  avons  attendu  jusqu'au 
17  mai  le  premier  voyage  du  bateau  de  la  compagnie  de  la  Baie  d'Hudson.  Nous  som- 
mes débarqués  à  Hudson-Hope  le  21. 

Nous  nous  sommes  mis  à  l'ouvrage  dans  le  township  82-25-6;  nous  avons  terminé 
la  partie  du  township  qui  n'avait  pas  encore  été  subdivisée.  Ensuite  nous  avons  sub- 
divisé les  deux  tiers  sud  du  township  83-24-6,  la  partie  du  township  83-23-6,  au  nord 
de  la  rivière  La-Paix  et  le  tiers  sud  du  township  84-22-6.  Dans  le  township  83-23-6,  les 
bords  escarpés  de  la  rivière  Halfway,  de  700  à  900  pieds  de  hauteur,  nous  ont  rendu  les 
levés  très  difficiles.  Lors  de  notre  passage,  des  pluies  abondantes  avaient  grossi  ce 
cours  d'eau. 

Après  avoir  terminé  l'arpentage  de  ces  townships,  nous  avons  construit  un  radeau, 
sur  lequel  nous  sommes  descendus  au  débarcadère  de  Taylor  dans  le  township  82-18-6, 
où  nous  avons  rencontré  les  sommiers  qui  étaient  descendus  par  terre.  Etablissant  nos 
quartiers  à  cet  endroit,  nous  avons  subdivisé  le  tiers  nord  du  township  82-17-6,  le 
township  83-17-6  en  entier  et  les  deux  tiers  nord  du  township  84-17-16. 

Nous  complétions  notre  arpentage  le  4  octobre  et  le  jour  suivant  nous  partions  sur 
notre  radeau  pour  le  croisement  de  la  rivière  La-Paix.  Le  14  nous  étions  de  retour  à 
Edmonton. 

Les  différentes  régions  que  nous  avons  arpentées  offrent  en  général  des  terrains 
favorables  aux  homesteads  et  à  la  culture.  D'ordinaire  la  surface  est  ondulée  et  par 
endroits  couverte  d'épais  massifs  forestiers  ;  mais  plus  souvent  des  morceaux  de  prairies 
alternent  avec  des  touffes  de  peupliers.  ♦.  Le  sol  est  fertile,  et  plusieurs  espèces  d'herbe 
y  poussent  en  abondance.  Il  y  a  nombre  de  fondrières  à  foin,  dont  plusieurs  ont  en 
permanence  un  approvisionnement  de  bonne  eau.  Tout  le  district  arpenté  paraît  fa- 
vorable à  l'élevage  du  bétail,  et  les  vastes  étendues  de  terrain  libre  permettrait  de  faire 
une  bonne  culture  sans  avoir  à  défricher  beaucoup. 

Aujourd'hui  i\  est  plutôt  facile  de  se  rendre  dans  ces  régions  par  le  chemin  de  fer 
Edmonton-Dunvegan-Colombie- Anglaise,  dont  on  annonçait  le  parachèvement  jusqu'au 
croisement  de  la  rivière  La-Paix  pour  le  15  novembre  1915.  Par  l'ancienne  route 
d'hiver,  le  voyage  d'Edmonton  à  cet  endroit  prenait  ordinairement  deux  semaines  ;  au- 
jourd'hui il  ne  faut  qu'une  journée  de  chemin  de  fer.  L'été,  de  la  mi-mai  au  commen- 
cement de  septembre,  deux  vapeurs,  d'une  capacité  de  cinquante  à  soixante  tonnes 
chacun,  font  le  service  entre  Hudson-Hope  et  le  Eort-Vermilion,  soit  une  distance  de 
plus  de  500  milles.    Plusieurs  bateaux  à  essences  ont  fait  plusieurs  voyages  l'été  der- 
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nier,  transportant  des  passagers  et  des  marchandises.  Deux  autres  bateaux  d'une  ca- 
pacité plus  grande  qu'aucun  des  bateaux  qui  naviguent  aujourd'hui  sur  la  rivière  sont 
à  se  construire  au  croisement  de  la  rivière  La-Paix  et  seront  lancés  au  printemps;  on 
peut  par  conséquent  s'attendre  à  ce  que  les  tarifs  de  transport  soient  de  beaucoup 
réduits  l'été  prochain.     On  a  aussi  beaucoup  amélioré  la  route  d'hiver. 

On  s'attend  à  ce  que  le  chemin  de  fer  soit  terminé  jusqu'à  la  rivière  de  l'Esprit  et 
la  Grande-Prairie  au  commencement  de  1916,  et  comme  il  y  a  des  routes  qui  vont  de 
ces  deux  endroits  à  Pouce-Coupé,  le  futur  colon  a  le  choix  de  sa  route.  A  partir  de  ce 
dernier  endroit,  on  a  suffisamment  amélioré  le  chemin  de  portage,  qui  conduit  au  Fort- 
Saint-Jean  pour  permettre  le  passage  des  voitures.  On  a  fait  la  même  chose  au  che- 
min qui  longe  la  rivière  La  Paix,  du  côté  nord,  depuis  Port-Saint-Jean  jusqu'à  un 
endroit  à  moin3  de  huit  milles  de  Hudson-Hope.  A  ce  dernier  endroit,  il  y  a  des  ébou- 
lements  de  glaise  qui  s'étendent  jusqu'au  bord  de  l'eau,  de  sorte  que,  pour  continuer 
plus  loin,  il  faudrait  creuser  un  chemin  dans  ces  coteaux,  sur  une  distance  de  pres- 
qu'un  mille,  et  une  fois  terminé,  ce  chemin  ne  serait  pas  permanent,  car  ces  éboule- 
ments  bougent  continuellement. 

L'état  des  services  s'est  beaucoup  amélioré  dans  ce  pays  l'an  dernier.  Fort-Saint- 
Jean  reçoit  un  courrier  de  Lac-Saskatoon,  Alta,  deux  fois  par  mois,  et  l'on  devait 
étendre  ce  service  à  Hudson-Hope  avant  l'hiver.  Mais  comme  la  livraison  dépend 
beaucoup  de  l'état  des  différentes  rivières  qui  se  trouvent  sur  la  route  du  courrier, 
rivières  sur  lesquelles  il  n'y  a  aucun  service  de  traverse,  la  malle  n'arrive  que  très  irré- 
gulièrement, en  certaines  saisons.  La  ligne  télégraphique  de  l'Etat  a  été  prolongée  de 
Lac  Saskatoon  à  Hudson-Hope,  en  août  dernier. 

Si  l'on  tient  compte  de  l'état  général  de  cette  région  et  des  progrès  qui  doivent  s'y 
accomplir  d'ici  quelques  années,  elle  a  un  avenir  plein  de  promesses  au  point  de  vue 
de  l'agriculture  et  de  l'industrie. 
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ANNEXE  N°  13. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  M.  P.  BRIDGLAN,  A.T.E. 

RELEVÉS   PHOTOGRAPHIQUES  À  JASPER. 

Notre  groupe,  parti  de  Calgary  le  21  juin  1915,  est  arrivé  à  Jasper  le  matin  sui- 
vant, mais  comme  la  température  était  nuageuse  et  humide,  nous  n'avons  commencé  le 
vrai  travail  d'arpentage,  près  de  Jasper,  que  le  27.  De  là,  nous  avons  continué  vers 
le  sud  et  l'ouest  en  passant  par  la  vallée  de  l'Athabaska  jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière 
Whirlpool  et  par  la  vallée  de  la  Miette  jusqu'à  près  du  défilé  de  Yellow-Head.  Afin 
d'inclure  dans  les  limites  indiquées  ci-dessus  certains  tributaires  de  l'Athabaska  et  de 
la  Miette,  nous  avons  continué  le  travail  vers  le  sud,  de  manière  à  comprendre  les 
townships  43,  rangs  |1|,  2  et  3,  à  l'ouest  du  6e  méridien.  Nous  avons  terminé  cette  partie 
du  travail  le  28  juillet. 

Nous  avons  alors  continué  les  travaux,  en  descendant  du  côté  est  de  la  vallée  de 
l'Athabaska,  arpentant  les  parties  basses  des  vallées  des  rivières  Maligne  et  Rocheuse 
et  du  creek  Fiddle.  Dans  ces  vallées,  les  chemins  sont  en  bon  état,  mais  celui  qui 
longe  l'Athabaska  sert  très  peu  et  on  n'y  peut  presque  pas  passer  aux  hautes  eaux. 
Jusqu'au  17  août,  l'arpentage  a  bien  marché,  mais,  pendant  le  reste  du  mois,  nous  avons 
fait  peu  de  travail  à  cause  de  la  pluie  et  de  la  fumée. 

Le  31  août,  nous  avons  traversé  la  rivière  Athabaska  à  Pocahontas,  nous  propo- 
sant de  travailler  en  reculant  le  long  de  la  Jasper,  du  côté  ouest.  Les  principaux 
cours  d'eau  qui  s'y  jettent,  de  ce  côté,  sont  le  creek  de  l'Orignal,  la  rivière  Pierreuse 
et  la  rivière  Snaring.  Il  y  a  des  chemins  jusqu'aux  deux  cours  d'eau  mentionnés 
en  premier  lieu,  mais  il  n'y  en  a  pas  jusqu'au  troisième.  Le  principal  chemin,  le  long 
de  ce  côté  de  l'Athabaska,  est  en  bon  état,  sauf  à  un  endroit  où  il  est  submergé  par  un 
étang  de  castors.  Comme  la  mauvaise  température  persistait,  ce  travail  a  exigé  beau- 
coup plus  de  temps  que  nous  le  prévoyions;  nous  ne  l'avons  terminé  que  le  27  septem- 
bre. Nous  avons  alors  envoyé  un  petit  détachement  à  la  tête  du  creek  Jack,  près  de 
Interlaken,  avec  instruction  de  prolonger  les  travaux  à  cet  endroit  et  dans  la  vallée  de 
la  rivière  Rocheuse,  un  peu  plus  loin  vers  l'est,  tandis  que  le  reste  du  groupe  entreprit 
d'occuper  deux  postes,  sur  la  chaîne  des  Malignes,  qui  domine  la  vallée  de  l'Athabaska 
au  sud  de  Jasper.  A  cause  du  mauvais  temps,  ces  voyages  n'ont  eu  qu'un  succès  partiel 
et  les  deux  groupes  sont  retournés  à  Jasper  au  commencement  d'octobre. 

Nous  avons  fait  la  triangulation  du  chemin  de  fer  du  Grand-Trone-Pacifique  à 
partir  de  près  de  Parkgate  jusqu'au  défilé  de  la  Tête-Jaune,  pour  servir  de  base  à  notre 
système  de  triangulation.  Pendant  l'été,  quand  les  autres  travaux  étaient  impossi- 
bles, nous  avons  fait  cette  triangulation  depuis  la  limite  est  ou  nord  jusqu'à  près  de 
Jasper.  Nous  l'avons  ensuite  continuée  jusqu'à  près  du  défilé  de  Tête-Jaune  et  nous 
l'avons  terminée  le  13  octobre.  Notre  groupe  est  alors  retourné  à  Jasper  pour  prendre 
les  dispositions  nécessaires  à  la  mise  en  lieu  sûr  de  notre  outillage  et  à  l'hivernement 
des  chevaux.  Le  15  nous  avons  quitté  Jasper  pour  Calgary  où  les  hommes  ont  été 
congédiés  le  18  octobre. 

La  saison  de  1915  a  été  très  peu  favorable  aux  travaux  photographiques.  Du  24 
juin  au  15  octobre  il  n'y  a  eu  que  quarante-huit  belles  journées  sur  *un  total  de  114, 
et  même  dans  les  beaux  jours  il  y  a  presque  toujours  eu  un  peu  de  brume  et  beaucoup 
d'ombre  causée  par  les  nuages.  En  juillet,  septembre  et  octobre,  l'humidité  de  la  tem- 
pérature a  causé  beaucoup  de  retard;  en  août  la  fumée  nous  a  fait  perdre  12  joura. 
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Cette  situation  défavorable  ainsi  que  la  largeur  peu  ordinaire  des  vallées  ont  rendu  diffi- 
cile la  tâche  d'obtenir  des  vues  satisfaisantes. 

La  longueur  totale  de  la  saison  a  été  de  120  jours.  Pendant  ce  temps,  nous  avons 
occupé  quatre-vingt-neuf  postes  de  triangulation  et  nous  avons  triangulé  plus  de 
cinquante  milles  du  chemin  de  fer.  Nous  avons  situé  environ  trente  des  pics 
les  plus  élevés  au  moyen  de  la  triangulation,  mais  sans  y  monter. 

Au  point  de  vue  du  coup  d'œil,  le  parc  de  Jasper  a  plusieurs  avantages.  La  vallée 
de  la  rivière  Athabaska  est  beaucoup  plus  large  que  celles  de  la  plupart  des  rivières  de 
montagnes.  Les  vallées  des  rivières  Pierreuse  et  Rocheuse  sont  aussi  très  larges  et 
comprennent  des  plateaux  ondulés  qui  s'étendent  jusqu'aux  principales  chaînes.  Vues 
du  chemin  de  fer,  les  montagnes  sont  relativement  basses,  la  plupart  étant  de  7,500  à 
8,500  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  soit  4,000  et  5,000  pieds  au-dessus  de  la 
vallée.  Quelques  pics  atteignent  une  hauteur  de  9,000  pieds,  et  davantage.  Près 
de  Jasper,  il  y  a  de  grandes  plaines  et  de  vastes  plateaux  où  se  trouvent  nombre  de  jo- 
lis lacs.  A  deux  jours  de  Jasper,  on  peut  atteindre  des  régions  alpines  plus  acciden- 
tées. La  région  du  lac  Maligne  et  celle  qui  se  trouve  au  sud  de  Jasper,  près  de  la  fron- 
tière interprovinciale,  sont  particulièrement  dignes  de  mention. 

Les  sources  chaudes  de  la  Miette  sont  situées  sur  le  bras  ouest  du  creek  Fiddle,  à 
environ  12  milles  de  Pocahontas,  d'où  l'on  s'y  rend  par  un  bon  chemin  de  portage.  La 
température  des  différentes  sources  varie  entre  100  et  130  degrés  Farenheit  et  l'on  dit 
que  les  eaux  ont  des  qualités  médicinales  merveilleuses. 

Presque  toute  la  région  comprise  dans  notre  arpentage  a  passé  au  feu  et  est  main- 
tenant recouverte  d'une  bonne  repousse  de  petit  cyprès,  de  tremble  et  d'épinette.  Nous 
avons  vu  très  peu  de  bois  debout  d'une  valeur  commerciale  et  la  plus  grande  partie  de 
ce  qu'il  y  a  est  dans  des  endroits  difficiles  d'accès.  Dans  les  montagnes,  au  sud  et  à 
l'ouest  de  Jasper,  et  sur  les  branches  sud  de  la  rivière  à  la  Miette,  il  y  a  du  bois  vert 
mais  les  vallées  sont  étroites  et  s'élèvent  à  une  grande  hauteur  en  peu  de  temps.  La 
vallée  de  la  rivière  Snaring,  que  l'incendie  n'a  pas  encore  entamée,  est  épaissement 
boisée,  mais  elle  est  très  étroite.  Nous  avons  aussi  vu  de  bon  bois  sur  le  bras  sud  de  la 
rivière  Pierreuse  et  dans  la  partie  supérieure  du  creek  Drystone.  Le  bois  est  surtout 
de  l'épinette  de  douze  à  dix-huit  pouces  de  diamètre. 

Autant  que  nous  avons  pu  le  constater,  il  n'y  avait  pas  de  minéraux  importants, 
sauf  du  charbon.  A  Pocahontas,  il  y  a  des  mines  de  charbon  des  deux  côtés  de  la  ri- 
vière Athabaska. 

Le  gibier  est  protégé  dans  tout  le  parc  et  est  très  abondant.  Le  mouton,  le  bouc, 
le  chevreuil,  le  caribou  et  le  castor  se  voient  fréquemment.  Nous  n'avons  aperçu  qu'un 
ours  mais  nous  en  avons  souvent  vu  des  pistes.  Dans  les  principales  vallées,  il  y  a 
nombre  de  lapins  et  de  coyotes.  Ce  dernier  animal  se  voit  très  souvent.  Il  y  a  du  gi- 
bier à  plumes,  mais  pas  en  abondance.  A  l'automne,  des  oies  et  des  canards  visitent  la 
vallée  de  l'Athabaska  et  les  lacs  avoisinants.  Le  poisson  ne  paraît  pas  être  nombreux 
dans  les  cours  d'eau,  mais  on  rapporte  qu'il  y  a  de  la  bonne  pêche  dans  certains  lacs, 
près  de  Jasper. 
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ANNEXE  N°  14. 
EXTKAIT  DU  EAPPOET  DE  J.  J.  H.  BKOWNLEE,  A.T.F. 

ARPENTAGES  DANS  LE  DISTRICT  DU  YUKON. 

En  compagnie  de  H.  G.  Dickson,  A.T.^.,  de  Whitehorse,  j'ai  fait  l'examen  du  dis- 
trict de  Wheaton  puis  du  district  de  Kluane  au  delà  de  Ohampagne-Landing.  Plus 
tard,  j'ai  fait  l'inspection  de  la  terre  à  pâturage  comprise  entre  le  défilé  Wnite  et  la 
route  du  Yukon,  du  côté  ouest  du  lac  Laberge.  J'ai  constaté  que  les  meilleures  terres  à 
pâturage  étaient  situées  entre  Champagne-Landing  et  Takhini  et  nous  avons  décidé  de 
rendre  ces  terres  utilisables  en  triangulant  les  prairies  au  stadium,  ce  qui  n'était  pas  un 
travail  d'arpentage  très  coûteux. 

Je  me  suis  rendu  à  Dawson  et  j'ai  recommandé  qu'on  accorde  à  M.  Dickson  une 
entreprise  comprenant  la  partie  non  arpentée  de  la  route  de  Kluane.  Cet  arpentage  est 
fini,  mais  les  rapports  n'ont  pas  encore  été  reçus. 

Le  13  juillet,  je  me  suis  rendu  de  Dawson  à  Mayo,  j'ai  arpenté  la  réserve  sauvage 
de  Mayo  pour  le  département  des  Affaires  des  Sauvages,  J'ai  fait  deux  arpentages  de  cor- 
rection à  Minto,  pour  le  ministère  de  l'Intérieur,  et  j'ai  fait  l'inspection  des  travaux  de 
l'entreprise  accordée  à  M.  Dickson  en  1914  sur  la  rivière  des  Soixante-Milles.  J'ai 
passé  le  reste  des  mois  d'août  et  septembre  à  préparer  les  rapports  des  arpentages  faits 
à  Minto  et  à  Mayo. 
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ANNEXE  N°  15. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  A.  BUCHANAN,  A.  T.  F. 

ARPENTAGES  DE  SUBDIVISION  AU   NORD  DE  LA  TRAVERSE  DE   LA  RRDZRE  LA  PAIX. 

J'ai  commencé  à  organiser  mon  groupe  à  Edmonton  le  15  avril  1915.  J'avais  l'in- 
tention de  quitter  cet  endroit  pour  me  rendre  à  mon  ouvrage  de  la  saison,  le  25  avril, 
mais  comme  il  y  avait  insuffisance  de  wagons  à  marchandises,  nous  avons  retardés 
jusqu'au  5  mai.  Nous  sommes  arrivés  à  la  traverse  de  la  rivière  La  Paix  le  jour  sui- 
vant, ayant  fait  les  trente  derniers  milles  par  un  sentier. 

Le  lundi,  10  mai,  nous  avons  placé  notre  outillage  sur  un  chaland  et  nous  sommes 
partis  en  descendant  la  rivière.  Le  jour  suivant,  nous  sommes  arrivés  à  notre  premier 
camp,  dans  le  township  90-21-5. 

iNotre  travail,  pour  la  saison,  consistait  dans  la  subdivision  des  townships  90,  91 
et  92,  rang  21,  et  des  townships  91  et  92,  rang  20,  tous  à  l'ouest  du  5e  méridien.  Comme 
la  rivière  La  Paix  traverse  presque  toutes  ces  rivières,  nous  nous  servions  de  la  rivière 
comme  principal  moyen  de  transport.  Nous  avons  caché  nos  provisions  à  des  endroits 
propices  le  long  de  la  rivière,  et  nous  avons  établi  la  plupart  de  nos  campements  sur  le 
bord  de  la  rivière. 

La  presque  totalité  de  ces  cinq  townships  est  épaissement  boisée  d'une  repousse  de 
tremble  et  de  buissons  de  saule,  et  à  bien  des  endroits  il  y  a  beaucoup  d'arbres  abattus 
par  le  vent.  A  cause  des  vallées  de  la  rivière  La  Paix  et  des  nombreux  petits  cours 
d'eau  qui  se  jettent  dans  cette  rivière,  une  grande  partie  du  pays  est  nécessairement 
très  accidentée  mais  il  y  a  plusieurs  belles  plaines  dans  ces  vallées.  Les  plateaux,  en 
arrière  des  vallées  de  la  rivière,  feront,  pour  la  plupart,  de  bonnes  terres  à  culture.  Il 
y  a  quelques  savanes,  mais  on  pourrait  facilement  les  drainer.  Le  climat  est  beau  et 
chaud  et  il  n'y  a  pas  de  gelées  avant  le  milieu  de  l'automne. 

J'ai  amené  une  grande  partie  du  groupe  à  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix,  pendant 
la  première  semaine  d'octobre,  ne  laissant  que  quatre  hommes  pour  aider  aux  travaux 
de  triangulation.  Ce  travail  s'est  terminé  à  temps  pour  nous  permettre  de  remonter 
la  rivière  avant  qu'elle  ne  soit  définitivement  gelée.  Nous  sommes  arrivés  à  Edmonton 
le  31  octobre. 
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ANNEXE  N°  16. 
EXTKAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  A.  CALDER,  A.  T.  F. 

DIVERS  ARPENTAGES  DANS  LE  DISTRICT  DE  KAMLOOPS. 

Le  14  avril  1915,  j'ai  quitté  Ashcroft,  avec  mon  groupe,  et  je  me  suis  rendu  au  town- 
ship  16-24-6,  où  j'ai  trouvé  mon  premier  champ  d'action.  Nous  avons  terminé  la  sub- 
division de  cette  partie  du  township,  qui  se  trouve  en  dehors  de  la  réserve  forestière  de 
Nicola,  arpenté  une  partie  de  la  frontière  de  la  réserve,  et  triangulé  certaines  parties 
de  la  rivière  Nicola. 

Nous  avons  alors  fait  de  la  subdivision  dans  le  quart  nord-ouest  du  township  15- 
24-6,  où  il  y  avait  de  bonne  terre  à  pâturage  et  à  culture.  Nous  avons  retracé  et  relié 
les  réserves  sauvages  9  et  12  et  la  réserve  sauvage  n°  11  de  la  Nicola  inférieure.  Nous 
avons  trouvé  en  dehors  des  réserves  et,  sur  les  terres  fédérales,  certaines  améliorations 
que  les  sauvages  réclamaient  comme  leurs. 

Le  8  juin,  nous  avons  transporté  notre  campement  à  Potato-Illahie,  petit  village 
indien  sur  la  rivière  Nicola,  près  de  l'embouchure  du  creek  Skuhun,  dans  le  même 
township.  De  ce  campement,  nous  avons  fixé  les  frontières  de  la  réserve  forestière 
Nicola,  dans  le  quart  nord-est  du  township  et  dans  le  township  15-23-6,  là  où  les  lignes 
n'avaient  pas  encore  été  tirées  et  nous  avons  complété  le  retracement  de  la  réserve 
sauvage  n°  11  de  la  Nicola  inférieure,  y  compris  la  triangulation  d'une  partie  de  la 
rivière  Nicola.  Le  terrain  compris  dans  ces  arpentages  est  très  montagneux  et  acci- 
denté. Il  y  a  de  grandes  plaines  le  long  de  la  rivière,  dans  la  réserve  sauvage,  et  quel- 
ques-unes sont  bien  cultivées.  Là  où  elle  traverse  ces  townships,  la  rivière  Nicola  est 
très  turbulente.  Elle  a  de  deux  à  trois  chaînes  de  largeur.  On  m'informe  qu'il  y  a 
d'excellente  pêche. 

Nous  avons  terminé  les  arpentages  le  long  de  la  Nicola  le  7  juillet,  et  le  jour  sui- 
vant nous  nous  sommes  rendus  à  Ashcroft  par  chemin  de  fer;  de  là,  nous  sommes  allés 
en  voiture  à  la  partie  supérieure  du  creek  du  Chapeau,  dans  le  township  19-2(6-6,  où 
nous  sommes  arrivés  le  10.  On  a  récemment  raccourci  le  chemin  entre  Ashcroft  et  ce 
district.  Il  suit  maintenant  le  creek  Oregon-Jack  et  se  rend  au  creek  du  Chapeau,  en 
passant  par  la  ligne  de  partage  des  eaux,  où  il  rejoint  le  vieux  chemin  de  voitures  qui 
passe  par  l'embouchure  du  creek  de  Chapeau,  dans  la  section  29. 

Nous  avons  subdivisé  la  moitié  ouest  de  ce  township  là  où  ce  travail  n'était  pas 
déjà  fait,  et  nous  avons  établi  les  bornes  de  la  réserve  forestière  du  creek  du  Chapeau. 
Ce  district  convient  bien  à  l'élevage  et  à  l'industrie  laitière. 

Nous  avons  ensuite  travaillé  dans  le  township  22-25-6  où  nous  avons  arpenté  certai- 
nes parties  des  frontières  des  réserves  forestières  du  Creek-au-Chapeau  et  de  la  Pierre-à- 
Flèche  et  subdivisé  certaines  terres  à  culture  et  à  pâturage.  'Ce  district  est  essentiel- 
lement un  pays  d'élevage.  On  y  produit  de  grandes  quantités  de  foin  et  de  grain  le  long 
de  la  rivière  Bonaparte,  pour  servir  de  fourrage  d'hiver,  tandis  que  les  coteaux  environ- 
nants fournissent  du  pâturage  pendant  l'été. 

Nous  avons  terminé  nos  travaux,  dans  cette  région,  le  15  septembre,  et  le  groupe 
principal  s'est  rendu  au  lac  Barnes  dans  le  township  20-24-6,  tandis  qu'avec  un  homme 
j'allais  au  township  18-28-6  où  l'on  disait  qu'un  ancien  lot  provincial  était  parmi  les 
terres  fédérales  et  j'ai  rejoint  le  groupe  le  21. 

Dans  le  township  20,  rang  24,  nous  avons  fait  certaines  subdivisions,  retracé  une 
partie  de  la  frontière  ouest  de-la  réserve  forestière  Nicola    et  triangulé  un  lac  que  nous 
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avions  découvert,  la  saison  précédente,  sur  des  terres  déjà  arpentées.  La  partie  du 
township  où  nous  avons  travaillé  est  montueuse  et  elle  est  découverte  ou  peu  boisée  de 
sapin  et  de  gros  pin.  On  y  fait  de  la  culture  mixte  sur  une  petite  échelle  mais  le  pays 
est  mieux  adapté  à  l'élevage.  A  propos  des  ressources  de  ce  district,  je  pourrais  men- 
tionner que  nous  avons  fait  connaissance  d'un  homme  qui  s'occupait  de  chercher  des 
essaims  d^  abeilles  sauvages.  Tandis  que  nous  travaillions  dans  ce  voisinage,  il  trouva 
six  ou  huit  "  arbres  à  abeilles  "  rapportant  de  bonnes  quantités  de  miel.  Nous  avons 
terminé  nos  travaux  dans  ce  township  le  22  septembre  et  nous  nous  sommes  rendus 
au  township  22-21-6.  Une  chaloupe  à  essence  a  transporté  groupe  et  approvisionne- 
ments de  Savona  à  l'embouchure  du  creek  Copper  sur  le  lac  Kamloops.  De  cet  endroit, 
il  y  a  un  assez  beau  chemin  de  voitures,  le  long  du  creek  Copper,  jusqu'au  bureau  de 
poste  des  Sept-Lacs,  vers  le  milieu  du  township.  Nous  avons  complété  la  frontière  de 
la  réserve  forestière  Tranquille,  dans  ce  township,  et  fait  quelques  travaux  de  réarpen- 
tage. Un  certain  nombre  de  quarts  de  sections,  le  long  du  creek  Copper,  et  sur  la  ligne 
de  partage  des  eaux,  en  allant  vers  le  lac  Sparks,  sont  colonisés  depuis  quelques  années 
et  de  petits  morceaux  de  terre  sont  en  culture. 

J'ai  congédié  mes  hommes  à  Ashcroft  le  6  octobre,  après  quoi  j'ai  pris  quelques 
jours  pour  faire  un  petit  arpentage  dans  les  townships  20  et  21-26-6.  Je  suis  arrivé 
chez  moi  le  14  octobre. 
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ANNEXE  N°  17. 
EXTEAIT  DU  RAPPOKT  DE  WM  CHRISTIE,  A.T.F. 


ARPENTAGES  DE  SUBDIVISION  ET  RETRACEMENT  DE  LA  LIGNE  DE  BASE  AU  NORD  DE  PRINCE- 
ALBERT. 

Mes  travaux  de  l'été  ont  consisté  dans  la  subdivision  d'une  partie  du  township  52, 
rang  21,  d'une  partie  du  township  53,  rang  20,  de  l'étendue  totale  des  townships  53, 
rangs  21,  22  et  24  et  des  deux  tiers  sur  des  townships  54,  rangs  22,  23  et  24,  tous  à  l'ouest 
du  second  méridien. 

J'ai  quitté  Prince- Albert  avec  mon  équipe,  le  14  mai,  et  je  suis  arrivé  dans  le  town- 
ship 53-24-2  le  17.  Nous  avons  commencé  les  travaux  le  jour  suivant  pour  les  continuer 
sans  beaucoup  d'interruption  jusqu'au  9  octobre,  date  où  nous  avons  terminé  nos  arpen- 
tages de  subdivision. 

Trois  chemins  de  voitures  principaux  venant  de  Prince-Albert  traversent  la  partie 
du  pays  comprise  dans  cet  arpentage.  Le  plus  à  l'ouest  traverse  un  pays  colonisé  en 
passant  par  Henribourg,  dans  le  township  51-25-2,  et  de  là  il  va  à  Paddockwood  dans  le 
tqwnship  suivant,  au  nord.  De  «Paddockwood,  un  chemin,  connu  dans  la  localité  sous 
le  nom  de  chemin  Mosher,  se  dirige  vers  le  nord  par  le  township  53-25-2,  puis  vers  le 
nord-est  jusqu'au  lac  à  la  Torche.  Le  chemin  est  régalé  mais  n'est  pas  en  bon  état  de 
Prince- Albert  à  la  frontière  nord  du  township  51-25-2.  De  là  vers  le  nord,  il  est  assez 
bon  quand  la  température  est  sèche  mais  plutôt  mauvais  lorsqu'il  pleut. 

Le  second  chemin  va  dans  la  direction  nord-est,  de  Prince- Albert  au  lac  à  la  Chan- 
delle. Il  y  a  des  endroits,  sur  ce  chemin,  où  il  serait  impossible  de  tirer  des  voitures 
chargées  dans  l'état  où  il  se  trouve.  J'ai  ouvert  un  chemin  de  voitures,  de  la  section  9 
dans  le  township  54-23-2,  reliant  le  chemin  du  lac  à  la  Chandelle  au  chemin  Mosher. 

Le  plus  à  l'est  des  trois  chemins  mentionnés  est  régalé  dans  la  partie  colonisée  jus- 
qu'à Meath-Park,  dans  le  township  51-23-2.  De  là  il  suit  la  ligne  du  chemin  de  fer 
Hudson-Bay  and  Pacific,  qui  va  dans  la  direction  nord-est  par  le  township  52-21-2  et  le 
township  53-20-2.  Quand  la  température  est  au  sec,  ce  chemin  est  assez  bon  jusqu'au 
milieu  du  township  52-20-2,  mais  lorsqu'il  pleut  il  est  probablement  mauvais  par  en- 
droits.    Plus  loin  au  nord  il  est  très  mauvais  par  intervalles. 

Entre  Prince- Albert  et  Paddockville,  les  terres  sont  presque  toutes  prises.  Plu- 
sieurs fermes,  dans  le  district  de  Henribourg,  ont  l'air  très  prospères,  mais  plus  au  nord 
dans  le  district  de  Paddockwood,  l'établissement  des  colons  est  de  date  plus  récente.  On 
cultive  avec  succès,  sur  une  petite  échelle,  du  blé,  de  l'orge,  de  l'avoine,  des  pommes  de 
terre  et  des  légumes  de  jardins.  Le  pays  entre  Henribourg  et  Meath-Park  est  tout  co- 
lonisé et  a  l'air  prospère. 

Nous  n'avons  pas  trouvé  de  "squatters"  sur  aucun  des  terrains  arpentés  au  cours 
de  la  saison,  mais  un  certain  nombre  de  colons  se  sont  établis  dans  le  township  53-24-2 
depuis  que  les  arpentages  sont  faits. 

La  plus  grande  partie  du  terrain,  dans  ces  townships,  est  ondulée  et  couverte  de 
tremble,  d'épinette,  de  cyprès  et  d'épinette  rouge,  mais  le  plus  gros  du  bois  de  valeur 
commerciale  est  inclus  dans  les  différentes  limites  à  bois  du  district.  Certaines  parties 
boisées  ont  été  ravagées  par  le  feu,  ces  dernières  années1.  Le  sol  se  compose  d'argile,  de 
glaise  argileuse  ou  sableuse  avec,  à  la  surface,  une  épaisseur  variable  de  terreau  et  de 
feuilles  mortes. 
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Il  y  a  un  petit  nombre  de  lacs  dans  le  district,  mais  le  seul  d'importance  est  le 
lac  à  l'Ecorce-de-Bouleau,  dans  les  townships  52  et  53,  rangs  21  et  22.  Il  a  environ  6 
milles  de  long  et  deux  de  large.  Son  plus  gros  affluent  est  le  creek  à  l'Ecorce-de-Bou- 
leau,  qui  coule  vers  le  nord  et  se  jette  dans  le  lac  à  la  Torche. 

Il  y  a  peu  de  foin  à  récolter  dans  les  townships  que  nous  avons  arpentés.  On  trouve 
cependant  de  bons  pâturages  dans  la  plupart  des  endroits  où  le  feu  a  passé. 

Tous  les  muskegs  sont  peu  profonds  et  il  y  a  assez  de  pente  pour  rendre  le  drainage 
relativement  facile.  Si  l'on  drainait  ces  muskegs  et  si  l'on  en  brûlait  la  mousse,  je  ne 
doute  pas  qu'ils  deviendraient  d'excellents  terrains  à  foin,  même  s'ils  ne  convenaient 
pas  à  d'autres  cultures. 

Dans  ce  district,  le  climat  ressemble  à  celui  de  Prince- Albert,  Il<y  a  des  gelées 
d'été,  mais  elles  ne  sont  généralement  pas  assez  fortes  pour  endommager  sérieusement 
les  récoltes. 

Toute  l'eau  "de  ce  district,  est  fraîche  et  il  y  en  a  suffisamment  en  permanence. 

Le  gros  gibier  est  abondant  dans  tout  le  district.  Il  y  a  de  l'orignal,  du  caribou 
et  de  l'ours.  Les  coyotes  sont  aussi  très  nombreuses.  On  trouve  aussi  du  renard,  du 
castor,  du  rat  musqué,  de  la  perdrix,  de  la  gelinotte  et  du  canard.  On  trouve  du  grand 
sébaste  dans  le  lac  à  l'Ecorce-de-Bouleau,  mais  il  ne  paraît  pas  y  être  abondant. 

Nous  n'avons  aperçu  ni  houille,  ni  "lignite,  ni  pierre  exploitable,  ni  minéraux  de 
valeur  commerciale. 

Au  commencement  de  mars  1916,  j'ai  organisé  une  autre  petite  équipe  pour  retra- 
cer la  15e  ligne  de  base  dans  les  rangs  de  22  à  27  inclusivement,  à  l'ouest  du  second 
méridien. 

Nous  avons  quitté  Prince- Albert  le  13  mars  et  nous  nous  sommes  rendus  à  notre 
destination  en  traîneaux.  Le  chemin  entre  Prince- Albert  et  l'extrémité  sud  du  lac  à 
la  Torche  était  en  bon  état.  De  cet  endroit  à  la  ligne  de  base  nous  avons  voyagé  sur 
les  lacs  à  la  Torche  et  à  la  Chandelle,  frayant  notre  chemin  à  mesure.  En  arrivant 
à  l'intersection  de  la  ligne  de  base  et  de  la  rive  est  du  lac  à  la  Chandelle,  j'ai  renvoyé 
deux  attelages  à  Henribourg,  afin  qu'ils  rapportent  assez  de  foin  et  d'avoine  pour  ter- 
miner les  travaux. 

Nous  avons  commencé  les  travaux  de  la  ligne  au  coin  nord-est  des  townships  56-22- 
5,  le  20  mars.  La  neige  était  très  épaisse  dans  le  voisinage  de  la  ligne,  ce  qui  a  rendu 
le  travail  difficile  et  lent.  Nous  avons  terminé,  le  6  avril,  les  travaux  de  retracement 
jusqu'au  troisième  méridien,  et  le  jour  suivant  nous  sommes  partis  par  le  chemin  du 
lac  Montréal  pour  Prince- Albert,  où  nous  sommes  arrivés  le  11. 

Le  pays  traversé  par  cette  ligne  ressemble  beaucoup  aux  townships  qu'il  y  a  au 
sud  et  que  j'avais  subdivisés  l'été  précédent,  sauf  dans  la  partie  est  où  il  y  a  plus  de 
muskegs. 

La  ligne  traverse  le  lac  à  la  Chandelle  dans  le  rang  23,  à  environ  un  mille  de  l'ex- 
trémité nord  du  lac.  Ce  lac  a  environ  15  milles  de  long,  du  nord-ouest  au  sud-est,  et 
de  deux  à  cinq  milles  de  large.  Il  y  a  quelques  années,  on  prenait  beaucoup  de  pois- 
son blanc  et  de  grand  sébaste  dans  ce  lac,  mais  l'industrie  a  été  pratiquement  aban- 
donnée. 

La  ligne  traverse  le  lac  Bittern  dans  le  rang  26.  Ce  lac  a  environ  7  milles  de 
long,  du  nord  au  sud,  et  de  un  à  deux  milles  de  large.  La  plus  grande  partie  se  trouve 
au  nord  de  la  ligne  de  base.     On  dit  que  le  poisson  blanc  abonde  dans  ce  lac.  . 

Du  lac  Bittern  au  troisième  méridien  le  terrain  est  ondulé  et  boisé  de  tremble,  de 
bouleau,  d'épinette  et  de  cyprès  dont  le  diamètre  va  jusqu'à  six  pouces.  Il  y  a  ici  et 
là  des  muskegs  boisés  d'épinette  et  d'épinette  rouge. 

Au  cours  de  l'hiver  dernier,  dans  le  voisinage  de  la  quinzième  ligne  de  base,  il  est 
tombé  plus  de  neige  que  de  coutume  et  le  printemps  a  été  plus  tardif,  mais  générale- 
ment le  climat  ne  diffère  pas  beaucoup  de  celui  de  Prince- Albert. 

L'orignal,  l'élan,  le  caribou  et  les  coyotes  abondent  dans  le  voisinage  de  la  ligne. 
Nous  y  avons  vu  aussi  des  renards  et  des  loups. 
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ANNEXE  N°  18. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  G.-W.  COLTHAM,  A.  T.  F. 

ARPENTAGES   AU    STADIA   DANS    LE    DISTRICT    DE    WAINWRIGHT. 

Nous  avons  commencé  le  arpentages  dans  le  township  45-8-4  le  2  juin;  les  levés  en 
travers  des  lacs  et  l'étude  des  autres  nappes  d'eau  ont  été  achevés  dans  les  townships 
suivants  durant  la  saison: 

Township  44,  rang  9  ;  township  45,  rang  8  ;  townships  44  et  45,  rang  7  ;  townships 
43t  44  et  45,  rang  6  ;  townships  43,  44  et  45  rang  5,  et  township  44,  rang  3, — tous  à  l'ouest 
du  4e  méridien. 

Dans  plusieurs  de  ces  townships  les  monuments  nécessaires  ont  été  installés  où 
des  nappes  d'eau  s'étaient  desséchées  depuis  l'arpentage  initial  du  township,  mais  ce  tra- 
vail n'a  pas  été  fait  là  où  il  était  impossible  de  l'accomplir  vite  et  bien. 

L'eau  de  la  plupart  des  lacs  traversés  durant  la  saison  était  alcaline,  mais  non  pas 
au  point  de  la  rendre  impropre  à  l'approvisionnement  des  bestiaux  ;  elle  était  très  potable 
après  avoir  été  bouillie  ou  filtrée  dans  le  sol.  Le  lac  Baxter  townships  44  et  45,  rangs 
5  et  6,  contient  de  l'eau  trouble  virtuellement  douce,  du  goût  le  plus  desagréable. 

Dans  tout  le  district  étudié  les  cultivateurs  semblent  être  fort  prospères. 
Le  district  comporte  de  nombreux  avantages  naturels:  le  sol  facilite  grandement  la 
culture,  sa  surface  est  doucement  onduleuse,  offrant  l'égouttement  aisé  et  fournissant  un 
bon  approvisionnement  domestique,  tant  l'eau  se  rencontre  partout  à  des  profondeurs 
modérées;  de  plus  les  pluies  sont  assez  prononcées  pour  assurer  une  bonne  croissance 
aux  récoltes'  champêtres  de  tout  genre.  On  m'apprend  que  les  gelées  hâtives  dange- 
reuses sont  peu  communes  dans  la  région. 

Nous  n'avons  vu  ni  minéral  ni  roches  minéralifères  d'importance  économique 
quelconque. 

Le  gibier  n'est  pas  très  abondant.  Nous  avons  vu  des  canards  dans  presque  tous 
les  lacs,  et  plusieurs  oies  ont  été  remarquées  sur  le  lac  Baxter.  Les  ptarmigans  sont 
assez  nombreux. 

Durant  juin  et  juillet  la  température  a  été  bonne  ;  il  y  a  eu  quelques  averses.  Les 
cultivateurs  disent  que  la  saison  a  été  climatériquement  bonne. 
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ANNEXE  N°  19. 
.   EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  J.-M.  CÔTÉ,  A.T.F. 

ARPENTAGES  DIVERS    DANS    LA   SASKATCHEWAN. 

Mon  premier  travail  de  la  saison  consistait  dans  l'achèvement  du  réarpentage  du 
township  51-23-3,  que  j'avais  laissé  incomplet  en  1914.  .  Ce  township  est  parsemé  de 
tertres  de  peuplier,  de  saulaies,  de  nombreux  petits  lacs  et  bassins.  Dans  la  plupart  des 
étangs  l'eau  est  douce;  l'abondance  du  foin  qui  croît  autour  des  lacs  et  étangs,  ajouté 
à  ce  premier  aspect,  rend  la  région  idéale  pour  l'élevage.  Les  colons  sont  en  majorité 
Canadiens-Français  et  paraissent  très  prospères. 

Je  terminais  le  réarpentage  le  8  mai,  et  je  partais  le  10  pour  le  township  47-22-3, 
passant  la  rivière  Sasfcatchewan  par  la  traverse  Paradise-Hill,  dans  l'ouest  du  rang  24. 
Le  long  du  sentier  suivi,  le  pays  est  montagneux,  accusant  des  bosquets  de  peuplier  et 
des  saulaies.     La  colonisation  y  est  faible. 

La  surface  du  township  47-22-3  ondule  doucement;  des  tertres  de  peuplier  s'y 
voient,  ainsi  que  des  saulaies;  le  sol  est  presque  partout  en  marne  argileuse.  La  ligne 
maîtresse  du  Canadian-Northern  traverse  le  township. 

Nous  partions  le  1er  juin  pour  le  township  40-14-3,  suivant  le  sentier  Edmonton- 
Battleford  jusqu'à  Battleford,  puis  d'ici  en  pratiquant  les  sentiers  communaux  et  les 
réserves  voyères.  La  colonisation  est  maigre  bien  que  le  pays  ait  été  ouvert  depuis  des 
années  à  l'agriculture.  Le  sol  ondule  et  se  revêt  de  peuplier  et  de  bosquets  de  saules; 
les  clairières  sont  nombreuses. 

Nous  avons  réarpenté  les  parties  du  township  40-14-3  gisant  en  dehors  de  la  réserve 
forestière  Keppel,  et  nous  nous  sommes  remis  en  route  le  25  juin,  par  le  sentier,  pour 
atteindre  le  lac  Mauvais  dans  les  townships,  27  et  28-18-3,  puis  d'ici  au  lac  Kiyiu  dans 
les  townships  30  et  31-21-3.  Tout  le  long  de  ces  sentiers  le  terrain  est  occupé  et  les 
colons,  dont  la  plupart  vivent  de  la  culture  grainière,  trouvent  parfois  l'existence  diffi- 
cile. Par  suite  des  pluies  les  lacs  Kiyiu  et  Mauvais,  antérieurement  signalés  à  sec, 
étaient  remplis  d'eau.  Il  devenait  donc  impossible  d'accomplir  la  besogne  qui  nous 
était  confiée  :  prolonger  les  lignes  subdivisionnaires  à  travers  les  parties  desséchées  .des 
lits  lacustres. 

Nous  partions  le  7  juillet  pour  le  township  27-27-3  afin  de  le  réarpenter.  Ce  travail 
fut  quelque  peu  retardé  à  cause  des  forts  amoncellements  de  roches  rencontrés  à  tous 
les  angles  et  qu'il  nous  fallut  déplacer.  Le  pays  est  ouvert  depuis  cinq  ou  six  ans  seu- 
lement, mais  il  est  tout  de  même  bien  habité.  Pendant  que  l'équipe  maîtresse  travail- 
lait dans  le  township  je  me  rendais  au  township  27-28-3  pour  corriger  certaines  marques 
du  témoin  cornier  nord-est  de  la  section  22. 

Le  23  juillet,  nous  partions  pour  le  voisinage  du  Lac-au-Cànard,  Saskatchewan. 
De  Flaxcombe  à  Fiske,  distance  de  cinquante-deux  milles,  nous  suivions  un  chemin 
bien  régalé  longeant  la  corde  sud  du  township  29,  puis  pratiquions  les  routes  interur- 
baines le  long  du  Canadian-Northern.  Le  district  traversé  était  bien  peuplé  et  les  pers- 
pectives de  récoltes  étaient  bonnes. 

Nous  arrivions  au  township  43-2-3  le  3  août,  et  nous  nous  mettions  incessamment 
à  le  réarpenter  ainsi  que  son  voisin  du  nord.  Ces  deux  townships  sont  fortement  peu- 
plés, quelques  homesteaders  habitant  ici  depuis  1880,  à  peu  près.  La  surface  est  presque 
plane  et  en  majeure  partie  couverte  de  peuplier,  variant  de  quatre  à  dix  pouces  de  dia- 
mètre, ainsi  que  de  saulaies.     Plusieurs  étangs  et  lacs  se  présentent  ici.     Toute  l'eau 
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de  surface  est  plus  ou  moins  alcaline,  mais  les  cultivateurs  trouvent  un  approvisionne- 
ment abondant  dans  des  puits  de  vingt  à  quarante  pieds  de  profondeur.  L'embranche- 
ment Saskatchewan-Prince- Albert  du  Canadian-Northern  traverse  ces  townships.  La 
plupart  des  sentiers  anciennement  arpentés  sont  abandonnés  peu  à  peu,  car  les  réserves 
routières  s'ouvrent  graduellement.  Bien  que  l'humidité  ait  régné  dans  toutes  les  pro- 
vinces de  l'ouest  en  1915,  le  district  a  été  très  sec  et  en  conséquence  les  récoltes  n'ont 
pas  été  très  bonnes. 

La  prochaine  tâche  entreprise  comportait  le  réarpentage  de  certaines  lignes  dans  le 
township  43-27-2.  Le  groupe  principal  travaillant  à  cette  besogne,  une  escouade  retra- 
çait quelques  lignes  dans  le  township  43-28-2.  J'ai  aussi  visité  le  township  41-23-2. 
Sa  surface  onduleuse  est  couverte  de  peuplier  et  de  saule  en  bosquets.  Le  terrain  est 
bon,  et  j'apprends  que  les  récoltes  mauvaises  sont  inconnues  dans  la  région.  Le  lac 
Middle  se  trouve  dans  l'angle  nord-est  du  district,  accusant  une  largeur  d'environ  trois 
ou  quatre  milles. 

Je  terminais  mes  travaux  le  25  octobre  et  je  me  rendais  à  Humboldt,  où  mon  équipe 
était  remerciée. 
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ANNEXE  N°  20. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  G.-C.  OOWPER,  A.T.F. 

ARPENTAGES  AU   STADIA  DANS  LE  SUD-OUEST  DE  LA  SASKATCHEWAN. 

Mon  travail  saisonnier  de  1915  se  bornait  à  un  groupe  d'environ  quatre-vingts  town- 
ships,  avoisinant  Swift-Current,  et  consistait  dans  le  relevé  en.  travers,  au  stadia,  de 
tous  les  lacs  de  nature  permanente  dépassant  une  superficie  de  cinq  acres,  et  des  rivières 
accusant  une  largeur  moyenne  d'une  chaîne  et  plus;  dans  l'étude  de  tous  les  étangs  et* 
lacs  desséchés  depuis  le  premier  arpentage,  ou  susceptibles  de  dessèchement,  et  enfin 
dans  l'installation  de  monuments  sur  les  lits  découverts  des  lacs. 

La  tâche  a  été  commencée  dans  le  township  6-21-3,  où  nous  avons  traversé  la  rivière 
du  Français  et  arpenté  deux  réservoirs  d'irrigation.  D'ici  nous  avons  travaillé  vers 
l'est  puis  vers  le  nord  à  travers  les  townships  8,  9  et  10,  rang  19,  et  le  township  10,  rang 
18.     Il  n'y  avait  pas  de  lac  dans  ce  dernier  township. 

La  florissante  ville  d'Eastend  se  trouve  dans  la  section  31  du  townsiph  6-21-3.  On 
trouve  dans  le  voisinage  une  excellente  argile  à  faïence,  ainsi  qu'une  bonne  qualité  de 
sable  quartzique,  utile  à  la  verrerie.  Dans  les  buttes  du  Cyprès,  à  l'ouest,  se  trouve 
une  qualité  passable  de  lignite  en  petites  couches.  On  remarque  des  indications  super- 
ficielles de  pétrole  et  de  gaz  et  le  forage  est  en  marche.  Si  le  gaz  est  découvert  en  quan- 
tités exploitables,  Eastend  deviendra  un  centre  industriel  important.  C'est  dans  la  val- 
ilée  de  la  rivière  du  Français,  dans  ce  township,  que  se  voit  le  plus  vaste  régime  d'irri- 
gation appartenant  à  un  particulier  dans  le  sud  de  la  Saskatchewan. 
Sur  achèvement  de  la  besogne  précédente,  nous  nous  sommes  transportés  au  town- 
ship 13-17-3,  et  nous  avons  travaillé  comme  suit  pendant  le  reste  de  la  saison  :  Vers  le 
nord  à  travers  les  townships  de  13  à  16,  rangs  16,  17  et  18  ;  puis  vers  l'est  à  travers  les 
townships  15  et  16  jusqu'au  rang  8  ;  puis  de  retour  vers  l'ouest  à  travers  les  townships 
17,  18  et  19,  jusqu'au  rang  16,  et  enfin  à  travers  les  townships  qui  longent  la  rivière 
Saskatchewan  entre  les  rangs  14  et  18,  inclusivement.  Somme  toute,  nous  avons  étu- 
dié à  fond  soixante-sept  townships  et  en  partie  dix-sept  autres  townships.  Le  travail 
était  fini  le  22  octobre. 

Le  lac  de  l'Antilope,  township  15-18-3,  est  le  plus  vaste  lac  que  nous  ayions  relevé, 
en  travers,  dans  la  saison.  Il  accuse  une  longueur  d'environ  quatre  milles,  et  une  lar- 
geur d'un  mille  et  demi,  environ;  sa  profondeur  centrale  est  d'environ  trente  pieds. 
Il  est  alimenté  par  le  creek  Thirty-two-mile  et  par  des  sources,  mais  vu  l'absence  de 
débouché  l'eau  est  alcaline. 

Nous  avons  trouvé  un  autre  lac  permanent  dans  les  townships  17  et  18,  rang  15. 
Ce  lac  a  une  longueur  d'environ  deux  milles,  sur  une  largeur  de  dix  à  trente  chaînes  ;  sa 
profondeur  est  de  trente  pieds.  Des  sources  l'alimentent,  et  ses  eaux  sont  fortement 
alcalines. 

J'ai  retrouvé  peu  de  nappes  d'eau  dans  les  townships  17,  18  et  19,  rangs  8,  9,  et 
10,  où  il  y  avait  de  nombreux  lacs  lors  de  l'arpentage  initial.  Le  lac  des  Roseaux, 
township  17,  rangs  10  et  11,  accusant  jadis  une  longueur  d'environ  cinq  milles  et  une 
largeur  de  deux  à  trois  milles,  est  aujourd'hui  asséché,  et  la  ligne  maîtresse  du  Paci- 
fique-Canadien traverse  le  centre  de  l'ancien  lit  émergé.  Le  chemin  de  fer  a  fait  une 
grande  partie  du  drainage. 

Nous  constatons  que  la  plupart  des  lacs  du  district  se  sont  desséchés;  plusieurs  des 
anciens  lits  produisent  maintenant  de  bonnes  récoltes  de  foin.     Advenant  une  série 
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de  saisons  humides,  quelques-uns  de  ces  lacs  peuvent  se  remplir,  mais  il  est  peu  probable 
qu'ils  conservent  leurs  eaux  pendant  bien  longtemps.  Sauf  deux  ou  trois,  tous  les 
lacs  relevés  en  travers  accusaient  une  profondeur  variant  d'un  à  deux  pieds,  sur  fond 
légèrement  alcalin  et  mou. 

Nous  avons  commencé  le  travers  de  la  rivière  Saskatchewan  le  11  septembre  dans 
les  rangs  de  14  à  18.  Le  cours  du  lit  s'est  fortement  modifié  depuis  l'arpentage  ini- 
tial. Des  îles  nombreuses,  que  n'indiquent  pas  les  plans  primitifs  des  townships,  ont 
été  aussi  arpentées.  Elles  se  trouvent  surtout  dans  les  rangs  17  et  18.  Ces  îles,  comme 
les  berges  de  la  rivière,  sont  en  majeure  partie  couronnées  de  saulaies  touffues  et  de 
petits  peupliers. 

La  vallée  de  la  rivière,  sauf  dans  le  township  20-16-3,  où  elle  atteint  une  largeur 
de  deux  milles  et  une  profondeur  d'environ  quatre  cents  pieds,  a  des  déclivités  légères 
et  les  rives  sont  basses.  La  colonisation,  y  est  accentuée.  Il  reste  encore  des  éleveurs 
le  long  de  la  rivière,  mais  presque  tous  les  quarts  de  sections  qui  ne  sont  pas  louéu» 
comme  pâturage  sont  établies  en  homesteads. 

Le  gouvernement  provincial  possède  trois  traverses  dans  les  townsbips  que  j'ai 
visités,  ce  qui  facilite  le  passage  des  colons  de  la  rive  nord  jusqu'au  chemin  de  fer  de 
la  rive  sud.  Une  de  ces  traverses  se  trouve  dans  le  township  20-17-3,  une  autre  dans 
le  township  20-16-3,  et  la  dernière  à  Sackatchewan-Landing,  township  19-15-3.  Celle- 
ci  est  très  ancienne,  car  c'est  l'endroit  où  le  sentier  allant  de  Swift-Current  à  Battle- 
ford  passe  la  rivière.  C'est  ce  sentier  que  les  troupes  suivirent  en  allant  de  Swift- 
Current  à  Battleford  lors  de  la  rébellion  du  Nord-Ouest. 

Le  district  est  dans  la  zone  sèche  et  les  pluies  y  sont  d'ordinaire  légères.  Elles 
ont  cependant  abondé  en  1915,  et  les  fermes  où  les  récoltes  de  1914  avaient  presque 
entièrement  manqué  ont  produit  jusqu'à  soixante  boisseaux  de  blé,  cent  boisseaux 
d'avoine,  ou  trente  boisseaux  de  chanvre  à  l'acre. 

Quelques  colons  éprouvent  de  grandes  difficultés  à  se  procurer  de  l'eau,  surtout  ceux 
qui  habitent  les  townships  riverains  de  la  Saskatchewan-sud.  En  quelques  cas  la 
rivière  constitue  le  seul  approvisionnement.  Dans  d'autres  parties  du  district  le  gou- 
vernement a  construit  des  réservoirs  en  endiguant  de  petites  coulées  et  en  excavant 
des  bassins  en  amont  des  digues.  Quelques-uns  des  réservoirs  observés  avaient  une 
longueur  d'environ  cinq  cents  pieds  sur  une  largeur  de  deux  cents  et  une  profondeur 
de  vingt  pieds. 

Le  district  est  bien  colonisé  et  bien  desservi  par  les  chemins  de  fer.  La  ligne 
maîtresse  du  Pacifique-Canadien  passe  au  centre,  allant  vers  l'ouest;  au  sud,  l'embran- 
chement Weyburn-Lethbridge  la  suit  parallèlement,  et  la  partie  nord  est  desservie  par 
l'embranchement  Swift-Current-Bassano. 

Dans  plusieurs  des  townships  visités  la  plupart  des  quarts  de  sections  sont  en  culture 
et  les  réserves  de  route  sont  régalées.  Bon  nombre  des  colons  possèdent  des  télépho- 
nes et  sont  échelonnés  sur  les  routes  de  livraison  postale  gratuite  rurale;  ces  services 
sont  augmentés  chaque  année.  Avant  longtemps  la  Saskatchewan  australe  jouira  de 
tous  les  avantages  des  districts  ruraux  d'Ontario,  bien  qu'il  y  a  dix  ans  à  peine  cette 
région  comptât  peu  de  colons,  en  dehors  des  éleveurs. 
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ANNEXE  N°  21. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  A.  L.  CUMMING,  A.T.F. 


ARPENTAGES   DE   SUBDIVISION   A  i/oUEST   DE   ROCKY    MOUNTAIN    HOUSE. 

m 

Ma  tâche  saisonnière  de  1915  comportait  la  subdivision  initiale  dans  les  townships 
41,  rangs  9  et  10,  le  tiers  nord  du  township  39,  rang  10,  et  les  parties  des  townships  39 
et  40,  rang  11,  gisant  au  nord  de  la  rivière  .Saskatchewan,  le  tout  à  l'ouest  du  5e  mé- 
ridien. 

Pour  atteindre  ce  district,  nous  avons  pris  le  train  entre  Edmonton  et  Rocky- 
Mountain-Hjouse,  puis  nous  sommes  allés  en  voiture  d'ici  au  township  41-10-5.  Le 
travail  s'est  prolongé  de  mai  à  novembre. 

Les  townships  41,  rangs  9  et  10,  sont  les  mieux  adaptés  à  l'élevage.  Le  sol  y  est 
onduleux  et  bien  boisé  et  donne  une  riche  croissance  d'herbe  et  de  pois-vignes.^ 

Les  autres  terres  comprises  dans  mes  arpentages  sont  presque  entièrement  boisées 
d'une  seconde  pousse  d'épinette,  de  cyprès  et  de  peuplier,  la  plupart  du  bois  exploi- 
table ayant  été  coupé  pour  les  boiseries  du  C anadian-N orthern  dont  la  ligne  traverse 
ces  townships.  Partout  le  sous-sol  est  bon,  mais  la  surface  est  trop  montagneuse  pour 
se  bien  prêter  à  l'agriculture.  Un  certain  nombre  de  concessions  pétrolifères  ont  été 
marquées  dans  ces  townships,  mais  leur  développement  a  été  faible. 

Le  gros  gibier  abonde  dans  le  district,  l'orignal,  le  cerf  et  le  castor  étant  très  nom- 
breux, ainsi  que  les  coyotes,  mais  on  n'a  pas  vu  beaucoup  de  renards,  de, visons  et  de 
martres.  i 
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ANNEXE  N°  22. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  T.  A.  DAVIES,  A.T.F. 

ARPENTAGES  DE  SUBDIVISION  AU  NORD-OUEST  DE  DUNVEGAN. 

Mon  travail  de  la  saison  consistait,  en  1915,  dans  la  subdivision  des  townships  80, 
81,  83,  et  84,  de  la  moitié  occidentale  du  township  82,  rang  5,  et  du  tiers  est  du  town- 
ship  80,  rang  6  ,  le  tout  à  l'ouest  du  *6e  méridien. 

L'équipe,  formée  à  Edmonton,  partait  le  11  mai,  par  le  chemin  de  fer  Edmonton- 
Dunvegan-Colombie-Britannique.  Au  delà  des  rails  et  jusqu'à  Peace-Ri  ver- Crossing, 
la  route  était  très  mauvaise-ct  en  conséquence  les  frais  de  transport  étaient  excessifs  ; 
la  partie  allant  de  Peace-River-Crossing  à  Dunvegan,  d'ordinaire  en  bon  état,  était 
amollie  et  boueuse. 

Les  pluies  torrentielles  ont  fortement  retardé  notre  progrès  durant  les  six  pre- 
mières semaines,  mais  le  temps  a  été  beau  après  cet  intervalle. 

Le  district  compris  dans  mes  arpentages  semble  être  mieux  adapté  à  la  culture 
mixte.  Le  sol  comporte  une  alluvion  noire,  à  sous-sol  argileux.  D'ordinaire  la  surface 
est  onduleuse  et  boisée  de  peuplier  et  d'épinette.  On  voit  quelques  creeks  qui  ne  sont 
ni  importants  ni  nombreux.  On  ne  voit  aucun  lac,  aucun  étang,  aucune  mare  de  pro- 
portions appréciables.  La  culture  grainière  a  bon  succès  dans  le  district  immédiate- 
ment à  l'est  des  townships  susdits. 

Le  township  81,  rang  5,  et  la  partie  du  township  80,  rang  5,  au  nord  de  la  rivière 
La-Paix,  sont  isolés  à  l'est  par  un  creek  coulant  vers  le  sud  le  long  de  la  frontière 
est  de  ces  townships.  A  l'heure  actuelle,  aucune  route  ne  les  traverse  sauf  un  sentier 
improvisé  de  bât  ;  il  coûterait  très  cher  d'ouvrir  un  chemin  roulier,  vu  la  profondeur  et 
l'accidentation  de  la  vallée. 

Notre  travail  était  terminé  le  15  octobre. 
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ANNEXE  N°  23. 
EXTEAIT  DU  RAPPOET  DE  H.  S.  DAY,  A.T.F. 

ARPENTAGES   DE   SUBDIVISION   AU   NORD-OUEST   DE   DUNVEGAN. 

Après  avoir  formé  mon  équipe  et  parfait  mon  outillage,  je  quittais  Edmonton  le 
4  mai  et  me  rendais  par  chemin  de  fer  à  Reno,  puis  .de  là  en  voiture,  en  passant  par 
Peace-River-Crossing,  jusqu'à  Vanrena,  station  postale,  éloignée  de  Dunvegan  d'envi- 
ron douze  milles,  vers  le  nord.  Le  chemin  était  mauvais  dans  la  première  partie  du 
trajet,  entre  Reno  et  Peace-River-Crossing;  mais  d'ici  à  Vanrena  le  tout  était  en  état 
excellent  et  nos  progrès  furent  rapides. 

Nous  avons  emmagasiné  une  partie  de  nos  provisions  à  Yanrena  et  nous  nous 
sommes  dirigés  avec  le  reste  du  bagage  sur  -le  lac  des  îles,  où  nous  avons  établi  une 
cache  chez  un  éleveur.  D'ici  nous  avons  continué  sur  le  sentier  de  bât  du  Fort-Saint- 
Jean,  jusqu'à  la  22e  ligne  de  base,  que  nous  avons  alors  suivie  jusqu'au  township  84- 
6-6,  où  nous  devions  commencer  notre  travail. 

Nous  avons  arpenté  au  cours  de  la  saison  les  townships  81,  82,  83  et  84-6-6. 

Ces  townships  sont  traversés  du  nord  au  sud  par  la  vallée  de  la  rivière  La-Paix 
qui  acuse  dans  le  district  une  profondeur  de  huit  à  neuf  cents  pieds  et  dont  les  ver- 
sants sont  très  rapides,  la  rivière  elle-même  ayant  un  peu  plus  d'un  quart  de  mille  de- 
largeur.  Durant  les  saisons  de  crue  de  juillet  et  août,  la  rivière  accusait,  en  profon- 
deur, au  moins  quinze  pieds  de  plus  qu'à  son  été  normal. 

Il  y  a  peu  de  bois  exploitable  dans  le  district,  sauf  sur  la  rive  ouest  de  la  rivière, 
township  81,  où  se  voit  de  bonne  épinette.  Il  serait  difficile  de  la  sortir,  toutefois,  à 
cause  des  nombreux  ravinements  profonds  du  township. 

Bien  qu'il  y  ait  dans  le  township  de  vastes  aires  propres  à  l'agriculture,  elles  se 
trouvent  un  peu  isolées  à  cause  de  la  vallée  du  creek,  dans  le  rang  5,  qui  coupe  les 
communications  avec  les  colonies  du  nord  de  Dunvegan.     Le  district  semblerait  donc' 
être  plus  propre  aux  pâturage.    Mais  il  n'y  a  pas  de  grandes  prairies  à  foin,  et  le  ran- 
cheur  se  verrait  obligé  de  cultiver  un  fourrage  quelconque.. 

La  plupart  des  quarts  de  sections  échelonnés  sur  la  route  Dunvegan-Peace-River- 
Crossing  sont  pris,  et  les  fermiers  qui  ont  cultivé  annoncent  de  bonnes  récoltes.  Les 
moissons  pincipales  comportent  l'avoine  et  le  blé.  J'ai  vu  un  champ  d'avoine  de 
quarante  acres  donnant  en  moyenne  cent  boisseaux  l'acre,  et  le  blé  donnait  en  moyenne 
de  trente-cinq  à  cinquante-cinq  boisseaux  l'acre.  Tous  les  légumes  ordinaires  semblent 
bien  donner  dans  le  district.  Des  tomates  mûries  à  point  se  voyaient,  et  plusieurs  jar- 
dins ont  été  remarqués,  donnant  abondamment  les  pois  de  senteur  et  les  pensées.  Jus- 
qu'ici les  cultivateus  n'ont  pas  perdu  de  récolte  en  conséquence  des  gelées  estivales. 

En  conséquence  des  difficultés  de  transport,  le  nombre  des  chevaux  et  des  bêtes  à 
corne  conduits,  dans  le  district,  est  plutôt  restreint.  Cette  lacune  sera  maintenant 
comblée  car  le  chemin  de  fer  facilite  l'accès.  Les  chevaux  des  districts  extérieurs  ne 
semblent  pas  être  en  bonne  condition,  et  ils  meurent  en  grand  nombre,  de  ce  qu'on 
appelle  ici  la  fièvre  des  marais.  Il  est  toutefois  probable  qu'on  trouvera  quelque  remède 
au  mal. 

Le  groupe  principal  de  mon  équipe,  avec  partie  de  mon  outillage,  revenait  à 
Edmonton  le  4  octobre.  Les  autres  équipiers  revenaient  à  Edmonton  le  16  seulement, 
après  avoir  été  chargés  d'établir  le  levé  en  travers  de  la  rivière  La-Paix  dans  les  town- 
ships arpentés. 
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ANNEXE  N°  24. 
EXTKAITS  DU  RAPPORT  DE  W.  J.  DEANS,  A.  T.  F. 

LEVÉS  ET  INSPECTIONS  AU   MANITOBA  ET  DANS  LA  SASKATCHEWAN. 

Le  28  juillet  1915,  j'ai  quitté  Prince- Albert  pour  entreprendre  mon  premier  travail, 
l'inspection  des  travaux  exécutés  par  M.  W.  Christie,  arpenteur  fédéral,  au  sud  du  lac 
de  la  Chandelle. 

Le  pays  au  nord  de  Prince- Albert,  sur  une  étendu  d'environ  huit  milles,  est  en  gran- 
de partie  composé  de  collines  de  sable,  bien  que  l'on  rencontre  de  ci  de  là  quelque 
bonne  terre  mise  en  culture.  A  quatre  milles  environ  au  sud  d'Henribourg,  le  pays 
cesse  d'être  sablonneux  pour  devenir  de  bonne  terre  glaiseuse  et  noire  parfaitement 
adaptée  aux  fins  de  la  culture.  Elle  est  habitée  jusqu'à  environ  trois  milles  au  nord  de 
Paddockwood.  D'ici  au  lac  de  la  Chandelle  le  pays  est  surtout  composé  de  crêtes 
couvertes  de  pin  gris  et  entrecoupées  de  marais  et  muskegs  et  assez  pauvres  au  point  de 
vue  de  culture. 

Le  tonwship  53-24-2  renferme  quelque  bonne  terre,  mais  il  était  dépourvu  de  colons 
à  l'époque  de  ma  visite.  Le  pays  est  inégal  et  couvert  d'une  végétation  abondante  de 
tremble  de  haute  futaie  et  d'épinette;  on  rencontre  pourtant,  à  plus  d'un  endroit,  des 
éclaircies  assez  vastes  qu'il  serait  facile  de  débarrasser  complètement  de  toute  végéta- 
tion.    Le  sol  est  noir  et  glaiseux  et  le  sous-sol  y  est  argileux  et  sablonneux  . 

En  retournant  à  Prince- Albert  nous  avons  visité  le  township  51-26-2,  et  avons  tra- 
versé un  lac  que  l'on  avait  oublié  de  mentionner  au  cours  des  travaux!  exécutés  pour  la 
première  fois  sur  ce  township. 

Le  9  août,  nous  avons  quitté  Prince-Albert  et  avons  pris  la  direction  de  Winni- 
pegosis,  où  nous  attendait  un  bateau  loué  aux  fins  de  transporter  nos  effets  au  township 
37-17-Pr.,  soit  une  distance  d'environ  cinquante  milles.  Ici  il  s'agissait  d'inspecter  les 
travaux  d'arpentage  de  M.  0.  Rolfson,  A.T.F.  Jai  profité  de  ma  présence  dans  ces 
parages  pour  visiter  le  townsihp  34-17-Pr.,  dans  le  but  d'y  installer  un  poteau  que  l'on 
avait  négligé  d'installer  lors  des  premiers  travaux  de  subdivision.  Les  townships  37  et 
38,  rang  17,  territoire  d'arpentage  de  M.  Rolfson,  se  trouvent  situés  du  côté  est  du  lac 
Winnipegosis  ;  le  sol  est  bas  et  assez  uniforme,  couvert  d'une  végétation  assez  puis- 
sante de  tremble,  saule  et  épinette.  On  rencontre  un  peu  partout  des  marais  d'une 
certaine  étendue  et  couverts  d'épinette  rouge,  bien  que  l'on  se  trouve  en  face,  de  temps 
en  temps,  de  certaines  étendues  de  terrain,  le  long  des  lacs,  où  il  serait  possible  de  faire 
de  la  culture.   • 

De  là  nous  nous  sommes  rendus  au  township  14-15-E.  faire  l'inspection  des  travaux 
de  M.  W.  A.  Scott,  A.T.F.,'  qui  a  eu  à  faire  le' travail  de  subdivision  des  townships 
situés  dans  l'est  du  Manitoba,  au  sud  de  la  rivière  Winnipeg.  Pour  arriver  à  ce  town- 
ship nous  avons  voyagé  par  chemin  de  fer  jusqu'à  Lac-du-Bonnet,  où  nous  avons  pris 
le  tramway  de  la  ville  de  Winnipeg  pour  atteindre  Pointe-du-Bois,  d'où  les  canots  nous 
ont  descendus  sur  une  distance  de  trois  milles  en  bas  de  la  rivière  Winnipeg  ;  enfin  nous 
avons,  à  partir  de  cet  endroit,  fait  du  portage,  sur  une  longueur  d'un  mille  et  quart, 
jusqu'au  lac  George. 

Le  pays  sur  les  townships  14  et  15,  rang  15,  est  en  grande  partie  composé  de  crêtes 
rocheuses  et  de  marais.  On  y  rencontre  cependant  assez  souvent  certaines  étendues  de 
bonne  terre  riche  où  pourraient  venir  facilement  des  patates  et  des  légumes.  On  rencon- 
tre également  certains  bouts  de  terre  que  l'on  pourrait  ensemencer,  moyennant  un  peu 
de  travail  de  drainage. 
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Quelques  colons,  installés  sur  les  bords  du  lac  George,  font  de  la  pêche  et  de  la 
chasse  au  piège.  Ce  lac  est  très  fréquenté  par  les  touristes  et  est  devenu  le  rendez-vous 
de  la  population  de  Winnipeg,  qui  y  est  attiré  par  les  emplacements  avantageux  qu'on 
y  rencontre  pour  des  fins  de  campement  tout  autour  du  lac  et  par  l'abondance  du  pois- 
son. Il  est  assez  difficile  de  s'y  rendre,  ce  qui  ajoute  à  l'intérêt  qu'on  y  porte  et  à  l'at- 
trait que  cet  endroit  possède  aux  yeux  des  chercheurs  d'aventures. 

Le  28  juillet  nous  sommes  partis  pour  le  townsihp  24-6-E.,  situé  sur  l'île  Hecla, 
qui  repose  au  sein  du  lac  Winnipeg;  pour  nous  y  rendre  nous  sommes  passés  par  Lac- 
du-Bonnet,  Winnipeg  et  Selkirk.  A  Selkirk  nous  avons  dû  attendre  deux  jours  pour 
y  prendre  le  bateau  qui  fait  le  voyage  hebdomadaire  entre  tous  les  points  du  lac.  Le 
2  septembre  nous  avons  commencé  à  travailler  à  un  nouvel  arpentage  de  ce  township. 
Les  buttes  avaient  disparu,  soit  pour  avoir  été  enlevées  soit  pour  être  tombées  d'elles- 
mêmes,  ce  qui  fait  que  les  colons  ne  savaient  pas  à  quoi  s'en  tenir  au  sujet  des  frontières 
et  avaient  en  conséquence  demandé  un  nouvel  arpentage.  J'ai  passé  à  peu  près  trois  se- 
maines sur  ce  township,  occupé  que  j'ai  été  à  retrouver  toutes  les  lignes  et  à  faire  de 
nouvelles  indications  des  angles,  ce  que  j'ai  fait  en  plus  d'un  cas  en  ayant  recours  au 
nouveau  modèle  de  poteaux  en  fer.  Le  township  fait  face  au  lac  du  côté  est  et  est  assez 
habité  tout  le  long 'de  la  rive  par  une  population 'd'Islandais  et  des  descendants  de  ces 
derniers,  qui  font  un  assez  grand  commerce  de  pêche  et  d'élevage  de  bestiaux.  On  fait 
peu  ou  point  de  culture.  Il  semble  même  que  les  colons  ne  récoltent  pas  assez  de  pata- 
tes et  de  légumes  pour  les  besoins  locaux.  L'intérieur  des  terres  est  en  grande  partie 
composé  de  marais  couverts  d'épinette  rouge  et  de  prairies  et  il  serait  facile  de 
drainer  le  tout  et  de  le  faire  servir  à  des  fins  agricoles,  vu  que  le  sol  que  recouvre  la 
mousse  de  marais  est  de  bonne  '  qualité.  Le  côté  ouest  est  bas  et  comporte  des  prairies 
de  foin  entrecoupées  de  collines  couvertes  de  tremble.  Dans  ces  régions  on  fait  beau- 
coup de  foin  que  l'on  met  en  ballots  et  que  l'on  expédie  à  Winnipeg.  L'automne  et  l'hi- 
ver les  colons  font  tous  la  pêche  et  font  d'assez  grosses  expéditions  de  poisson  à  River- 
ton,  qui  est  la  station  de  chemin  de  fer  la  plus  rapprochée.  De  Riverton  ce  poisson 
est  dirigé  sur  toute  l'étendue  de  l'Est  canadien  et  aux  Etats-Unis.  La  saison  dernière 
les  pêcheurs  n'ont  pas  fait  une  moisson  aussi  considérable  que  dans  le  passé.  Le  lac, 
en  novembre,  a  gelé  à  une  profondeur  d'environ  quatre  pouces,  mais  à  partir  de  novem- 
bre les  chutes  de  neige  abondantes  ont  empêché  la  glace  de  prendre  à  une  aussi  grande 
profondeur  que  de  coutume;  cet  état  de  choses  a  fait  que  les  routes  de  glaces  étaient 
très  peu  sûres,  que  plus  d'un  attelage  a  péri  et  que  les  chargements  de  poisson  couraient 
de  grands  risques. 

Hecla,  qui  est  le  bureau  de  poste  situé  immédiatement  au  nord  de  ce  township,  est 
l'endroit  où  presque  tous  les  prospecteurs  et  les  mineurs  passent  pour  se  rendre  à  la 
contrée  minière  du  lac  Race.  Pendant  la  saison  de  navigation  le  meilleur  chemin,  pour 
atteindre  ce  nouveau  camp  minier,  part  de  Selkirk  et  va  jusqu'à  Hecla  par  bateaux. 
Le  bateau  de  la  compagnie  Northem-Fish,  le  Wolverine,  part  de  Selkirk  tous  les  mercre- 
dis et  arrive  le  même  jour  à  Hecla.  A  Hecla  un  bateau  à  voile  ou  une  embarcation  à 
gazoline  se  rend  à  Bad-Throat,  d'où  une  route  pour  canots  remonte  la  rivière  Mani- 
gotagan  pour  atteindre  le  camp  minier.  A  Bad-Throat  on  trouve  un  établissement  d'In- 
diens qui  sont  toujours  disposés  à  louer  des  canots  et  à  servir  de  guides.  A  Hecla  on 
trouve  un  bon  magasin,  ainsi  qu'à  Bad-Throat,  où  il  est  possible  de  se  procurer  des  pro- 
visions à  des  prix  raisonnables,  mais  si  l'on  veut  pénétrer  dans  le  camp  il  est  prudent 
de  se  procurer  un  équipement  à  Selkirk  ou  à  Winnipeg. 

J'ai  eu  l'occasion  de  voir  de  très  beaux  échantillons  de  minerais  d'or  sortis  de  ce 
camp.  Jusqu'à  aujourd'hui  il  s'est  fait  peu  de  travail  de  développemnt  de  cette  région, 
mais  ce  peu  a  été  tellement  encourageant  qu'une  certaine  compagnie  a  résolu  de  faire 
des  frais  sérieux  d'exploitation  cette  année,  et  je  ne  doute  pas  le  moindrement  que  le 
^lanitoba  possédera  avant  longtemps  une  ou  plusieurs  mines  d'où  sortira  de  l'or  en  assez 
grande  quantité  pour  constituer  une  source  de  revenus.  Le  meilleur  moyen  de  se  ren- 
dre à  ce  camp  en  hiver  est  de  se  rendre  à  Riverton,  sur  la  ligne  du  Pacifique-Canadien, 
puis  de  prendre  les  voitures  jusqu'à  Bad-Throat. 
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Le  15  octobre  nous  avons  quitté  Hecla  pour  Bedford,  station  située  au  sud-est  de 
Winnipeg,  sur  la  ligne  du  Canadian-Northern.  Un  certain  nombre  de  colons  se  sont 
établis  dans  le  voisinage  et  ont  fait  quelque  amélioration  du  terrain,  ce  qui  fait  qu'avant 
de  se  mettre  à  faire  de  la  subdivision  de  terrain,  il  devenait  nécessaire  d'exécuter  cer- 
tains travaux  d'arpentage  préliminaires.  Les  colons  de  cette  partie  du  pays  s'adonnent 
surtout  au  commerce  du  bois  de  corde,  les  environs  se  trouvent  couverts  d'une  végéta- 
tion luxuriante  de  pin  gris,  épinette  rouge  et  épinette  blanche,  et  la  ville  de  Winnipeg 
constituant  un  marché  tout  trouvé  pour  le  commerce. 

Puis  ce  fut  le  tour  de  Sandy-Lake,  station  établie  sur  la  ligne  du  Canadian-North- 
ern au  sein  des  montagnes  Riding.  Vu  la  beauté  de  ce  lac  et  du  pays  environnant,  les 
touristes  s'y  donnent  rendez-vous,  et  comme  il  s'en  est  trouvé  un  certain  nombre  qui  ont 
élevé  des  cottages  sur  les  bords  du  lac  et  qui  ont  fait  la  demande  d'obtention  de  permis 
d'établissement  sur  ce  terrain,  if  est  devenu  nécessaire  d'y  faire  du  travail  de  subdivi- 
sion de  lopins. 

Le  2  novembre,  nous  sommes  partis  pour  atteindre  le  lac  du  Cygne,  situé  sur  le  can- 
ton 21,  rangs  5  et  6,  à  l'ouest  du  principal  méridien.  Vu  la  sécheresse  inaccoutumée  des 
étés,  vu  également  que  les  eaux  qui  se  dirigent  vers  le  nord  prenaient  leurs  cours  dans 
d'autres  directions,  ce  lac,  qui  se  trouvait  à  l'origine  d'une  belle  taille,  s'est  presque  com- 
plètement asséché.  Notre  travail  à  consisté  à  prolonger  les  lignes  de  subdivision,  de  fa- 
çon à  permettre  de  faire  entrer  dans  leurs  limites  les  terres  qui  avaient  été  submergées. 

Les  colons  de  ces  townships  sont  presque  tous  occupés  à  la  culture  mixte.  L'an  der- 
nier on  a  ensemencé  une  bonne  partie  du  terrain  en  blé  et  en  avoine.  Les  chenilles 
ont  fait  subir  des  dommages  sérieux  à  l'avoine  et  cependant  les  récoltes  ont  été  assez 
bonnes. 

Les  colons  que  l'on  rencontre  appartiennent  à  toutes  les  races  et  nous  ont  semblé 
être  industrieux  et  jouir  d'une  certaine  prospérité. 

Pendant  notre  travail  la  température  a  été  plutôt  changeante,  et  presque  chaque 
jour  a  vu  des  orages  et  des  coups  de  vent  ;  et  comme  nous  avions  à  travailler  à  ciel  ouvert 
presque  tout  le  temps,  les  travaux  ont  été  plutôt  lents. 

Le  10  novembre  je  me  suis  mis  en  route  avec  un  homme  pour  Wymark,  pendant 
que  mon  aide,  accompagné  du  reste  de  1  équipe,  se  rendait  à  Lily-Bay  pour  tirer  certai- 
nes lignes  sur  le  township  20-7-Pr.  Ce  township  s'étend  dans  le  sens  de  la  partie  est  du 
lac  Manitoba,  et  comme  la  sécheresse  sévisait,  les  terres  marécageuses  manquaient  to- 
talement d'humidité  et  donnaient  naissance  à  des  étendues  considérables  de  prairies  de 
foin.  Les  lignes  établies  étaient  devenues  invisibles  et,  de  ce  fait,  il  devenait  assez  diffi- 
cile de  dire  sur  quel  quart  de  section  ce  foin  se  trouvait  à  pousser.  'Il  devenait 
dès  lors  nécessaire  de  faire  un  nouveau  tracé  des  lignes  et  d'indiquer  les  angles  de  ter- 
rain au  moyen  de  signes  permanents.  Nous  avons  aussi  traversé  le  lac  qui  longe  ce 
township. 

A  Wymark  il  s'agissait  d'installer  des  poteaux  sur  la  limite  est  du  parc  du  Pacifi- 
que^Canadien  et  de  transporter  d'autres  poteaux  sur  d'autres  positions.  Je  me  suis 
acquitté  de  ce  travail,  et  j'ai  rejoint  les  miens  à  Deer-Horn  le  26  novembre. 

Tous  ensemble,  nous  nous  sommes  rendus  au  township  34-7-Pr.,  faire  l'inspection 
des  travaux  exécutés  par  M).  J.-W.  Tyrrell,  A.T.F.,  qui  était  occupé  à  faire  des  subdivi- 
sions de  terre  sur  les  rives  de  la  rivière  Dauphin.  Le  terrain,  des  deux  côtés  de  cette 
rivière,  est  uniforme  et  couvert  d'un  végétation  riche  de  tremble,  épinette  et  saule.  On 
y  rencontre  en  quantité  des  prairies  de  foin  et  des  marais  que  coupent  çà  et  là  des  élé- 
vations de  pays  couvertes  de  tremble,  où  l'on  découvre"  de  bonne  terre,  et  où  les  colons 
peuvent  trouver  leur  profit.  L'avantage  qui  ressort  de  l'établissement  de  colons  dans 
ce  pays  consisterait  dans  la  facilité  d'approche,  par  eau,  en  partant  de  Fairford,  pen- 
dant la  saison  de  navigation.  En  hiver  il  existe  de  bons  chemins  qui  conduisent  à  Gyp- 
sumville.  On  rencontre  par  là  quantité  de  bois  de  construction  et  de  bois  de  poêle,  de 
même  que  du  foin  et  de  l'eau  en  abondance.  Les  bois  sont  remplis  de  gros  gibier  et  les 
rivières  regorgent  de  poisson  de  la  meilleure  espèce.  En  hiver  le  colon  peut  trouver  à 
s'occuper  à  la  pèche,  assuré  qu'il  est  de  trouver  sous  la  main  de  bons  débouchés  pour  sa 
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prise.  Le  17  décembre,  nous  sommes  retournés  à  Deer-Horn,  dans  l'intention  de  prendre 
la  direction  de  l'est  jusqu'au  lac  Winnipeg,  où  notre  présence  était  requise,  mais  nous 
avons  dû  changer  nos  plans  à  cause  du  peu  d'épaisseur  de  la  glace  sur  le  lac,  ce  qui 
nous  empêchait  de  nous  servir  de  nos  attelages.  Je  me  suis  donc  rendu  à  Brandon  où 
j'ai  payé  mes  gens. 

Le  10  février,  je  me  suis  encore  assuré  les  services  de  quelques  hommes  que  j'ai 
emmenés  avec  moi  à  Riverton  pour  refaire  l'inspection  du  contrat  n°  27  de  1913.  J'ai 
trouvé  la  neige  si  épaisse  que  j'ai  pensé  qu'il  serait  impossible  de  me  servir  de  chevaux 
pour  ces  travaux,  ce  qui  mfa  induit  à  louer  deux  attelages  à  chiens.  Cet  ouvrage  a  de- 
mandé une  semaine  de  mon  temps.  A  certains  endroits  la  neige  avait  atteint  une 
épaisseur  de  six  pieds  en  n'exceptant  pas  les  abris  de  la  forêt.  Dans  ces  conditions  il  m'a 
été  impossible  de  voyager  sans  raquettes. 

A  Riverton,  je  me  suis  trouvé  en  présence  de  mineurs  en  nombre,  et  de  prospec- 
teurs qui  se  rendaient  au  pays  minier  du  lac  Rice  ;  je  les  ai  tous  trouvés  enthousiastes 
au  sujet  du  nouveau  camp  minier. 

Le  commerce  du  poisson  sur  le  lac  Winnipeg  a  pris  de  grandes  proportions.  Comme 
je  me  trouvais  à  Riverton,  j'ai  eu  connaissance  de  l'expédition  de  deux  cents  tonnes  de 
poisson  à  tous  les  points  des  Etats-Unis  et  de  l'Est  du  Canada.  Les  compagnies  qui 
font  ce  commerce  dans  le  district  fournissent  les  engins  de  pêche,  à  crédit,  aux  co- 
lons qui  sont  disposés  à  faire  ce  commerce,  chaque  colon  s'engageant  à  vendre  toutes 
Ses;  prises  à  la  compagnie  qui  lui  a  fourni  ses  engins.  La  saison  finie,  on  règle  les 
comptes  et  les  colons  arrivent  généralement  à  trouver  à  leur  actif  des  sommes  assez 
rondelettes. 

La  saison  n'a  pas  favorisé  nos  travaux.  En  septembre  et  octobre  les  pluies  ont  été 
trop  abondantes  et  nos  travaux  s'en  sont  ressentis.  Novembre  a  eu  plusieurs  orages  et 
des  tourmentes  de  neige  presque  tous  les  jours,  surtout  dans  la  partie  de  pays  que 
j'avais  à  parcourir. 

Il  est  tombé  beaucoup  de  neige  et  il  est  arrivé  que  de  ce  fait  les  travaux  en  février 
ont  été  exécutés  dans  les  conditions  les  plus  difficiles. 
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ANNEXE  N°  25. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  S.  L.  EVANS,  A.T.F. 

ARPENTAGES  EXECUTES  DANS  LE  SUD  DE  LA  SASKATGHEWAN. 

Notre  premier  travail  a  consisté  à  refaire  l'arpentage  du  township  13-27-2,  travail 
commencé  le  7  mai  et  terminé  le  25  du  môme  mois. 

.  Ce  township  est  situé  à  environ  vingt-cinq  milles  au  sud  de  la  ville  de  Moosejaw,  et 
est  traversé  par  l'embranchement  de  Moosejaw  de  la  ligne  du  Pacifique-Canadien.  Le 
pays  est  découvert,  parsemé  de  prairies  entrecoupées  de  collines  et  le  sol  est  générale- 
ment pierreux.  La  plus  grande  partie  du  terrain  a  été  colonisée  ces  dernières  années 
et  on  y  voit  une  certaine  quantité  de  culture  mixte.  On  y  rencontre  certaines  étendues 
de  pays  où  l'élevage  se  fait  sur  une  assez  grande  échelle  et  avec  assez  de  succès,  ce  qui 
prouve  que,  vu"  la  nature  inégale  du  terrain,  ce  district  est  plus  apte  à  l'élevage  qu'à 
l'ensemencement.  Le  foin  de  marécages  vient  en  abondance,  et  il  est  facile  de  se  pro- 
curer de  l'eau  de  puits. 

Puis  est  venu  le  travail  de  prolongement  des  lignes  de  subdivision  qui  traversent 
les  parties  asséchées  du  lit  du  lac  Chaplin,  situé  sur  les  townships  15  16  et  17,  rangs 
4,  5  et  6,  à  l'ouest  du  troisième  méridien.  Ce  travail  nécessitait  une  course  de  deux  jours 
sur  le  terrain  du  district  nord  du  lac  Johnston,  en  passant  par  Corval.  La  plus  grande 
partie  du  territoire  traversé  vient  seulement  d'être  colonisée  et  l'on  trouve  au  bord  du 
lac  Johnston  de  grandes  étendues  de  pays  louées  pour  l'élevage.  Le  sol  est  générale- 
ment composé  d'argile  sablonneuse,  et  l'on  rencontre  un  certain  Nombre  de  colons  qui 
réussissent  assez  bien  dans  la  culture  du  grain. 

Le  lac  Chaplin,  qui  apparaissait,  lors  des  travaux  originaux,  avoir  une  étendue 
d'environ  vingt-cinq  milles,  s'est  asséché  de  façon  assez  sérieuse  depuis  quelques  années 
jusqu'à  ne  présenter,  à  l'heure  actuelle,  que  la  moitié  de  son  étendue  primitive.  Ce 
lac  est  de  forte  proportion  alcaline  et  sa  profondeur  moyenne  n'est  que  quelques  pieds. 
Son  lit  s'assèche  graduellement  en  partant  du  sud,  et  la  partie  qui  couvrait  tout  d'a- 
bord le  township  15,  rangs  4  et  5,  de  même  que  le  township  16,  rang  5,  est  actuellement 
absolument  sèche.  L'herbe  pousse  par  touffes  dans  le  lit  asséché  let  je  crois  que  dans 
quelques  années  on  pourra  y  faire  de  la  culture.  Pour  aujourd'hui  il  est  inutile  de 
faire  aucun  essai  de  culture.  Nous  avons  rencontré  quelque  difficulté  à  faire  l'arpen- 
tage du  lit  asséché,  à  cause  du  peu  de  consistance  du  terrain.  La  partie  qui  constitue 
la  moitié  située  à  l'est  du  township  15,  rang  4,  que  n'atteint  pas  le  lit  du  lac,  a  été  re- 
mise au  point  pendant  que  nous  nous  trouvions  sur  les  lieux. 

Le  township  16,  rang  5,  et  le  township  17,  rang  6,  n'ont  pas  été  travaillés  et  nous 
avons  fait  courir  la  subdivision  sur  la  partie  asséchée  du  lit  du  lac  Chaplin.  Ces 
townships  ont  une  surface  inégale  composée  de  terrain  de  prairie  et  le  sol  comporte  de 
l'argile  sablonneuse.  Les  colons  s'y  rencontrent  en  assez  grand  nombre  et  ces  gens 
remportent  assez  de  succès  dans  la  culture  du  grain.  Il  y  a  quelques  années  on  croyait 
généralement  qu'il  me  tombait  pas  assez  de  pluie  dans  ce  district  pour  la  pousse  du  grain, 
et  c'est  pour  cette  raison  que  l'on  a  laissé  le  sol  sans  culture,  mais  ces  dernières  années 
les  colons  s'y  sont  aventurés  à  l'ensemencer,.  Depuis  quelque  temps  la  pluie  y  tombe 
en  assez  grande  quantité  et  la  terre  a  rendu  de  bonnes  récoltes  de  blé  et  d'avoine. 

La  partie  qui  constitue  lesj  deux  tiers,  et  qui  est  située  au  sud,  du  township  17, 
rang  5,  a  été  tout  de  suite  après  entreprise  par  mes  hommes.     La  ligne  du  Pacifique- 
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Canadien  traverse  ce  township,  et  la  station  de  Chaplin  se  trouve  située  sur  la  section 
vant  pour  se  rendre  au  marché. 

Une  fois  engagés  au  travail  d'arpentage  renouvelé  des  terrains  situés  autour  du 
lac  Chaplin,  on  a  fait  quelques  travaux  de  mise  au  point  à  Mortlach  sur  le  township 
17-1-3;  notre  intention  en  ce  faisant  était  de  nous  renseigner  avant  d'établir  la  longi- 
tude du  troisième  méridien  à  cet  endroit.     Ce  travail  a  été  complété  le  2  août. 

Puis  nous  nous  sommes  mis  à  refaire,  en  son  entier,  le  tracé  du  township  26,  rangs 
8,  9  et  10,  à  l'ouest  du  troisième  méridien.  Nous  avons  traversé  tout  le  pays  en  passant 
par  Ernfold  et  Morse,  traversant  la  rivière  Saskatchewan  du  sud  à  la  traverse  de  Log- 
Valley,  et  de  là  gagnant  le  nord  sur  le  territoire  du  district  en  contournant  le  lac 
Chanceux.  Nous  avons  rencontré  des  obstacles  sérieux  pour  accomplir  la  traversée  de 
la  rivière  à  Log-Valley,  à  cause  de  la  présence,  au  milieu  du  lit  de  la  rivière,  d'un  bar- 
rage de  sable  très  peu  solide  et  de  l'obligation  où  nous  nous  sommes  trouvés  de  faire  le 
transport  de  nos  effets  par  l'une  et  l'autre  traverse.  Ce  transport  nous  a  pris  une 
bonne  demi-journée.  Le  pays  situé  au  nord  de  Morse  jusqu'à  la  rivière  peut  être  con- 
sidéré comme  un  district  de  bonne  terre  à  grain.  Les  colons  y  sont  en  assez  grand 
nombre  et  ces  gens  ont  été  cette  année  de  splendides  récoltes  grâce  aux  pluies  qui  sont 
tombées  en  abondance. 

Au  nord  de  la  rivière  et  sur  tout  le  district  qui  contourne  le  lac  Chanceux,  les 
pluies  n'ont  pas  été  aussi  abondantes.  Le  sol  y  est  uniforme  et  renferme  des  prairies 
,'dont  l'humus  est  argileux  sur  une  bonne  épaisseur.  Ce  n'est  que  ces  dernières  années 
que  la  colonisation  s'y  est  faite  et,  cependant,  les  colons  ont  bien  réussi  dans  la  culture 
du  grain.  Jusqu'à  aujourd'hui  ces  gens  ont  du  chemin  à  faire  avant  d'atteindre  le 
marché,  à  cause  de  l'absence  de  chemin  de  fer  dans  les  environs.  L'embranchement  du 
Grand-Tronc-Pacifique,  qui  part  de  Moosejaw  pour  gagner  l'ouest,  est  en  exploitation 
jusqu'à  la  rivière  Saskatchewan,  à  l'ouest  de  cet  endroit  la  ligne  a  été  tracée  mais  le 
chemin  n'a  pas  encore  été  construit.  Une  fois  cette  ligne  construite,  cette  partie  de 
pays  deviendra  un  bon  grenier  à  grain. 

Le  township  26,  rangs  8,  9  et  10,  est  en  grande  partie  compris  dans  le  pays  de  col- 
lines Coteau,  et  le  sol  y  est  tour  à  tour  montagneux  et  accidenté.  La  population  y  est 
assez  dense.  Sur  les  rangs  8  et  9,  on  rencontre  de  nombreux  colons  finlandais,  indus- 
trieux et  paisibles.  La  culture  du  grain  y  est  bien  avancée  et,  quand  à  la  partie  du 
pays  impropre  à  la  culture,  elle  est  convertie  en  terrain  d'élevage.  D'après  les  rensei- 
gnements recueillis  auprès  des  colons,  les  pluies  ont  toujours  été  assez  abondantes 
dans  cette  partie  du  pays,  depuis  que  la  colonisation  y  est  devenue  active,  et  cette 
année  les  récoltes  y  ont  été  plus  que  satisfaisantes,  l'avoine  rendant  cent  boisseaux  à 
l'acre  et  le  blé  jusqu'à  quarante-cinq  boisseaux.  Nous  en  avons  fini  avec  ce  terrain  le 
8  octobre. 

Nous  nous  sommes  ensuite  'rendus  'au  township  32-5-3,  en  traversant  à  Outlook  la 
rivière  Saskatchewwan  du  sud.  Le  pays,  dans  le  district  Outlook,  a  été  colonisé  de 
bonne  heure  et  le  bon  état  des  fermes  montre  assez  que  les  habitants  y  ont  prospéré. 
L'année  dernière  a  été  exceptionnellement  bonne  pour  la  culture  du  grain. 

La  partie  du  township  32,  rang  5,  qui  se  trouve  en  dehors  de  la  réserve  Dundurn- 
Forest  a  fait  l'objet  de  nouveaux  arpentages.  Nous  y  avons  trouvé  surtout  des  collines 
sablonneuses,  couvertes  de  trembles  de  peu  de  hauteur  et  de  taillis.  A  l'extrémité  sud 
du  township  on  rencontre  des  étendues  assez  vastes  couvertes  de  foin  sauvage,  que  l'on 
met  en  ballots  et  que  l'on  expédie  à  l'extérieur  en  grandes  quantités.  Les  colons 
s'adonnent  à  l'élevage  et  doivent  en  retirer  quelque  profit  car  le  pays  s'y  prête  admira- 
blement, grâce  à  l'abondance  du  pâturage,  de  l'eau  fraîche  et  des  abris  pour"  les  bêtes. 

Les  frontières  est  des  sections  25  et  26,  township  31,  rang  6,  ont  aussi  eu  notre 
visite.    Le  tout  a  été  teminé  le  20  octobre,  date  à  laquelle  j'ai  renvoyé  mes  gens. 
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ANNEXE  N°  26. 
EXTEAIT  DU  RAPPORT  DE  S.  D.  FAWSETT,  A.T.F. 

ARPENTAGES  DE  SUBDIVISION  SUR  LA  PRAIRIE  DU  POUCE-COUPÉ. 

Je  suis  parti  d'Edmonton  avec  mes  gens  le  11  mai  1915,  et  me  suis  rendu,  par  voie 
du  chemin  de  fer  Edmonton,  Dunvegan  and  British  Columbia,  jusqu'à  Reno,  terminus, 
à  cette  époque,  de  la  ligne  des  voyageurs.  De  cet  endroit  jusqu'à  la  traverse  de  Rivière 
La-Paix,  soit  une  distance  d'environ  trente  milles,  nous  avons  voyagé  en  voiture,  après 
avoir  loué  des  chevaux  qui  servaient  également  au  transport  de  nos  effets.  Comme  il 
est  habituel  à  cet  époque  de  l'année,  nous  avons  trouvé  les  chemins  dans  un  piteux 
état. 

Le  17  mai,  nous  sommes  partis  de  la  traverse  de  Rivière-La-Paix  pour  monter  sur 
le  bateau  de  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson,  le  Peace-River,  et  sommes  arrivés  le  19 
à  l'embouchure  de  la  rivière  Kiskatinaw  où,  grâce  à  des  arrangements  faits  à  l'avance, 
nous  avons  trouvé  notre  convoi  de  transport. 

De  cet  endroit,  un  chemin  nous  conduit  au  sein  de  la  prairie  du  Pouce-Coupé. 
Les  deux  premiers  milles  de  ce  chemin  sont  en  mauvais  état;  ils  servent  à  sortir  de 
la  vallée  de  la  rivière  La-Paix.  Mais  le  reste  de  la  route  est  favorable  au  transport 
par  voiture.  Nous  nous  sommes  assuré  les  services  d'un  assez  grand  nombre  d'attelages 
pour  pouvoir  faire  transporter  tous  nos  effets  jusque  sur  un  terrain  avoisinant  l'endroit 
où  nous  devions  travailler,  et  cela  dans  un  seul  voyage. 

Il  sagissait  de  faire  l'arpentage  de  subdivision  des  townships  77  et  80,  rang  16,  et 
des  townships  77  et  78,  de  même  que  des  deux  tiers  est  du  township  80,  rang  17,  le  tout 
situé  à  l'ouest  du  sixième  méridien.  Ce  travail  s'est  terminé  de  bonne  heure  en  octobre, 
et  le  10  de  ce  mois,  je  suis  parti  avec  douze  hommes  pour  Fort-Saint-Jean  en  suivant  le 
chemin  de  la  ligne  de  télégraphe  du  gouvernement,  établi  à  l'époque  où  l'on  a  posé  les 
fils  de  Pouce-Coupé  à  Fort-Saint-Jean.  Ce  chemin  est  en  bon  état,  sans  grandes  diffé- 
rences de  niveau,  si  ce  n'est  aux  endroits  où  l'on  a  à  traverser  les  cours  d'eau.  La  des- 
cente à  la  rivière  au  Pin  est  la  plus  sérieuse  de  ces  pentes,  la  vallée  à  ces  endroits  se 
trouvant  à  une  profondeur  d'environ  800  pieds.  Toutefois,  les  chevaux  de  bât  s'en 
tirent  assez  bien,  et  le  postillon  qui  va  de  Pouce-Coupé  à  Fort-Saint-Jean  fait  le 
voyage  à  cheval.  A  cet  endroit  la  rivière  au  Pin  peut  se  passer  à  gué,  mais  il  con- 
vient alors  d'être  bien  au  courant  de  l'état  ordinaire  du  niveau  de  l'eau,  vu  que  ce  coeurs 
d'eau  descend  des  montagnes  et  est  sujet  à  de  brusques  changements  de  profondeur. 

Nous  sommes  arrivés  à  Fort-Saint- Jean  le  13  octobre,  et  tout  de  suite  nous  nous  som- 
mes mis  à  la  construction  d'un  radeau  qui  devait  nous  transporter  sur  tout  le  parcours 
de  la  rivière  La-Paix.  Le  16,  nos  douze  hommes  ont  pris  congé  pour  se  rendre  à  la 
traverse  de  rivière  La-Paix,  pendant  que,  de  mon  côté,  je  partais  en  compagnie  d'un 
homme  'rejoindre  le  reste  de  ma  troupe  et  transporter  nos  effets  et  nos  chevaux  aux 
quartiers  d^hiver,  situés  aux  environs  de  Rolla.    , 

C'est  alors  que  nous  avons  pris  la  direction  dé  l'embouchure  de  la  rivière  Kiska- 
tinaw, où  nous  nous  sommes  fabriqué  un  radeau,  et  le  23  octobre  nous  faisions  voile 
pour  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix,  où  nous  sommes  arrivés  le  28.  Le  31  nous 
étions  à  Edmonton. 

Le  sol,  tout  le  long  des  townships  que  nous  avons  traversés  et  subdivisés,  est  com- 
posé, sur  une  épaisseur  de  trois  à  huit  pouces,  d'argile  noir,  le  isous:sol  étant  composé  de 
glaise.     La  culture  peut  s'y  faire  dans  de  bonnes  conditions. 
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A  partir  de  mai  jusqu'aux  derniers  jours  de  septembre,  on  y  trouve,  en  abondance, 
l'herbe  qu'il  faut  pour  nourrir  les  bêtes;  la  vesce  y  vient  aussi  en  abondance  en  son 
temps.  J'ai  entendu  dire  par  plus  d'un  colon  que  le  foin  des  hautes  terres  sèche  diffi- 
cilement, et  qu'il  existe  peu  de  prairies  à  foin.  Cependant,  suivant  les  observations 
que  nous  avons  faites  au  sujet  des  meules  de  foin  aperçues  dans  le  district  de  Pouce- 
Coupé,  à  l'automne  de  1915,  il  semble  .qu'il  ne  doive  pas  être  difficile  de  se  procurer 
suffisamment  de  foin  pour  l'hivernement  des  bêtes.  On  trouve  une  herbe  touffue  sur  le 
bords  des  nombreux  creeks  qui  se  rencontrent  un  peu  partout  dans  le  pays,  et  les  trou- 
peaux doivent  se  nourrir  grassement  à  même  ces  prairies  d'herbe. 

Les  plus  importants  de  ces  creeks  ne  viennent  jamais  à  sec  et  il  est  toujours  (pos- 
sible de  se  procurer  de  l'eau  fraîche. 

La  surface  du  sol  est,  en  général  peu  uniforme  et  on  y  trouve  le  plus  souvent  du 
tremble,  qui  va  d'un  à  six  pouces  en  diamètre;  on  y  rencontre  aussi  du  saule.  Il  se 
rencontre  de  l'épinette,  qui  atteint  jusqu'à  vingt  pouces  de  diamètre,  au  sein  des  val- 
lées qui  bordent  les  creeks;  la  partie  nord,  qui  constitue  le  tiers  du  township  78,  rang 
17,  est  couverte  de  tremble,  épinette,  bouleau  et  épinette  rouge  qui  atteignent  huit 
pouces  de  diamètre.  Malheureusement  une  bonne  partie  du  bois  de  cette  partie  de  pays  a 
été  détruite  par  les  feux  de  forêts. 

On  remarque  des  plateaux  d'une  étendue  considérable  en  amont  des  pentes  de  la 
rivière  Kiskatinaw,  de  même  que  dans  les  vallées  qui  longent  le  creek  Bufïalo,  dans  la 
partie  nord-ouest  du  township  77,  rang  17,  dans  l'angle  sud-ouest  du  township  78,  rang 
17,  et  aussi  le  long  du  ruisseau  Coal  dans  le  township  80,  rangs  16  et  17.  Ces  pla- 
teaux et  terres  basses  sont  très  propices  à  la  culture  et  à  l'élevage. 

Dans  cette  région,  la  rivière  Kiskatinaw  coule  vers  le  septentrion.  Elle  a  une 
largueur  moyenne  de  deux  chaînes,  et  son  courant  est  d'environ  trois  milles  à  l'heure. 
En  temps  normal,  sa  profondeur  varie  de  trois  pouces  à  douze  pieds  ;  il  est  impossible 
de  naviguer,  soit  à  cette  époque  ou  à  celle  de  la  crue,  car  alors  cette  rivière  se  transfor- 
me en  un  torent  impétueux,  charriant  des  billes  à  pleins  bords  ;  on  dirait  que  l'eau  sort 
de  la  vanne  d'un  moulin  hydraulique.  A  la  crue,  la  rivière  a  une  profondeur  moyenne 
de  vingt-cinq  à  trente  pieds.  La  hauteur  de  ses  rives  varie  de  vingt-cinq  pieds,  dans  le 
township  77-17-6,  à  presque  trois  cents  pieds  dans  le  township  80-17-6,  et  la  vallée  me- 
sure de  trois  quarts  de  mille  à  un  mille  et  demi  de  largeur. 

Les  terres  les  plus  propices  à  la  culture  s'étendent  dans  la  vallée  du  creek  BufFalo, 
dans  les  townships  77  et  78,  rang  17,  et  le  long  de  la  vallée  du  ruisseau  Coal,  dans  le 
township  80,  rangs  16  et  17.  .  Le  long  de  ces  creeks,  on  remarque  des  prairies  qui  ont 
jusqu'à  vingt  acres  d'étendue,  et  l'on  peut  facilement  défricher  le  reste  de  cette  surface 
car  le  bois  est  presque  tout  entier  du  tremble  et  du  saule  de  petite  dimension.  Dans  la 
plus  grande  partie  des  deux  tiers  septentrionaux,  du  township  77,  rang  17,  des  deux 
tiers  méridionaux  du  township  80,  rangs  16  et  17,  se  trouve  une  terre  très  favorable  à  la 
culture,  sauf  dans  les  endroits  coupés  par  la  vallée  de  la  rivière  Kiskatinaw.  Situé 
dans  la  section  10,  township  .80,  rang  17,  est  un  pré  de  castors  dans  lequel  on  pourrait 
couper  une  grande  quantité  de  foin. 

La  prairie  du  Pouce-Coupé,  qui  s'étend  immédiatement  à  l'est  de  ces  townships, 
consiste,  dans  ses  parties  septentrionales  et  orientales,  en  terres  ondulées  et  presque 
ouvertes,  et  elle  est  bornée  au  sud  par  une  longue  suite  de  collines  connues  sous  le  nom 
de  Bear.  Ces  collines  sont  abondamment  boisées  et  pourront  fournir,  pendant  plu- 
sieurs années,  le  combustible  aux  habitants  de  la  prairie. 

Les  cultivateurs  sont  à  l'aise;  toutefois,  la  région  a  grandement  besoin  de  che- 
mins de  fer.  Elle  se  colonise  rapidement;  mais  quand  le  chemin  de  fer  aura  pénétré 
dans  cette  ceinture  fertile,  il  ne  restera  de  vacants  que  bien  peu  de  quarts  de  sections 
de  choix. 

On  cultive  en  abondance  des  légumes  de  première  qualité  et  la  terre  est  très  pro- 
pice à  la  production  du  blé  et  de  l'avoine.  A  l'automne  de  1915,  un  fermier  qui  habite 
à  proximité  du  bureau  de  poste  de  Rolla,  a  eu  des  rendements  de  quarante-deux  bois- 
seaux de  blé,  de  quatre-vingt-dix  boisseaux  d'avoine  et  de  vingt-sept  boisseaux  de  lin 
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par  acre;  ceci  est  une  preuve  concluante  de  la  productivité  du  sol.  A  certaines  années, 
les  gelées  d'été  endommagent  les  récoltes;  ceci  est  un  fait  commun  à  toutes  les  régions 
nouvellement  colonisées;  mais  il  est  à  présumer  que  cet  état  de  choses  disparaîtra  avec 
le  temps.  En  1914,  la  récolte  des  patates  a  été  nulle  précisément  à  cause  des  gelées 
d'été.     Des  creeks  nombreux  et  larges  arrosant  abondamment  la  prairie. 

On  a  vu  fréquemment  du  gros  gibier  tel  que  des  ours,  des  daims  et  des  orignaux. 
Les  lapins  foisonnent,  mais  rarement  les  perdrix  et  les  poules  de  prairie.  Les  renards 
rouges  et  argentés  sont  nombreux  de  même  que  les  castors,  et  les  homesteaders  font 
des  chasses  remarquables  sur  les  collines  Bear  et  le  long  de  la  rivière  Kiskatinaw.  Après 
l'inondation  de  juillet,  lorsque  l'eau  dans  la  rivière  Kiskatinaw  baisse  et  se  débarrasse, 
on  peut  prendre,  en  nombre  limité,  du  grayling,  du  doré,  du  brochet  et  de  la  carpe  de 
petite  dimension. 

Certaines  années,  il  pleut  à  peine  alors  qu'en  d'autres  les  pluies  sont  abondantes. 
Les  colons  qui  ne  sont  pas  établis  sur  les  plus  grands  creeks  doivent  parfois  aller  y  puiser 
de  l'eau;  mais  généralement,  ils  en  trouvent  assez  dans  les  petits  creeks,  et  lorsqu'ils 
construisent  des  barrages,  ils  peuvent  avoir  de  l'eau  en  quantité  suffisante,  pendant 
l'hiver,  pour  les  bestiaux.  Il  faut  creuser  les  puits  à  une  très  grande  profondeur  avant 
de  pouvoir  obtenir  de  l'eau. 

Le  climat  est  habituellement  très  agréable,  et  quelques-uns  des  colons  m'ont  dit 
qu'en  certaines  années  ils  avaient  pu  travailler  au  champ  jusqu'en  décembre  avancé,  et 
ce,  sans  pardessus. 

Dans  la  partie  orientale  de  la  prairie  du  Pouce-Coupé  il  y  a  deux  bureaux  de  poste  ; 
mais  on  pourrait  en  ouvrir  un  autre  à  l'extrémité  occidentale,  car  les  colons  y  sont  éta- 
blis en  assez  grand  nombre.  Il  n'y  a  pas  de  doute  qu'on  en  installera  un  bientôt  dans 
cet  endroit. 

Les  colons  qui  vont  s'établir  dans  la  prairie  du  Pouce-Coupé  peuvent  maintenant 
se  rendre  en  chemin  de  fer  jusqu'à  l'établissement  de  la  rivière  de  l'Esprit. .  De  là, 
une  bonne  route  carrossable  conduit  au  sud  de  Grande-Prairie  puis,  dans  la  direction 
septentrionale,  le  long  de  la  rivière  Beaverlodge,  jusqu'à  Pouce-Coupé.  On  est  actuel- 
lement à  construire  un  embranchement  du  chemin  de  fer  Edmonton  Dunvegan  and 
British  Columbia,  qui  reliera  l'établissement  de  la  rivière  de  l'Esprit  à  Grande-Prairie. 
On  pense  que  l'exploitation  de  cette  voie  ferrée  commencera  dans  le  cours  de  l'année 
1916. 
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ANNEXE  N°  27. 
EXTKAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  A.  FLETCHER,  A.T.F. 

LEVÉS   DE   LA  LIGNE  DE   BASE  DANS   L'ALBERTA   SEPTENTRIONAL. 

J'ai  eu  pour  mission  de  faire,  durant  la  saison  de  1915,  les  levés  des  24e  et  25e 
lignes  de  base  (au  nord  des  townships  92  et  96  respectivement),  à  partir  du  cinquième 
méridien  ouest  jusqu'à  la  limite  est  du  rang  18. 

Quand  j'ai  reçu  ces  ordres,  j'ai  immédiatement  pris  mes  précautions  pour  faire 
expédier  des  provisions  aux  caches  situées  dans  les  environs  de  la  24c  ligne  de  base. 
L'un  des  envois  devait  s'effectuer  par  voie  d'Athabaska  et  de  Wabiskaw,  jusqu'à  l'in- 
tersection de  la  rivière  Wabiskaw,  par  le  cinquième  méridien,  dans  le  township  91,  et 
l'autre  par  voie  de  Grouard,  au  nord  des  environs  du  lac  Buffalo,  dans  les  townships 
94  et  95,  rang  14. 

De  bonne  heure  dans  la  saison,  nous  avions  du  doux  temps,  et  vers  le  23  mars,  la 
plus  grande  partie  de  la  neige  avait  disparu.  Cela  nous  a  rendu  impossible  l'établisse- 
ment de  la  cache  sur  le  lac  Buffalo.  J'ai  donc  demandé  qu'on  envoyât  les  provisions 
à  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix.  Quand  je  suis  arrivé  là,  je  me  suis  entendu  avec 
la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson  pour  les  faire  transporter,  par  la  rivière  La-Paix, 
jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  Wabiskaw.  Les  provisions  destinées  à  l'autre  cache 
furent  expédiées  à  Pélican,  par  la  rivière  Athabaska,  et  l'on  transporta  une  petite 
charge  à  Wabiskaw  avant  la  débâcle  de  la  rivière  Pélican.  Le  reste  des  provisions  des- 
tinées à  cette  cache  fut  plus  tard  transporté  à  Wabiskaw  par  des  chevaux  de  bât  et 
des  canots,  puis  decendit  en  canot  la  rivière  Wabiskaw  jusqu'à  proximité  de  la  partie 
orientale,  où  devaient  s'effectuer  nos  travaux.  Au  cours  de  tous  ces  transports,  nos 
denrées  subirent  des  dommages  considérables  par  l'eau. 

On  a  acheté  à  Edmonton  toutes  les  provisions  destinées  à  l'équipe  chargée  des 
levés  de  la  25e  ligne  de  base  et,  en  même  temps  que  trente  et  un  chevaux  de  bât,  elles 
ont  été  mises  dans  deux  wagons  et  consignées  à  Reno.  L'équipe  et  l'équipement  sont 
arrivés  à  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix  le  30  mars.  Le  temps  s'est  maintenu  telle- 
ment doux  qu'il  fut  impossible  de  descendre  en  traîneau  la  rivière  La-Paix.  Aussi, 
nous  fallut-il  demeurer  à  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix  et  attendre  la  débâcle. 

Huit  hommes,  qui  avaient  avec  eux  les  chevaux  de  bât,  furent  envoyés  vers  le  nord 
à  la  25e  ligne  de  base;  le  reste  de  l'équipe  s'occupa  de  mettre  en  bon  ordre  le  bac  laissé 
à  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix  l'automne  précédent.  Le  17  avril,  la  glace  avait  dis- 
paru et  c'est  alors  que  commença  notre  voyage  vers  le  bas  de  la  rivière.  Notre  bac  attei- 
gnit la  25e  ligne  de  base  le  19,  presque  en  même  temps  que  le  train  de  bâts.  Le  22  avril 
commencèrent  les  levés  de  cette  ligne  de  base.  Le  travail  dura  sans  interruption  jus- 
qu'au parachèvement  de  la  ligne,  c'est-à-dire  jusqu'au  27  juillet.  A  cette  date,  nous 
avons  suivi  le  sentier  en  bordure  du  lac  Burnt,  nous  dirigeant  vers  la  24e  ligne  de  base. 
IQuand  nous  ne  pouvions  utiliser  les  vieux  sentiers,  nous  en  tracions  des  nouveaux. 
C'est  le  31  juillet  que  nous  avons  commencé  les  levés  de  la  24e  ligne  de  base.  Le  2  no- 
vembre, nous  avions  terminé  notre  travail. 

Le  3  novembre,  l'équipe  se  mit  en  route  pour  revenir  à  la  traverse  de  la  rivière  La- 
Paix.  Les  marais  d'épinette  rouge  n'étaient  pas  suffisamment  gelés  pour  permettre  le 
passage  des  chevaux  de  bât  ;  et  tout  en  suivant  le  sentier  le  long  du  tracé  du  rang  18, 
l'équipe  dut  souvent,  afin  de  contourner  les  endroits  marécageux,  se  frayer  un  chemin  en 
ouvrant  des  sentiers  nouveaux.     Nous  avons  suivi  la  limite  orientale  du  rang  18  jusqu'à 
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la  23e  ligne  de  base,  puis  nous  nous  sommes  dirigés  vers  l'occident  jusqu'à  la  rivière 
La-Paix,  et  enfin,  prenant  la  direction  sud,  nous  sommes  arrivés  le  10  novembre  aux  en- 
virons de  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix.  Le  jour  suivant,  l'équipe  partait  pour  Reno 
et,  le  12,  nous  prenions  le  train  pour  Edmonton  où  nous  sommes  arrivés  le  lendemain. 
Ce  jour-là,  nos  hommes  ont  touché  leur  salaire. 

Le  cinquième  méridien,  à  la  25e  ligne  de  base,  est  à  une  distance  de  114  milles  de 
la  rivière  La-Paix,  et  afin  d'empêcher  l'équipe  de  manquer  de  provisions,  il  fallut  éta- 
blir une  cache  en  quelque  part  entre  ces  deux  endroits.  Lorsque  nous  avons  constaté 
qu'il  était  impossible,  à  cause  de  la  disparition  de  la  neige,  d'établir  la  cache  sur  la  24e 
ligne  de  base,  à  proximité  du  lac  Buffalo,  nous  nous  sommes  arrangés  de  manière  à  faire 
transporter  ces  provisions  par  voie  de  la  rivière  Wabiskaw.  Nous  nous  sommes  procurés 
quatre  canots  et  avons  retenu  les  services  de  cinq  hommes  que  l'un  de  mes  assistants  fut 
chargé  de  diriger.  Le  21  avril,  comme,  à  la  25e  ligne  de  base,  les  provisions  étaient 
suffisantes  pour  durer  jusqu'à  ce  que  cette  ligne  eût  atteint  la  rivière  Wabiskaw,  ces 
hommes  placèrent  le  reste  des  provisions  dans  le  bac  pour  les  transporter  à  l'embouchure 
de  la  rivière  Wabiskaw.  Là  ils  les  mirent  dans  des  canots  et  remontèrent  la  rivière. 
Vers  le  13  juin,  on  transporta  à  une  cache  située  sur  le  creek  Senex,  au  pied  des  rapides 
dangereux,  dans  le  township  98,  et  à  distance  à  peu  près  égale  entre  les  25e  et  26e  lignes 
de  base,  des  provisions  en  quantité  suffisante  à  l'usage  de  l'équipe  dirigée  vers  le  cin- 
quième méridien.  Vers  la  fin  de  notre  travail  sur  la  25e  ligne  de  base,  on  a  transporté 
les  provisions  sur  les  chevaux  de  bât. 

A  cause  de  la  quantité  de  marchandises  qu'elle  avait  à  fréter,  la  compagnie  de  la 
Baie-d'Hudson  a  dû.  discontinuer  le  transport,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Wabiskaw, 
des  autres  provisions  qui  m'étaient  destinées.  Elle  m'avait  cependant  promis  de  le  faire 
de  bonne  heure  en  avril.  Elle  a  également  déclaré  à  mon  assistant  qu'il  lui  faudrait 
voir  en  personne  au  chargement  et  au  déchargement  de  ces  marchandises  car  autrement 
la  compagnie  ne  pourrait  les  prendre.  Il  lui  a  donc  fallu  se  rendre  à  la  traverse  de  la 
rivière  La-Paix  pour  s'assurer  que  la  quantité  de  provisions  suffirait  jusqu'à  la  fin  de 
notre  travail.  Le  bateau  de  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson  a  transporté  nos  provi- 
sions jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  Wabiskaw,  puis  on  les  a  placées  dans  des  canots 
qui  les  emportèrent  jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  Loon,  à  proximité  de  la  24e  ligne 
de  base.  A  partir  de  son  embouchure  et  à  intervalles  rapprochés,  il  y  a  des  rapides  pres- 
que tout  le  long  de  la  rivière  Wabiskaw.  A  l'eau  basse,  ces  rapides  sont  assez  forts  et 
c'est  difficile  d'y  faire  passer  un  canot  chargé;  les  rapides  situés  dans  le  township  98 
sont  les  pires.  C'est  en  canot,  sur  la  rivière  Wabiskaw,  qu'on  a  fait  le  transport  des 
provisions  qui  se  trouvaient  dans  la  cache  au  cinquième  méridien;  on  a  expédié  des  pro- 
visions pour  trois  semaines  au  rang  2  ;  quant  au  reste,  on  l'a  envoyé  au  rang  4  où  il  a 
été  chargé  sur  les  chevaux  de  bât. 

Presque  toute  la  terre  que  nous  avons  traversée  deviendra,  avec  le  temps,  propice 
à  la  culture;  mais  dans  la  plupart  des  sections,  la  colonisation  se  fera  lentement,  à  cause 
de  l'absence  de  moyens  faciles  d'accès.  La  rivière  Wabiskaw  compte  de  trop  nombreux 
rapides  pour  devenir  jamais  un  moyen  économique  de  transport,  et  ce  n'est  qu'à  l'eau 
très  haute  que  des  bateaux  à  moteur  ou  à  vapeur  pourraient  s'y  engager  pour  draguer 
les  roches  dans  les  rapides.  On  atteint  faicilement  cette  région  par  la  rivière  La-Paix; 
mais  les  colons  ne  peuvent  pas  aisément  pénétrer  à  l'intérieur  des  terres  pour  s'y  ins- 
taller convenablement.  La  région  est  bien  boisée;  cependant,  de  temps  en  temps,  les 
feux  ont  causé  des  ravages  dans  différentes  sections  et  ont  exterminé  les  arbres.  Pen- 
dant une  année,  ou  à  peu  près,  la  surface  est  couverte  d'une  masse  inextricable  de  cha- 
blis. Ce  chablis  est  assez  général  sur  les  collines  de  Bufîalo-Head  dans  les  rangs  10  et  14, 
de  même  qu'à  la  25e  ligne  de  base,  à  l'est  de  la  rivière  Wabiskaw. 

On  a  remarqué,  dans  la  région,  nombre  de  petits  marais  dans  lesquels  poussent  des 
>  saules,  des  vernes  et  des  éppinettes  rouges;  ces  marais  semblent  résulter  des  inondations 
provoquées  autrefois  par  les  travaux  des  castors.  Durant  la  saison,  nous  avons  vu  plu- 
sieurs nouveaux  barages  et  étangs  construits  par  des  castors,  et  dans  certaines  sections 
la  région  est  inondée  sur  une  grande  étendue.  Les  anciens  prés  de  castors  sont  également 


DIVISION  TECHNIQUE  97 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

nombreux.  Nous  avons  franchi  assez  fréquemment  des  étendues  où  le  sol  était  couvert 
de  mousse.  Dans  certains  endroits  cette  mousse  est  épaisse  de  deux  à  trois  pieds,  et  là 
où  poussent  des  épinettes  rabougries,  elle  ne  dégèle  pas  de  tout  l'été.  La  mousse  en  dé- 
composition qui  se  trouve  au-dessous  forme  une  couche  tourbeuse  assez  humide  pour 
demeurer  gelée.  Je  crois  qu'on  pourrait  convenablement  drainer  tout  le  district  et, 
bien  qu'il  s'y  trouve  quelques  bandes  légères,  on  rencontre  généralement  assez  d'argile 
pour  faire  une  excellente  terre  arable. 

La  contrée  située  au  nord-ouest  du  lac  Bufïalo  est  presque  toute  plane  ou  légère- 
ment ondulée;  le  drainage  se  fait  vers  le  nord-ouest  et  la  surface  est  couverte,  par  ci, 
par  là,  de  touffes  d'épinettes  et  de  trembles,  de  marais  où  poussent  des  épinettes  rouges, 
de  chablis  et  de  terrains  moussus.  Le  sol  de  cette  région  consiste  généralement  en  une 
argile  ferme  ou  en  un  sable  argileux.  Sur  le  versant  occidental  des  collines  de  Bufïalo- 
Head,  dont  l'inclinaison  est  assez  prononcée,  on  remarque  quelques  terres  légèrement 
plantées  de  petits  trembles  et  d'une  belle  pousse  d'herbe;  ces  terres  seraient  très  pro- 
pices à  la  culture. 

La  terre,  sur  les  collines  de  Buft'alo-Head,  et  celle  qui  se  trouve  au  sud-ouest  du  lac 
Bufïalo  sont  généralement  ondulés;  quelques-uns  des  espaces  entre  les  monticules  sont 
couverts  de  mousse  et  d'épinettes  chétives.  La  plus  grande  partie  de  cette  région  est  ac- 
tuellement jonchée  de  chablis  ou  de  bois  brûlé.  Les  lacs  et  les  étangs  sont  assez  nom- 
breux. Le  sol  est  quelque  peu  plus  léger  que  celui  des  terres  plus  basses,  tel  que  l'indi- 
que la  seconde  pousse  de  pins  gris  sur  les  monticules. 

La  terre  située  entre  les  collines  de  Bufï'alo-Head,  et  les  rivières  Loon  et  Wabiskaw 
est  assez  plane  ou  légèrement  ondulée;  le  long  de  la  25e  ligne  de  base,  elle  est  peuplée  de 
tremble  et  d'épinette.  Du  township  94  en  se  dirigeant  vers  le  sud,  on  rencontre  des 
marécages  d'une  vaste  étendue  avec  quelques  basses  arêtes,  empanachées  de  trembles  et 
d'épinettes.  Dans  le  township  93,  rang  8,  se  trouve  une  très  bonne  terre  de  prairie 
enherbée.  Là,  le  sol  consiste  en  une  argile  noire  très  propice  à  la  culture.  Tout  près 
de  cette  excellente  terre  sont  des  régions  marécageuses  qui,  une  fois  drainées,  devien- 
draient probablement  aussi  de  belles  terres  arables.  Ce  terrain  plane  se  continue  sur  le 
rang  7,  adjacent  à  la  24e  ligne  de  base.  Le  reste  de  la  région  jusqu'au  cinquième  méri- 
dien est  une  terre  fortement  ou  légèrement  ondulée,  et  est,  pour  la  plus  grande  partie, 
bien  drainée  par  des  creeks  tributaires  des  rivières  Wabiskaw  et  Panny.  La  contrée  est 
presque  semblable  à  celle  des  collines  de  Bufïalo-Head  et  l'on  pourrait  en  utiliser  la  plus 
grande  partie  comme  terre  arable  si  l'on  pouvait  vaincre  certains  obstacles  qui  se  trou- 
vent à  sa  surface.  Elle  est  bien  boisée  de  trembles  et  de  quelques  épinettes  dans  les  rangs 
2  à  5,  aux  environs  de  la  24e  ligne  de  base  et  de  la  rivière  Wabiskaw. 

Les  lacs  Russell,  Haigh,  Talbot  et  Rossbear,  sur  les  collines  de  Buifalo-Head,  con- 
tiennent du  poisson  blanc;  mais  le  lac  Bufïalo,  dans  le  même  endroit,  est  bas  et  n'en 
contient  pas.  Des  volées  considérables  de  canards  et  d'oies  s'abattent  sur  ce  lac  pour 
y  prendre  de  la  nourriture  lorsqu'elles  font  leurs  migrations  au  nord  et  au  sud.  On 
trouve  des  orignaux  en  assez  grand  nombre  dans  le  district  qui,  à  l'ouest,  sépare  les 
rivières  Wabiskaw  et  Loon  de  la  rivière  La-Paix.  On  rencontre  parfois  des  ours;  les 
animaux  à  fourrures  sont  nombreux,  .particulièrement  les  castors,  les  renards,  les  mar- 
tres, les  lynx,  les  loutres,  les  belettes  et  les  loups.  On  voit  très  peu  de  gelinottes  ou  de 
perdrix. 

On  a  remarqué  de  l'épinette  d'une  valeur  marchande  le  long  des  rivières  Wabiskaw 
et  Loon  et  sur  quelques-uns  des  creeks  tributaires.  On  pourrait  facilement  flotter  ce 
bois  jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  Wabiskaw.  Dans  d'autres  sections,  il  y  a  suffî- 
^iimmont  de  bois  de  construction;  mais  à  cause  des  feux  qui  ont  grandement  ravagé 
la  région,  on  n'a  pas  vu  de  gros  bois  en  quantité  suffis-mte  pour  rendre  profitable  l'ins- 
tallation d'une  scierie. 

On  n'a  trouvé  ni  houille,  ni  minéraux.  Les  rapides  nombreux  des  rivières  Wabis- 
kaw et  Loon  pourraient  certes  fournir  de  la  force  motrice  si  jamais  on  en  avait  besoin. 
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Le  climat,  durant  la  saison  de  1915,  a  été  très  beau,  comme  c'est  généralement  le 
cas  dans  cette  région.  Il  a  plu  suffisamment  pour  les  besoins  de  la  pousse;  mais  les 
pluies  n'ont  pas  été  excessives.  La  région,  dès  le  début  de  juillet,  était  devenue  très 
sèche,  et  dans  plusieurs  directions  on  pouvait  apercevoir  des  feux  de  forêt.  Toutefois, 
ces  feux  ont  été  éteints  par  des  pluies  abondantes,  qui  sont  tombées  vers  le  10.  Envi- 
ron un  pouce  de  neige  a  couvert  le  sol  le  10  septembre,  alors  que  l'équipe  était  à  la 
rivière  Loon,  et  il  a  neigé  assez  fréquemment,  sur  les  collines  de  Buffalo-Head,  pendant 
le  mois  d'octobre. 
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ANNEXE  N°  28. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  W.  A.  FLETCHER,  A.T.E. 

LEVÉS  AU  STADIA  DANS   LE  DISTRICT  DE   YORKTON. 

Le  travail  de  la  saison  a  consisté  dans  la  continuation, des  mesurages  au  stadia  et  de 
l'examen  des  lacs  et  des  fondrières  du  district  de  Yorkton,  ainsi  que  dans  l'établisse- 
ment de  repères  aux  angles  où  la  présence  de  l'eau  avait  empêché  cet  établissement 
de  se  faire  à  l'époque  des  levés  antérieurs. 

-  Le  1er  juin  1916  commençait  le  travail  dans  le  township  27-14-2  et,  vers  la  mi- 
septembre,  on  terminait  l'examen,  très  urgent,  de  huit  townships  dans  cette  localité. 
Nous  avons  ensuite  dirigé  nos  pas  vers  le  lac  Pélican-,  dans  le  township  32-10-2,  et 
après  avoir  parachevé  le  travail  dans  ce  township  et  dans  les  townships  31  et  33-10-2, 
nous  sommes  partis  pour  le  township  26-1-2,  dont  nous  avons  terminé  les  levés  le  30 
octobre.     Ceci  mettait  un  terme  aux  opérations  de  la  saison. 

La  région  que  nous  avons  explorée  cette  année  offre  plusieurs  aspects  divers.  Dans 
quelques  townships,  toutes  les  routes  sont  ouvertes  et  régalées,  alors  que  dans  d'autres 
de  larges  étendues  d'eau  entravent  les  chemins.  Comme  dans  plusieurs  cas  les  terrains 
qui  entourent  cette  eau  sont  bas  et  humides,  on  n'a  aucunement  tenté  de  construire 
des  chemins  à  l'effet  de  contourner  les  obstructions. 

Sur  le  côté  sud  du  lac  Sandy,  dans  le  township  32-10-2,  se  présentent  de  grandes 
dunes  de  sable,  d'environ  six  pieds  de  hauteur,  déposées  là  par  le  vent  et  les  vagues. 
Ces  dunes  mesurent  à  peu  près  huit  pieds  de  largeur  au  sommet  et  elles  sont  plantées 
de  saules  et  de  trembles.  Quand  l'eau  du  lac  est  haute,  elle  filtre  par  des  ouvertures 
qu'elle  s'est  frayées  dans  les  dunes  et  inonde  les  terres  situées  à  l'arrière. 

Le  tremble  pousse  presque  partout;  mais  son  diamètre  n'a  jamais  plus  de  six  pou- 
ces, sauf  dans  certains  lopins  de  terre.  La  surface  qui,  au  sud,  est  une  prairie  plane, 
devient  onduleuse  vers  le  nord.     Le  sol  est  bon,  bien  qu'il  soit  souvent  pierreux. 

On  obtient  des  récoltes  magnifiques  là  où  la  terre  peut  être  facilement  cultivée; 
mais  dans  les  régions  pierreuses  et  onduleuses  où  le  foin  est  abondant,  on  fait  de  l'é- 
levage. > 

Il  y  a  une  quantité  de  petit  gibier  à  fourrure  et  à  plumes. 
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ANNEXE  N°  29. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  L.  E.  FONTAINE,  A.T.F. 

LEVÉS    D'INSPECTION    DANS    i/aLBERTA    SEPTENTRIONALE. 

Je  n'ai  commencé  que  tard  dans  la  saison  mes  levés  de  1916.  Je  suis  arrivé  à 
Edmonton  le  11  août,  et  tandis  qu'on  se  préparait  à  expédier  mes  provisions,  je  suis 
parti  pour  High-Prairie  afin  de  préparer  les  quartiers  d'hiver  destinés  aux  chevaux 
des  différentes  équipes  qui  travaillaient  aux  environs  du  petit  lac  de  l'Esclave. 

A  mon  retour  à  Edmonton,  j'ai  réuni  mon  équipe,  "et  le  23  août  nous  nous  met- 
tions en  route  pour  aller  faire  l'inspection  des  townships  subdivisés  par  M.  H.  E 
Pearson,  A.T.F.     Nous  avons  terminé  ce  travail  le  6  septembre. 

Nous  nous  sommes  rendus  ensuite  à  High-Prairie,  nous  servant  de  cet  endroit 
comme  base  pendant  que  nous  faisions  l'inspection  de  levés  de  MM.  D.  F.  MeEwen, 
A.T.F.,  et  A.  E.  Glover,  A.T.F.,  qui  se  trouvaient  situés  au  sud  et  au  sud-ouest.  Nous 
avons  terminé  ce  travail  le  17  octobre. 

De  High-Prairie,  nous  avons  voyagé  en  chemin  de  fer  jusqu'à  Westlock,  dans  le 
township  59-26-4,  puis  nous  nous  sommes  rendus  par  les  sentiers  dans  les  townships 
levés  par  M.  A.  Lighthall,  A.T.F.,  à  l'ouest  et  au  nord  de  Holmes-Crossing,  dans  le  town- 
ship 61-5-5.  Le  sentier  qui  conduit  à  Holmes-Crossing  est  bien  régalé  et  en  bon  état. 
Nous  avons  parachevé  l'inspection  de  ces  levés  et  nous  sommes  revenus  à  Edmonton  le 
20  novembre.     Nous  avons  alors  remis  la  solde  à  nos  hommes. 

Dans  tous  les  districts  que  nous  avons  visités,  le  sol  est  assez  bon  presque  partout, 
sauf  à  certains  points  isolés  où  le  terrain  est  plus  ou  moins  boisé.  Il  faudra  le  défri- 
cher. Nous  avons  remarqué  partout  des  améliorations.  Ces  districts  ont  bénéficié 
beaucoup  de  la  mise  en  opération  du  chemin  de  fer  Edmonton  Dunvegan  and  British 
Columbia,  qui  les  relie  aux  marchés. 


DIVISION  TECHNIQUE  101 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 


ANNEXE  N°  30. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  S.  GALLETLY,  A.T.F. 

LEVÉS  DE   SUBDIVISION   DANS   LE   HANITOBA   SEPTENTRIONAL. 

A  cause  de  l'humidité  du  sol  dans  la  région  où  mon  travail  s'effectue,  j'ai  décidé 
de  remettre  les  opérations  à  plus  tard  dans  la  saison.  J'ai  quitté  Le-Pas  avec  mon 
équipe  le  4  août  1915.  Nous  avons  voyagé  sur  le  chemin  de  fer  de  la  Baie-d'Hudson 
puis  nous  avons  traversé  en  canot  le  lac  Cormoran,  atteignant  l'endroit  de  notre  pre- 
mier travail  dans  le  township  60-24-Pr.,  au  sud  du  lac  précité. 

Un  portage,  d'un  mille  de  longueur,  relie  ce  lac  à  celui  d'Atikameg;  mais  sur  les 
trois  quarts  de  la  distance,  on  peut  passer  par  un  creek  pourvu  que  les  canots  ne 
soient  pas  trop  chargés.  Les  rives  des  deux  lacs  sont  élevées  et  rocheuses,  et  rares  les 
endroits  d'atterrissage. 

Vers  le  14  décembre,  nous  avons  terminé  les  levés  dans  les  townships  59  et  60-23- 
Pr.,  et  dans  les  townships  58,  59  et  60-24-Pr.,  sauf  le  mesurage.  J'ai  laissé  mon  assis- 
tant et  trois  hommes  pour  parachever  ce  travail,  puis  je  me  suis  rendu  à  Le-Pas  avec  le 
reste  de  l'équipe  pour  faire  quelques  levées  ayant  trait  aux  réserves  des  Sauvages 
et  à  un  établissement  sur  la  rivière  à  la  Carotte. 

Ayant  terminé  cette  besogne  le  19  février  1916,  nous  avons  commencé  la  subdivi- 
sion au  sud  du  lac  Saskeram  à  partir  du  rang  26  jusqu'au  rang  30  inclusivement. 

De  Le-Pas,  on  peut  atteindre  facilement  les  townships  situés  entre  les  lacs  Cormo- 
ran et  Reader  en  prenant  le  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson,  puis  le  bateau.  En  hiver 
un  sentier  relie  Le-Pas  au  lac  Atikameg  et  de  là,  on  peut  se  rendre  aux  townships  envi- 
ronnants en  voyageant  sur  la  glace.  En  été,  on  parvient,  par  bateau  à  l'établissement 
de  la  rivière  à  la  Carotte  ;  en  hiver,  on  peut  se  transporter  en  voiture  à  presque  tous  les 
endroits  levés,  et  ce,  sans  qu'il  faille  abattre  beaucoup  d'arbres. 

Entre  les  lacs  Cormoran  et  Atikameg,  le  sol  est  presque  tout  de  quatrième  ordre; 
il  est  généralement  rocheux  et  marécageux. 

A  l'établissement  de  la  rivière  à  la  Carotte,  il  se  compose  d'une  argile  de  première 
qualité.  C'est  le  résultat  des  sédiments  que  le  débordement  des  rivières  a  déposés  dans 
le  district.  On  remarque  ici  nombre  de  lacs  et  de  marais  dont  la  plupart  pourraient 
être  drainés  dans  la  rivière  à  la  Carotte  quand  les  eaux  de  celle-ci  sont  basses.  Comme 
on  peut  voir  de  l'argile  dans  les  lits  de  ces  lacs  et  de  ces  marais,  il  est  à  présumer  qu'avec 
Le  temps  les  régions  environnantes  dont  on  pourrait  avoir  besoin  deviendront,  elles 
aussi,  un  sol  de  premier  ordre.  11  n'y  a  pratiquement  presque  pas  de  roche  dans  cette 
localité.  Là,  le  sol  produit  toutes  les  céréales  et  les  légumes  qui  poussent  dans  la  pro- 
vince, et  j'ai  vu  quelques-uns  des  échantillons  do  ce  district  qui  étaient  magnifiques. 

Il  y  a  de  la  pierre  calcaire  en  abondace  entre  les  lacs  Cormoran  et  Atikameg  ;  on 
remarque  également  la  présence  des  gros  cailloux  granitiques  et  gneisseux;  mais  hors 
cela,  on  ne  trouve  aucun  minéral. 

Le  gibier  est  plutôt  rare  ;  nous  n'avons  rencontré  qu'un  ours,  un  orignal,  quelques 
canards  et  une  oie,  quelques  renards  et  quelques  loups;  le  district  est  trop  rapproché  du 
chemin  de  fer  et  de  la  civilisation. 

L'épi  nette  rabougrie,  le  tremble,  le  pin  gris,  l'épinette  rouge  et  le  saule  constituent 
les  principales  essences  forestières  entre  les  lacs  Cormoran  et  Atikameg  ;  ils  recouvrent 
toute  la  surface  ne  laissant  qu'un  très  petit  nombre  de  clairières.  Parfois  les  arbres 
sont  assez  gros  et  le  long  des  rives  du  lac  Atikameg  un  colon  pourrait  trouver  des  billes 
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utilisables  dans  la  construction.  Dans  le  township  59-23-Pr.,  on  remarque  un  massif 
en  forme  de  ceinture  qui,  si  on  lui  en  donne  le  temps,  deviendra  une  excellente  réserve 
forestière.  Actuellement,  les  arbres  sont  petits  pour  la  plupart;  mais  ils  semblent  vi- 
goureux et  mériteraient  d'être  préservés.  L'épinette  prédomine;  toutefois  on  admire 
également  de  beaux  trembles.  Le  long  de  la  rivière  à  la  Carotte,  est  une  fourré  de  sau- 
les ;  cependant,  au  fur  et  à  mesure  qu'on  remonte  le  courant,  le  saule  fait  place  au  bau- 
mier  de  Gilead,  à  l'érable  et  au  frêne.  Cette  pousse  forme  une  côtière  étroite  le  long 
de  la  rivière  ;  mais  des  rangées  de  saules  minces  se  prolongent  entre  les  lacs. 

Il  serait  impossible  de  couper  du  foin  dans  les  townships  situés  entre  les  lacs  Cor- 
morant  et  Atikameg;  toutefois,  le  long  de  la  rivière  à  la  Carotte,  on  remarque  do  nom- 
breuses prairies  qui,  pendant  la  saison  de  sécheresse,  pourraient  certainement  rendre 
plusieurs  milliers  de  tonnes  de  foin.  S'ils  le  désirent,  la  plupart  des  colons  établis  sur 
la  rivière  à  la  Carotte  peuvent  se  procurer  une  terre  à  foin  car  tous  les  lot*  en  contien- 
nent et  le  rendement  est  très  considérable. 

Le  climat  ne  diffère  pas  sensiblement  de  celui  d'autres  parties  des  trois  provinces 
de  l'Ouest  de  même  latitude.  Au  cours  de  l'hiver  dernier  nous  avons  été  incommodés 
par  de  grands  vents  car  nous  travaillons  dans  la  plaine;  mais  dans  la  forêt  nous  ne 
nous  apercevions  pas  de  ces  vents. 

J'ai  vu  des  chevaux,  la  propriété  d'un  colon  de  la  rivière  de  la  Carotte,  qui  avaient 
passé  l'hiver  dehors  et  qui  au  printemps  étaient  en  bonne  forme.  On  les  nourrissait  de 
foin,  mais  je  les  ai  vus  qui  piaffaient  sur  les  marécages  gelés.  L'hiver  dernier  a  été 
considéré  comme  un  hiver  assez  rigoureux  et,  par  conséquent  il  serait  à  croire  qu'en 
choisissant  la  bonne  race  d'animaux,  les  chevaux  et  les  bestiaux  pourraient  subsister  la 
plus  grande  partie  de  l'hiver,  ou  du  moins  n'auraient  besoin  d'être  nourris  au  foin 
que  pendant  l'hiver,  et  le  colon  ne  se  verrait  pas  alors  obligé  de  construire  des  bâti- 
ments dispendieux. 

On  a  fait  la  pêche  sur  une  grande  échelle  dans  les  lacs  Cormoran  et  Keader,  où  l'on 
prend  du  poisson  blanc,  de  la  truite,  du  brochet  et  du  doré,  mais  aujourd'hui  ces  lacs 
sont  quelque  peu  dépeuplés  et  l'on  n'y  fait  plus  la  pêche. 

On  se  rend  au  lac  Cormoran  par  le  chemin  de  fer  de  la  Baie-d'Hudson  qui  tra- 
verse cette  nappe  à  un  endroit  appelé  "le  détroit"  ("narrows")  à  environ  quarante- 
deux  milles  de  Le-Pas. 

Le  lac  est  d'environ  dix-huit  milles  de  longueur  sur  une  largeur  de  douze  milles, 
et  est  parsemé  d'un  certain  nombre  de  grandes  îles  L'eau  est  claire,  potable  et  en 
général  profonde,  mais  dans  le  township  60-23-Pr.,  il  y  a  une  lisière  peu  profonde 
entre  des  îles  et  la  rive.  Les  rives  sont  rocheuses  et  en  maintes  parties  le  calcaire 
s'élève  verticalement  hors  de  l'eau  à  une  hauteur  de  quinze  à  vingt  pieds,  et  à  ces  en- 
droits l'eau  est  profonde  à  proximité  de  la  rive. 

Le  lac  Atikameg  est  plus  connu  parmi  les  gens  du  district  sous  le  nom  de  lac  Eau- 
iClaire,  et  est  relié  par  un  petit  cours  d'eau  au  lac  Cormoran.  Sur  ce  cours  d;eau  il 
y  a  une  pente  d'environ  vingt  pieds  au  lac  Cormoran,  mais  en  août  dernier  le  cours 
d'eau  était  à  sec.  Ce  lac  est  plus  grand  que  le  lac  Cormoran,  et  dans  la  partie  explorée 
il  n'y  a  que  quelques  îles.  Pour  cette  raison  une  légère  brise  est  de  nature  à  soulever 
d'assez  fortes  vagues,  ce  qui  fait  du  lac  un  endroit  dangereux  pour  les  petites  embar- 
cations. Les  grosses  embarcations  à  force  motrice  et  les  embarcations  à  voiles  peu- 
vent cependant  y  voyager  en  toute  sécurité.  La  rive  est  basse,  mais  rocheuse  avec  de 
temps  à  autre  des  grèves  de  sable  et  le  terrain  s'élève  doucement  à  mesure  que  l'on 
avance  dans  l'intérieur  des  terres.     L'eau  est  profonde,  très  claire  et  excellente  à  boire. 

La  rivière  de  la  Carotte  mesure  environ  trois  chaînons  de  largeur  et  est  naviga- 
ble à  l'eau  haute  sur  une  distance  d'environ  cent  milles  à  partir  de  Le-Pas,  et  à  l'eau 
basse  sur  une  distance  d'une  cinquantaine  de  milles.  Lors  de  notre  exploration  nous 
rencontrâmes  quatre  colons  à  cet  endroit,  et  au  cours  d'un  récent  voyage  à  Le-Pas  j'en 
rencontrai  six  autres  qui  attendaient  que  la  rivière  fût  libre  de  billes,  et  qui  venaient 
s'établir  3ur  les  terres  arpentées.     Le  terrain  à  cet  endroit  est  sujet  aux  inondations, 
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mais  bien  que  les  colons  soient  au  courant  de  la  chose,  ils  sont  convaincus  qu'en  dépit 
de  cela  il  leur  est  avantageux  de  prendre  des  terres  dans  le  district.  Le  sol  est  de 
premier  ordre  avec  de  nombreuses  prairies  à  découvert  et  sauf  la  possibilité 
d'inondation,  tout  contribue  à  attirer  le  colon.  Les  gelées  d'été  sont  peu  fréquentes 
et  leur  effet  sera  neutralisé  une  fois  que  les  terres  auront  été  défrichées. 

Il  n'y  a  pas  de  lignite  ou  de  houille  dans  le  district  et  nous  avons  de  la  difficulté 
à  nous  procurer  du  bois  sec,  mais  un  colon  pourrait  surmonter  cet  obstacle  en  coupant 
son  bois  à  l'avance  et  en  le  laissant  sécher. 

Un  autre  détail  d'intérêt  pour  les  colons  c'est  que  l'on  a  construit  une  vaste  école 
à  Le-Pas,  et  les  autorités  se  proposent  de  fonder  une  école  supérieure  à  cet  endroit  en 
sus  de  l'école  publique  régulière,  lorsque  les  conditions  en  justifieront  l'établissement. 

L'exploitation  minière  a  provoqué  un  vif  intérêt  dans  le  district  qui  se  trouve  au 
nord-ouest  de  Le-Pas.  On  a  découvert  de  précieux  gisements  de  sulfure  de  cuivre  au 
lac  Flin-Flon  et  au  lac  du  Schiste,  tandis  que  les  découvertes  d'or  au  lac  Herb  et  au 
lac  Little-Herb  sont  également  de  grande  valeur.  On  est  à  faire  du  forage  sur  les  pro- 
priétés Flin-Flon  ainsi  qu'au  lac  Schiste.  Dans  la  région  on  s'attend  à  voir  l'industrie 
minière  prendre  un  développement  marqué  cet  été. 
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,  ANNEXE  N°  31. 

EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  JAMES  GIBBON,  A.T.F. 

RELEVÉS  DANS  LA  REGION  DE  NEW-WESTMINSTER. 

J'ai  commencé  mes  opérations  pour  la  saison  dans  le  township  2,  à  l'ouest,  du  méri- 
dien central,  où  j'ai  fait  des  relevés  préliminaires  de  parties  des  sections  0  et  20  en  vue 
de  les  subdiviser  en  petites  propriétés  plus  tard.  J'ai  aussi  relevé  une  partie  de  rem- 
placement de  la  Vancouver  Power  Company  dans  ce  township.  La  plus  grande  partie 
des  gros  arbres  ont  été  coupés  dans  cette  région,  mais  il  reste  encore  assez  de  petits  ar- 
bres pour  rendre  la  coupe  des  bûches  à  bardeaux,  des  traverses,  du  bois",  etc.,  assez 
payante.     Le  sol  convient  mieux  à  la  culture  mixte  et  au  jardinage. 

Une  fois  ces  relevés  terminés  nous  nous  sommes  transportés  au  sud,  dans  la  section 
23,  township  1,  à  l'ouest  du  méridien  central  et  nous  avons  commencé  le  relevé  en  sub- 
divisions légales  des  sections  14,  15,  17,  21,  23  et  24.  Ces  sections  sont  situées  sur  une 
hauteur  de  200  à  300'  pieds  entre  les  bancs  de  sable  à  marée  basse  de  la  rivière  Nicomekl 
et  la  baie  Semiamu.  Cette  hauteur  était  anciennement  couverte  de  gros  cèdres,  épi- 
nettes  et  autres  arbres  dans  des  forêts  touffues.  L'exploitation  forestière  a  été  cause 
que  la  plus  grande  partie  des  sapins  et  des  cèdres  ont  été  abattus.  Il  y  a  eu  dans  la 
suite  de  grand  feux  de  forêts,  mais  il  reste  encore  une  grande  quantité  de  gros  cèdres 
tombés  que  l'on  coupe  en  bûches  à  bardeaux.  On  cultive  les  produits  des 
jardins  dans  de  petits  terrains,  mais  le  travail  du  déblaiement  des  grosses  souches  de 
sapins  est  trop  coûteux  pour  que  le  colon  ordinaire  l'entreprenne. 

Nous  avons  ensuite  tracé  les  sections  17  et  21,  township  7,  à  l'est  du  méridien  cen- 
tral en  subdivisions  légales.  Ces  sections  sont  situées  sur  un  prolongement  de  la  hau- 
teur qui  traverse  le  township  1,  à  l'ouest  du  méridien  central  et  le  terrain  est  de  la 
même  nature. 

Le  7  juillet  nous  sommes  revenus  au  township  2,  à  l'ouest  du  méridien  central,  où 
nous  avons  achevé  la  subdivision  du  quart  nord-ouest  de  la  section  20,  et  le  quart  sud-est 
de  la  section  9.  Le  20  juillet  nous  nous  sommes  transportés  au  township  14,  à  l'est  du 
méridien  central,  où  nous  avons  divisé  la  section  36  en  subdivisions  légales.  Cette 
dernière  section  semble  le  mieux  convenir  à  la  culture  fruitière.  Nous  avons  aussi  re- 
levé plusieurs  petites  îles  dans  le  fleuve  Fraser,  adjacentes  à  la  frontière  est  du  town- 
ship. 

Nos  opérations  suivantes  furent  dans  le  voisinage  du  lac  Morris  dans  le  township 
4-29-6.  Le  gouvernement  a  construit  un  piège  à  poissons  à  l'endroit  où  le  creek  Morris 
se  jette  dans  le  lac,  dans  le  but  de  se  procurer  du  frai  de  saumon  afin  d'alimenter  la  pis- 
cifacture  du  gouvernement  dans  le  lac  Harrison.  Les  principales  industries  de  la  ré- 
gion sont  la  pêche  et  l'exploitation  forestière  mais  le  sol  semble  bien  convenir  à  la  cul- 
ture fruitière. 

Nous  nous  sommes  transportés,  le  24  août  au  township  3-29-6,  où  nous  avons  relevé 
de  nouveau  plusieurs  petites  îles  dans  les  sections  15,  16  et  17  et  nous  avons  traversé 
une  partie  de  la  rive  sud  du  Fraser.  Ces  îles  sont  surtout  formées  de  l'alluvion  fluviale 
et  en  conséquence  le  sol  convient  spécialement  à  l'agriculture.  Les  pommes,  les  poires, 
les  prunes  et  les  autres  petits  fruits  viennent  en  abondance  dans  cette  région  et  la  cul- 
ture du  houblon  est  l'une  des  industries  principales. 

Nous  nous  sommes  transportés  ensuite  dans  la  division  22,  township  3-30-6  qui  était 
en  partie  divisée  en  subdivisions  légales.     Cette  section  est  située  sur  une  chaîne  m- 
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cheuse  élevée  entre  la  baie  lîarrison  et  le  Fraser  et  il  n'y  en  a  qu'une  très  petite  partie 
qui  convienne  à  l'agriculture.  Nous  avons  aussi  traversé  à  partir  de  ce  camp  une  partie 
de  la  rive  sud  du  Fraser  et  plusieurs  îles  du  voisinage. 

Nous  avons  alors  campé  dans  une  île  dans  la  section  10  du  même  township,  d'où 
nous  avons  continué  la  traverse  de  la  rive  sud  de  la  rivière  et  des  îles  contiguës. 
Quelques-unes  de  ces  îles  ne  conviennent  guère  qu'à  l'agriculture,  vu  que  le  dépôt  d'aï- 
luvion  sur  leur  surface  n'est  pas  encore  très  profond.  Nous  avons  aussi  relevé  à  partir 
de  ce  camp  le  quart  sud-ouest  de  la  section  16  en  subdivisions  légales. 

La  principale  équipe  a  été  libérée  le  15  octobre.  Aidé  d'un  seul  homme  j'ai  ter- 
miné les  opérations  dans  ce  voisinage.  Je  me  suis  alors  transporté  dans  le  townsnio  22, 
à  l'est  du  méridien  central,  où  j'ai  tracé  de  nouveau  quelques-unes  des  lignes  de  section 
dans  le  voisinage  de  la  frontière  internationale.  Cette  partie  du  township  si  accidentée 
et  elle  convient  surtout  aux  pâturages. 

J'ai  terminé  les  opérations  le  29  octobre  et  je  suis  retourné  à  Vancouver. 

Les  terres  dans  le  voisinage  du  Fraser  inférieur  sont  pour  la  plupart  composées  de 
sol  d'alluvion  et  elles  sont  très  fertiles.  La  région  est  aussi  riche  en  forêts.  La  mise 
en  conserves  du  saumon  est  l'une  des  principales  industries.  On  en  met  en  conserves 
des  millions  de  livres  par  année.  La  pêche  au  saumon  est  permise  sur  une  distance 
d'environ  trente  milles  en  amont  du  Fraser;  en  amont  de  cette  limite,  le  poisson  est  pro- 
tégé afin  qu'il  puisse  se  rendre  au  terrain  où  il  fraie.  Le  frai  pour  les  pisci factures  du 
Gouvernement  est  pris  sur  les  poissons  dans  les.  pièges.  Après  que  les  poissons  sont 
nés  on  leur  rend  la  liberté  afin  de  repeupler  les  eaux. 

Nous  n'avons  pas  découvert  de  charbon  ou  autres  minéraux  au  cours  de  nos  opéra- 
tions et  nous  n'avons  pas  aperçu  de  forces  hydrauliques. 

Le  climat  de  la  région  où  j'ai  fait  mes  relevés  est  assez  humide  pour  rendre  l'irri- 
gation inutile  bien  que  la  dernière  saison  ait  été  exceptionnellement  sèche.  Les  mois 
de  novembre  à  février  inclusivement,  forment  la  saison  des  pluies. 
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ANNEXE  N°  32. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  A.  E.  GLOVER,  A.T.F. 

RELEVÉS  DE  SUBDIVISION  AU   SUD-OUEST  DU   LAC  DU    PETIT-ESCLAVE,  DANS   L'ALBERTA. 

Mes  opérations  pour  la  saison  de  1915  ont  consisté  dans  la  subdivision  des  townships 
71  et  72,  rangs  20  et  21,  et  d'une  partie  du  township  72,  rang  19,  tous  à  l'ouest  du  cin- 
quième méridien. 

On  peut  se  rendre  à  cette  région  par  l'une  quelconque  de  deux  routes.  L'une  est 
le  chemin  d'hiver  à  partir  de  High-Prairie,  station  située  sur  le  chemin  de  fer  d'Edmon- 
ton,  Dunvegan  et  de  la  Colombie-Britannique,  jusqu'au  lac  Snipe,  et  de  là  au  nord-ouest 
par  un  chemin  muletier.  L'autre  route  va  de  la  voie  d'évitement  d'Aggie  à  la  rivière 
Little-Smoky  dans  le  township  72-20-5.     Cette  dernière  est  celle  suivie  par  mon  équipe. 

Avant  de  commencer  les  opérations  pour  la  saison  j'ai  caché  des  provisions  à  Aggie, 
mais  comme  le  sentier  à  partir  de  cet  endroit  jusqu'au  voisinage  de  nos  opérations  tra- 
verse un  pays  très  plat  oii  il  y  a  peu  de  drainage,  et  qu'il  n'est  jamais  bon  en  été,  il  a 
été  décidé  qu'il  serait  impossible  de  faire  transporter  ou  d'emballer  des  approvisionne- 
ments par  nos  animaux  de  bât.  Nous  avons  pris  des  mesures  en  conséquence  pour  expé- 
dier tous  les  approvisionnements  à  cette  cachette  à  notre  premier  camp  dans  le  township 
72-20-5. 

Nous  avons  fait  une  autre  cachette  à  High-Prairie  pour  la  dernière  partie  de  la  sai- 
son. On  l'a  découverte  pendant  l'été  et  l'on  a  enlevé  nos  approvisionnements  les  plus 
précieux. 

Nous  avons  commencé  les  opérations  sur  le  terrain  le  7  mai,  dans  le  township  72-20- 
5  et  nous  les  avons  continuées  sans  interruption  jusqu'au  17  octobre,  alors  que  nous 
avons  terminé  les  travaux  pour  la  saison. 

Tous  les  townships  que  nous  avons  relevés,  à  l'exception  du  township  71-20-5,  sont 
couverts  de  forêts  touffues  d'épinettes,  de  trembles,  de  saules  et  d'aulnes.  Le  sol  est  bon 
et  le  drainage  naturel  est  bon  sur  une  distance  d'environ  dix  milles  de  chaque  côté  de 
la  rivière  Little-Smoky.  Le  terrain  est  assez  nivelé  à  l'exception  de  la  vallée  de  la  ri- 
vière qui  est  accidentée. 

La  surface  du  township  71-20-5  est  couverte  de  petits  saules,  d'aulnes  et  de  trembles 
rabougris,  avec  de  nombreuses  clairières.  Elle  va  faire  un  excellent  terrain  agricole  et 
il  sera  facile  de  la  défricher.     Il  n'y  a  pas  encore  de  colons  dans  la  région. 

Le  gibier,  tel  que  l'orignal  et  les  ours,  abondent. 

Il  n'y  a  pas  eu  de  gelées  d'été. 
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ANNEXE  N°  33. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  R.  V.  HEATHCOTT,  A.T.F. 

RELEVÉS   DE   SUBDIVISION   AU    NORD-OUEST   DE    LA   TRAVERSE   DE    LA   RIVIERE   LA-PAIX 

Mes  travaux  consistaient  dans  la  subdivision  des  townships  85,  rangs  24,  25  et  26 
à  l'ouest  du  cinquième  méridien,  et  des  townships  83,  84  et  85,  rang  1,  township  83, 
rang  2,  du  tiers  nord  du  township  82,  rang  2,  tous  à  l'ouest  du  sixième  méridien. 

Nous  nous  sommes  transportés  de  la  traverse  de  la  rivière  La-Paix,  par  le  chemin 
public  de  Dunvegan,  jusqu'à  la  mission  catholique  dans  le  township  82-23-5,  puis  de  là 
par  le  chemin  public  Whitemud,  autour  de  l'extrémité  est  du  lac  aux  Ours,  et  de  là  au 
nord  dans  l'angle  nord-est  du  township  85-24-5.  C'est  la  meilleure  route  qui  mène  à  ce 
township  et  aux  townships  à  l'ouest  de  celui-ci.  La  plus  courte  route  qui  va  aux  autres 
townships  que  j'ai  subdivisés  est  le  chemin  public  de  Dunvegan,  allant  au  bureau  de 
poste  du  lac  Baker,  dans  le  township  83-24-5,  et  de  là  au  nord-ouest  jusqu'à  ^'extrémité 
ouest  du  lac  Baker,  où  le  chemin  se  divise,  un  embranchement  se  dirige  vers  le  nord 
dans  le  township  85-26-5  et  l'autre  franchement  à  l'ouest.  Ces  deux  chemins  sont 
bons. 

Mon  équipement  comprenait  deux  forts  attelages  et  quinze  ponies  de  bât.  Les  atte- 
lages ont  servi  au  transport  des  approvisionnements  et  au  déplacement  du  camp  princi- 
pal, et  les  ponies  de  bât  à  terminer  ces  parties  des  travaux  les  plus  éloignées  du  camp 
principal,  épargnant  par  là  beaucoup  de  temps  qui  aurait  été  employé  à  nous  frayer 
un  chemin.  Nous  avons  été  heureux  de  trouver  des  chemins  que  nous  avions  pu  ou- 
vrir sans  trop  de  difficultés. 

Après  avoir  terminé  le  relevé  du  township  85-24-5,  nous  avons  travaillé  dans  une 
direction  ouest  jusqu'au  township  85-1-6,  et  de  là  au  sud.  Nous  avons  terminé  nos 
opérations  dans  le  township  82-2-6. 

Le  pays  est  légèrement  ondulé.  La  plus  grande  partie  a  été  visitée  par  les  feux 
de  forêts.  Il  est  maintenant  recouvert  de  petits  buissons.  Il  y  a  d'épaisses  forêts  dans 
le- reste  du  pays,  excepté  dans  la  partie  nord  du  township  85-1-6,  où  il  y  a  de  fortes 
ondulations  et  qui  forme  partie  des  montagnes  Whitemud. 

Les  nombreux  petits  creeks  roulent  beaucoup  d'eau.  Les  lacs  peu  profonds  ren- 
ferment aussi  beaucoup  d'eau.  11  y  en  a  un  grand  nombre  dans  le  township  83-1-6. 
Le  sol  est  une  marne  noire  avec  un  bon  sous-sol  d'argile,  et  il  convient  énormément  à 
la  culture  mixte.  Il  va  être  probablement  colonisé  très  rapidement,  bien  qu'il  n'y  eût 
que  six  squatters  lors  de  mon  relevé,  ceux-ci  se  trouvant  dans  le  township  83-1-6.  Un 
d'eux  a  obtenu  une  bonne  récolte  d'avoine. 

Le  pays  immédiatement  au  sud  et  à  l'est  de  cette  région  est  connu  sous  le  nom 
de  l'établisement  du  lac  Baker.  Il  est  bien  colonisé.  La  culture  du  grain  et  la  vente 
des  produits  des  jardins  ont  été  exécutées  avec  un  succès  marqué. 

Nous  avons  terminé  nos  opérations  le  30  septembre  et  nous  nous  sommes  rendus 
à  Edmonton,  où  l'équipage  a  été  renvoyée." 
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ANNEXE  N°  34. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  G.  H.  HERRIOTT,  A.T.F. 

RELEVÉS   DE  LA   LIGNE  DE  BASE  DANS  LE  NORD  DU   MANITOBA. 

J'avais  reçu  instruction  d'effectuer,  au  cours  de  1915,  le  relevé  d'une  partie  de 
la  quinzième  ligne  de  base  (au  nord  du  township  56)  à  l'ouest  du  méridien  principal 
mais  à  cause  de  la  nature  marécageuse  du  pays,  traversé  par  cette  ligne,  il  a  été  dé- 
cidé de  ne  commencer  les  opérations  qu'après  les  gelées.  Nous  avons  caché  des  provi- 
sions pour  les  travaux  à  des  endroits  convenables  durant  l'été  et  l'équipe  a  été  orga- 
nisée à  Le-Pas  le  10  novembre. 

Nous  avons  commencé  le  relevé  de  la  ligne  de  base  à  l'angle  nord-est,  township 
56-25  du  premier  méridien,  mais  nous  avons  dû  commencer  la  ligne  de  niveaux  tracée 
avec  le  relevé  à  un  endroit  situé  à  environ  sept  milles  plus  à  l'ouest. 

Il  a  donc  fallu  organiser  une  petite  équipe  d'avant-garde  pour  effectuer  ces  opé- 
rations. En  conséquence,  on  a  envoyé  le  troisième  aide,  avec  trois  hommes  et  deux 
attelages  de  chiens  le  11  novembre,  afin  de  commencer  cette  ligne  de  niveaux.  Plu- 
sieurs jours  dans  la  suite,  l'équipe  principale  s'est  transportée  au  point  de  départ  de 
nos  travaux  réguliers  d'arpentage. 

Nous  avons  commencé  le  16  novembre  la  production,  vers  l'est,  de  la  quinzième 
ligne  de  base  à  partir  de  l'angle  nord-est  du  township  56,  rang  25.  Bien  que  les  pre- 
miers vingt-quatre  milles  de  nos  opérations  consistassent  en  deuxièmes  relevés,  il  a  été 
constaté  que  nous  étions  sortis  complètement  de  la  vieille  coupe  dans  le  premier  rang. 
Le  pays  tout  entier,  dans  ces  rangs,  est  en  grande  partie  un  marécage  planté  de  saules. 
Ces  arbres  sont  à  quelques  endroits  gros  et  touffus,  et  en  d'autres  endroits  ils  sont 
petits  et  clairsemés.  Nous  n'avons  pu  découvrir  aucune  trace  de  la  vieille  ligne  là  où 
ils  étaient  gros,  le  fait  que  la  vieille  ligne  avait  été  mal  ouverte,  et  que  les  saules  qui 
avaient  été  coupés  étaient  restés  suspendus  dans  les  autres  à  côté  de  notre  ligne,  signi- 
fiait que  notre  ligne  qui  suivait  le  bord  nord  de  l'ancienne  ligne,  était  beaucoup  plus 
difficile  à  ouvrir  que  si  le  relevé  avait  été  originel. 

Pendant  toute  la  première  partie  de  la  saison,  nous  avons  reçu  les  provisions  et 
la  nourriture  pour  les  chiens  de  Le-Pas,  mais  chaque  fois  que  nous  avons  pu  nous  pro- 
curer du  poisson  sur  la  rivière  Saskatchewan,  à  une  plus  courte  distance  que  la  ville, 
nous  avons  profité  de  l'occasion  et  nous  en  avons  acheté  pour  les  chiens.  La  plus  grande 
partie  de  la  nourriture  pour  les  chiens,  dans  cette  première  section  de  la  ligne,  consis- 
tait en  gâteau  de  maïs  et  en  suif,  vu  que  nous  ne  pouvions  pas  nous  procurer  du  pois- 
son en  grande  quantité.  Les  chiens  ont  maigri  d'une  manière  continue  pendant  cette 
période,  à  cause  de  la  nourriture  peu  satisfaisante  et  au  fait  qu'ils  étaient  encore  fai- 
bles. 

La  production  de  la  ligne  de  base  a  été  continuée  vers  l'est  avec  la  plus  grande 
rapidité  possible  jusqu'à  ce  que  nous  l'ayons  discontinuée,  dans  la  section  36  du  rang 
20,  le  3  décembre.  Le  lendemain,  nous  avons  contourné  le  contour  est  du  rang  21  au 
nord  et  nous  avons  commencé  son  relevé.  Le  13,  nous  nous  sommes  transportés  au 
nord  jusqu'à  la  seizième  ligne  de  base,  et  le  lendemain  nous  avons  contourné  le  contour 
3st  du  rang  21,  hors  de  cette  base  au  sud,  et  nous  avons  commencé  à  la  produire  vers 
le  sud.  Nous  avons  exécuté  avec  rapidité  les  travaux  de  la  prolongation  de  la  ligne 
hors  de  cette  base,  dans  le  township  59,  et  dans  une  partie  du  township  60,  à  cause  des 
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grands  marécages  ouverts  que  nous  avons  rencontrés.  Le  contour  a  été  achevé  le  20 
décembre  et  nous  sommes  revenus  à  la  quinzième  ligne  de  base  dans  le  rang  19. 

Nous  avons  repris  le  relevé  de  la  ligne  de  base  le  lendemain  et  nous  avons  poussé 
les  travaux  avec  toute  la  célérité  possible  jusqu'à  ce  que  nous  eussions  uni  notre  relevé 
le  29  février  à  l'angle  nord-est  de  la  section  35,  township  56-4,  du  côté  est  du  lac  Play- 
green. 

Pendant  tout  le  temps  que  nous  avons  fait  les  levés,  du  10  décembre  au  22  janvier 
environ,  nous  tirions  nos  approvisionements  d'une  cache  faite  au  poste  du  lac  à  l'Elan. 
A  partir  de  cette  dernière  date  jusqu'au  moment  de  pouvoir  faire  nos  transports  du  lac 
Playgreen  nous  les  avons  obtenus  de  caches  situées  dans  la  baie  Limestone. 

A  partir  du  1er  décembre  jusqu'à  la  fin  de  nos  travaux  nous  avons  soigné  nos  chiens 
avec  du  poisson.  La  plus  grande  partie  de  ce  poisson  était  du  poisson  séché  que  l'on 
avait  eu  soin  de  placer  pour  moi  en  divers  endroits  le  long  des  lacs  à  l'Elan  et  Playgreen. 
Le  poisson  séché  est  supérieur  au  poisson  frais  comme  nourriture  pour  les  chiens  sur- 
tout lorsqu'il  faut  le  transporter  quelque  distance;  il  est  plus  léger  et  il  possède  plus  de 
propriétés  nutritives.  Cependant,  on  conseille  de  donner  aux  chiens  quelques  fois  du 
poisson  frais  pour  les  conserver  en  meilleur  santé.  Les  chiens  commencèrent  immé- 
diatement à  se  trouver  mieux,  et  à  la  fin  de  la  saison,  à  une  ou  deux  exceptions  près,  ils 
étaient  en  condition  excellente,  malgré  les  durs  travaux  de  la  saison. 

Les  conditions  de  température,  pendant  toute  la  première  partie  de  la  saison,  jus- 
qu'en janvier,  ont  été  des  meilleures  pour  nos  travaux  de  levés.  Il  est  tombé  assez  de 
neige  pour  nous  permettre  de  tracer  de  bonnes  routes,  mais  il  n'y  en  a  pas  eu  assez  pour 
retarder  nos  travaux  ou  nous  obliger  à  nous  servir  de  nos  raquettes.  Mais  du  commence- 
ment de  janvier  jusqu'à  la  fin  de  février  le  temps  a  été  très  rigoureux,  la  température 
variant  de  40  à  50  degrés  au-dessous  de  zéro  pendant  plusieurs  jours.  La  neige  devint 
graduellement  plus  épaisse  de  sorte  que  de  bonne  heure  en  janvier  la  plupart  de  nos 
hommes  préposés  aux  lignes  furent  obligés  de  se  servir  de  raquettes.  Pendant  tout  le 
mois  de  janvier  et  de  février  il  y  a  eu  de  gros  vents  qui  comblaient  sans  cesse  nos  rou- 
tes. Cependant,  malgré  la  sévérité  de  la  température  et  de  nombreuses  tempêtes  nous 
n'avons  pas  perdu  une  seule  journée  sur  la  ligne. 

° . 

Description  de  la  contrée  traversée  par  nos  levés. 

Un  immense  marais  de  saules.,  à  surface  à  peu  près  égale,  couvre  les  cinq  milles  à 
l'est  du  rang  24  ;  le  sol  consiste  de  marne  noire  et  le  terrain  est  très  élastique.  A  l'est 
de  ce  marais  se  trouvent  des  coteaux  avec  quelques  sapins  gris,  et  plus  loin  à  l'est  dans 
le  rang  23  il  y  a  encore  des  marais,  où,  pendant  l'été,  il  est  impossible  de  s'aventurer. 
Toutefois  au  nord  et  au  sud  de  ces  marais  il  y  a  d'immenses  rochers  couverts  de  pin 
gris.  Vers  l'est  jusqu'au  rang  22  il  y  a  de  nombreux  lacs  le  long  de  toute  la  ligne 
ainsi  que  des  coteaux  de  marne  argileuse  et  d'argile  à  bocaux.  De  cet  endroit  au  lac 
à  l'Elan,  dans  le  rang  21,  le  niveau  du  terrain  est  bas.  Pendant  la  saison  des  crues  ce 
terrain  est  inondé,  mais  il  est  probable  qu'avant  peu  d'années  cette  région  se  changera 
en  marais.  Près  du  rivage  du  lac  se  trouve  un  cap  s'élevant  environ  trente-six  pieds 
au-dessus  du  terrain  avoisinant.  Il  consiste  d'argile  graveleuse  reposant  sur  de  la  pierre 
calcaire  et  sur  laquelle  on  constate  une  végétation  d'épinette,  de  peuplier  et  de  pins  des 
rochers  atteignant  jusqu'à  dix  pouces  de  diamètre. 

Le  lac  à  l'Elan  est  tellement  grand  et  si  irrégulier  dans  ses  contours  qu'il  défie 
presque  toute  description.  Nous  pouvons,  cependant,  faire  quelques  remarques  à  son 
sujet.  Règle  générale  il  a  très  peu  de  profondeur,  étant  un  peu  profond  en  de  rares  en- 
droits. Ses  eaux  renferment  du  poisson  blanc,  du  brochet  et  du  sucet,  mais  il  n'y  a  que 
les  pêcheurs  qui  connaissent  bien  les  eaux  du  lac  qui  aient  réussi  à  faire  une  bonne  prise 
l'hiver  dernier.  Le  bras  le  plus  oriental  du  lac  à  l'Elan  est  très  connu  pour  sa  belle 
truite  des  lacs  et  son  gros  poisson  blanc,  mais  l'hiver  dernier  un  règlement  du  gouver- 
nement avait  interdit  la  pêche  dans  cette  partie  du  lac.     Le  lac  peut  être  décrit  comme 
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formé  par  quatre  parties  différentes:  les  deux  parties  principales  étant  l'une  au  nord 
des  détroits,  à  environ  deux  milles  au  nord  de  la  ligne  de  base  du  rang  19,  et  l'autre  au 
sud  des  détroits.  La  partie  nord  a  environ  vingt-cinq  milles  de  longueur  au  nord,  dans 
les  rangs  19  et  20,  et  une  largeur  variant  de  quatre  à  dix  milles.  La  partie  sud  a  en- 
viron quinze  milles  de  longueur;  elle  ressemble  presque  à  un  sac  dont  le  fond  serait 
défiguré  par  un  immense  triangle  dont  le  sommet  venant  du  nord  y  pénétrerait  sur  une 
étendue  d'environ  sept  milles.  A  l'est  de  ce  point  de  projection  se  trouve  le  bras  orien- 
tal. Il  a  la  forme  d'un  rectangle  aux  lignes  grossières,  ayant  quatre  à  cinq  milles  de 
large  et  probablement  seize  milles  de  long.  Il  est  relié  au  lac  principal  par  un  chenal 
ayant  à  peine  une  couple  de  chaînes  de  largeur  et  dans  lequel  le  courant  est  très  fort. 
Le  bras  occidental  que  nous  voyons  d'abord  au  rang  21  est  de  forme  très  irrégulière  et 
peut-être  moins  profond  qu'aucune  autre  section.  Il  a  environ  sept  milles  d'un  côté 
à  l'autre  et  un  chenal  ayant  moins  d'un  quart  de  mille  de  largeur  le  relie  au  lac  princi- 
pal. Dans  le  lac  il  y  a  un  certain  nombre  d'îles  couvertes  d'épaisses  forêts  ;  il  y  en  a  une 
en  particulier  qui  est  très  considérable,  située  à  environ  huit  milles  au  sud  de  la  ligne 
de  base,  dans  le  rang  19,  et  dont  on  fait  une  réserve  connue  sous  le  nom  de  la  réserve 
des  sauvages  n°  31  C. 

Cette  partie  de  la  ligne  de  base  qui  traverse  les  rangs  de  20  à  16  est  donc  grande- 
ment coupée  par  les  bras  divers  du  lac.  Les  Péninsules  intervenant  entre  ces  bras 
sont  pour  la  plupart  bien  boisées  en  épinettes,  atteignant  en  certains  endroits  de  dix- 
huit  à  vingt-quatre  pouces  de  diamètre.  La  plus  grande  partie  du  bon  bois  est  com- 
prise dans  la  limite  à  bois  n°  1108. 

Le  lac  à  l'Œuf  est  situé  au  nord,  dans  le  rang  17.  Il  se  dirige  vers  le  nord 
de  la  ligne  de  base  sur  une  étendue  d'environ  dix-huit  milles,  et  il  a  huit  pieds  de  plus 
en  profondeur  que  le  lac  à  l'Elan,  qui  en  est  éloigné  d'à  peine  un  4uart  de  mille  en  un 
endroit.     Il  y  a  du  poisson  blanc  en  abondance. 

Dans  les  rangs  15  et  14  la  surface  est  passablement  accidentée,  et  couverte  en 
grande  partie  de  bois  dont  la  croissance  a  été  arrêtée  par  le  feu. 

Des  cailloux  rouges  ont  été  vus  ci  et  là  dans  le  rang  14,  bien  qu'aucune  roche  de 
cette  nature  n'ait  été  vue  en  d'autres  endroits.  Ici  l'on  constate  un  phénonomène 
des  plus  étranges  consistant  dans  la  présence  de  trous  disséminés  à  la  surface  du  lit 
de  pierre  calcaire.  Ces  trous  ont  de  quatre  à  six  pieds  en  «prof ondeur,  ayant  un  fond 
plus  ou  moins  circulaire  et  élargi.  Les  murs  sont  passablement  solides,  presque  per- 
pendiculaires n'ayant  pas  été  défigurés  par  le  temps.  La  pierre  calcaire  a  ici  une  sur- 
face parfaitement  uniforme.  Nous  voyons  ces  trous  étranges,  quelquefois  isolés,  ou 
d'autres  en  groupes  serrés.  D'après  leur  formation  il  semblerait  que  de  l'eau  y  aurait 
été  emprisonnée  à  l'époque  de  quelque  incendie  et  que  l'eau  aurait  été  convertie  en 
vapeur,  laquelle  aurait  déterminé  une  explosion  chassant  au  dehors  la  pierre  calcaire, 
ce  qui  aurait  eu  pour  résultat  la  formation  de  ces  trous. 

Le  lac  Guillaume,  dans  le  rang  13,  a  environ  onze  milles  de  longueur,  au  sud  de 
la  ligne  de  base,  et  environ  treize  milles  au  nord.  Les  rives  sont  rocheuses  et  s'élèvent 
considérablement  au-dessus  du  niveau  de  l'eau.  Au  moment  de  faire  nos  levés  le 
niveau  de  l'eau  était  bas  et  le  poisson  y  était  rare.  A  l'est  de  ce  lac  il  y  a  de  nombreux 
muskegs  d'épinettes  et  de  pins  des  rochers,  avec  autant  de  coteaux  entre  les  muskegs. 
Ces  coteaux  sont  en  réalité  des  terraces,  dont  la  longue  et  douce  inclination  tend  vers 
Winnipeg.  La  chute  à  chacune  de  ces  terraces  est  approximativement  de  vingt  pieds, 
et  les  muskegs  ont  aussi  une  légère  inclinaison  vers  l'est. 

La  baie  Limestone  est  située  à  environ  un  mille  au  sud  de  la  ligne  de  base  dans 
les  rangs  9,  10  et  11.  C'est  une  extension  du  lac  Winnipeg,  ayant  très  peu  de  pro- 
fondeur, n'ayant  pas  plus  de  cinq  pieds  en  aucun  endroit. 

De  là  au  lac  Playgreen,  dans  le  rang  5,  la  surface  du  sol  est  d'un  niveau  uniforme, 
consistant  principalement   de  marais  de  tamarack  et  d'épinettes. 

Le  lac  Playgreen  est  en  réalité  une  expansion  de  la  rivière  Nelson.  Sa  longueur 
est  d'environ  cinquante  milles  et  sa  largeur  d'environ  quatre  milles.     Ce  lac  est  relié 
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au  lac  Winnipeg  par  un  parcours  d'environ  trois  milles  de  la  rivière  Nelson.  De 
nombreuses  îles  de  roche  émergent  de  la  surface  du  lac  tandis  qu'un  grand  nombre  ne 
dépassent  pas  la  surface  de  l'eau  assez  considérablement  pour  former  des  îles  et  restent 
submergées.  L'eau  a  généralement  très  peu  de  profondeur.  D'après  ces  faits  il  s'en 
suit  qu'il  ne  peut  y  avoir  sur  le  lac  que  des  bateaux  à  faible  tirant,  sous  la  direction 
de  pilotes  connaissant  bien  les  récifs.  On  ne  cherche  jamais  à  voyager  sur  le  lac  la 
nuit.  Les  bateaux  de  la  compagnie  Northern-Fish,  qui  naviguent  sur  le  lac  Playgreen, 
sont  des  bateaux  à  hélice,  ayant  un  tirant  de  moins  de  six  pieds,  et  encore  ils  touchent 
fond  souvent.  Cette  nappe  d'eau  est  traversée  par  les  bateaux  voyageant  entre  War- 
ren-Landing,  au  sud  de  la  ligne  de  base,  et  Norway-House  et  le  portage  Whiskey-Jack, 
au  nord  de  la  ligne.  Les  eaux  de  ce  lac  sont  remplies  d'esturgeon,  de  brochet,  de  doré 
et  de  sucet. 

La  contrée  le  long  de  la  limite  est  du  rang  21,  entre  les  15e  et  16e  lignes  de  base, 
est  en  grande  partie  un  marais  de  saules  avec  quelques  régions  d'épinettes  et  de  tama- 
rack.  Il  y  a  le  long  de  la  rive  nord  du  bras  occidental  du  lac  à  l'Elan,  dans  le  town- 
ship  57,  un  coteau  bien  boisé  en  épinette,  baumier,  pin  des  rochers,  peuplier  et  bou- 
leau, ayant  quelque  fois  un  diamètre  de  dix  pouces. 

Dans  les  environs  de  la  15e  ligne  de  base  la  contrée  est  d'accès  facile.  On  peut 
atteindre  l'extrémité  est  de  la  ligne  par  le  bateau  traversant  le  lac  Winnipeg  pour 
aller  à  Warren-Landing,  et  de  là  en  descendant  la  rivière  Nelson  et  le  lac  Playgreen. 
On  peut  atteindre  les  rangs  10  et  11  par  le  bateau  allant  de  Warren-Landing  à  la  baie 
Limestone.  On  peut  se  rendre  facilement  dans  la  partie  ouest  de  la  contrée  que  nous 
avons  explorée  en  partant  de  Le-Pas,  Man.,  et  l'on  peut  atteindre  le  district  compris 
dans  les  rangs  21,  20,  19,  18,  17  et  16,  en  bateau  ou  en  canot,  en  descendant  la  rivière 
Sackatchewan  de  Le-Pas  au  lac  à  l'Elan.  La  contrée  située  aux  environs  de  la  limite 
ouest  du  rang  21,  dans  les  townships  59  et  60  est  très  accessible  à  partir  du  chemin 
de  fer  de  la  baie  d'Hudson  aux  détroits  de  Cormoran. 

Ressources  de  la  contrée. 

Les  ressources  du  pays  que  nous  avons  exploré  sont,  à  la  vérité,  très  rares.  Pra- 
tiquement il  n'y  a  aucune  partie  de  cette  région  qui  soit  propice  à  l'agriculture  à  moins 
d'en  faire  le  drainage.  Où  le  terrain  est  suffisamment  sec  le  sol  est  d'argile  renfer- 
mant des  fragments  de  calcaire,  ce  qui  le  rend  impropre  à  la  culture. 

Certaines  régions  longeant  les  rives  du  lac  l'Elan  conviendraient  cependant  à 
l'élevage,  vu  qu'il  y  avait  poussé  en  1915,  du  foin  des  marais  en  abondance,  mais  ce 
terrain,  en  grande  partie,  est  exposé  à  être  inondé  pendant  la  période  des  eaux  hautes. 
Au  poste  du  lac  à  l'Elan  le  commerçant  garde  un  bon  nombre  d'animaux  et  de  chevaux. 
Les  sauvages  y  gardent  aussi  quelques  animaux.  Il  est  nécessaire  de  mettre  de  côté 
beaucoup  de  ce  foin  des  marais  pour  l'hivernement,  et  de  mettre  les  animaux  dans  des 
étables  parce  que  le  temps  y  est  trop  rigoureux  pour  laisser  les  animaux  dehors,  et  que 
l'herbe  gelée  des  marais  a  peu  ou  presque  pas  de  valeur  nutritive,  étant  d'ailleurs  re- 
couverte par  deux  ou  trois  pieds  de  neige. 

Au  cours  de  notre  exploration  nous  avons  rencontré  bien  peu  de  bois  de  commerce. 
Le  bois  contenu  dans  la  limite  à  bois  n°  1108  a  déjà  été  mentionné.  Une  petite  île  dans  le 
lac  Guillaume,  qui  a  été  épargnée  au  cours  du  dernier  incendie,  contient  de  belles 
épinettes.  Il  y  a  une  lisière  d'épinettes  assez  grosses,  bordant  la  rivière  Limestone,  dans 
le  rang  11,  à  environ  huit  ou  neuf  milles  au  nord  de  la  baie  Limestone,  mais  je  n'ai 
eu  aucun  renseignement  sur  l'étendue  probable  de  cette  région  boisée.  Il  y  a  de  très 
belles  lisières  de  bois  convenable  à  la  fabrication  de  la  pulpe,  surtout  autour  du  lac  à 
l'Elan.  Le  feu  de  1915  a  détruit  de  grandes  quantités  de  bois  qui  aurait  fait  du  bois 
à  pulpe.. 

Parmi  le  grand  nombre  de  lacs  qui  existent  dans  cette  région  il  n'y  a  que  les  lacs 
à  l'Elan   et    à    l'Œuf,    dans   lesquels    on    fait   la.  pêche   pour    des    fins    commerciales. 
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Dans  le  lac  à  l'Elan  on  a  pris  l'hiver  dernier  un  nombre  assez  considérable  de  tonnes 
de  poisson  blanc.  Le  poisson  pris  dans  la  partie  nord  du  lac  était  transporté  au  che- 
min de  fer  de  la  Baie-d'Hudson,  aux  détroits  de  Cormoran,  et  expédié  à  Le-Pas;  tan- 
dis que  celui  qui  était  pris  dans  la  partie  inférieure  du  lac  était  apporté  à  Le-Pas  par 
des  voitures.  Il  n'y  avait  que  deux  ou  trois  pêcheurs  sur  le  lac  à  l'Œuf,  et  d'après  les 
rapports  ils  ont  fait  une  bonne  prise.  Ce  poisson  est  aussi  expédié  à  Le-Pas.  Les 
pêcheurs  qui  ont  tfait  la  pêche  depuis  quelques  années  sur  le  lac  à  l'Elan  disent  que 
la  grosseur  du  poisson  diminue  tous  les  ans.  Il  n'est  pas  sûr  que  cela  soit  dû  à  la 
diminution  du  poisson  comme  résultat  de  la  pêche,  ou  au  fait  que  le  poisson  est  mort 
à  cause  de  l'abaissement  du  niveau  des  eaux  du  lac,  mais  ce  qui  est  certain  c'est  que 
le  niveau  du  lac  a  baissé  de  deux  pieds,  ou  plus,  depuis  1911. 

Les  animaux  sont  loin  d'être  nombreux  dans  aucun  endroit  de  la  région  que  nous 
avons  explorée,  bien  qu'en  certaines  sections  que  nous  avons  traversées  nous  ayons 
constaté  la  présence  d'une  ou  deux  espèces  d'animaux  à  fourrure  en  assez  grand  nom- 
bre. Nous  avons  remarqué  des  traces  de  renards,  de  lynx,  de  castors,  de  visons,  de 
martes,  de  loups  des  bois  et  de  prairies,  ainsi  que  des  belettes.  Dans  le  district  au  nord 
de  la  baie  de  Limestone  nous  avons  souvent  vu  des  traces  de  lynx. 

Il  y  a  des  élans  en  assez  grand  nombre  autour  du  lac  à  l'Elan  et  au  nord-est  de 
la  baie  Limestone,  et  sur  la  neige  entre  les  lacs  à  l'Elan  et  Guillaume  nous  voyons 
un  grand  nombre  de  pistes  de  caribou. 

Etablissements. 

A  quelques  milles  de  la  ligne  de  base  nous  trouvons  trois  petits  établissements. 
Le  premier,  au  poste  du  lac  à  l'Elan,  est  situé  probablement  dans  le  rang  20,  à  environ 
dix  ou  douze  milles  au  sud  de  la  ligne  de  base.  Il  comprend  la  réserve  des  sauvages 
n°  31,  sur  la  rive  occidentale  du  lac  à  l'Elan,  et  le  terrain  est  occupé  par  quelques 
squatters.  Les  Frères  Revillon  et  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson  y  avaient  tous 
les  deux  un  poste;  depuis  ces  quelques  dernières  années  ces  postes  ont  été  abandonnés. 
Il  y  a  un  commerçant  qui  y  tient  un  petit  magasin  et  garde  aussi  un  bon  nombre  de 
chevaux,  d'animaux  et  de  cochons.  Ce  poste  possède  deux  écoles,  dont  l'une  pour  les 
enfants  des  sauvages  non-compris  dans  les  traités  et  les  enfants  blancs,  et  l'autre 
pour  les  enfants  des  sauvages  des  traités.  Pendant  l'été  il  y  aussi  un  garde-feu  qui 
est  stationné  à  cet  endroit. 

Le  commerçant  et  les  sauvages  n'ont  fait  que  peu  d'efforts,  ou  pas  du  tout,  pour 
cultiver  le  terrain,  bien^qu'ils  aient  de  petits  jardins  dans  lesquels  ils  réussissent  à  ré- 
colter des  légumes  tels  que  les  patates,  les  choux,  la  salade,  les  pois  et  les  radis.  Je  crois 
que  si  le  terrain  était  nettoyé,  égoutté  et  cultivé  on  pourrait  récolter  de  l'avoine  et  de 
l'orge  de  première  qualité. 

•  Près  de  l'extrémité  est  de  la  ligne  de  base,  dans  le  rang  3,  se  trouvent  Norway- 
House  avec  la  réserve  des  sauvages  n°  17  et  la  mission  de  Rossville,  à  environ  huit  milles 
au  nord  de  la  ligne.  Ici  il  y  a  plusieurs  maisons  de  commerce.  Norway-House,  situé 
sur  la  rivière  Nelson  et  le  petit  lac  Playgreen,  est  un  endroit  très  pittoresque.  De  plus 
au  point  de  vue  historique  c'est  un  endroit  important  vu  qu'il  est  sur  la  vieille  route  en- 
tre la  baie  d'Hudson  et  l'intérieur  du  Canada  occidental.  Une  église  d'Angleterre  et 
une  mission  méthodiste  s'occupent  du  bien-être  moral  des  sauvages;  la  mission  métho- 
diste a  construit,  avec  l'aide  du  gouvernement,  un  grand  pensionnat  pour  les  sauvages. 
On  y  a  aussi  construit  un  très  bel  hôpital.  La  population  indigène  chasse,  dresse  des 
pièges  et  pêche  pour  avoir  sa  nourriture  d'hiver,  et  pendant  l'été  ceux  qui  le  désirent 
trouvent  de  l'emploi  autour  des  missions,  des  magasins,  ou  en  s'occupant  du  transport 
des  marchandises  ou  en  faisant  des  voyages,  sur  la  rivière  Nelson.  On  s'est  peu  occupé 
d'agriculture,  ayant  cultivé  juste  assez  de  jardinages  pour  les  besoins  de  l'endroit.  Tous 
les  légumes  mûrissant  tard  peuvent  être  cultivés. 
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Dans  le  rang  4,  à  environ  treize  milles  an  sud  de  la  ligne  est  situé  Warren-Landing. 
C'est  rien  qu'une  station  de  pêche  et  de  fret.  Warren-Landing  est  situé  à  l'extrémité 
nord  du  lac  Winnipeg,  à  l'endroit  où  la  rivière  Nelson  sort  du  lac.  De  chaque  côté  de 
l'embouchure  du  chenal  principal  de  la  rivière  il  y  a  un  bassin,  un  établissement  pour 
le  poisson,  une  glacière  et  un  entrepôt,  ainsi  que  les  différentes  bâtisses  pour  les  pê- 
cheurs, y  compris  les  logements  pour  la  salle  à  dîner  et  le  dortoir.  Pendant  environ 
deux  mois  de  l'été  c'est  un  endroit  plein  d'activité  et  beaucoup  fréquenté.  Pendant  les 
autres  mois  de  l'été  il  y  a  peu  d'activité  lorsque  les  bateaux  des  lacs  arrivent  de  Selkirk 
avec  leurs  passagers  et  marchandises.  Il  y  a  quelques  familles  de  métis  vivant  près  de 
Warren-Landing.  Pendant  l'été  ils  sont  employés  au  transport  des  marchandises  ve- 
nant des  bateaux,  et  pendant  l'hiver  ils  font  la  chasse  et  posent  des  pièges,  et  aident  à 
mettre  en  réserve  de  la  glace  pour  l'été  suivant.  On  a  cherché  aucunement  à  cultiver 
la  terre,  qui  n'est  principalement  qu'un  vaste  muskeg  dès  qu'on  abandonne  les  rives  sa- 
blonneuses du  lac.     On  récolte  bien  peu  de  légumes  ici. 

Le  8  mars  1916  nous  avons  commencé  à  retracer  la  15e  ligne  de  base  vers  l'ouest, 
à  partir  du  coin  nord-est  de  la  section  36,  township  56-25-Pr.  Cette  ligne  avait  été  par- 
tiellement ouverte  pendant  l'automne  afin  de  nous  permettre  de  procéder  à  nos  levés,  en 
partant  du  chemin  de  fer  de  la  Baie-d'Hudson  jusqu'au  point  de  départ  de  notre  pre- 
mière exploration,  de  sorte  qu'il  a  fallu  ouvrir  notre  ligne  beaucoup  plus  en  traversant 
le  rang  26,  mais  il  ne  nous  a  pas  été  nécessaire  de  faire  de  nouveaux  levés  dans  cette 
partie  de  la  ligne. 

Nous  avons  fait  de  rapides  progrès  en  faisant  nos  levés,  vu  que  la  ligne  traversait 
deux  vastes  étendues  découvertes  sur  les  lacs  Reader  et  Saskeram.  Ici  notre  équipe  de 
transport  a  été  très  occupée,  vu  que  nous  changions  de  camp  tous  les  jours.  Le  20  mars 
nous  terminions  de  retracer  la  ligne  jusqu'au  deuxième  méridien  ouest  et  le  jour  sui- 
vant nous  retournions  à  Le-Pas. 
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ANNEXE  N°  35. 
RESUME  DU  RAPPORT  DE  E.  W.  HUBBELL,  A.T.F. 

Levés  d'inspection  dans  l'Albert  a  septentrionale. 

Mes  opérations  sur  le  terrain,  qui  ont  duré  du  commencemient  de  septembre  au 
commencement  de  décembre,  ont  compris  l'inspection  des  levés  topographiques  de  subdi- 
vision, longeant  la  rivière  Athabaska  au  nord  de  McMurray,  et  le  long  de  la  réserve  de 
chemin  de  fer  Alberta  et  Great-Waterways,  au  sud  de  McMurray. 

Nous  sommes  partis  d' Athabaska  le  16  septembre,  nous  avons  voyagé  en  aval  de  la 
rivière  Athabaska  en  chalands,  et  nous  sommes  arrivés  à  McMurray  le  22. 

Les  célèbres  sables  de  goudron  embrassent  une  vaste  superficie  le  long  de  la  ri- 
vière Athabaska,  commençant  au  township  87-14-4  et  s'étendant  à  environ  soixante-dix 
milles  au  nord  de  McMurray.  Us  sont  très  visibles,  à  certains  endroits,  surtout  à  l'em- 
bouchure des  rivières  et  des  creeks.  On  n'a  pas  encore  entrepris  de  travaux  de  mise 
en  valeur  dans  la  région  du  sable  de  goudron.  Il  est  donc  impossible  d'estimer  la  va- 
leur de  ces  immenses  étendues,  que  des  rapports  authentiques  fixent  à  700  milles  carrés. 

McMurray  est  magnifiquement  situé  entre  les  rivières  Athabaska  et  Eau-Claire. 
Sa  population  varie  de  250  à  400.  Il  y  a  plusieurs  magasins,  trois  pensions,  un  hôtel, 
une  mission  catholique  romaine,  un  bureau  de  poste,  un  bureau  de  télégraphie,  un 
poste  de  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson  et  une  scierie  portative  ayant  un  rende- 
ment de  8,000  à  10,000  pieds  par  jour. 

Au  nord  de  McMurray,  la  rivière  s'élargit,  les  rives  s'abaissent  graduellement,  et 
il  n'y  a  pas  de  rapides,  bien  que  le  courant  soit  fort  et  d'une  vitesse  de  cinq  à  six  milles 
à   l'heure.  On  rencontre  beaucoup  d'îles,    la  plupart  boisées,  et  de    nombreuses   battures, 

Le  28  septembre,  nous  avons  inauguré  l'inspection  de  la  subdivision  de  M.  J.  C. 
Baker,  et  nous  avons  terminé  le  5  octobre.  Nous  n'avons  pas  rencontré  de  colons  dans 
cette  région,  sauf  à  McKay  et  dans  les  environs,  où  se  trouvent  un  certain  nombre  de 
métis  et  un  poste  de  la  Baie-d'Hudson.  Au  départ  de  cet  endroit,  nous  avons  trans- 
porté notre  camp  au  township  101-9-4,  nous  avons  commencé  l'inspection  de  la  subdi- 
vision de  M.  J.  W.  Pierce,  et  nous  avons  terminé  nos  opérations  le  9  octobre. 

Nous  sommes  retournés  à  McMurray  en  embarcation,  et  nous  avons  voyagé  en 
suivant  la  route  jusqu'au  township  88-7-4,  où  (nous  avons  commencé  l'inspection  de  la 
subdivision  de  M  Knight.  A  partir  de  cet  endroit,  nous  avons  effectué  nos  opérations 
vers  le  sud  jusqu'aux  levés  topographiques  de  M.  Waddell,  suivant  étroitement  la 
rampe  du  nouveau  chemin  de  fer  Alberta  et  Waterways.  Nous  avons  achevé  cette  der- 
nière inspection  le  17  novembre. 

La  plus  grande  partie  de  la  région  située  le  long  de  cette  voie  ferrée  est  couverte 
de  muskegs.  On  y  rencontre  de  l'épinette  rouge  et  de  l'épinette  blanche.  Il  y  a,  ce- 
pendant, beaucoup  de  chaînes  de  montagnes  et  des  étendues  isolées  de  terre  fertile,  cou- 
vertes d'épinette,  de  peuplier,  de  bouleau,  de  pin  gris,  d'épinette  rouge,  de  chablis,  de 
brûlé  et  de  broussailles.  On  trouve  beaucoup  d'eau  potable  dans  les  petites  rivières, 
ainsi  que  dans  les  petits  creeks  et  lacs.  On  rencontre  très  peu  de  terre  à  foin.  En 
réalité,  il  est  plutôt  difficile  de  trouver  en  été  assez  de  fourrage  pour  nourrir  les  che- 
vaux. Seulement  une  faible  partie  du  bois  peut  servir  aux  fins  de  fabrication.  Néan- 
moins, il  y  en  a  suffisamment  pour  fabriquer  des  dormants,  des  clôtures  et  chemin  de 
fer,  etc.  Lors  de  l'achèvement  de  la  voie  ferrée,  le  transport  à  McMurray  et  dans  les 
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environs  sera  bien  plus  facile  et  coûtera  bien  moins  cher  qu'aujourd'hui,  et  on  aban- 
donnera la  voie  d'eau  actuelle. 

Dans  les  superficies  boisées,  le  sol  se  compose  d'une  argile  sablonneuse.  La  couche 
inférieure  est  argileuse.  En  apparence,  le  sol  est  propre  aux  fins  agricoles,  bien  qu'il 
soit  nécessaire  d'effectuer  un  défrichage  considérable  avant  de  le  ranger  parmi  les  terres 
arables. 

Le  gibier  est  abondant,  et  on  rencontre  surtout  l'orignal. 

Aucun  colon  n'habite  cette  région,  qui  a  peu  de  chance  d'être  colonisée  avant  que 
les  muskegs  soient  drainés. 
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ANNEXE  N°  36. 
RESUME  DU  RAPPORT  DE  J.  C.  JOHNSTON,  A.T.F. 

RELEVÉS  DE  SUBDIVISION  À  L'EST  DE  LA  TRAVERSE  DE  LA  RIVIERE  LA-PAIX. 

Pendant  la  saison  de  1915,  mes  opérations  topographiques  ont  compris  la  subdivi- 
sion du  tiers  nord  du  township  82,  et  les  townships  83,  84,  85,  86  et  87,  rang  19,  ainsi 
que  le  township  84,  rang  20,  tout  entiers,  tous  situés  à  l'ouest  du  cinquième  méridien. 

Après  l'organisation  de  mon  équipe,  je  suis  parti  de  la  traverse  de  la  rivière  La- 
Paix,  le  10  mai,  et  j'ai  voyagé  en  suivant  le  chemin  Grouard  jusqu'à  Petite-Prairie,  soit 
une  distance  de  trente  milles.  Le  chemin  venait  justement  d'être  battu,  et  il  était  en 
très  mauvais  état.  De  cet  endroit,  nous  nous  sommes  dirigés  vers  le  nord  jusqu'au 
township  82,  rang  19,  sur  un  chemin  que  j'avais  auparavant  parcouru  afin  de  transpor- 
ter des  approvisionnements  de  Reno.  Ce  chemin,  qui  longe  le  bras  nord  de  la  rivière 
North-Heart,  traverse  une  très  belle  prairie.  Cette  région  est  une  continuation  du  dis- 
trict de  Petite-Prairie,  dont  le  sol  figure  parmi  les  plus  fertiles  de  l'Alberta,  d'après 
les  épreuves  faites  par  le  ministère  d'Agriculture  de  la  province. 

Le  premier  camp  était  dans  la  section  26,  township  82,  dans  la  prairie,  où  la  nou- 
velle herbe  poussait  rapidement.  J'ai  emporté  avec  moi  trente-cinq  boisseaux  d'avoine, 
qui  ont  duré  jusqu'à  ce  que  l'herbe  fût  plus  bondante,  grâce  à  une  prudente  distribu- 
tion. Les  chevaux  de  bât,  au  nombre  de  vingt,  étaient  en  bon  état  pour  les  opérations 
de  la  saison. 

De  cet  endroit,  nous  avons  poursuivi  nos  opérations  au  nord  à  travers  le  rang  19, 
puis  nous  sommes  retournés  au  township  84-20-5,  dont  les  opérations  ont  été  terminés  le 
20  octobre.  Outre  la  subdivision  régulière,  nous  avons  tracé  des  lignes  de  niveau  le 
long  de  toutes  les  deuxièmes  lignes  de  section  dans  tous  les  townships  relevés. 

Durant  mai  et  juin,  le  temps  a  été  très  favorable  aux  opérations,  mais  en  juillet  il 
est  tombé  de  fortes  pluies  qui  ont,  dans  une  certaine  mesure,  nui  aux  opérations.  Lors- 
que ces  dernières  ont  été*  terminées,  le  20  octobre,  il  gelait  assez  fortement,  et  il  est  tom- 
bé un  peu  de  neige. 

Tous  les  townships  subdivisés  sont  drainés  au  nord-ouest  par  des  cours  d'eau  qui  se 
déversent  dans  la  rivière  La-Paixi,  sauf  le  townsihp  82,  qui  se  jette  au  sud-est  dans  la 
rivière  North-Heart.  La  rivière  Cadotte,  qui  se  déverse  au  nord-ouest  dans  la  rivière 
La-Paix,  draine  en  grande  partie  les  townsiphs  86  et  87.  Son  lit  est  rempli  de  cailloux 
et  il  forme  un  courant  presque  continu,  de  son  embouchure  au  rang  19.  Dans  ce  rang 
et  à  Test,  sa  largeur  est  d'environ  une  chaîne  et  demie  ;  les  rapides  sont  moins  nombreux 
et  le  courant  est  un  peu  lent,  serpentant  considérablement  dans  une  vallée  plus  ou  moins 
directe.  De  nombreux  ouvrages  de  castors,  quelques  prairies  de  foin  et  quelques  mas- 
sifs d'épinette  caractérisent  cette  vallée.  La  plus  grande  partie  des  plaines  de  la  vallée 
sont  étendues,  et  il  y  pousse  une  abondance  de  graminées  luxuriantes,  de  lentilles  et  de 
vesces. 

Les  townships  83  et  84  renferment  plusieurs  petits  lacs  peu  profonds  sans  déboiv 
chés.  Ils  renferment  aussi  beaucoup  de  muskegs,  bien  que  les  niveaux  indiquent  une 
chute  considérable  propice  à  un  bon  drainage.  Le  reste  de  ces  townships  et  les  autres 
townsihps  subdivisés,  surtout  les  townsihps  86  et  87,  sont  couverts  d'une  légère  brous- 
saille,  composée,  pour  la  plus  grande  partie,  de  peupliers.  Il  y  a,  de  plus,  de  nombreu- 
ses fondrières  et  de  vastes  prairies  couvertes  d'une  forte  poussée  de  graminées.  Cette 
terre  convient  tout  à  fait  à  l'agriculture. 

Au  cours  de  la  saison,  nous  avons  aperçu  plusieurs  orignaux  et  ours,  bruns  et  noirs. 
Nous  avons  parfois  rencontré  des  renards  et  des  coyotes,  et  nous  avons  trouvé  des  ou- 
vrages de  castors  et  de  rats  musqués  dans  beaucoup  d'endroits,  sur  la  rivière  Cadotte. 
Au  mois  d'août  et  de  septembre,  nous  avons  vu  une  abondance  de  canards  et  d'oies  sur 
le  lac  Runaway,  dans  le  township  86. 
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ANNEXE  N°  37. 
KESUME  DU  RAPPORT  DE  W.  J.  JOHNSON,  A.T.F. 

Relevés  dans  le  district  de  Kamloops. 

Après  avoir  terminé  l'organization  de  mon  équipe,  je  suis  parti  de  Reveletoke  le  19 
avril  1915,  et  je  me  suis  rendu  au  township  18-8-6,  le  lieu  de  mes  premières  opérations, 
situé  sur  le  chemin  carrossable  Mabel,  à  une  distance  d'environ  cinq  milles  d'Enderby. 

Les  opérations  de  ce  district  ont  compris  le  relevé  de  la  limite  septentrionale  et  la 
subdivision  du  rang  septentrional  de  sections.  La  limite  nord  est  traversée  par  les 
creeks  Brash  et  Ashton,  qui  possèdent  d'étroites  vallées,  à  environ  2,000  pieds  au-des- 
sous du  niveau  des  'montagnes  voisines.  Une  grande  partie  de  ces  sections  constitue  une 
bonne  terre  de  pâturage,  couverte  de  sapins  et  de  pins  desséminés. 

Après  avoir  achevé  ces  opérations,  nous  sommes  allées  au  township  18-10-6,  où  nous 
avons  relevé  les  limites  d'une  subdivision  légale. 

Le  17  mai,  nous  avons  commencé  la  subdivision  du  township  19-10-6.  On  a  réser- 
vé presque  tout  ce  township  en  vue  de  protéger  l'approvisionnement  d'eau  de  la  ville 
de  Salmon-Arm.  On  m'a  demandé  d'étudier  le  sol  afin  de  déterminer  sa  convenance  à 
cette  fin;  j'ai  constaté  qu'une  grande  partie  de  la  réserve  s'écoulait  sur  le  versant  o- 
riental,  et  qu'on  ne  pouvait  l'utiliser.  On  a  relevé  environ  seize  milles  de  subdivision 
dans  ce  township. 

Nous  avons  effectué  les  relevés  suivants  dans  les  townships  21  et  22-10-6  Les  opé- 
rations de  ces  townships  ont  presque  entièrement  compris  le  relevé  des  subdivisions  lé- 
gales et  les  parties  de  ces  subdivisions  dans  les  limites  à  bois.  On  a  fait  ces  opéra- 
tions dans  le  but  d'empêcher  les  colons  de  prétexter  leur  ignorance  de  leurs  bornes  et 
d'empiéter  sur  les  limites. 

Il  existe  de  bonnes  routes  carrossables  dans  tous  ces  townships,  et  j'ai  pu  me  ser- 
vir de  voitures,  louées  sur  place,  pour  tous  les  transports  du  camp,  à  l'exception  d'un 
camp  volant  dans  le  township  20,  rang  9. 

La  terre  est,  en  général,  boisée  de  sapin,  pin,  épinette  et  de  cèdre,  et  il  est  couvert 
d'une  épaisse  broussaille,  bien  que,  dans  beaucoup  d'endroits,  plusieurs  feux  aient 
jévi  dans  les  dernières  années. 

Les  colons  réalisent  des  progrès  rapides  dans  l'amélioration  de  leurs  terres,  et  je 
pense  qu'en  définitive  la  culture  des  fruits  sera  la  principale  industrie  du  pays. 

Le  5  juillet,  nous  avons  voyagé  par  voie  carrossable  à  travers  le  lac  Shuswap,  sur 
le  bac  du  Gouvernement,  jusqu'au  township  23-11-6.  Ce  lac  est  un  des  plus  beaux  de  la 
Colombie-Britannique  ,et  on  peut  l'appeler  à  bon  droit  "le  paradis  des  sportsmen". 
Une.  poilue  route  carrossable  du  gouvernement  s'étend  à  l'est,  le  long  de  la  rive  nord, 
à  partir  du  quai  près  du  creek  Scotch  jusqu'à  quelques  milles  au  delà  de  Celista,  dans 
le  township  23-10-6.  Un  autre  chemin  carrossable  se  dirige  au  nord-ouest,  de  Oelis- 
ta au  creek  .\Leadow,  jusqu'à  la  section  23,  township  23-11-6.  La  plus  grande  partie 
de  'c  township  est  montagneuse,  bien  qu'on  ait  relevé  quelques  bons  plateaux  le  long  du 
creek  Scotch  et  dans  le  quart  sud-est  du  township.  On  a  fait  un  nouveau  relevé  de 
la  limite  de  Little-Shuswap,  I.R.  n°  4. 

On  a  aussi  relevé  quelques  milles  de  subdivision  dans  le  township  23,  rang  10.  Ce 
townehip  devient  rapidement  un  des  plus  grands  centres  agricoles  de  la  Colombie-Bri- 
tannique, non  seulement  pour  la  culture  générale,  mais  aussi  pour  la  culture  des  fruits 
et  des  baies. 
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Nous  avons  effectué  nos  opérations  suivantes  dans  le  township  22-12-6,  où  nous 
avons  été  occupés  jusqu'au  10  septembre.  Nous  avons  fait  un  nouveau  relevé  de  la 
partie  de  la  limite  de  Little-Shuswap  I.R.  n°  1,  et  subdivisé  tout  le  territoire  situé  au 
nord  de  la  réserve.  Nous  avons  relevé  de  bonnes  terres  de  pâturage.  Cependant,  le 
manque  d'eau  est  un  grand  inconvénient  pour  le  township. 

Les  opérations  suivantes  ont  compris  des  relevés  divers  dans  les  townships  22-7- 
6,  23-6-6  et  23-4-6.  Ces  opérations  ont  exigé  deux  ou  trois  jours  de  relevés  dans  chaque 
township,  et  elles  ont  surtout  compris  la  séparation  de  petites  parties  des  concessions 
forestières. 

Malakwa,  situé  dans  le  township  23,  rang  6  acquiert  une  célébrité  rapide  par  son 
•céleri.  Les  rapports  provinciaux  de  l'année  dernière  ont  classiflé  ces  terres  comme  étant 
les  plus  favorables  à  la  culture  du  céleri  dans  la  Colombie-Britannique.  Le  sol  est  noir, 
.composé  d'une  argile  huileuse.  Le  sous-sol  est  sablonneux.  On  récolté  des  légumes  en 
abondance,  mais  il  n'y  a  pas,  cette  année,  de  marché  où  les  écouler. 

Le  21  septembre,  nous  sommes  allés  à  Revelstoke,  où  nous  avons  commencé  les  rele- 
vés dans  le  township  23-2-6.  Ces  opérations  ont  compris  le  relevé  de  deux  sections  en 
subdivisions  légales. 

La  vallée  Columbia  se  colonise  très  rapidement,  et  on  réalise  des  progrès  considéra- 
bles dans  son  développement.  Parmi  les  colons,  il  y  a  un  grand  nombre  d'Autrichiens, 
de  Hongrois  et  d'Italiens.  Il  est  probable  que  ce  district  deviendra  un  des  plus  grands 
districts  de  pommes  de  la  province.  Son  climat  est  frais  et  produit  une  pomme  ferme 
et  savoureuse.  On  exerce  presque  tous  les  genres  de  culture,  et  le  rendement  en  petits 
fruits  et  en  légumes  est  abondant.  On  a  constaté  que  le  maïs  poussera  bien.  Une  gran- 
de partie  de  la  vallée  est  encore  détenue  à  titre  de  limites  à  bois.  Toutefois,  l'agent  des 
terres  fédérales  retire  aussi  rapidement  que  possible  les  parties  de  ces  limites  qui  sont 
propres  à  l'agriculture,  pour  les  livrer  à  la  colonisation. 

Le  29  septembre,  nous  sommes  allés,  par  la  route  carrossable,  au  township  24-1-6, 
où  nous  avons  passé  le  reste  de  la  saison.  Ce  district  est  pratiquement  nouveau,  en  ce 
qui  concerne  la  colonisation.  Des  terres  très  fertiles  s'étendent  le  long  des  deux  rives 
de  la  rivière  Illecillewaet,  bien  qu'une  partie  soit  encore  détenue  comme  concessions 
forestières.  Etant  donnée  la  présence  de  glaciers,  il  gèle  plus  tôt  à  Revelstoke.  Néan- 
moins, on  peut  exercer  avec  profit  la  culture  du  grain  et  la  culture  mixte.  La  largeur 
de  la  vallée  n'a  pas  plus  de  deux  milles,  et  le  sous-sol  est  sablonneux. 

Le  chevreuil  est  assez  abondant  dans  les  townships  couverts  par  nos  relevés,  et  nous 
avons  aperçu  un  assez  bon  nombre  d'ours.  La  pêche  est  prospère  au  commencement  de 
la  saison  dans  le  lac  Shuswap  et  dans  les  petits  creeks. 

On  n'exerce  presque  pas  d'exploitation  minière  ni  de  prospection. 

La  saison  a  été  la  plus  humide  que  j'ai  rencontrée  depuis  quatre  ans.  En  juillet, 
nous  avons  eu  cinq  jours  de  pluie  continue.  Les  mois  de  mai  et  juin  ont  aussi  été  hu- 
mides. Comme  résultat,  les  feux  ont  été  très  rares,  et  ceux  qui  ont  éclaté  n'ont  pas 
causé  beaucoup  de  dommages. 
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ANNEXE  N°  38. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE'R.  H.  KNIGHT,  A.T.F. 

SERVICE  DE  L'ARPENTAGE  DANS  LE  NORD  DE  L'ALBERTA. 

Les  travaux  d'arpentage  que  j'ai  faits  durant  la  dernière  saison  ont  consisté  dans 
la  subdivision  des  townships  81,  82,  83  et  84-6-4,  et  des  townships  84,  85,  86,  87,  et 
88-7-4,  situés  sur  la  ligne  du  chemin  de  fer  Alberta  et  Great-Waterways. 

Nous  avons  quitté  Athabaska  le  11  mai  et  nous  avons  descendu  la  rivière  Atha- 
baska  jusqu'à  McMurray,  emportant  avec  nous  douze  tonnes  de  provisions,  chargées 
sur  trois  allèges. 

Notre  voyage  n'a  été  marqué  d'aucun'  incident,  si  ce  n'est  les  difficultés  ordinaires 
que  l'on  a  à  surmonter  auxi  différents  rapides.  Nous  avons  campé  un  soir  aux  puits  à 
gaz  de  la  compagnie  de  Pélican,  à  quelques  milles  en  aval  des  rapides  du  Pélican.  On 
avait  creusé  trois  puits  à  cet  endroit  et  j'ai  appris  que  leur  capacité  commune  était 
évaluée  à  sept  millions  de  pieds  par  jour. 

Nous  avons  commencé  nos  travaux  d'arpentage  le  21  mai,  au  confluent  des  rivières 
Christina  et  Clearwater,  dans  le  township  88-7-4  .  Les  vallées  de  ces  rivières  ont  une 
profondeur  d'environ  500  pieds,  les  versants  sont  accidentés  et  couverts  d'arbres  variant 
de  douze  à  vingt  pouces  de  diamètre,  la  plupart  des  peupliers,  avec  çà  et  là  des  bou- 
quets d'épinettes.  La  rivière  Clearwater  a  une  largeur  moyenne  d'environ  sept  chaînes 
et  la  vitesse  du  courant  est  d'environ  trois  milles  à  l'heure.  La  vallée  a  environ  un 
mille  de  largeur  et  les  marais  se  trouvent  surtout  du  côté  sud  de  la  rivière.  La  vallée 
de  la  rivière  Christina  est  étroite  et  les  versants  en  sont  escarpés  et  accidentés. 

Outre  ces  deux  rivières  nous  avons  traversé  quatre  autres  cours  d'eau  au  cours  de 
nos  travaux  d'arpentage  durant  la  saison.  La  rivière  Grégoire  égoutte  le  lac  du  même 
nom  dans  le  township  86,  rangs  7  et  8,  et  les  rivières  Little-Pembina,  Meadow  et  Kettle 
prennent  leur  source  dans  la  chaîne  des  petites  Montagnes-Rocheuses  et,  coulant  dans 
une  direction  est,  se  jettent  dans  la  rivière  Christina.  Ces  cours  d'eau  ont  une  largeur 
moyenne  de  quarante  à  cinquante  pieds  de  largeur,  et  sont  remplis  de  brochets  durant 
la  première  partie  de  l'été.  Le  seul  lac  important  est  le  lac  Grégoire,  qui  a  environ 
dix  milles  de  longueur  et  quatre  milles  de  largeur.  L'eau  est  fraîche  et  claire  et  le 
poisson  blanc  et  le  brochet  s'y  trouvent  en  abondance. 

Au  cours  de  mon  voyage  le  long  des  rivières  Clearwater  et  Athabaska,  aux  envi- 
rons de  McMurray,  j'ai  constaté  que  ces  deux  ruisseaux  passaient  à  travers  une  for- 
mation d'argile  ou  pierre  à  chaux  qui  semble  avoir  une  inclinaison  à  peu  près  égale  à 
celle  des  cours  d'eau.  De  ce  fait  l'on  pourrait  conclure  que  la  couche  de  pierre  à 
chaux  subit  une  dépression  sensible  près  du  confluent  de  ces  deux  ruisseaux.  Ceci 
est  rendu  encore 'plus  évident  par  le  fait  que  les  rivières  du  Cheval  et  de  Hangmgstone, 
qui  coulent  toutes  les  deux  à  travers  cette  formation  de  pierre  à  chaux,  s'unissent  aux 
autres  rivières  à  peu  de  distance  de  leur  confluent. 

McMurray  se  trouve  situé  au  confluent  des  rivières  Athabaska  et  Clearwater  sur 
un  vaste  plateau  uni,  situé  à  environ  trente  pieds  au-dessus  du  niveau  des  eaux  hautes, 
et  entre  les  deux  cours  d'eau.  Lorsque  nous  avons  commencé  nos  travaux  d'arpenta- 
ge la  population  était  d'environ  300  personnes,  la  plupirt  d'origine  canadienne. 

Les  parties  nord  et  sud  du  district  que  nous  avons  arpenté  sont  en  grande  partie 
des  marécages  et  des  muskegs  couverts  d'une  épaisse  croissance  de  jeunes  épinettes. 
Cette  épaisse  croissance  semble  être  due  au  fait  que  le  muskegs  sont  très  secs.     La  par- 
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tie  centrale  du  district  est  plus  accidentée  et  plus  ondulée  et  est  couverte  d'arbre» 
plus  gros.  La  plus  grande  partie  des  terres  élevées  dans  les  townships  83  et  84,  rang 
6,  a  été  ravagée  par  le  feu,  et  le  bois  a  presque  tout  été  détruit  par  le  feu.  Les  arbres 
morts  mesurent  en  moyenne  de  huit  à  douze  pouces  de  diamètre.  Sur  les  sommets,  le 
sol  est  formé  en  grande  partie  d'argile  et  marne  sablonneuse. 

Le  seul  sentier  qui  existait  dans  ce  district,  avant  l'arrivée  du  chemin  de  fer,  était 
le  sentier  de  transport  La-Biche-McMurray.  Les  entrepreneurs  du  chemin  de  fer  ont 
ouvert  un  chemin  de  voiture  se  rapprochant  le  plus  possible  de  l'emplacement  du  nou- 
veau chemin  de  fer,  mais  ce  chemin  ne  pouvait  être  construit  à  travers  le  township  87 
et  les  quatre  milles  au  sud  du  township  88,  rang  7,  à  cause  des  muskegs  et  des  maréca- 
ges. 

Par  conséquent  il  suit  la  rive  nord  du  lac  Grégoire  et  suit  ensuite  une  direction 
nord-ouest,  suivant  à  peu  près  la  direction  de  l'ancien  sentier  de  transport  du  lac  La- 
Biche,  jusqu'à  une  distance  d'environ  huit  milles  de  McMurray.  Il  tourne  ensuite 
vers  l'est  et  traverse  de  nouveau  l'emplacement  du  chemin  de  fer  dans  la  section  20, 
township  88,  rang  7.  Un  chemin  de  voiture  a  été  ouvert  récemment  qui  traverse  Mc- 
Murray  en  suivant  l'ancien  sentier  de  transport  du  lac  La-Biche. 

La  saison  a  été,  en  général,  sèche,  bien  que  nous  ayons  eu  quatre  jours  de  pluie 
continuelle  au  commencement  du  mois  de  juillet.  La  première  neige  est  tombée  le  11 
septembre  et  a  disparu  le  lendemain.  La  première  forte  gelée  s'est  fait  sentir  le  soir 
du  5  septembre  bien  que  l'on  ait  eu  plusieurs  petites  gelées  au  cours  de  l^été.  Nous 
avons  eu  plusieurs  bourrasques,  accompagnées  de  neige,  à  partir  du  11  septembre  jus- 
qu'à la  fin  de  nos  travaux,  la  plus  forte  ayant  eu  lieu  le  30  octobre  alors  qu'il  est  tombé 
huit  pouces  de  neige. 

D'après  les  rapports,  les  petits  animaux  à  fourrures  abondent  le  long  des  diffé- 
rents cours  d'eau.  Les  coyotes  et  les  renards  semblent  s'y  trouver  en  abondance.  L'é- 
lan est  le  plus  important  de  tous  les  gibiers  et  est  la  seule  sorte  de  viande  fraîche  que 
l'on  puisse  trouver  dans  cette  région.  Le  nouveau  chemin  de  fer  fournira  accès  au  meil- 
leur endroit  pour  la  chasse  à  l'élan  de  toute  l'Amérique.  Nous  avons  cessé  nos  tra- 
vaux le  26  octobre  et  nous  sommes  retournés  à  Edmonton  où  nous  sommes  arrivés  le 
G  novembre. 
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ANNEXE  N°  39. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  P.  M.  H.  LEBLANC,  A.T.F. 

ARPENTAGE    DE    SUBDIVISION    DANS    LE    VOISINAGE    DE    FORT-VERMILLON. 

Par  suite  des  difficultés  que  l'on  éprouve  à  se  rendre  au  district  de  Fort-Vermillon, 
nous  avions  décidé  de  faire  continuer  les  travaux  d'arpentage  par  mon  équipe  d'hom- 
mes, depuis  le  printemps  de  1914  jusqu'à  l'automne  de  1915. 

Je  quittai  Edmonton  le  7  avril  1914,  voyageant  par  le  chemin  de  fer  Edmonton 
Dunvegan  and  British  Columbia  jusqu'à  Sawridge,  puis  en  voiture  jusqu'à  Peace- 
River  Crossing.  De  là  nous  continuâmes  notre  voyage  en  allège  jusqu'à  Fort- Vermil- 
lon, y  arrivant  le  3  mai. 

Mes  travaux  dans  ce  district  ont  consisté  en  différentes  subdivisions  s'étendant  le 
long  de  la  vallée  de  la  rivière  La-Paix,  à  partir  du  township  108-5-5  ouest,  jusqu'au 
township  108-18-5,  et  aussi  une  partie  de  la  vallée  de  Wabiskaw  dans  le  township  103- 
9-5  et  le  township  104-10-5. 

Durant  la  première  partie  de  la  saison  la  terre  était  tellement  gelée  qu'il  nous  était 
impossible  de  jalonner  les  lignes  tracées,  et  il  nous  a  fallu  le  faire  plus  tard  dans  la  sai- 
son. Les  lignes  tracées  à  l'automne  tard  durent  aussi  être  jalonnées  après  le  dégel  du 
printemps.  Ces  travaux  ont  retardé  l'avancement  de  l'arpentage  puisqu'il  nous  a  fallu 
jalonner  quelques-unes  des  lignes  deux  fois.  La  traversée  de  la  rivière  La-Paix  et  des 
autres  cours  d'eau  considérables  a  dû  aussi  être  laissée  de  côté  jusqu'à  la  prise  de  la 
glace. 

Nous  avons  fait  l'arpentage  de  quelques  réserves  sauvages  et  des  réserves  de  la  com- 
pagnie de  la  Baie-d'Hudson,  faisant  coïncider  autant  que  posible  les  bornes  avec  les  li- 
gnes de  subdivision  du  township. 

Xous  avons  cessé  nos  travaux  le  29  septembre,  et  après  avoir  fait  des  arrangements 
pour  mettre  notre  équipement  à  l'abri  durant  l'hiver,  nous  avons  quitté  Peace-River- 
Croesing  pour  nous  rendre  à  Edmonton  où  nous  sommes  arrivés  le  21  octobre. 

La  région  que  j'ai  traversée  au  cours  de  mes  travaux  d'arpentage  peut  être  décrite 
comme  étant  une  région  plane,  sauf  aux  endroits  où  elle  est  brisée  par  les  rives  des  dif- 
férentes rivières  et  des  creeks.  Elle  est  en  général  couverte  de  peupliers  mesurant 
jusqu'à  deux  pouces  de  diamètre,  des  ormes  et  des  épinettes,  mais  ces  dernières  ne  s'y 
trouvent  pas  en  quantité  suffisante  pour  en  permettre  la  réserve,  bien  qu'elles  seraient 
très  utiles  pour  les  colons.  Xous  avons  vu  quelques  morceaux  de  prairie  et  de  vastes 
clairières,  couvertes  de  broussailles,  propres  à  la  colonisation.  Nous  avons  vu  sur  les 
versants  des  collines  de  Buffalo-Head  dans  les  townships  101  et  10'2-10-5,  des  forêts  de 
bonnes  épinettes.  Ces  forêts  sont  situées  près  de  la  rivière  Wabiskaw  et  on  pourrait 
facilement  faire  descendre  le  bois  sur  la  rivière  La-Paix.  Les  sommets  des  collines  de 
Buffalo-Head  sont  couverts  de  peuplier,  d'épinette,  de  bouleau,  et  de  pin  gris,  en  partie 
détruits  par  le  feu. 

Le  sol  de  ce  district  est  formé  en  général  de  marne  noire  reposant  sur  un  fonds  d'ar- 
ia ile  et  est  très  propre  à  la  culture  mixte. 

On  trouve  de  bonnes  terres  à  foin  dans  le  township  104-14-5  et  nous  avons  trouvé 
•  le  nombreux  marais  à  foin  et  des  prairies  de  différentes  grandeurs  dans  plusieurs 
autres  townships,  en  particulier  dans  le  township  108-17-5,  la  partie  nord  du  township 
l<>s-lf!-5  et  le  township  108-11-5.     On  trouve  de  l'eau  de  surface  fraîche  dans  diffé- 
rents lacs  et  différents  marais  de  même  que  dans  les  creeks  et  les  rivières,  surtout  dans 
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la  rivière  La-Paix  l'eau  est  ordinairement  boueuse  en  été.  On  trouve  aussi  de  l'eau 
alcaline  dans  différents  lacs  et  fourbiers. 

Outre  la  rivière  La-Paix,  les  plus  importants  cours  d'eau  que  nous  ayons  vus  sont 
les  rivières  Wabiskaw,  Mikkwa  et  Boyer.  Tous  ces  cours  d'eau  sont  tributaires  de  la 
rivière  La-Paix;  les  pluies  d'été  font  monter  de  beaucoup  le  niveau  de  leurs  eaux.  Les 
versants  de  la  vallée,  bien  qu'escarpés,  sont  coupés  par  plusieurs  ravins  qui  offrent  des 
pentes  faciles  pour  l'écoulement  des  bas-fonds  de  la  rivière. 

La  largeur  de  la  rivière  La-Paix  varie  d'un  demi-mille  à  un  mille  et  demi  et  elle  a 
une  profondeur  d'environ  trente  pieds;  la  vitesse  du  courant  est  en  moyenne  de  deux  à 
deux  milles  et  demi  à  l'heure  ;  c'est  encore  la  route  la  plus  facile  et  la  plus  directe  pour 
se  rendre  au  district  de  Fort- Vermillon.  Les  colons  qui  partent  d'Edmonton  peuvent 
faire  le  trajet  sur  le  chemin  de  fer  Edmonton,  Dunvegan  and  British  Cohimbia  jusqu'à 
Peace  River  Crossing  et  de  là  ils  peuvent  monter  à  bord  d'une  des  nombreuses  chaloupes 
à  vapeur  ou  à  gazoline  qui  se  rendent  maintenant  de  la  traverse  à  tous  les  points  situés 
entre  Hudson  Hope  et  les  chutes  Vermillon,  ou,  s'ils  le  préfèrent,  ils  peuvent  construire 
des  radeaux  ou  des  allèges  pour  transporter  machines  agricoles,  leur  ménage  et  leurs 
provisions  et  descendre  ainsi  le  cours  d'eau  jusqu'à  leur  destination.  On  peut  atteindre 
Fort-Vermillon  de  cette  manière  dans  environ  une  semaine.  La  rivière  est  ordinaire- 
ment libre  de  glaces  vers  le  1er  mai. 

De  bonnes  routes  de  voiture  conduisent  de  Fort- Vermillon  ou  de  Vermillon-Nord 
à  tous  les  townships  que  nous  avons  arpentés  et  que  la  rivière  n'atteint  pas  directement. 
J'apprends  que  le  gouvernement  de  l'Alberta  a  l'intention  de  continuer  la  route  de  voi- 
ture de  Vermillon-Nord  à  Peace-River-Crossing,  laquelle  est  déjà  toute  tracée  jusqu'à 
la  rivière  Keg. 

Au  cours  des  deux  étés  que  j'ai  passés  dans  cette  région,  j'ai  constaté  que  le  climat 
était  très  sec  et  chaud,  bien  que  les  nuits  fussent  fraîches,  mais  nous  n'avons  eu  aucune 
gelée  du  mois  de  juin  au  15  septembre.     11^ y  eut  une  gelée  le  15  juin  1915. 

L'hiver  a  été  froid,  ce  qui  est  une  caractéristique  de  cette  latitude,  mais  l'atmos- 
phère est  tellement  sèche  que  nos  hommes  n'ont  pas  perdu  une  seule  Journée  de  travail 
par  suite  du  froid  ou  des  tempêtes. 

La  profondeur  moyenne  de  la  neige  durant  cet  hiver-là  n'a  pas  dépassé  vingt- 
quatre  pouces,  ce  qui  d'ailleurs  est  considéré  comme  un  fait  extraordinaire;  elle  était 
toute  fondue  vers  le  15  avril. 

Les  semences  furent  commencées  vers  le  1er  mai,  et  les  moissons  étaient  mûres  et 
ont  été  récoltées  en  bon  état  vers  la  fin  du  mois  d'août.  La  prise  du  gibier  au  piège 
est  encore  la  principale  occupation  des  colons  et  le  principal  commerce  de  la  région, 
bien  que  la  culture  ait  subi  une  augmentation  constante,  chaque  année,  jusqu'à  ce  que 
la  guerre  européenne  ait  mis  fin  à  l'immigration.  Lor§  de  la  fin  de  la  guerre,  cependant, 
le  district  de  Fort- Vermillon  devra  progresser  rapidement  à  cause  de  la  qualité  de  la 
terre  et  des  avantages  qu'il  offre  aux  colons  qui  y  trouveront  un  marché  local  pour  leurs 
produits,  et  c'est  un  des  points  les  plus  reculés  vers  le  nord  ou  les  voyageurs,  les  tra- 
peurs  et  les  sauvages  qui  habitent  les  plaines  sauvages  du  nord  puissent  se  prourer  des 
provisions. 

En  vue  du  développement  futur  de  la  région,  plusieurs  bateaux  sont  maintenant  à 
faire  le  service  sur  la  rivière  La-Paix,  et  une  nouvelle  compagnie  a  aussi  décidé  d'aug- 
menter et  d'améliorer  ce  service  en  y  ajoutant  un  vaste  bateau  que  l'on  était  en  train 
de  construire  à  Peace-River-Crossing,  lorsque  j'en  suis  parti  l'automne  dernier,  de 
sorte  que  l'on  a  raison  d'espérer  que  l'on  inaugurera  sur  cette  rivière  un  service  plus 
fréquent  et  plus  régulier. 

A  l'exception  des  Chutes  de  Fort- Vermillon  où  l'on  pourrait  développer  un  pou- 
voir considérable,  nous  n'avons  trouvé  aucun  endroit  propre  au  développement  de  la 
force  motrice.  Nous  n'avons  aucun  gisement  de  minéraux,  de  charbon,  ni  aucune  car- 
rière de  pierres,  sauf  un  dépôt  de  pierre  à  chaux  à  l'embouchure  de  la  rivière  Mikkwa 
dans  le  township  108-5-5.     Aux  chutes  de  Vermillon,  une  compagnie  a  fait  creuser  un 
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puits  pour  l'huile,  et  lorsque  cette  compagnie  a  cessé  temporairement  les  travaux  de 
creusage  l'automne  dernier,  à  une  profondeur  de  280  pieds,  on  prétendait  que  les  chan- 
ces de  succès  étaient  très  grandes. 

Quelques  claims  d'huile  ont  aussi  été  jalonnés  par  d'autres  compagnies  dans  le 
voisinage  des  chutes,  et,  si  leurs  espérances  sont  satisfaites,  on  a  l'intention  d'y  cons- 
truire un  chemin  de  fer  le  plus  tôt  possible,  conduisant  d'Athabaska  à  Fort- Vermillon, 
en  passant  par  Wabiskaw.  On  a  déjà  fait  un  arpentage  préliminaire  dans  ce  but. 
Le  gros  gibier  et  les  animaux  à  fourrure  abondent  encore  sur  les  hauteurs  de  Buffalo- 
Head,  mais  ils  sont  rares  près  de  la  région  habitée  par  les  colons.  Les  chasseurs  doi- 
vent d'ordinaire  se  rendre  à  une  bonne  distance  pour  y  prendre  les  animaux  aux  pièges. 

On  a  organisé  une  chambre  de  commerce  à  Fort- Vermillon  ;  ses  membres  sont  les 
hommes  les  plus  influents  de  l'endroit  et  le  but  est  d'aider  au  développement  de  ce 
district. 

Il  y  a  des  écoles  protestantes  et  catholiques-romaines  et  des  églises  à  Fort-Ver- 
millon et  à  Stony-Point;  cet  endroit  se  trouve  à  une  distance  d'environ  sept  milles 
de  Fort- Vermillon. 

A  en  juger  par  les  conditions  climatériques  du  district  de  Fort- Vermillon,  d'après 
l'expérience  que  j'en  ai  faite,  et  d'après  les  renseignements  que  j'ai  recueillis  de  la 
bouche  des  colons,  j'ose  dire  qu'en  dehors  du  voisinage  immédiat  de  la  vallée  de  la 
rivière  on  ne  peut  pas  s'attendre  à  faire  de  bonne  heure  de  bonnes  récoltes  de  toutes 
sortes  de  céréales  tant  que  toute  la  région  ne  sera  pas  colonisée  et  cultivée.  Ceci  per- 
mettrait à  la  chaleur  du  soleil  de  pénétrer  dans  le  sol  qui  actuellement  reste  g"elé  jus- 
quà  l'été  avancé,  parce  qu'il  est  presque  tout  entier  couvert  d'arbustes  et  de  brous- 
sailles.    La  culture  mixte,  cependant,  y  réussira  toujours. 
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ANNEXE  N°  40. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  A.  LIGHTHALL,  A.T.F. 

Arpentage  de   subdivision   au   Nord-Ouest  d'Edmonton. 

J'avais  reçu  instruction  de  subdiviser,  au  cours  de  la  saison  de  1915,  les  townships 
61  et  62,  rang  8,  les  townships  63,  64  et  65,  rang  7  et  le  township  65,  rang  6,  tous  à  l'ouest 
du  cinquième  méridien.  Ces  townships  forment  un  groupe  à  une  distance  d'environ 
cent  milles  au  nord-ouest  d'Edmonton,  et  exactement  au  nord  de  la  rivière  Athabaska. 

Après  avoir  fait  un  premier  voyage  dans  ce  district,  j'ai  décidé  que  les  chevaux  et 
les  voitures  seraient  le  meilleure  moyen  de  transport.  En  conséquence  j'ai  envoyé  les 
voitures  et  les  chevaux  d'Edmonton  une  couple  de  jours  avant  mes  hommes  qui  quittè- 
rent Edmonton  par  chemin  de  fer,  et  rejoignirent  les  voitures  à  Westlock,  dans  le  town- 
ship 60-26-4,  le  25  mai.  De  là  nous  avons  fait  à  pied  le  reste  du  voyage.  La  région  est 
assez  bien  habitée  jusqu'à  l'endroit  même  où  nous  avons  commencé  nos  travaux  d'ar- 
pentage, mais,  à  l'époque  où  nous  y  sommes  arrivés,  les  pluies  de  l'été  venaient  juste  de 
commencer  et  les  routes  se  trouvaient  dans  un  bien  mauvais  état.  Cependant,  le  gou- 
vernement provincial  a  fait  faire  des  travaux  considérables  sur  cette  route  au  cours  de 
l'été  et  lorsque  nous  revînmes  à  l'automne,  la  route  était  dans  un  bel  état.  Les  colons 
se  sont  établis  dans  ce  district  depuis  quatre  ou  cinq  ans  et  y  ont  déjà  fait  des  progrès 
considérables.  C'est  une  région  qui  convient  bien  à  la  culture  mixte  plutôt  qu'à  la 
culture  du  grain  et  on  y  trouve  plus  de  bneuf,  de  porc,  de  beurre  et  d'œufs  qu'il  n'en  faut 
pour  satisfaire  les  besoins  de  l'endroit. 

Nous  avons  traversé  la  rivière  Athabaska  sur  le  bateau  de  passeur  à  Holmes-Cross- 
ing  et  nous  avons  suivi  le  chemin  jusqu'au  bureau  de  poste  de  la  rivière  Freeman.  De 
cet  endroit  il  nous  a  fallu  couper  notre  propre  chemin  jusqu'à  la  17ème  ligne  de  base, 
une  distance  d'environ  quinze  milles;  ce  travail  nous  a  pris  cinq  jours.  C'est  un  tra- 
vail relativement  facile  que  celui  de  construire  un  chemin  de  voiture  sur  les  hauteurs 
mais  traverser  les  différents  muskegs  est  un  travail  lent  et  fatiguant.  Une  épaisse 
couche  de  broussailles  est  jeté  sur  le  sol  pour  empêcher  les  chevaux  et  les  voitures  de 
s'enfoncer;  on  appelle  ce  chemin  un  chemin  de  broussailles  pour  le  distinguer  d'avec  le 
chemin  à  assises  de  rondins  qui  est  plus  durable  et  est  fait  avec  des  arbres  plus  gros. 

Les  travaux  d'arpentage  ont  été  commencés  le  7  juin,  dans  le  township  65-7-5,  et. 
ont  été  poussés  vers  l'est  dans  le  township  65-6-5.  L'ancien  sentier  Klondike  d'Edmon- 
ton à  Dawson  passe  à  travers  ce  dernier  township.  C'est  un  chemin  de  voiture,  et  il  est 
dans  un  assez  bon  état  de  conservation.  Il  sert  encore  au  sauvage  qui  d'occasion  passe 
en  cet  endroit  ou  au  métis  qui  se  rend  à  la  région  du  Petit-Lac-de-1'Esclave.  On  trouve 
de  la  très  bonne  terre  à  foin  le  long  du  creek  T-imeu,  qui  coule  vers  le  sud-est  à  tra- 
vers ces  townships. 

Après  avoir  terminé  ces  townships  nous  avons  poussé  nos  travaux  d'arpentage  vers 
la  rivière  Athabaska.  Le  long  de  la  rivière  Freeman  qui  coule  dans  une  direction  sud- 
est  à  travers  le  township  63-7-5,  la  forêt  est  moins  dense  et  il  y  a  de  belles  lisières  de 
terre  couverte  d'herbe,  qui  conviendrait  très  bien  à  l'élevage  des  bestiaux.  Le  township 
61-8-5-,  celui  qui  est  situé  le  plus  au  sud  de  tous  ceux  du  groupe,  ne  se  trouve  qu'à  une 
faible  distance  de  la  rivière  Athabaska  et  la  terre  est  plus  ondulée  et  plus  montagneuse 
que  plus  loin  au  nord.  Un  lac  mesurant  environ  deux  milles  de  longueur  et  un  demi- 
mille  de  largeur,  connu  en  cet  endroit  sous  le  nom  de  lac  aux  Oies,  occupe  la  partie 
nord  de  ce  township.     Bien  qu'il  y  ait  de  nombreux  lacs  dans  ce  district,  c'est  l'un  des 
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quelques  lacs  qui  ont  une  profondeur  considérable,  on  y  atteint  une  profondeur  de  tren- 
te pieds  sur  une  grande  étendue  de  ce  lac.  En  hiver  on  y  prend  des  quantités  considé- 
rables de  brochets  que  l'on  expédie  à  Edmonton. 

Le  climat  est,  en  général,  plutôt  humide  dans  ce  district.  Une  longue  période  de 
sécheresse  se  fait  sentir  au  printemps,  mais  de  juin  à  août  la  pluie  est  abondante.  A 
l'automne,  la  température  est  généralement  très  belle:  le  temps  est  clair,  frais  et  sec; 
l'hiver  n'est  pas  rigoureux  d'ordinaire.  Il  y  a  eu  des  gelées  d'été  l'an  dernier  jusqu'au 
commencement  de  juillet,  mais  cela  n'a  pas  affecté  la  croissance  des  grains  ou  des  légu- 
mes. Les  pommes  de  terre  qui  étaient  gelées  jusqu'à  rase-terre  le  1er  juillet  étaient  en 
pleine  fleur  vers  le  milieu  d'août,  et  à  l'automne  ont  donné  une  récolte  superbe.  L'herbe 
est  abondante  et  d'excellente  qualité  dans  l'été,  et  les  bestiaux  et  chevaux  laissés  libres 
dans  les  prairies  deviennent  très  gras.  Les  Indiens  laissent  leurs  animaux  dehors  tout 
l'hiver  sans  abri  et  sans  leur  faire  un  approvisionnement  de  mangeaille;  bien  que  ce 
plan  réussisse  assez  bien  avec  leurs  bêtes  à  eux,  il  ne  se  recommande  pas  pour  les  ani- 
maux ordinaires. 

Les  relevés  furent  terminés  le  15  septembre,  et  le  23  nous  sommes  arrivés  à  Edmon- 
ton où  l'équipe  fut  débandée. 
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ANNEXE  N°  41. 
EXTKAIT  D'UN  RAPPORT  DE  G.  J.  LONERGAN,  A.T.F. 

INSPECTION   DANS   LE   DISTRICT   DE    LA   RIVIERE   LA-PAIX. 

J'ai  quitté  Ottawa  le  8  avril  1915,  à  destination  de  Calgary,  où  j'ai  rejoint  M.  C. 
F.  Miles,  A.T.F.  ;  nous  nous  sommes  rendus  tous  deux  à  Edmonton  pour  examiner  le 
travail  de  plusieurs  arpenteurs  qui  avaient  été  engagés  par  contrat  en  1914.  Ceci  était 
nécessaire  car  le  département  avait  décidé  d'abandonner  le  système  d'allocation  par  con- 
trat et  devait  acheter  les  outillages.  Comme  ces  équipements  se  trouvaient  à  différents 
endroits  du  pays  cette  inspection  nous  a  obligés  à  voyager  beaucoup  et  a  pris  un  temps 
considérable. 

Je  suis  parti  d'Edmonton  le  30  mai  pour  mon  prochain  travail,  l'arpentage  de  la 
concession  forestière  n°  2210,  près  de  McGillivray,  dans  la  Colombie-Britannique.  La 
surface  de  ce  district  est  extrêmement  rude  et  couverte  de  bois  de  forte  dimension.  La 
fiiverside  Lumber  Co.  a  une  scierie  à  quelque  cinq  milles  au  sud  de  McGillivray,  non 
loin  de  la  concession  forestière.  C'est  une  des  rares  scieries  qui  ont  continué  en  exploi- 
tation l'été  dernier,  donnant  de  la  besogne  à  environ  400  hommes.  Le  bois  d'œuvre  sur 
cette  concession  se  compose  surtout  d'épinette  et  de  sapin,  de  24  pouces  de  diamètre 
avec  quelques  échantillons  de  pin  et  de  mélèze.  La  quantité  approximative  de  bois  est 
d'entre  2£  et  3  millions  de  pieds. 

Ces  relevés  terminés,  je  suis  revenu  à  Edmonton  d'où  je  suis  parti  pour  Peace- 
River-Crossing  où  j'ai  fait  l'inspection  d'un  nombre  de  relevés  faits  par  contrat  dans 
le  district  de  la  rivière  La-Paix,  en  commençant  par  le  relevé  de  M.  R.  V.  Heathcott, 
au  nord-ouest  du  lac  de  l'Ours.  Les  townships  dans  ce  contrat  ont  déjà  été  couverts 
par  une  forêt  d'épinette,  mais  des  incendies  répétés  ont  détruit  tous  les  arbres  et  brûlé 
le  chablis  ;  aujourd'hui  ce  terrain  est  couvert  d'une  seconde  croissance  de  petit  peuplier 
et  de  saule  rabougri.  Le  sol  est  bon,  formé  en  grande  partie  d'un  limon  d'argile,  et 
comme  la  terre  sera  facilement  déblayée  il  n'y  a  pas  de  doute  qu'elle  sera  occupé  par  des 
colons.  Comme  les  chevaux  ont  souffert  de  la  fièvre  des  marais  dans  ce  district  j'ai 
trouvé  que  ce  n'était  pas  prudent  de  les  y  garder,  croyant  que  quelques  semaines  de  re- 
pos sur  une  terre  plus  élevée  les  ramènerait  à  la  santé.  Je  suis  donc  revenu  à  Peace- 
River-Crossing  et  j'ai  laissé  les  chevaux  au  soin  d'un  des  hommes. 

J'ai  loué  deux  chaloupes  et  j'ai  descendu  la  rivière  sur  une  distance  de  65  milles, 
jusqu'au  levé  de  M.  J.  A.  Buchanan,  dont  nous  avons  fait  l'inspection. 

Ensuite  je  suis  revenu  à  Peace-River-Crossing  d'où  je  partis  pour  la  Rivière-aux- 
Esprits  pour  faire  l'inspection  du  levé  de  M.  Tipper. 

Une  fois  l'inspection  du  levé  de  M.  Tipper  terminée  nous  avons  piqué  vers  le  nord- 
ouest  jusqu'à  Vanrena  pour  faire  l'inspection  des  levés  de  MM.  H.  S.  Day  et  T.  A. 
Davies.  J'ai  laissé  mon  aide  à  la  direction  de  ce  travail  et  me  suis  rendu  moi-même  à 
Peace-River-Crossing  pour  voir  aux  conditions  de  l'hivernage  des  chevaux  de  l'Etat 
dans  ce  voisinage.  Je  suis  alors  retourné  à  mon  équipe  et  nous  avons  terminé  l'inspec- 
tion dans  ce  district. 

Il  y  a  une  lisière  de  très  bon  terrain,  qui  s'étend  depuis  le  lac  des  Iles  dans  le 
township  83-4-6,  dans  une  direction  ouest  le  long  du  côté  nord  de  la  rivière  La-Paix 
jusqu'au  Fort- Saint- Jean.  On  pourrait  la  décrire  comme  étant  formée  moitié  de  prai- 
rie, moitié  de  saule  rabougri.     Le  sol  est  couvert  d'une  très  riche  croissance  de  foin 
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des  hauteurs  et  de  pois  grimpant.  Il  y  a  une  quantité  abondante  d'eau  dans  les  nom- 
breux creeks  et  petits  lacs,  et  le  sol  est  un  limon  argileux. 

Ce  travail  terminé,  on  s'est  décidé  à  partir  tout  de  suite  pour  la  division  de  la 
rivière  La-Paix  afin  de  faire  l'inspection  des  levés  de  MM.  S.  D.  Fawcett  et  L.  Bre- 
not.  Comme  la  route  carrossable  sur  le  côté  nord  de  la  rivière  était  en  très  mauvais 
état,  et  que  le  sentier  depuis  la  colonie  sur  la  Rivière-aux-Esprits  ne  pouvait  servir 
qu'en  hiver,  il  fut  décidé  de  faire  le  tour  par  le  lac  Saskatoon  et  de  là  monter  la  vallée 
fertile  de  la  rivière  Beaverlodge  jusqu'à  l'angle  sud-est  de  la  colonie  du  Pouce-Coupé. 
De  cet  endroit  nous  avons  suivi  la  ligne  du  télégraphe  jusqu'au  côté  sud  de  la  rivière 
La-Paix  vis-à-vis  du  Fort-Saint-Jean.  Ici  il  n'y  avait  pas  de  bac;  et,  comme  on  m'a- 
vait averti  de  ne  pas  tenter  de  faire  passer  la  rivière  à  la  nage  par  les  chevaux,  parce- 
qu'il  y  avait  danger  qu'ils  fussent  emportés  par  la  glace  flottante,  j'ai  loué  quelques 
chevaux  de  l'autre  côté  de  la  rivière  et,  chaque  homme  muni  d'une  couverture  et  de 
vivres,  nous  sommes  partis  à  destination  du  travail  de  M.  Brenot,  qui  était  éparpillé 
le  long  de  la  rive  nord  de  la  rivière  La-Paix,  dans  une  direction  ouest  depuis  Fort- 
Saint-Jean. 

Ce  district  est  un  prolongement  de  la  région  à  l'ouest  du  lac  des  Iles  déjà  mention- 
nées; il  mesure,  dit-on,  90  par  40  milles.  Le  pays  est  couvert  de  légères  broussailles 
avec  de  nombreuses  clairières.  Le  sol  de  la  surface  est  un  limon  sableux  avec  un  sous- 
sol  en  argile  ;  ce  pays  me  frappait  comme  étant  un  des  meilleurs  endroits  de  pâturages 
que  j'aie  jamais  vu;  la  vesce  et  le  pois  grimpant  rendent  le  trajet  très  difficile.  Com- 
me d'ordinaire  dans  une  région  nouvellement  ouverte,  on  nous  a  fait  rapport  que  la 
question  de  l'eau  était  très  sérieuse,  l'unique  source  d'approvisionement  étant  les  cours 
d'eau,  rivières,  lacs  et  creeks;  il  y  a  très  peu  de  colons  encore,  et  personne  n'a  tenté 
de  creuser  un  puits.  Le  Fort-Saint-Jean  est  un  village  prospère  situé  sur  la  rive  nord 
de  la  rivière  La-Paix.  Durant  l'été  un  paquebot  y  stoppe  régulièrement;  l'endroit 
compte  un  bureau  de  télégraphe  et  le  service  postal  s'y  fait  deux  fois  la  semaine.  On 
gagne  ce  village  par  des  chemins  de  bât  du  côté  nord;  et  du  côté  sud  par  une  route 
carrossable  qui  part  de  la  colonie  du  Pouce-Coupé.  Cette  route  suit  un  terrain  élevé 
et  sec,  les  seules  difficultés  étant  la  traversée  des  rivières  Kiskatinaw  et  South-Pine 
et  les  rives  abruptes  des  deux  côtés;  ces  deux  rivières  'se  traversent  à  gué  durant  les 
mois  de  septembre  et  d'octobre. 

Lors  de  mon  voyage  de  retour  j'ai  fait  l'inspection  du  levé  de  M.  Fawcett,  qui 
avait  fait  la  subdivision  de  la  région  arrosée  par  la  rivière  Kiskatinaw.  La  région 
directement  au  nord  était  anciennement  une  immense  forêt  d'épinette,  mais  de  nom- 
breux incendies  l'ont  détruite  et  maintenant  le  terrain  est  couvert  de  légères  broussailles. 
Le  sol  est  d'argile,  et  la  couche  de  surface  qui  était  formée  surtout  de  matière 
végétale  a  été  consumée  par  les  incendies.  On  a  trouvé  un  meilleur  sol  dans  les  par- 
ties sud  des  townships  77,  78  et  79;  les  broussailles  sont  un  peu  plus  vigoureuses,  et 
il  y  a  plus  de  clairières.  On  m'a  dit  qu'à  l'ouest  de  ces  townships  se  trouvent  des 
terres  fertiles  avec  de  larges  ouvertures  de  prairie.  Pendant  l'automne  de  1913,  lors- 
que j'étais  dans  la  colonie  du  Pouce-Coupé,  il  ne  s'y  trouvait  qu'un  colon  qui  eut  quel- 
ques bestiaux  et  qui  gagnait  sa  subsistence  par  la  chasse  aux  fourrures.  L'automne 
dernier  deux  jeux  de  batteuses  ont  été  transportés  de  Grande-Prairie  pour  battre  le 
grain  des  colons  de  Pouce-Coupé.  Ils  ont  chiffré  approximativement  la  récolte  à 
175,000  boisseaux  de  grain.  Voilà  qui  équivaut,  je  pense,  à  ce  qui  s'est  fait  de  meil- 
leur dans  un  pays  nouveau,  n'importe  où. 

Ma  dernière  inspection  de  l'année  a  été  celle  du  levé  de  M.  J.  H.  Johnston  dans 
les  townships  82,  83,  84,  85  et  87-19-5.  Ces  townships  sont  fortement  boisés  de  peuplier 
mesurant  jusqu'à  14  pouces  de  diamètre;  ils  comprennent  aussi  quelques  groupes  d'é- 
pinette de  forte  dimension;  pour  ce  qui  est  de  cette  dernière,  son  occurrence  mal- 
heureusement n'est  pas  assez  fréquente  pour  justifier  la  construction  d'une  scierie; 
mais  l'occasion  est  belle  pour  les  petites  scieries  ambulantes;  et  le  bois  taillé  trouvera 
toujours  des  acheteurs  à  Peace-River-Crossing. 
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J'ai  ensuite  déplacé  mon  camp  au  township  81-21-5  pour  faire  des  levés  divers. 
Pour  atteindre  cet  endroit  j'ai  suivi  le  sentier  qui  longe  la  rivière  Grouard  et  la  rivière 
La -Paix,  à  vingt  milles  au  sud  de  Peace-River-Crossing  ;  de  là  piquant  vers  l'ouest 
jusqu'à  la  rivière  North-Heart.  Je  fus  surpris  de  trouver  si  peu  de  colons  sur  des  terres 
aussi  riches.  Apparemment  cela  provient  de  ce  que  les  gens  partent  pour  la  rivière  La- 
Paix  et  ne  veulent  rien  regarder  en  deçà.  Dans  les  townships  81-20-5  j'ai^passé  par  de 
très  jolis  sites.  Le  terrain  serait  facilement  déblayé,  il  y  a  de  l'eau  en  abondance  et  le 
district  est  près  d'une  voie  ferrée  et  d'un  marché;  mais  il  n'y  avait  pas  de  colons. 

Ce  relevé  fini,  j'ai  cessé  mon  travail  pour  la  saison  et  je  suis  retourné  à  ma  de- 
meure, où  je  suis  arrivé  le  27  novembre. 
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ANNEXE  N°  42. 
EXTRAIT  BU  RAPPORT  DE  E.  S.  MARTINDALE,  A.T.F. 

Levés  au  stadia  dans  le  district  de  Lloydminster. 

Vu  la  maladie  de  M.  G.  W.  Coltham,  A.T.F.,  j'ai  pris  la  direction  de  son  équipe 
le  2  août  et  j'ai  continué  ces  levés  jusqu'à  la  fin  de  la  saison. 

La  tâche  de  l'équipe  était  l'examen  et  le  mesurage  au  stadia,  lorsque  nécessaire, 
de  toutes  les  nappes  d'eau  dans  certains  townships  dans  le  nord-est  de  l'Alberta.  Dans 
certains  cas,  assez  rares,  où  nous  ne  pouvions  marquer  un  angle  dans  le  premier  levé  à 
cause  d'une  superficie  d'eau  où  la  masse  d'eau  était  depuis  desséchée,  nous  étions  tenus 
se  présentait  plus  de  deux  ou  trois  fois  dans  un  même  district,  nous  avons  laissé  le 
posage  de  ces  monuments  à  plus  tard  lorsqu'une  équipe  spécialement  organisée  à  cette 
fin  y  verra. 

Nous  avons  également  fait  des  observations  magnétiques  dans  chaque  township 
où  cela  ne  nuisait  pas  au  travail  régulier  de  l'équipe. 

Le  3  août  nous  avons  transporté  notre  camp  au  township  341-4,  où  nous  avons  con- 
tinué l'examen  des  territoires  de  prairie  que  nos  plans  réservaient  à  notre  travail  d'été. 
Ving-deux  townships,  y  compris  le  township  44,  rang  1,  les  townships,  45,  rangs  1,  2, 
3  et  4,  townships  46  et  47,  rangs  1  à  8  inclusivement,  et  le  township  48,  rang  10,  cons- 
tituaient le  reste  de  cette  partie  de  la  tâche  confiée  à  l'équipe  ;  ce  travail  a  été  terminé 
le  15  septembre. 

Dans  ce  bloc  les  lacs  n'étaient  pas  nombreux  ;  en  grande  partie  ils  étaient  peu  pro- 
fonds et  alimentés  exclusivement  par  des  eaux  de  surface.  A  parler  d'une  manière 
générale  ils  se  dessèchent  graduellement  et,  de  fait,  la  plupart  des  marécages  et  des 
petits  étangs  notés  dans  le  premier  levé  sont  presque  complètement  à  sec.  L'eau  dans 
la  majorité  des  lacs  est  plus  ou  moins  fortement  alcaline. 

Le  district  que  nous  avons  examiné  a  une  population  très  éparse,  à  l'exception  de 
quelques  townships;  toutefois,  puisque  les  terres,  en  grande  partie,  sont  patentées,  il 
faut  peut-être  croire  qu'elles  sont  détenues  par  des  spéculateurs.  Les  méthodes  de  la 
culture  mixte  sont  suivies  avec  succès  et  les  colons  semblent  être  assez  prospères.  Les 
récoltes  ont  été  excellentes  cette  année. 

La  rivière  Bataille  (Battle),  un  cours  d'eau  large  de  deux  à  trois  chaînons,  suit  un 
cours  tortueux  à  travers- une  étroite  vallée,  profonde  de  deux  à  trois  cents  pieds,  au 
travers  du  bloc,  et  démarque  une  ligne  de  partage  bien  définie  entre  les  marchés  pos- 
sibles pour  ces  colons;  ceux  du  nord  dépendent  des  villages  et  des  villes  situés  le  long 
du  chemin  de  fer  Canadian-Northern,  tandis  que  ceux  au  sud  sont  servis  par  le  Grand- 
Tronc-Pacifique.  D'excellents  ponts  en  acier  sont  entretenus  par  la  province  dans 
les  townships  45,  rang  3;  46,  rang  6;  et  45,  rang  7,  mais  les  longues  pentes  des  deux 
bords  de  la  rivière  très  difficile  et  dispendieuse  la  traversée  de  la  vallée  avec  de  lourdes 
charges.  Nous  n'avons  pas  mesuré  la  rivière  car  les  broussailles  le  long  des  bords 
rendent  le  mesurage  impossible  jusqu'à  ce  que  la  glace  soit  prise.  Plusieurs  des  mu- 
nicipalités étudient  la  question  de  l'amélioration  des  routes  et  dans  certains  townships 
on  trouve  plusieurs  milles  de  routes  bien  régalées.  Le  téléphone  rural  de  l'Etat  fait 
le  service  d'une  partie  de  ce  district  aussi  et  constitue  un  grand  avantage  pour  les 
colons. 

Le  travail  de  l'été  terminé,  nous  avons  piqué  vers  le  nord,  traversant  la  voie  du, 
Canadian-Northern  à  Mannville;  là  nous  avons  commencé  l'examen  de  la  région  boisée 
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réservée  pour  la  travail  d'automne.  Les  townships  53,  rang  8  ;  54,  rang  7  ;  55,  rang  8  ; 
57,  rangs  9  et  10;  et  une  partie  du  township  60,  rang  11,  furent  terminés  dans  l'ordre 
nommé  avant  la  fermeture  de  la  saison.  Nous  avons  gagné  Edmonton  le  23  novembre, 
alors  que  l'équipe  a  été  soldée. 

Les  lacs  sont  nombreux,  les  plus  grands  étant  les  lacs  Upper  Therein  et  Lower 
Therein  dont  chacun  a  une  superficie  d' approximativement  six  milles  carrés.  L'ancien 
plan  indique  ces  lacs  comme  étant  joints  l'un  à  l'autre;  aujourd'hui  ils  sont  séparés.  Le 
dernier  nommé  a  une  profondeur  de  85  pieds  près  de  sa  rive  ouest,  ce  qui  est  la  plus 
forte  profondeur  notée  au  cours  de  la  saison.  Ces  lacs  n'ont  ni  cours  d'alimentation  ni 
débouché,  mais  les  colons  supposent  que  le  lac  Lower  Therein  est  alimenté  par  des 
sources  dans  son  fond  car,  disent-ils,  ils  ne  sont  jamais  sûrs  de  la  glace  sur  ce  lac, 
même  dans  les  temps  les  plus  froids. 

Les  colons  dans  oe  voisinage  sont  en  majorité  d'origine  française. 

Nous  avons  trouvé  du  poison  dans  très  peu  des  lacs  examinés  cet  été  ;  les  grandes 
exceptions"  étant  le  lac  Saint-Cyr,'  township  57,  rang  9,  et  le  lac  inférieur  Mann,  dans  le 
township  60,  rang  11;  on  les  dit  tous  bien  approvisionnés  de  doré  et  de  brochet. 

A  partir  du  commencement  d'août  la  température  a  été  très  belle,  avec  presque  pas 
de  pluie,  et  beaucoup  de  soleil  pour  mûrir  le  grain.  On  a  remarqué  une  petite  gelée  au 
pied  du  grain  le  23  août,  mais  apparemment  elle  n'a  pas  fait  grand  dommage.  Le  pre- 
mier appareil  d'engerbage  à  fonctionner  a  commencé  le  18  août,  et  durant  toute  la  du- 
rée des  moissons  et  du  battage  on  n'a  pratiquement  pas  perdu  de  temps  à  cause  d'une 
température  inclémente. 

Les  poules  de  prairie,  les  canards  et  les  perdrix  étaient  assez  nombreux;  on  a  vu 
également  plusieurs  volées  d'oies  sauvages  de  pélicans  et  de  grueg. 
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ANNEXE  N°  43. 
EXTKAIT  DU  KAPPORT  DE  D.  F.  McEWEN,  A.T.F. 

Levés  de  subdivision  au  sud-ouest  du  Petit  Lac  de  i/Esclave.  (Slave). 

Ma  tâche  pour  la  saison  de  1915  consistait  à  faire  la  subdivision  des  townships,  72» 
rangs  15,  16,  17  et  de  ces  prairies  des  townships  72,  rang  13,  et  townships  71,  rangs  14> 
15,  16  et  17  situés  au  nord  de  l'extrémité  nord  de  l'addition  projetée  à  la  réserve  fo- 
restière du  Petit  lac  de  l'Esclave,  tous  à  l'ouest  du  5ème  méridien. 

Je  suis  parti  de  Grouard  le  13  avril  pour  faire  une  tournée  d'inspection  dans  le 
district  qu'il  fallait  mesurer,  afin  de  voir  l'état  des  sentiers.  Alors  je  me  suis  rendu  à 
Edmonton  où  j'ai  obtenu  mes  fournitures  et  mon  équipement,  puis  je  suis  retourné  au 
nord  par  voie  du  chemin  de  fer  Edmonton,  Dunvegan  and  Britîsh  Goïumbia  jusqu'à 
High-Prairie  où  j'ai  organisé  l'équipe. 

Le  12  mai  nous  sommes  partis  vers  le  sud  sur  une  belle  route  carrossable  qui  suit 
la  rive  droite  de  la  rivière  West-Prairie  sur  une  petite  distance,  et  alors  détourne  dans 
une  direction  sud-est  vers  l'est  en  passant  par  la  section  24,  township  72-17-5,  où  nous 
avons  fait  notre  premier  campement.  Comme  la  route  carrossable  se  terminait  à  cet 
endroit  nous  avons  décidé  d'en  faire  notre  base  d'approvisionnement  pour  la  saison. 
Nous  avons  déposé  là  une  grande  quantité  de  vivres  etc.,  et  pendant  l'exécution  de 
notre  travail  nous  avons  fait  notre  transport  au  moyen  de  bêtes  de  bât. 

Nous  avons  commencé  la  démarcation  des  subdivisions  dans  le  rang  17  et  de  là 
nous  nous  sommes  dirigés  vers  l'est  jusqu'au  township  72-13-5  que  nous  avons  terminé 
vers  le  commencement  de  novembre.  Nous  avons  payé  toute  l'équipe  à  l'exception  de 
ceux  qui  étaient  chargés  de  faire  le  mesurage  des  cours  d'eau.  Le  mesurage  de  la  ri- 
vière Driftpile  et  de  ces  parties  des  rivières  East-Prairie  et  West-Prairie  qu'on  n'a- 
vait pas  pu  faire  auparavant  fut  terminé  le  9  décembre.  Nous  étions  de  retour  à  High- 
Prairie  le  12. 

Durant  les  derniers  jours  de  juillet  et  des  mois  d'août  et  septembre  le  travail  al 
été  beaucoup  retardé  par  des  guêpes  ;  elles  étaient  si  nombreuses  qu'elles  sont  devenues 
Une  véritable  peste.  Les  nids  étaient  partout  dans  le  sol,  ce  qui  non  seulement  nous 
ennuyait  en  nous  retardant  dans  le  travail  de  ligne,  mais  encore  rendait  bien  dure  la 
tâche  de  nos  bêtes  de  somme.  Souvent  les  chevaux  s'emballaient,  piquant  à  travers 
les  buissons  et  jetant  leurs  charges  ;  nous  avons  perdu  une  quantité  de  fourniture  dans 
ces  paniques.  La  chaloupe  en  canevas  fournie  par  le  département  a  été  perdue  de  cette 
façon  et  on  n'a  pas  pu  la  retrouver. 

La  partie  ouest  du  district  est  arrosée  par  la  rivière  West-Prairie  qui  traverse  les 
townships  71,.  rang  16  ;  et  72,  rangs  16  et  17.  Dans  la  partie  nord  du  township  72  elle  a 
une  vallée  irrégulière  large  d'environ  un  demi-mille,  avec  des  voies  abruptes  d'à  peu 
peu  près  80  pieds  en  hauteur.  Dans  cette  vallée  elle  a  taillé  un  chenal  étroit  de  dix  à 
vingt  pieds  de  profondeur.  Ce  cours  d'eau  a  quelques  80  pieds  en  largeur  de  2-  à  3 
pieds  en  profondeur;  il  a  un  courant  d'un  mille  à  l'heure;  le  cours  est  brisé  par  de 
nombreux  petits  rapides.  Comme  la  rivière  est  restreinte  dans  ce  chenal  étroit,  elle 
monte  rapidement  au  temps  des  crues  et  atteint  jusqu'à  huit  ou  neuf  pieds  au-desus  de 
6on  niveau  normal.  Plus  en  amont  la  vallée  disparaît  graduellement  et  au-dessus  du 
creek  Carotte  qui  pénètre  dans  la  section  10,  township  72-17-5,  la  rivière  se  rétrécit  à 
une  largeur  d'à  peu  près  40  pieds. 

25b— 9£ 
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La  rivière  Prairie-est  coule  à  travers  le  township  72,  rang  15,  et  le  township  71, 
rangs  15  et  14.  Elle  n'a  pas  de  vallée  bien  découpée  dans  ces  townships,  le  sol  s'éle- 
vant  graduellement  de  la  rivière  jusqu'à  la  ligne  de  portage  de  chaque  rivière.  Elle 
a  une  largeur  moyenne  d'environ  100  pieds,  une  profondeur  d'un  pied  et  demi,  et  une 
vitesse  d'environ  un  mille  à  l'heure.  Elle  s'est  creusé  un  chenal  de  dix  à  vingt  pieds 
de  profondeur,  et  coule  entre  des  rives  presque  verticales;  les  fortes  pluies  élèvent  le 
niveau  des  eaux  de  six  à  huit  pieds,  mais  il  ne  se  produit  pas  d'inondation.  Son  cours 
est  très  sinueux,  et  on  aperçoit,  çà  et  là,  de  nombreuses  parties  de  l'ancien  lit  près  du 
lit  actuel.  On  peut  atteindre  très  facilement  les  terres  le  long  de  cette  rivière  par  les 
sentiers  de  bât  partant  de  la  station  d'Arcadia,  sur  le  chemin  de  fer  Edmonton  Dun- 
vegan  and  British  Columbia.  L'un  conduit  au  sud,  à  travers  le  township  72-15-5,  sur 
la  rive  est  de  la  rivière  ;  un  autre,  au  sud-ouest  de  la  même  station,  traversant  la  rivière 
dans  la  section  5,  township  73-15-5,  et  pénétrant  le  township  72-15-5,  sur  le  côté  ouest. 
Divers  sentiers  secondaires  conduisent  à  toutes  les  parties  du  district.  Un  sentier 
allant  de  l'établissement  de  la  Eivière-Prairie  au  lac  Snipe,  croise  la  19e  ligne  de  base 
vers  le  milieu  de  la  section  33,  township  72-16-5. 

La  rivière  Driftpile  coule  à  travers  les  sections  24,  25  et  26,  township  72-13-5. 
Elle  a  une  vallée  de  un  demi-mille  à  un  mille  de  largeur,  avec  rives  bien  découpées  et 
escarpées,  d'une  hauteur  de  130  à  180  pieds.  Elle  a  une  largeur  moyenne  d'environ 
70  pieds,  une  profondeur  d'à  peu  près  deux  pieds  et  une  vitesse  d'environ  un  mille  à 
l'heure.  Le  meilleur  moyen  d'atteindre  cette  région  est  par  l'ancien  chemin  du  Klon- 
dike,  partant  de  la  station  d'Arcadia. 

En  général,  les  cours  d'eau  susmentionnés  sont  bordés,  de  chaque  côté,  d'aunaies 
marécageux  ou  de  muskegs  couverts  d'épinettes,  d'une  largeur  de  un  quart  de  mille  à 
un  demi-mille  et  situés  à  de  un  demi-mille  à  un  mille  et  demi  de  la  rivière.  Le  sol  de 
ces  muskegs  est  bon,  et  ces  derniers  sont  en  général  peu  profonds  et  faciles  à  égoutter. 

Le  sol  des  vallées  de  ces  rivières  est  formé  de  huit  à  douze  pouces  de  glaise  noire 
recouvrant  un  sous-sol  calcaire  ou  sablonneux,  et  produit  du  foin  et  autres  végétaux 
en  abondance  dans  les  endroits  découverts.  On  trouve  çà  et  là  le  long  de  chacune  de 
ces  rivières  des  étendues  peu  considérables  de  prairie,  ainsi  que  des  étendues  légère- 
ment boisées,  couvertes  de  saules  et  de  jeunes  trembles  faciles  à  enlever.  Ce  sera  là 
un  avantage  pour  le  nouveau  colon. 

Les  terres  hautes  en  général  forment  un  plateau  ou  sont  légèrement  ondulées  et 
recouvertes  d'une  épaisse  forêt,  comprenant  surtout  le  tremble  blanc  et  le  baume  de 
Giléad,  ayant  un  diamètre  de  six  à  quatorze  pouces,  ainsi  que  de  rares  épinettes  ayant 
un  diamètre  de  dix  à  vingt-quatre  pouces.  Il  y  a  aussi  beaucoup  de  bouleaux  sur  la 
partie  orientale. 

Le  sol  est  bon,  comprenant  surtout  une  glaise  noire  de  quatre  à  douze  pouces 
d'épaisseur  et  recouvrant  un  sous-sol  argileux  ce  qui,  joint  à  l'abondance  d'humidité 
en  juin  et  juillet,  produit  une  végétation  luxuriante  de  toute  description.  Tout  le 
district  convient  à  la  culture  mixte. 

On  a  vu  du  charbon  d'alluvion  de  bonne  qualité  sur  les  bancs  de  toutes  les  rivières, 
mais  aucun  gisement  n'a  été  découvert.  On  n'a  pas  vu  non  plus  de  gisement  de  miné- 
raux ou  de  roc.  Il  y  a  quelques  orignaux  et  quelques  ours  dans  la  région.  Un  de  ces 
derniers  a  pénétré  dans  une  de  nos  caches  et  a  détruit  une  quantité  considérable  de 
provisions.  On  a  vu  des  traces  de  castors,  et  le  renard,  le  loup-cervier  et  le  vison 
abondent. 
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ANNEXE  N°  44. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  P.  J.  McGARRY,  A.T.F. 

LEVÉS   DANS   LE    DISTRICT   DE    NEW-WESTMINSTER. 

Je  quittai  Hope  avec  mon  équipe  le  22  avril  1915  et  me  rendis  à  Merritt;  de  là 
nous  nous  rendîmes,  par  convoi  de  construction  du  chemin  de  fer  Kettle-Valley,  au 
sommet  Coquihalla  dans  la  section  13,  township  8-23-6. 

Notre  travail  dans  ce  district  comprenait  le  levé  des  lignes  de  section  le  long  du 
chemin  de  fer  Kettle-Valley,  dans  les  townships  8  et  9,  rang  22,  les  townships  7,  8,s9 
et  10,  rang  23,  et  les  townships  6  et  7,  rang  24,  tous  à  l'ouest  du  6e  méridien.  Cet 
embranchement  du  chemin  de  fer  Kettle-Valley,  lequel  se  dirige  au  sud-ouest  de  la 
jonction  Brodie  à  Hope,  traverse  le  sommet  Coquihalla  à  une  altitude  de  3,660  pieds 
et  à  une  pente  maximum  de  2£  pour  100.  La  voie  a  quelque  45  milles  de  longueur  et 
est  presque  terminée.  Lorsqu'elle  sera  exploitée,  cette  région  aura  des  moyens  de 
transport  excellents.  Avant  la  construction  du  chemin  de  fer,  on  atteignait  ce  dis- 
trict par  le  chemin  de  Merritt,  lequel  était  assez  bon.  Ce  chemin  est  maintenant  en 
mauvais  état  et  complètement  détruit  à  divers  endroits  où  la  voie  ferrée  le  traverse, 
mais  on  pourrait  le  refaire  à  peu  de  frais. 

Le  long  de  la  rivière  Coquihalla,  dans  les  townships  7  et  8,  23-6,  il  y  a  peu  ou  point 
de  sous-sol.  Les  rives  sont  en  général  escarpées  et  rocailleuses,  avec  peu  de  terre  et 
de  nombreux  rochers  à  pic.  A  l'extrémité  sud  du  lac  Coquihalla,  la  vallée  s'élargit 
d'environ  quinze  chaînes  et  conserve  cette  largeur  moyenne  du  sommet  Coquihalla  à 
la  rivière  Eau-Froide.  A  la  tête  de  cette  dernière  rivière,  dans  les  sections  9,  10,  14, 
15  et  16,  township  8-23-6,  se  trouve  un  plateau  de  vingt  chaînes  de  largeur.  Il  est 
actuellement  submergé  à  cause  des  barrages  de  castors,  et  le  plateau  de  la  rivière,  de 
là  au  nord,  n'aurait  pas  une  largeur  de  plus  de  dix  chaînes.  Cependant,  il  y  a  de 
bonnes  terres  dans  les  sections  23  et  26,  township  8-23-6,  et  les  sections  11,  14  et  23, 
township  9-23-6.  Le  sol  de  ces  étendues  est  bon  et  varie  d'une  glaise,  sablonneuse  à  une 
glaise  légèrement  argileuse.  Il  y  a  de  bons  pâturages  sur  le  côté  oriental  de  la  rivière 
Eau-Froide  (Coldwater)  près  de  l'extrémité  sud  du  township  9-23-6,  ainsi  que  dans  le 
district  du  lac  Murray  dans  le  township  1023-6;  on  y  trouve  peu  de  bois  de  commerce. 
Les  sections  33,  34  et  35,  leB  seules  arpentées  dans  le  township  7-23-6,  sont  presque 
entièrement  brûlées.  Dans  le  township  8-23-6  se  trouve  une  étendue  entourant  le  lac 
Coquihalla  et  couvrant  environ  cinq  milles  carrés  dont  le  bois  n'a  pas  été  détruit  par 
le  feu.  On  y  voit  surtout  le  sapin,  l'épinette  et  la  pruche  et  quelques  groupes  de  pins 
blancs  dont  le  diamètre  atteint  jusqu'à  trente  pouces.  Dans  les  sections  23  et  26  se 
trouvent  aussi  l'épinette,  le  sapin  et  la  pruche.  Les  sections  1,  2,  11  et  12,  township 
9-23-6,  sont  complètement  brûlées,  mais  le  reste  du  township,  le  long  de  la  rivière  Eau- 
Froide,  est  couvert  de  nombreux  sapins,  pruches,  pins  et  épinettes  atteignant  jusqu'à 
deux  pieds  de  diamètre.  Dans  les  sections  1,  2,  11  et  12  du  township  10-23-6,  se  trou- 
vent quelques  petits  cyprès,  sapins  et  trembles. 

On  trouve  presque  partout  de  la  bonne  eau  et  du  bois  de  chauffage. 

Bien  que  l'hiver  ait  été  exceptionnellement  doux,  il  y  avait  encore  plus  d'un  pied 
de  neige  dans  la  vallée  lorsque  l'équipe  arriva  au  lieu  des  travaux  le  24  avril.  Elle 
fondait  rapidement  cependant  et  disparut  en  quelques  jours.  Les  anciens  du  district 
disent  qu'il  n'est  pas  rare  d'avoir  du  froid  et  de  la  neige  jusqu'au  commencement  de 
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juin,  et  d'avoir  l'hiver  vers  la  fin  d'octobre.  On  a  pas  remarqué  de  gelées  d'été  bien 
que  l'on  dise  qu'elles  ne  sont  pas  rares. 

On  n'a  pas  remarqué  de  pouvoirs  hydrauliques  susceptibles  de  développement,  et 
bien  que  l'on  ait  fait  beaucoup  de  recherches  et  marqué  quelques  terrains  miniers,  il 
ne  semble  pas  y  avoir  de  minéraux  de  commerce  dans  le  district. 

Dans  le  lac  Coquihalla,  la  truite  est  petite  mais  abondante;  la  pêche  n'est  pas  très 
t>onne  dans  les  rivières  et  les  petits  cours  d'eau  de  montagnes.  Le  chevreuil  est  com- 
mun à  l'est  de  la  rivière  Eau-Froide,  près  de  la  limite  nord  du  township  8-23-6.  On 
a  vu  quelques  chèvres  mais  les  ours  sont  très  rares. 

Les  quelques  colons  établis  dans  la  partie  sud  du  township  9-23-6  sont  d'avis  que 
la  région  convient  plus  à  l'élevage  qu'à  toute  autre  chose.  La  courte  durée  de  la  belle 
saison  et  les  gelées  d'été,  toujours  probables,  en  font  un  district  pauvre  au  point  de 
Tue  agricole. 

Après  avoir  terminé  notre  travail  dans  le  district  de  Hope  le  29  juillet,  nous  nous 
rendîmes  à  Chilliwack  et  de  là,  en  remontant  la  rivière  du  même  nom,  à  l'extrémité 
du  chemin  du  mont  Baker,  dans  la  sectiorr34,  township  1-29-6.  On  est  à  continuer  ce 
chemin  jusqu'à  l'embouchure  du  creek  Slesse  dans  la  section  32,  township  1-28-6.  Un 
sentier  de  bât  remonte  le  côté  nord  de  la  rivière  jusqu'au  lac  Chilliwack  et  sur  le  côté 
sud  depuis  le  creek  Slesse  jusqu'au  creek  du  Milieu  et  le  long  de  ce  dernier  jusqu'à  la 
frontière  internationale.  On  suit  rarement  le  sentier,  le  long  du  creek  du  Milieu  et 
en  certains  endroits  il  est  difficile  à  suivre. 

Dans  ce  district,  nous  avions  à  arpenter  des  terres  le  long  de  la  rivière  Chilliwack 
dans  le  township  1,  rangs  27,  28  et  29  et  le  township  2,  rangs  27  et  28.  Ce  travail  a 
été  terminé  le  15  octobre;  l'équipe  est  ensuite  revenue  à  Chilliwack  et  fut  congédiée. 

Il  y  a  quelques  étendues  dans  les  townships  1-29-6  et  1-28-6  propres  à  l'agricul- 
ture. Sur  les  plateaux,  le  sol  est  généralement  formé  d'une  glaise  calcaire  légère  avec 
glaise  comme  sous-sol,  mais  dans  plusieurs  des  plateaux  de  la  rivière  le  sol  est  sablon- 
neux ou  gravelleux.  Dans  les  sections  1,  2  et  3,  township  2-28-6,  se  trouve  un  vaste 
plateau  qui  devrait  convenir  aux  fins  agricoles.  Dans  le  township  2-27-6,  le  plateau 
le  long  de  la  rivière  à  une  largeur  moyenne  d'environ  vingt  chaînes  et  contient  des 
parcelles  d'excellente  terre,  surtout  au  pied  des  collines,  mais  le  tout  est  couvert  d'une 
épaisse  forêt.  On  n'a  pas  trouvé  de  terres  arables  le  long  des  creeks  Ford  ou  du 
Milieu  (Middle)  et  il  n'y  a  pas  de  bons  pâturages  dans  le  district. 

Le  bois  est  la  plus  grande  ressource  de  la  région  ;  on  le  trouve  surtout  sur  le  côté 
sud  de  la  rivière.  Sur  le  côté  nord,  le  feu  a  tout  détruit  sauf  quelques  bouquets  d'ar- 
bres. On  trouve  de  beaux  cyprès  et  cèdres  dans  les  sections  27  et  28,  township  1-29^6, 
plusieurs  arbres  ayant  un  diamètre  de  huit  pieds.  Presque  tout  le  bois  et  quelques 
«étendues  dénudées  ont  été  inclus  dans  les  réserves  forestières.  On  n'a  pas  encore  ex- 
ploité la  forêt.  On  est  à  couper  quelques  billes  à  bardeaux  sur  l'étendue  juste  à  l'ouest 
de  la  tête  des  travaux. 

On  n'a  vu  aucunes  traces  de  minéraux  précieux  dans  la  région  parcourue,  mais 
on  exploite  des  mines,  produisant  de  l'or  en  quantité  rémunératrice  près  du  creek 
Slesse,  à  la  frontière  internationale. 

Le  climat  est  pratiquement  le  même  que  celui  de  la  vallée  du  Fraser  inférieur. 
H  est  généralement  doux  et  pluvieux. 

La  truite  abonde  dans  la  rivière  Chilliwack  et  ses  tributaires  et  la  pêche  y  est  sans 
pareille.  Au  cours  de  la  saison,  plusieurs  partis  de  pêcheurs  ont  visité  le  district,  et 
lorsque  les  beautés  de  cette  région  seront  mieux  connues,  il  est  certain  que  le  nombre 
de  ces  partis  augmentera  considérablement,  tandis  que  la  truite  diminuera  en  consé- 
quence;    Le  gibier  semble  rare  car  on  n'a  vu  que  quelques  ours,  chèvres  et  chevruils. 

Presque  tous  les  légumes  peuvent  être  cultivés  dans  le  district  et  les  fruits  mûris- 
sent bien.  Les  quelques  colons  de  la  vallée  semblent  prospères  et  toute  la  terre  dispo- 
nible sera  bientôt  prise. 
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ANNEXE  N°  45. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  R.  B.  McKAY,"  A.T.F. 

OBSERVATIONS   SUR  LA  LATTITUDE  DANS   LE   MANITOBA  ET   LA   SASKATCHEWAN. 

La  première  observation  sur  la  lattitude  a  été  faite  sur  le  troisième  méridien,  dans 
le  township  68.  Comme  on  peut  atteindre  ce  point  très  facilement  en  traîneau,  je 
quittai  Prince-Albert  le  5  mars.  Le  lac  Montréal,  que  Ton  a  traversé  sur  la  glace,  fut 
atteint  deux  jours  plus  tard,  et  de  là,  nous  avons  suivi  un  ancien  chemin  de  traîneaux 
ouvert  par  des  arpenteurs.  Ce  sentier  finissait  à  la  section  13  dans  le  township  68,  et 
comme  cet  endroit  convenait  à  une  observation  et  que  la  nourriture  des  chevaux  se 
faisait  rare,  je  décidai  de  faire  l'observation  sur  le  troisième  méridien  près  du  coin 
nord-est  de  la  section  1:2,  tandis  que  le  charretier  retournait  à  Prince- Albert  chercher 
une  voiture  et  de  la  nourriture  pour  le  voyage  de  retour.  Il  revint  le  29  mars  et 
comme  j'avais  terminé  mon  observation,  nous  entreprîmes  le  voyage  de  retour  le  len- 
demain matin.  Il  restait  alors  peu  de  neige  dans  les  bois,  mais  les  muskegs  et  cours 
d'eau  étaient  encore  gelés,  et  nous  pûmes  faire  usage  du  traîneau  jusqu'à  ce  que  nous 
atteignîmes  l'extrémité  sud  du  lac  Montréal;  nous  chargeâmes  notre  équipement  dans 
la  voiture  et  poursuivîmes  notre  route  par  le  chemin  d'été  jusqu'à  Prince-Albert  où 
nous  arrivâmes  le  7  avril. 

La  région  de  nos  travaux  est  couverte  d'épinettes  et  de  marécages  de  tamaraos, 
coupés  de  buttes  de  sable  couvertes  de  cyprès  et  n'est  pas  propre  à  l'agriculture. 

Je  n'ai  entrepris  aucun  autre  travail  jusqu'à  la  mi-juin,  alors  que  je  reçus  des 
instructions  pour  de  nouvelles  observations.  Je  me  rendis  alors  à  Selkirk,  Man.,  et 
prenant  un  aide,  nous  nous  rendîmes  en  voiture  au  coin  nord-est  du  township  16-7-E., 
que  nous  atteignîmes  le  24  juin.  Après  de  fortes  pluies,  nous  avons  terminé  l'observa- 
tion à  cet  endroit  et  nous  sommes  revenus  à  Selkirk  le  8  juillet. 

L'observation  suivante  se  fit  sur  la  10e  ligne  de  base  à  l'endroit  où  elle  coupe  la 
rive  occidentale  du  lac  Winnipeg.  Pendant  notre  séjour,  nous  avons  vu  quelques  cari- 
bous et  orignaux  ainsi  que  des  outardes  et  des  canards. 

Nous  avons  terminé  cette  observation  le  25  juillet  et  nous  nous  sommes  rendus 
par  voilier  au  point  d'observation,  suivant  sur  la  8e  ligne  de  base,  sur  la  rive  occiden- 
tale du  lac  Winnipeg,  que  nous  atteignîmes  le  28  juillet. 

Ce  travail  terminé,  nous  fîmes  voile  pour  la  réserve  Hole-Indian,  où  nous  fîmes 
transporter  notre  équipement,  par  chevaux  de  bât,  au  coin  nord-est  du  township  25-9- 
E.  Nous  y  arrivâmes  le  11  août,  mais  la  fumée  et  les  nuages  retardèrent  les  travaux 
d'observation  pendant  cinq  jours.  Nous  eûmes  ensuite  quatre  nuits  claires  et  nous 
terminâmes  l'observation;  nous  sommes  ensuite  revenus  à  la  réserve  et  de  là  nous 
fîmes  voiles  pour  l'île  Hecla  où  nous  montâmes  à  bord  du  vapeur  W olverine,  et  nous 
arrivâmes  à  Selkirk  le  23  août. 

L'observation  suivante  se  fit  à  l'intersection  du  méridien  principal  avec  le  chemin 
de  fer  de  la  Baie-d'Hudson.  Pour  y  arriver,  nous  nous  rendîmes  à  Le-Pas,  puis  avons 
suivi  la  voie  ferrée.  Le  premier  méridien  coupe  la  voie  à  une  faible  distance  à  l'ouest 
de  la  borne  197.  La  région  est  ondulée  et  couverte  de  petites  épinettes,  de  tamaracs 
et  de  cyprès,  la  plupart  brûlés.  Le  sol  est  d'argile  et  de  glaise  argileuse.  Les  recher- 
ches ont  été  considérables  dans  le  district  que  traverse  le  chemin  de  fer  ;  on  a  trouvé 
de  l'or  en  plusieurs  endroits. 
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Nous  nous  rendîmes  ensuite  à  la  16e  ligne  de  base,  près  de  son  intersection  avec 
le  chemin  de  fer  de  la  Baie-d'Hudson,  point  d'observation  suivant.  Ce  travail  fut 
terminé  le  2  octobre  après  quoi  nous  sommes  revenus  à  Le-Pas.  Je  fis  ensuite  des 
observations  sur  la  lattitude  à  l'intersection  de  la  9e  ligne  de  base  avec  le  second,  le 
troisième  et  le  quatrième  méridiens  respectivement,  terminant  cette  dernière  observa- 
tion le  4  novembre.  Comme  mon  travail  de  la  saison  était  terminé,  j'expédiai  les 
instruments  à  Ottawa  et  me  rendis  ensuite  chez  moi,  à  Vancouver,  où  j'arrivai  le  7 
novembre. 
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ANNEXE  N°  46. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  J.-H.  McKNIGHT,  A.T.F. 

LEVÉS  AU   STADIA   DANS   LE   DISTRICT   DE   WADENA. 

L'équipe  fut  organisée  à  Prince- Albert,  et  le  29  mai  1916  nous  arrivions  au  town- 
ship  33-12-2  où  nous  commençâmes  à  travailler. 

Les  lacs  de  ce  district  sont  peu  profonds  et  fortement  alcalins,  à  l'exception  du 
lac  La  Pêche,  (Fishing)  qui  contient  de  l'eau  claire  et  fraîche,  et  dont  la  profondeur 
moyenne  est  d'environ  12  pieds.  Les  colons  et  les  sauvages  de  la  réserve  située  sur  la  rive 
occidentale  du  lac  y  prennent  un  grand  nombre  de  brochets  et  de  brochetons.  Sur  la  rive 
nord  se  trouvent  une  villégiature  d'été  et  une  excellente  plage  de  sable  pour  les  bains. 
Les  cultivateurs  pratiquent  avec  succès  l'élevage  et  la  culture  mixte,  et  ils  ont  un 
réseau  de  téléphone  rural  relié  à  Wadena,  ville  située  sur  le  Canadian-Northern-Rail- 
way  et  dont  la  population  est  d'environ  six  cents  âmes. 

Plusieurs  de  ces  petits  lacs  alcalins  pourraient  être  facilement  asséchés,  attendu 
que  leur  profondeur  moyenne  est  inférieur  à  9  pieds.  Le  lac  Ponass,  la  plus  grande 
nappe  d'eau  du  district,  a  environ  17  milles  carrés  de  superficie.  La  ligne  du  rivage 
est  très  irrégulière;  elle  forme  une  série  de  pointes  étroites  d'une  longueur  de  1  à  3 
milles.  L'eau  est  alcaline  et  a  une  profondeur  moyenne  de  5  pieds.  Un  foin  excel- 
lent croît  en  abondance  autour  du  lac  et  sur  les  plus  grandes  îles;  on  en  coupe  des 
centaines  de  tonnes  tous  les  ans.  Le  sol  de  ce  district  est  une  bonne  glaise  argileuse, 
mais  il  y  a  beaucoup  de  taillis  à  couper  et  à  déblayer  avant  de  pouvoir  cultiver  la 
terre.  Les  colons  sont  presque  tous  des  Norvégiens  ou  des  Galiciens,  qui  s'adonnent 
à  la  culture  mixte  ou  à  l'élevage  du  bétail.  Bien  que  le  district  ait  été  récemment 
colonisé,  plusieurs  des  colons  ont  déjà  de  60  à  100  têtes  de  bétail. 

Plusieurs  des  autres  lacs  sont  asséchés  au  point  que  de  grandes  étendues  de  leurs 
lits  sont  couvertes  de  foin.  On  pratique  la  culture  mixte  sur  une  grande  échelle  et 
elle  paraît  être  l'industrie  la  mieux  appropriée  au  district. 

J'ai  terminé  les  opérations  le  18  novembre  et  congédié  l'équipe. 
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ANNEXE  N°  47. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  W.  A.  A.  McMASTER,  A.T.F. 

RÉARPENTAGE   DE   LA   COLONIE   DE    PRINCE-ALBERT. 

Le  25  août  1915,  nous  avons  commencé  le  réarpentage  de  la  colonie  de  Prince- 
Albert,  en  traçant  de  nouveau  la  ligne  d'arrière,  où  nous  avions  discontinué  les  opéra- 
tions de  la  saison  précédente.  Nous  nous  sommes  alors  rendus  à  la  ligne  de  base,  et 
en  la  retraçant  nous  avons  trouvé  une  seule  borne  dans  les  limites  de  la  ville.  Après 
son  entrée  dans  la  ville,  la  ligne  de  base  suit  la  Quinzième  rue  jusqu'à  la  ligne  qui 
sépare  les  lots  de  rivière  n03  70  et  71,  et  de  là  elle  dévie  vers  le  nord.  Il  était  impos- 
sible de  refaire  la  ligne  de  base,  à  partir  du  côté  est  du  lot  de  rivière  n°  72,  de  sorte 
que,  nous  avons  fait  la  triangulation  de  ce  point  au  côté  est  du  lot  de  rivière  82. 

Comme  presque  toutes  les  bornes  de  la  ligne  de  base  tombaient  dans  des  rues  ou 
avenues,  nous  avons  abandonné  la  ligne  de  base  et  commencé  à  retracer  les  limites  de 
la  réserve  de  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson. 

En  terminant  ce  travail,  nous  sommes  revenus  à  la  ligne  de  base  et  nous  avons 
posé  des  poteaux  en  fer  aux  endroits  où  la  ligne  ne  coïncidait  pas  avec  les  rues  ou 
avenues;  et  quand  cette  coïncidence  se  produisait,  nous  les  avons  raccordés  aux  angles 
des  rues.  Ce  fut  un  travail  très  ardu,  parce  que  plusieurs  de  ces  angles,  ayant  été 
établis  depuis  trente  ou  quarante  ans,  étaient  très  difficiles  à  trouver. 

J'ai  terminé  les  travaux  sur  les  lieux  le  7  octobre  et  congédié  l'équipe  le  lendemain. 


DIVISION  TECHNIQUE  L39 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  25b 


ANNEXE  N°  48. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  A.  M.  NARRA  WAY,  A.T.F. 

DIVERS  ARPENTAGES  DANS  LE  SUD  DE   L'ALBERTA  ET  DE  LA  SASKATCHEWAN. 

Mon  premier  travail  consistait  dans  l'examen  de  la  3e  ligne  de  vérification  traver- 
sant les  rangs  10  et  11,  à  Kouest  du  4e  méridien,  pour  en  doubler  les  bornes.  J'ai  fait 
ce  travail  avant  d'organiser  mon  équipe  régulière. 

L'organisation  s'est  terminée  à  Maple^Creek  le  24  avril,  et  notre  camp  principal 
a  été  tenu  là  pendant  que  nous  arpentions  le  township  11-25-3.  Ce  travail  a  été  ter- 
miné le  12  mai. 

Le  17  mai,  nous  avons  commencé  l'arpentage  des  townships  13  et  14-29-3.  Ces 
deux  townships  sont  formés  de  prairies  ondulées  et  de  nombreuses  collines  de  sable 
mouvant.  C'est  pour  cette  raison  que  plusieurs  bornes  manquaient,  et  il  était  difficile 
d'en  établir  de  permanentes.  Les  colons  font  de  bons  progrès,  aidés  des  fortes  pluies 
de  la  première  semaine  de  juin.  L'élevage  des  chevaux  et  des  moutons  se  pratique 
beaucoup  dans  ces  deux  townships. 

Nous  avons  quitté  ces  districts  le  10  juin,  et  commencé  le  11  à  réarpenter  le  town- 
ship 13-26-3.  Ce  township  est  en  prairie,  légèrement  ondulée,  et  contient  en  abon- 
dance de  la  bonne  eau  et  du  fourrage  pour  l'élevage.  Le  creek  de  l'Erable,  un  cours 
d'eau  d'environ  cinquante  pieds  de  largeur  et  dix  pieds  de  profondeur,  traverse  le 
township  dans  la  direction  du  nord,  à  partir  de  sa  source  située  dans  les  collines  des 
Cyprès;  il  contient  de  la  bonne  eau. 

Nous  avions  ensuite  à  refaire  le  tracé  de  la  ligne  de  vérification  qui  longe  la  fron- 
tière nord  du  township  10-26-3,  en  même  temps  qu'à  étabilr  les  fermetures  de  la  ligne. 
Nous  avons  commencé  ce  travail  le  23  juin  et  nous  l'avons  terminé  le  28. 

De  là  nous  nous  sommes  transportés  au  township  9-20-3  et  nous  en  avons  commence 
le  1er  juillet  le  réarpentage,  que  nous  terminions  le  16.  Le  township  est  situé  au 
sommet  des  collines  des  Cyprès,  et  à  cause  de  la  rudesse  de  la  région  on  y  pratique 
surtout  l'élevage.  On  a  d'excellente  eau  de  source  dans  tout  le  township.  Le  creek 
de  Swift-Current,  qui  traverse  le  township,  est  un  cours  d'eau  très  sinueux,  d'environ 
9  pieds  de  largeur  et  de  4  ou  5  pieds  de  profondeur. 

Le  réarpentage  du  township  13-23-3  a  été  commencé  le  19  juillet.  Plus  de  la 
moitié  du  township  est  occupée  par  le  lac  aux  Grues,  qui  a  plus  de  20  pieds  de  profon- 
deur en  plusieurs  endroits.  Les  grandes  collines  de  sable  vont  jusqu'au  bord  du  lac, 
à  l'est  et  au  nord,  et  il  en  résulte  que  bien  peu  de  bornes  se  retrouvent  dans  ces  districts. 
La  section  7  de  ce  township  est  consacrée  à  l'agriculture,  et  de  bonnes  récoltes  ont  été 
obtenues  pendant  la  saison  actuelle.  Le  reste  du  township  est  consacrée  à  l'élevage. 
On  voit  dans  ce  district  de  grands  troupeaux  de  moutons,  ainsi  que  des  chevaux  et  des 
bestiaux.  Le  lac  aux  Grues  (Crâne)  est  renommé  dans  tout  le  sud  de  la  Saskatchewan 
pour  son  gibier.  A  l'automne,  de  grands  troupeaux  d'oies  et  de  canards  s'y  réunissent,  et 
les  chasseurs  trouvent  que  c'est  un  endroit  idéal  pour  y  faire  le  coup  de  feu.  Le  chemin 
de  fer  Pacifique-Canadien  passe  à  un  mille  du  township  et  offre  un  débouché  commode 
pour  l'alimentation  du  marché. 

Nous  nous  sommes  rendus  ensuite  au  township  16-22-3  et  nous  avons  commencé 
à  le  réarpenter  le  10  août.  Le  township  est  situé  dans  les  hautes  collines  de  sable,  qui 
forment  une  grande  chaîne  de  collines  sablonneuses,  couvertes  en  grande  partie  de 
taillis  de  saule,  de  cerisier  et  de  bourdaine.     Par  endroits  on  voit  de  vastes  étendues 
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de  sable  nu,  où  le  sable  mouvant  a  couvert  des  arbres  de  15  pieds  de  hauteur.  Plu- 
sieurs bornes  manquaient  dans  tout  ce  district.  Dans  la  partie  sud-est,  les  colons  ont 
fait  des  progrès,  mais  même  à  cet  endroit  le  sol  est  léger  et  demande  beaucoup  d'humi- 
dité pour  produire  une  récolte.  Cette  année,  la  température  ayant  été  exceptionnelle- 
ment humide,  les  champs  de  grain  étaient  beaux  et  promettaient  un  rendement  élevé. 
Une  grande  partie  du  township  est  consacrée  à  l'élevage. 

Nous  avions  ensuite  à  réarpenter  les  townships  22  et  23-19-3.  Ce  travail  fut  com- 
mencé le  28  août  et  terminé  le  23  septembre.  L'arpentage  de  ces  deux  townships  a  été 
excessivement  difficile.  Le  township  22-19-3  est  formé  de  collines  de  sable,  pour  la 
plus  grande  partie,  et  consacré  surtout  à  l'élevage.  La  partie  méridionale  du  township 
23-19-3  est  coupée  par  le  bras  sud  de  la  rivière  Saskatchewan.  Il  a  fallu  tracer  une 
grande  partie  des  lignes  dans  le  voisinage  de  la  rivière,  à  travers  un  taillis  dense  et 
presque  impraticable  de  bourdaine.  Cette  partie  du  township  est  surtout  consacrée  à 
l'élevage,  pendant  que  la  partie  nord  est  bien  colonisée  et  qu'on  y  voit  de  bonnes  fermes. 

En  quittant  ce  district  le  24  novembre  nous  nous  sommes  transportés  au  township 
12-18-3  que  nous  avons  réarpenté.  Presque  toute  la  terre  de  ce  district  est  patentée  et 
couverte  de  récoltes;  et  j'ai  rarement  vu  d'aussi  belles  récoltes.  Le  sol  est  très  riche  et 
l'humidité  est  abondante  d'ordinaire.  La  plupart  des  colons  ont  de  très  bonnes  maisons 
et  paraissent  très  prospères.  J'ai  terminé  les  opérations  et  licencié  mon  équipe  le  14 
octobre. 
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ANNEXE  N°  49. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  R.  NEELANDS,  A.T.F. 

LEVES  AU   STADIA  DANS   LE  DISTRICT  DE  PRINCE-ALBERT. 

Nous  quittâmes  Prince- Albert  le  22  mai,  en  route  pour  le  township  44-24-2,  où  nous 
avions  clos  les  opérations  la  saison  précédente.  Dans  les  townships  environnant  le  lac 
Wakaw,  qui  furent  visités,  nous  trouvâmes  un  grand  nombre  de  lacs  et  de  marécages. 
Plusieurs  marécages,  qui  existaient  à  l'époque  du  premier  arpentage,  s'étaient  asséchés, 
et  nous  plûmes  tracer  des  sections  de  lignes  traversant  les  lits  à  sec  et  y  poser  des  bornes: 
Le  district  est  relativement  nouveau,  et  comme  une  grande  partie  des  terres  exigent  un 
défrichement,  la  colonisation  est  lente.  La  culture  mixte  est  la  seule  industrie  qui  con- 
vienne à  la  localité.  Le  pays  est  généralement  ondulé  et  présente  des  petits  bouquets 
de  peuplier  et  de  saule  coupés  de  lisières  de  prairie. 

Après  avoir  terminé  les  travaux  dans  le  voisinage,  nous  nous  transportâmes,  le  5 
août,  dans  le  district  environnant  Humboldt,  qui  est  une  région  agricole  bien  colonisée. 
On  y  cultive  du  grain,  mais  la  culture  mixte  est  la  culture  généralement  pratiquée. 
L'aspect  est  ondulé  et  présente  quelques  bouquets  de  peuplier  et  de  saule. 

Le' 15  septembre,  nous  nous  rendîmes  au  lac  au  canard,  dans  le  township  44-2-3,  et 
nous  procédâmes  à  des  levés  au  stadia  dans  ce  township  et  les  townships  environnants. 
Le  long  de  la  rivière  Saskatchewan  se  trouve  une  terre  arable  de  première  qualité  ;  l'in- 
dustrie se  partage  entre  la  culture  du  grain  et  la  culture  mixte.  Les  établissements 
sont  ici  relativement  vieux  et  la  plupart  des  colons  sont  dans  une  situation  aisée. 
Toutes  les  routes  sont  améliorées  et  un  embranchement  du  C anadian-N orthern  traverse 
le  district. 

Le  commencement  de  la  saison  a  été  habituellement  froid  et  humide,  et  nous  avons 
perdu  environ  dix  jours  à  cause  de  la  pluie.  Toutefois,  la  quantité  totale  de  pluie  tom- 
bée au  cours  de  la  saison  a  été  au-dessous  de  la  moyenne,  et  comme  l'année  précédente 
avait  été  généralement  sèche  les  lacs  étaient  bien  au-dessous  de  leur  étiage  normal;  la 
plupart  des  marécages  étaient  également  à  sec  à  la  fin  d'août.  Au  total  nous  avons 
triangulé  vingt-six  milles  de  rivage  de  lac  et  de  rivière,  et  arpenté  de  nouveau  cent 
vingt-neuf  milles  de  lignes  de  sections. 

Dans  le  district  de  Prince- Albert,  les  récoltes  étaient  bonnes  et  le  rendement  à 
l'acre  au-dessus  de  la  moyenne.  La  récolte  a  été  gâtée  en  certains  endroits  par  la  pluie 
et  la  gelée.  La  superficie  en  culture  a  été  augmentée  d'environ  8  pour  100.  On  a  fait 
des  progrès  constants  dans  la  construction  des  routes  et  le  défrichement,  et  d'année  en 
année  les  méthodes  de  culture  s'améliorent,  ainsi  que  la  condition  des  colons. 

J'ai  clos  les  opérations  de  la  saison  le  27  octobre. 
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ANNEXE  N°  50. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  W.  H.  NORRISH,  A.T.F. 

ARPENTAGES   DANS   LE   DISTRICT    DE   NEW-WESTMINSTER,   COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

Notre  premier  travail  de  la  saison  a  été  l'arpentage  de  nouveaux  lots  de  villas,  à 
Woodhaven.  Cette  subdivision  est  à  une  distance  de  dix  milles  de  Vancouver,  par 
eau,  et  est  située  sur  la  baie  de  Bedwell,  qui  fait  partie  du  bras  septentrional  du  Gou- 
let de  Burrard. 

Nous  avons  constaté  que  Woodhaven  est  fortement  boisé  de  sapins  Douglas,  de 
pruche  et  de  cèdre.  L'aspect  du  terrain  est  plutôt  rude,  aussi,  on  y  rencontre  un  cer- 
tain nombre  de  petites  falaises  coupées  à  pic.  Nous  avons  campé  là  du  12  avril  au 
17  mai.  Pendant  ce  temps,  nous  avons  terminé  l'arpentage  de  douze  lots  de  terrain, 
et  nous  avons  supprimé  et  détruit  certaines  bornes  anciennes,  devenues  inutiles. 

Nous  devions  ensuite  établir  la  limite  nord  de  la  zone  de  chemin  de  fer  entre  les 
lacs  Pitt  et  Harrison,  et  comme  j'avais  l'ordre  de  ne  rester  à  Woodhaven  que  jusqu'à 
ce  que  la  température  parût  favorable  pour  les  travaux  à  faire  sur  les  limites  de  la 
zone,  j'employai  plusieurs  jours  de  la  première  semaine  de  mai  à  faire  un  voyage  d'ex- 
ploration au  lac  Pitt  et  sur  le  creek  Osprey,  dans  la  direction  où  devait  être  établie  la 
limite  de  la  zone.  Je  constatai  que  le  poste  d'où  nos  travaux  devaient  partir  se  trou- 
vait sur  un  pic  de  montagne  couvert  d'une  épaisse  couche  de  neige;  mais  la  neige 
fondait  rapidement  et  la  température  était  si  favorable  que  je  décidai  de  commencer 
les  travaux  immédiatement.  En  conséquence,  le  17  mai  nous  nous  transportâmes  de 
Woodhaven  au  lac  Pitt  et  nous  établîmes  un  campement  de  base  à  l'embouchure  du 
creek  Osprey.  La  température  avait  été  'extrêmement  favorable  jusqu'alors,  mais  la 
pluie  se  mit  à  tomber,  et  du  18  au  21,  le  seul  travail  accompli  fut  le  transport  à  dos 
d'hommes,  des  provisions  du  camp  principal  à  une  cache  située  à  cinq  milles  en  remon- 
tant le  creek.  Le  21  mai,  nous  transportâmes  les  provisions  et  l'attirail  de  campement 
à  une  altitude  d'environ  4,200  pieds  au-dessus  du  niveau  du  lac  Pitt,  et  nous  transpor- 
tâmes notre  camp  volant  près  du  poste  d'où  notre  arpentage  devait  partir. 

Le  premier  mille  de  ligne  fut  le  travail  le  plus  difficile  que  nous  ayons  rencontré. 
Sur  ce  parcours  nous  trouvâmes  deux  canons  profonds,  à  une  distance  de  trois  chaînes 
seulement  l'un  de  l'autre.  Le  second  de  ces  canons  avait  une  profondeur  d'environ 
1,000  pieds,  et  près  de  1,000  pieds  de  largeur,  et  il  s'étendait  sur  tout  le  flanc  de  la  mon- 
tagne. Il  fallut  faire  trois  campements  pour  terminer  le  premier  mille,  qui  se  trouvait 
presque  entièrement  au-dessous  de  la  région  couverte  de  neige.  A  chaque  déplacement 
il  nous  fallut  transporter  à  dos  d'hommes  l'attirail  de  campement  par-dessus  les  som- 
mets les  plus  élevés  des  pics  couverts  de  neige.  La  température  continuait  d'être  très 
défavorable;  des  brouillards  épais,  qui  couvraient  presque  continuellement  ces  pics, 
causèrent  des  retards  considérables,  et  ce  n'est  que  le  3  juin  que  nous  pûmes  terminer 
le  premier  mille  de  la  ligne. 

Vers  la  fin  de  juin  nous  avions  terminé  cinq  milles  de  la  limite  de  la  zone  de  che- 
min de  fer  et  nous  avions  fait  huit  campements.  Pendant  tout  ce  temps  il  fallut 
transporter  les  provisions  à  dos  d'hommes,  en  remontant  le  creek  Osprey,  à  partir  du 
lac  Pitt,  et  par  des  sentiers  de  fortune  les  faire  parvenir  au  sommet  des  pics;  c'était 
notre  politique  de  maintenir  les  campements  volants  à  proximité  de  la  ligne,  et  d'évi- 
ter ainsi  autant  que  possible  l'ascension  quotidienne  et  fatigante  pour  aller  au  travail. 
Jusqu'à  la  fin  de  juin,  nous  fîmes  de  réels  progrès  en  travaillant  en  moyenne  un  jour 
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sur  trois  à  cause  de  la  température.  Le  reste  du  temps  fut  employé  en  grande  partie 
au  transport  des  provisions,  à  dos  d'hommes,  et  à  l'ouverture  des  sentiers. 

Nous  avions  loué  une  chaloupe  pour  transporter  les  provisions  sur  la  rivière  Pitt 
et  le  lac  Pitt  jusqu'à  notre  premier  campement  de  base.  A  la  fin  de  juin  nous  cons- 
tatâmes que  ce  mode  de  transport  n'était  plus  praticable.  Notre  principal  sentier  avait 
été  établi  au  delà  de  la  source  du  bras  est  du  creek  Osprey,  et  traversait  le  sommet  qui 
partage  le  versant  du  creek  Osprey  de  celui  du  creek  des  Cailloux  (Boulder),  à  une 
altitude  de  plus  de  5,000  pieds  au-dessus  du  nouveau  du  lac  Pitt. 

En  face  de  nous  se  trouvait  le  ruisseau  des  Cailloux  (Boulder)  coulant  au  fond  d'une 
vallée  très  étroite  et  profonde  de  2,000  pieds  environ  ;  les  pentes  de  cette  vallée  étaient  très 
escarpées.  Après  avoir  examiné  le  terrain  nous  avons  constaté  qu'il  serait  très  difficile 
de  transporter  à  dos  d'homme  au  delà  de  cette  vallée,  les  provisions  et  l'équipement. 
Je  décidai  alors  d'y  laisser  une  équipe  d'hommes  avec  des  provisions  pour  deux  semaines 
et  le  moins  d'équipement  possible,  et  d'aller  établir  un  camp  de  base  près  de  la  tête  du 
lac  à  la  Douve,  d'où  l'on  pourrait  transporter  les  provisions  à  dos  d'homme,  vers  l'ouest, 
à  l'équipe;  celle-ci,  dans  l'intervalle,  pourrait  poursuivre  les  travaux  du  tracé-limite 
de  la  zone  à  travers  la  vallée  du  ruisseau  des  Cailloux  (Boulder). 

Le  2  juillet,  l'on  transporta  les  provisions  et  l'équipement  de  Ruskin  aux  chutes  de 
la  Douve,  (Stave)  par  le  chemin  de  fer  du  lac  de  la  Douve;  cette  ligne  a  six  milles  de  long 
et  est  la  propriété  de  la  compagnie  Western  Canada  Power,  qui  l'exploite.  Le  jour  sui- 
vant une  chaloupe  à  moteur,  propriété  de  la  compagnie  Abernethy  &  Lougheed,  qui  fait 
de  l'exploitation  forestière  sur  le  lac  de  la  Douve,  transportait  notre  outillage  et  équipe- 
ment à  la  tête  du  lac  de  la  Douve  et  l'on  établissait  notre  camp  de  base  sur  le  ruisseau 
Eau-Claire  (Clearwater)  à  un  mille  et  demi  du  lac.  Nous  avons  commencé  immédiate- 
ment à  couper  un  chemin  vers  l'ouest,  en  remontant  la  vallée  du  ruisseau  Eau-Claire, 
et  le  8  juillet  trois  hommes  de  l'équipe  des  arpenteurs,  qui  étaient  à  notre  recherche 
réussirent  à  entrer  au  camp.  Ils  nous  rapportèrent  que  le  tracé  de  la  limite  de  la  zone 
avait  été  poussé  environ  deux  milles  plus  loin  depuis  mon  départ  et  que  ce  tracé  fran- 
chissait maintenant  la  vallée  du  ruisseau  des  'Cailloux  (Boulder).  Pendant  cet  inter- 
valle, on  avait  déplacé  le  campement  deux  fois  et  on  s'était  installé  de  nouveau  à  envi- 
ron dix  milles  du  camp  de  base  sur  le  ruisseau  Eau-Claire  (Clearwater.  Pour  avoir  des 
provisions  il  nous  a  fallu  les  charroyer  à  dos  d'homme  telong  de  la  pente  escarpée  d'une 
montagne  située  au  sud  du  ruisseau  Eau- Claire,  et  dont  nous  avons  été  obligés  de  fran- 
chir le  sommet  à  une  altitude  d'environ  3,500  pieds  au-dessus  du  niveau  du  lac  de  la 
Douve  (Stave).  La  ligne  fut  arpentée  de  ce  camp  à  deux  milles  plus  loin,  et  au  moyen 
de  triangulation,  elle  fut  poussé  jusque  dans  la  vallée  du  ruisseau  Eau-Claire  (Clear- 
water) soit  une  descente  d'environ  4,000'  pieds.  Du  8  au  21  juillet,  nous  avons  eu  à  sup- 
porter le  transport  à  dos,  des  provisions  et  de  l'équipement,  le  plus  difficile  de  la  saison. 
Le  21  juillet  le  camp  était  transporté  dans  la  vallée  du  ruisseau  Eau-Claire  (Clearwater) 
et  installé  à  environ  cinq  milles  du  camp  de  base. 

Les  travaux  de  triangulation  de  ce  tracé  furent  poursuivis  jusque  dans  cette  vallée, 
soit  une  distance  d'environ  cinquante-cinq  chaînes;  il  nous  a  fallu  faire  beaucoup  de 
coupe  et  d'abatis  afin  de  tracer  les  lignes  doubles  de  base;  ces  deux  lignes  ont  chacune 
une  longueur  de  trente-neuf  chaînes.  En  conséquence  cette  triangulation  ne  fut  ter- 
minée que  le  26  juillet. 

Après  avoir  traversé  la  vallée  Eau-Olaire,  la  limite  de  zone  s'étendit  au-dessus 
d'une  montagne  couverte  de  bois  brûlés;  cette  montagne  portait  dans  ses  flancs  des 
gorges  profondes,  et  des  falaises  atteignant  une  hauteur  de  4,000  pieds  au  coin  N.-E.  de 
la  section  1,  township  6-3-7.  Il  n'y  avait  pas  d'eau  sur  cette  montagne,  et  il  nous 
fallut  abandonner  notre  méthode  d'installer  notre  campement  près  de  la  ligne.  Par 
conséquent,  notre  travail  fut  très  ennuyeux  et  difficile  à  cause  des  falaises  escarpées  et 
des  bois  brûlés,  qu'il  nous  fallait  traverser  en  allant  et  en  revenant  du  travail.  Le  29 
juillet,  nous  avons  transporté  le  campement  au  camp  de  base  près  de  l'embouchure  du 
ruisseau  Eau-Claire  (Clearwater).  Après  avoir  complété  le  tracé  de  la  limite  nord  de  la 
section  1,  nous  nous  sommes  dirigés  vers  le  nord  le  long  delà  frontière  est  de  la  section  12, 
et  presque  aussitôt  nous  avons  trouvé  un  précipice  de  1,800  pieds,  ce  qui    exigea  une  nou- 
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velle  triangulation.  De  fait  les  triangulations  n'ont  pas  manqué  le  long  de  cette 
limite  de  zone;  nous  en  avions  fait  deux  dans  cet  intervalle  pour  traverser  des  gorges 
profondes  de  la  montagne  des  Bois-Brûlés. 

Le  7  août  nous  avons  abandonné  notre  poste  du  ruisseau  Eau-Claire,  pour  nous  ins- 
taller dans  un  campement  de  bûcherons  sur  la  rivière  La  Douve  supérieure,  après  avoir 
passé  par  le  lac  de  la  Douve;  ce  campement  se  trouvait  à  environ  trois  milles  en 
amont  du  lac  ;  nous  y  avons  installé  un  nouveau  camp  de  base.  Pendant  l'époque  des 
hautes  eaux  il  nous  était  facile  de  transporter  notre  outillage  et  nos  provisions  jusqu'à 
environ  un  mille  et  demi  de  ce  dernier  campement,  au  moyen  de  chaloupe  à  moteur; 
pour  le  reste  du  parcours  le  transport  pouvait  se  faire  par  voiture  ou  à  dos  d'homme. 

Au  cours  de  l'été  il  s'est  fait  dans  le  voisinage  une  coupe  de  bois  considérable,  par 
la  compagnie  Abernethy  &  Lougheed,  qui  a  maintenu  un  service  de  chaloupe  à  moteur 
entre  les  chutes  de  la  Douve  et  ses  divers  campements  sur  le  lac;  cette  chaloupe  ser- 
vait au  transport  des  provisions  et  équipement.  Nous  avons  pu  nous  entendre  avec 
eux  pour  le  transport  de  notre  outillage  et  nos  provisions.  Pour  notre  propre  service 
dans  nos  travaux  de  triangulation  sur  le  lac,  et  aussi  pour  aller  et  venir  des  chutes  de 
la  Douve,  j'ai  acheté  un  moteur  mobile  pour  chaloupe  que  nous  avons  attaché  à  une 
chaloupe  à  rames  que  j'avais  apportée  avec  nous  de  Woodhaven. 

Après  avoir  franchi  la  montagne  Brûlé  (Burnt)  notre  tracé  fut  poussé  le  long  de  et 
parallèlement  à  la  rivière  de  la  Douve,  sur  un  parcours  d'environ  un  mille  ;  ici  nous  avons 
eu  à  grimper  au  haut  d'une  falaise  escarpée  et  haute  d'environ  3,500  pieds,  ce  qui  a* 
entraîné  beaucoup  d'abatis  et  de  triangulation  et  n'a  pas  manqué  de  ralentir  de  beau- 
coup notre  marche.  Notre  ligne  traversa  ensuite  la  rivière  de  la  Douve  supérieure  sur 
le  côté  est  de  la  section  18,  township  6-2-7.  Ici  nous  avons  fait  raccordement  avec  cer- 
taines bornes  de  frontière  établies  par  M.  J.  E.  Ross,  A.T.E.,  en  1897.  Nous  avons 
traversé  les  deux  rives  de  la  rivière  de  la  Douve  supérieure  à  travers  la  section  17.  En 
quittant  la  vallée  de  la  rivière  de  la  Douve  principale,  notre  tracé  suivit  la  branche  de 
l'est  connue  sous  le  nom  de  ruisseau  de  la  Souche;  puis  il  fut  poussé  au  delà  des  fa- 
laises très  escarpées  le  long  de  la  base  d'une  montagne  couverte  de  bois  brûlés  sur  le 
côté  nord  de  la  vallée.  Ici  nous  avons  été  forcés  d'opérer  un  retrait  afin  de  surmonter 
certains  endroits  inaccessibles.  Le  6  septembre  nous  avons  traversé  le  ruisseau  de  la 
Souche,  pour  la  dernière  fois,  sur  la  partie  nord  de  la  section  22,  township  6-2-7,  et 
commencé  l'ascension  d'une  montagne  haute  et  très  escarpée,  au  sommet  de  laquelle 
nous  avons  atteint  une  altitude  probable  de  5,000  pieds  au-dessus  de  la  vallée.  C'est 
au  pied  de  cette  falaise,  à  15  chaînes  du  coin,  que  nous  avons  trouvé  le  coin  nord-est 
de  cette  section.  La  température  ne  permettant  pas  de  continuer  l'arpentage  de  la 
ligne  de  zone,  je  décidai  de  me  rendre  au  township  21,  E.C.M.,  pour  y  commencer 
l'arpentage  des  subdivisions. 

Au  cours  des  arpentages  de  la  limite  de  zone,  mon  équipe  était  au  nombre  de 
dix  ou  onze,  y  compris  moi-même.  Tous  les  hommes  furent  engagés  sur  l'entente  qu'ils 
auraient  à  faire  du  transport  à  dos  à  chaque  fois  qu'il  serait  nécessaire.  Par  consé- 
quent, ce  dur  labeur  a  été  partagé  parmi  les  hommes  ;  ce  système  a  donné  de  meilleurs 
résultats  que  si  certains  d'entre  eux  seulement  avaient  été  affectés  à  ce  travail.  Le 
nombre  d'hommes  employés  à  l'arpentage  a  varié  tous  les  jours  selon  la  somme  d'abatis 
et  de  déblayage  à  faire;  le  reste  de  l'équipage  était  employé  à  l'exploitation,  à  la  coupe 
des  sentiers  et  au  transport  des  provisions  et  équipement.  A  certains  moments  où  la 
température  ne  permettait  pas  de  faire  de  l'arpentage  avec  un  avantage,  j'ai  employé 
tous  les  hommes  au  transport  de  l'équipement. 

Aux  mois  d'août  et  septembre,  pendant  que  l'équipe  était  engagée  aux  travaux 
réguliers,  j'ai  passé  plusieurs  jours  à  faire  des  raccordements  avec  un  système  de  trian- 
gulation établi  sur  les  rives  du  lac  de  la  Douve  (Stave)  par  la  compagnie  Western  Cnnada 
Power;  j'ai  aussi  fait  des  raccordements  avec  le  coin  S.-O.  de  la  section  23,  dans  le 
township  4-3-7. 

Le  pays  traversé  par  notre  tracé  de  la  limite  de  zone  était  très  montagneux,  puis- 
qu'il forme  partie  de  la  série  des  montagnes  de  la  côte  ouest.     Ces  montagnes  sont 
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formées  de  couches  de  granit  et  s'élèvent  à  des  altitudes  de  cinq  à  sept  mille  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer.  En  général,  elles  sont  fortement  boisées,  malgré  qu'elles 
soient  très  rudes  et"  irrégulières.  Les  falaises  sont  très  nombreuses  et  nous  en  avons 
rencontrées  qui  s'élevaient  à  une  hauteur  variant  de  1,000  à  4,000  pieds.  Sur  notre 
ligne  nous  avons  aussi  traversé  des  gorges  profondes  de  1,000  pieds  à  certains  endroits. 
Le  bois  le  plus  commun  dans  cette  région  est  la  pruche  dont  les  troncs  varient  en  gros- 
seur jusqu'à  quatre  pieds  de  diamètre.  Il  y  a  aussi  beaucoup  de  sapin  blanc  et  de 
Douglas  de  mêmes  dimensions  ;  dans  les  vallées  nous  trouvons  le  cèdre  qui  atteint  par- 
fois un  diamètre  de  sept  pieds  à  la  souche.  Au  bas  de  la  montagne  Brûlée  (Burnt)  nous 
avons  trouvé  beaucoup  de  cèdre  sec  ;  il  en  a  été  ainsi  sur  la  montagne  couverte  de  bois 
brûlés  qui  se  trouve  au  nord  du  ruisseau  de  la  iSouche.  Dans  les  vallées  des  ruisseaux 
Douve  supérieure  et  Eau-Claire  (Clearwater),  nous  avons  vu  des  cèdres  de  très  grandes 
dimensions;  nous  y  avons  aussi  vu  des  épinettes  en  groupes  dont  les  troncs  mesuraient 
jusqu'à  neuf  pieds  de  diamètre.  Sur  les  sommets  nous  y  voyons  le  cyprès  et  le  cèdre 
jaune;  cet  arbre  y  est  commun  et  atteint  jusqu'à  six  pieds  de  diamètre. 

Dans  cette  région,  presque  tout  le  bois  de  quelque  valeur  commerciale  est  compris 
dans  les  réserves  ou  limites  à  bois  diverses.  Les  MM.  Abernethy  et  Lougheed  qui  y 
maintiennent  les  plus  grands  chantiers  sur  le  lac  La  Douve  (Stavé)  coupent  environ 
trois  millions  de  pieds  de  bois  par  mois.  Les  billes  sont  retenues  sur  le  lac  au  moyen 
d'estacades  et  ensuite  remorquées  jusqu'aux. chutes  de  la  Douve,  où  elles  sont  ensuite 
chargées  sur  des  wagons  qui  les  transportent  par  le  chemin  de  fer  du  lac  de  La  Douve 
(Stave)  jusqu'à  Ruskin;  ici  elles  sont  de  nouveau  jetées  à  l'eau  dans  la  rivière  de  La 
Douve,  disposées  en  trains  de  flottage  et  remorquées  dans  le  fleuve  Eraser  jusqu'aux 
scieries  de  la  compagnie  qui  les  achète.  >Ces  billes  sont  de  cèdre,  sapin  et  épinette. 
On  coupe  un  grand  nombre  de  bûches  à  bardeaux,  dans  la  vallée  de  la  rivière  Douve 
supérieure  dans  le  voisinage  de  la  limite  de  la  zone,  ainsi  que  dans  les  bassins  de  la 
rivière  de  La  Douve  inférieure  et  du  ruisseau  des  Cascades.  Ces  bûches  à  bardeaux 
sont  remorquées  en  trains  de  flottage  jusqu'aux  chutes  de  La  Douve,  où  elles  passent 
sur  le  barrage  de  la  compagnie  Western  Canada  Power.  D'ici  elles  sont  transportées 
par  le  flot  de  la  rivière  de  La  Douve  jusqu'aux  grandes  scieries  à  bardeaux  de  Ruskin. 
A  notre  départ  de  cette  région,  on  estimait  à  4,000  cordes  les  bûches  à  bardeaux  qui 
avaient  été  coupées  le  long  de  la  rivière  de  La  Douve  supérieure,  et  qui  étaient  prêtes 
à  être  transportées  par  la  rivière  &  l'époque  des  hautes  eaux  de  l'automne. 

Nous  avons  remarqué  peu  de  terrev  à  culture  de  qualité  supérieure,  et,  d'après  les 
notes  prises,  nous  n'avons  rencontré  qu'une  terre  agricole  de  seconde  qualité  dans  les 
vallées  de  la  rivière  de  la  Douve  et  du  ruisseau  Eau-Claire  (Clearwater).  Même  si  cette 
terre  était  de  qualité  supérieure  au  point  de  vue  agricole,  elle  n'aurait  que  peu  de  valeur 
par  le  fait  qu'elle  se  trouve  si  éloignée  des  marchés,  sans  compter  la  difficulté  du  trans- 
port et  la  somme  de  déblayage  et  d'ésouchement  qu'il  y  aurait  à  faire.  A  ce  sujet  il 
convient  de  dire  que  l'objet  du  tracé  de  la  limite  de  zone  était,  non  pas  d'ouvrir^  cette  j 
région  à  des  fins  agricoles,  mais  pour  régler  certains  litiges  au  sujet  des  limites  à  bois 
de  grande  valeur  qui  se  trouvent  dans  la  vallée  de  la  rivière  de  la  Douve  supérieure. 

Nous  avons  rencontré  plusieurs  rivières  et  gros  ruisseaux,  notamment  le  ruisseau 
Osprey  qui  se  jette  dans  le  lac  de  Pitt,  le  ruisseau  des  Cailloux  (Boulder)  qui  décharge 
ses  eaux  dans  le  lac  Lillooet  et  le  ruisseau  Eau  Claire,  ainsi  que  la  rivière  de  la  Douve  su- 
périeure, qui  se  jette  dans  le  lac  de  la  Douve.  Le  courant  de  ces  cours  d'eau  est  très  ra- 
pide et  se  grossit  par  la  fonte  des  neiges  qui  recouvrent  le  sommet  des  monts  ;  ceci,  sans^: 
doute,  donne  lieu  à  une  grande  irrégularité  dans  la  vitesse  du  courant,  ce  qui  n'est  pas 
très  avantageux  au  développement  des  forces  hydrauliques.  Les  vallées  y  sont  très 
étroites  et  il  est  très  difficile  d'y  retenir  le  rendement  à  l'époque  des  crues  au  moyen  de 
barrages.  La  chute  dans  le  niveau  de  l'eau  par  mille  est  très  considérable,  mais  nous 
y  trouvons  peu  de  chutes,  .ua  compagnie  Western  Canada  Power  développe  actuelle- 
ment aux  chutes  de  la  Douve,  des  forces  hydrauliques  dont  on  se  sert  à  Vancouver,  à 
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New- Westminster,  dans  la  plupart  des  villes  le  long  du  fleuve  Fraser,  jusqu'à  Sumas, 
Washington.  Cette  entreprise  n'est  pas  encore  terminée,  et  il  y  a  encore  un  autre  site 
de  développement  de  forces  hydrauliques  environ  deux  milles  en  descendant  la  rivière 
de  la  Douve  où  il  reste  encore  de  grandes  forces  à  développer.  Dans  cette  entreprise 
on  a  haussé  considérablement  le  niveau  du  lac  de  la  Douve  pour  des  fins  d'emmagasi- 
nage, et  l'on  se  propose  maintenant  de  hausser  de  nouveau  le  niveau  du  lac  d'environ 
25  pieds  en  ajoutant  au  barrage  qui  se  trouve  aux  chutes  de  la  Douve.  Le  bois  qui  se 
trouvait  sur  le  terrain  qui  sera  inondé  par  cette  entreprise  a  été  presque  tout  enlevé  ou 
l'est  actuellement. 

Le  climat  y  est  comparativement  doux  avec  très  peu  de  neige  dans  les  vallées  et 
beaucoup  de  neige  sur  les  sommets.  La  moyenne  des  précipitations  annuelles  aux 
chutes  de  la  Douve  en  1910,  11  et  12,  a  été  de  77.4  pouces,  mais  il  n'y  a  pas  de  doute 
que  cette  moyenne  est  plus  grande  dans  les  montagnes  traversées  par  le  tracé  de  la  li- 
mite de  zone. 

Les  minéraux  de  quelque  valeur  sont  assez  rares,  bien  que  l'on  y  trouve  quelques 
traces  de  cuivre  et  de  fer.  Récemment  on  a  arpenté  quelques  lots  miniers  à  la  tête  du 
lac  de  la  Douve;  ces  lots  sont  maintenant  l'objet  des  chercheurs  de  minerai  de  fer. 

Le  gibier  n'y  abonde  pas;  nous  y  trouvons  quelques  chèvres  des  montagnes;  nous 
y  avons  vu  un  seul  chevreuil.  Nous  n'avons  pas  eu  occasion  d'y  rencontrer  des  ours, 
bien  que  nous  ayons  vu  de  nombreuses  traces  de  leur  présence.  Le  poisson  abonde 
dans  le  lac  de  la  Douve  et  dans  les  ruisseaux  environnants.  C'est  surtout  la  truite  or- 
dinaire que  nous  y  trouvons. 

Le  8  septembre  nous  sommes  partis,  en  passant  par  Dewdney,  à  la  section  1,  town- 
ship 18,  E.C.M.  La  semaine  suivante  nous  avons  arpenté  les  lignes  des  frontières  ouest 
et  nord  cte  la  section  6,  township  21,  E.C.M.,  et  nous  y  avons  placé  des  bornes  de  fron- 
tière pour  marquer  les  coins  des  subdivisions. 

Le  15  septembre  nous  avons  passé  au  township  4-2-7  où  nous  avons  complété  la 
subdivision  des  bonnes  terres  dans  les  sections  4-,  8  et  9.  Ce  township  est  relié  à 
Mission  et  Dewdney  par  une  route  pour  voitures  ;  aussi  une  nouvelle  route  construite 
cette  année,  se  relie  avec  la  route  de  Mission  au  lac  de  la  Douve  sur  le  côté  ouest  de  la 
vallée  Hatzic. 

Le  30  septembre  nous  sommes  descendus  à  Vancouver,  et  le  jour  suivant  nous  nous 
rendîmes  en  bateau  à  Woodhaven,  pour  y  terminer  les  travaux  abandonnés  au  prin- 
temps. Environ  la  moitié  des  lots  aboutant  sur  la  baie  Bedwell  est  maintenant  prise 
par  des  colons  qui  s'y  sont  construit  des  maisons,  et  pendant  l'été  un  assez  grand  nom- 
bre de  familles  avaient  résidé  à  Woodhaven.  Il  y  a  actuellement  deux  grands  obstacles 
au  développement  de  cette  subdivision.  Premièrement,  on  a  grandement  besoin  d'un 
débarcadère.  A  l'heure  actuelle  tous  les  quais  sont  la  propriété  des  particuliers,  et 
ce  n'est  que  par  la  courtoisie  de  ces  propriétaires,  que  les  bateaux  allant  ou  venant 
^  de  Vancouver  peuvent  y  laisser  leurs  passagers.  Beaucoup  de  propriétaires  de  cha- 
loupes à  moteur  ainsi  que  des  touristes  ont  à  souffrir  de  ces  inconvénients.  Deuxième- 
ment, aucune  route  n'a  été  construite,  et  il  sera  impossible  d'y  bâtir  des  résidences  d'été 
ou  autres  maisons  sur  les  lots  qui  sont  un  tant  soit  peu  éloignés  de  la  rive,  jusqu'à  ce 
que  des  routes  soient  ouvertes  pour  permettre  le  transport  des  matériaux  de  construc- 
tion. 

La  compagnie  Harbour  Shipping  maintient  en  fonctionnement  un  service  de  na- 
vigation semi-quotidien,  entre  certains  endroits  situés  sur  le  bras  droit  de  l'anse  Bur- 
rard  et  Vancouver  pendant  l'été,  ainsi  qu'un  service  quotidien  pendant  les  mois  d'hiver. 
De  Woodhaven  à  Vancouver  le  service  est  d'une  heure  environ.  La  plupart  des  rési- 
dants sont  des  hommes  d'affaires  de  Vancouver  qui  vont  à  cette  dernière  ville  à  tous 
les  jours.  Cette  section  résidentielle  peut  être  ouverte  pendant  toute  l'année  à  cause 
de  la  douceur  du  climat  des  côtes,  bien  qu'à  présent  c'est  un  endroit  de  villégiature. 
Le  15  octobre,  nous  nous  rendîmes  à  Vancouver  d'où  les  hommes  furent  congédiés. 
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ANNEXE  N°  51. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  P.  E.  PALMER,  A.T.E. 

ARPENTAGE   AU   STADIA  DANS  LA  SASKATCHEWAN  AUSTRALE. 

J'ai  formé  mon  équipe  à  Régina  et,  le  31  mai  1915,  nous  nous  sommes  rendus  à 
Findlater,  township  21-25-2,  où  le  travail  de  la  saison  a  débuté. 

La  besogne  comportait  l'étude  et  l'arpentage  des  aires  hydrauliques  dans  un  îlot 
embrassant  les  townships  de  21  à  33,  inclusivement,  rang  25,  ouest  du  2e  méridien  jus- 
qu'au rang  1,  ouest  du  3e  méridien,  inclusivement.  Elle  nous  a  tenus  occupés  jus- 
ou'au  22  octobre  alors  que  l'équipe  a  été  remerciée. 

La  partie  de  mon  travail  au  sud  du  township  28,  se  trouvait  dans  un  pays  den- 
sément  colonisé  où  il  ne  fallait  qu'un  petit  nombre  d'arpentages  au  stadia.  D'ordi- 
naire, la  somme  de  travail  quotidien  de  l'équipage  n'était  limitée  que  par  l'endurance 
des  chevaux.  Dans  des  conditions  favorables,  on  pourrait  examiner  un  township  par 
jour.  La  région  est  bien  desservie  par  les  chemins  de  fer;  au  point  de  vue  agricole, 
c'est  une  des  plus  belles  parties  de  la  Saskatchewan.  L'industrie  maîtresse  est  la  cul- 
ture du  grain;  les  villes  et  les  villages  sont  simplement  des  points  d'approvisionnement 
et  d'expédition  pour  le  voisinage.  La  plus  belle  étendue  comprise  dans  mes  travaux  se 
trouvait  probablement  aux  environs  de  Davidson- Craik  et  Girvin,  sur  l'embranche- 
ment Régina-Saskatoon  du  Canadian-Northern.  La  voirie  excellente,  les  belles  habi- 
tations de  ferme  et  les  bâtiments  bien  construits,  prouvaient  abondamment  la  prospé- 
rité de  la  région.  Toutes  ces  localités  ont  donné  des  récoltes  phénoménales  de  grain 
en  1915. 

Une  bonne  partie  du  pays  autour  de  Young  est  aussi  excellente,  malheureusement 
une  forte  quantité  du  grain  a  été  avariée  la  saison  dernière  par  la  grêle.  Mais  grâce  au 
superbe  régime  d'assurance  municipale  contre  la  grêle,  dirigé  par  le  gouvernement  pro- 
vincial, les  pertes  individuelles  chez  les  cultivateurs  ont  été  légères. 

Une  région  montagneuse  accidentée  se  prolonge  au  nord-ouest  du  township  28-26-2 
au  township  31-3.  La  région  est  plutôt  éparsement  colonisée  et  n'a  que  peu  de  routes 
ou  de  sentiers.  Elle  n'est  pas  très  propre  à  l'agriculture,  car  la  terre  y  est  rop  remuée 
et  empierrée  pour  être  essartée.  C'est  toutefois  une  belle  région  d'élevage,  bien  qu'il 
n'y  ait  pas  grand  bétail  à  l'heure  actuelle  parce  que  le  terrain  est  presque  tout  pris  en 
homesteads.  On  a  grand  besoin  de  bonnes  routes  pour  développer  la  région.  Il  y  a 
plusieurs  petits  lacs  dans  ces  collines,  et  il  m'a  fallu  examiner  minutieusement  tout 
le  district.     Le  travail  a  été  nécessairement  lent,  vu  l'absence  de  sentiers. 

Le  lac  Manitou  est  la  seule  nappe  d'eau  importante  rencontrée  dans  la -saison.  Le 
lac  mesure  environ  treize  milles  de  longueur,  et  se  trouve  dans  les  townships  32,  rang 
34-35-36.  H  est  célèbre  par  les  propriétés  médicinales  de  ses  eaux,  qui  contiennent 
divers  sels  en  solution  et  comporte  une  gravité  spécifique  élevée;  à  vrai  dire  le  corps 
humain  n'y  sombre  point.  Ces  eaux  sont  jugées  bonnes  pour  les  rhumatisants,  les 
sciatiques  et  diverses  maladies  cutanées.  On  ouvrait  l'été  desrnier  un  vaste  sanatorium 
sur  la  grève,  et  plusieurs  cottages  s'échelonnent  le  long  de  la  rive. 

Dans  les  sections  33  et  34,  township  30-28-2,  se  trouvent  cinq  petits  lacs  dont  les 
eaux  sont  empoisonnées,  fortement  imprégnées  d'alcalins,  et  accusent  par  endroits  une 
coloration  de  rouille.     Ces  alcalins  forment  une  croûte  légère  à  la  surface,  et  même 
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dans  les  vents  cette  surface  ne  ride  pas.  Ces  lacs  ne  gèlent  pas  en  hiver,  mais  les  pou- 
dreries de  neige  y  forment  une  espèce  de  boue  qui  ne  peut  pas  porter  le  poids  d'un 
homme.  Plusieurs  carcasses  animales  trouvées  à  proximité  des  eaux,  dans  le  voisinage 
prouvent  la  nocivités  des  eaux.  Ces  milieux  sont  prudemment  évités  par  les  colons 
des  environs. 

On  trouve  comme  gibier,  des  poules  de  prairies,  des  canards  et  des  dindes  sauva- 
ges, en  grande  abondance,  dans  toute  la  région.  Les  antilopes  ont  toutefois  complè- 
tement disparu.     On  a  vu  la  dernière  il  y  a  environ  trois  ans. 
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ANNEXE  N°  52. 
EXTKAIT  DU  RAPPORT  DE  H.  E.  PEARSON,  A.T.F. 

ARPENTAGE  DE  LA  SUBDIVISION  DU  NORD  D^ATHABASKA. 

Mes  travaux  pour  la  saison  de  1915  se  sont  portés  sur  la  subdivision  des  townships 
70  et  72,  rang  20,  townships  72  et  73,  rang  21,  township  73,  rang  22,  et  la  partie  sud  des 
deux  tiers  du  township  73,  rangs  23,  24  et  25,  tous  situés  à  l'ouest  du  quatrième  méri- 
dien. 

Le  seul  accès  à  la  partie  ouest  de  ce  district  s'obtient  par  la  route  du  lac  Athabaska- 
Esclaves  jusqu'au  portage  de  l'Orignal  (Moose),  et  de  là  par  le  chemin  public  qui  con- 
duit au  lac  Fawcett,  enfin  en  suivant  le  chemin  de  colis  qui  conduit  au  lac  Calling. 
Cette  route  est  assez  bonne  excepté  à  l'endroit  où  elle  traverse  deux  ou  trois  marais 
où  le  sol  manque  sous  les  pieds.  La  partie  est  du  district  est  accessible  en  été  par  le 
grand  chemin,  à  partir  de  la  rivière  Calling,  mais  la  plupart  du  temps  elle  n'est  ouverte 
qu'aux  chevaux  de  bât.  Le  meilleur  moyen  de  pénétrer  sur  ce  terrain  est  de  prendre 
par  la  route  d'hiver  en  partant  d'Athabaska. 

On  trouve  dans  ce  district  nombre  de  beaux  lacs,  qui  abondent  en  poisson,  tels  que 
les  lacs  Fawcett,  Fif  e,  Otter  et  Calling  ;  de  plus,  les  mois  d'été  voient  arriver  par  myria- 
des les  oiseaux  sauvages.  Le  lac  Calling  est  le  théâtre  de  pêches  abondantes,  faites  sur 
une  grande  échelle  en  hiver,  à  ce  point  que  l'on  a  expédié  d'Athabaska  de  nombreux 
wagons  de  poisson  blanc  et  de  petit  brochet  pris  dans  ce  lac.  Pour  les  quelques  colons 
qui  se  sont  établis  à  l'est  de  ce  lac,  la  pêche  est  une  industrie  toujours  active  et  rémuné- 
ratrice. 

Les  besoins  les  plus  urgents  de  ce  district,  et  qui  sont  les  mêmes  pour  la  partie  nord, 
sont  le  drainage  et  la  construction  de  routes. 

Le  sol,  presque  partout,  consiste  en  une  glaise  de  belle  qualité  qui  pourrait  produire 
à  l'égal  des  meilleures  terres,  malheureusement  on  trouve  un  peu  partout  des  étendues 
de  terrain  marécageux  qui  ont  pour  effet  de  refroidir  l'atmosphère  environnante,  vu 
que  la  gelée  s'y  maintient  jusqu'en  août  et,  pour  certains  d'entre  eux,  tout  le  long  de 
l'année.  On  peut  dire  que,  pour  cette  raison,  ces  étangs  sont  la  cause  du  retard  du 
printemps  de  même  que  des  gelées  précoces  d'automne,  et  on  peut  affirmer  que  tant 
qu'ils  existeront,  on  ne  pourra  pas  cultiver  avec  quelque  profit. 

Je  me  suis  rendu  compte  par  moi-même 'que  chacun  de  ces  muskegs  possède  une 
sortie  soit  immédiate  soit  rapprochée  qui  peut  facilement  servir  aux  fins  du  drainage 
et  ne  demande  que  d'être  ouverte.  La  difficulté  et  les  dépenses  auxquelles  on  a  généra- 
lement à  faire  face  dans  le  travail  de  drainage  des  terrains  humides,  sont  généralement 
dues  à  l'embarras  de  mettre  la  main  sur  des  sorties  d'un  caractère  sérieux,  mais  dans 
ce  district  le  problème  se  pose  simplement  aux  ingénieurs. 

Le  besoin  de  routes  se  fait  sérieusement  sentir  et  avec  plus  encore  d'urgence  que  les 
chemins  de  fer,  cepndant  il  srait  inutile  de  s'y  mettre  avant  que  le  travail  de  drainage 
fût  achevé. 

Les  seules  industries  que  comporte  ce  district  actuellement  sont  la  pêche,  la  culture 
mixte  et  peut-être  le  commerce  du  bois  pour  les  besoins  locaux. 
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ANNEXE  N°  53. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  W.  PIERCE,  A.T.F. 

RELEVÉS   SUBDIVISIONNAIRES   AU   NORD  DE   MCMURRAY,  ALBERTA. 

J'ai  eu  à  m'occuper  de  la  subdivision  des  terres  situées  le  long  de  la  rivière  Atha- 
baska,  à  partir  du  township  97  jusqu'au  township  101,  inclusivement. 

J'ai  quitté  Edmonton  avec  mes  gens  le  21  mai  1915  et  me  suis  rendu  à  Athabaska 
par  chemin  de  fer.  Ici,  mon  aide,  qui  m'avait  précédé,  avait  fait  des  arrangements 
pour  nous  assurer  le  service  d' allèges  et  d'équipages  pour  ses  allèges  afin  de  nous  per- 
mettre de  descendre  la  rivière.  Nous  avons  levé  le  camp  le  22  mai  et  sommes  arrivés  à 
la  tête  des  Grands  Rapides.  Ici  nous  avons  été  retardés  quelque  peu  par  la  présence 
de  nombreuses  flottes  d'allèges  qui  avaient  les  devants  sur  nous  et  qui  faisaient  du  por- 
tage. A  cette  époque  la  compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  possédait  sur  l'île  Grand- 
Rapides  un  tramway  de  petites  dimensions  auquel  on  adjoignait  des  wagonnets  destinés 
au  transport  des  marchandises  jusqu'au  pied  de  la  partie  non  navigable  des  rapides. 
Cependant,  au  cours  de  l'été  suivant,  ces  wagonnets  ont  pris  la  direction  du  nord  pour 
servir  au  portage  situé  entre  Smith  Landing  et  Fort  Smith  sur  la  rivière  des  Esclaves. 

Je  crois  me  rendre  compte  que  la  compagnie  a  abandnoné  la  route  de  la  rivière 
Athabaska  comme  moyen  d'atteindre  les  postes  éloignés  du  nord.  Elle  expédie  actuel- 
lement ses  marchandises  par  le  chemin  de  fer  jusqu'à  la  traverse  de  la  rivière  de  La  Paix 
(Peace)  et  de  là  elle  navigue  sur  la  rivière  dont  elle  fait  sa  route  principale. 

Nous  avons  q*uitté  Grand  Rapides  le  28  mai  et  sommes  arrivés  à  McMurray  le  len- 
demain. Comme  on  ne  s'attendait  pas  à  rencontrer  de  difficultés  sur  la  route  à  partir 
de  cet  endroit,  on  s'est  débarrassé  des  équipages,  allèges  et  on  s*est  acquitté  du  reste  du 
voyage  sans  aide  de  personne. 

Notre  travail  d'arpentage  s'est  borné  au  district  immédiatement  adjacent  à  la  ri- 
vière Aihabaska,  et,  comme  on  a  pensé  qu'il  était  possible  de  s'acquitter  des  deux  tiers 
du  travail,  en  gardant  comme  quartiers  généraux  nos  camps  situés  sur  les  bords  de  la 
rivière,  on  n'a  pas  cru  qu'il  fût  nécesaire  de  faire  les  frais  d'achat  de  chevaux  de  bât, 
sans  compter  l'embarras  de  conduire  ces  bêtes  au  travail  et  de  les  ramenr  au  camp,  en 
ayant  recours  à  des  routes  peu  nombreuses  dans  ce  district  et  longues,  et  en  faisant  la 
chasse  à  la  nourriture  pour  les  bêtes.  On  a  donc  résolu  de  munir,  chaque  membre  du 
parti,  de  courroies  de  transport  et  de  prélarts  d'empaquetage  afin  de  permettre  à  nos 
hommes,  au  besoin,  de  transporter  eux-mêmes  les  choses  du  camp  à  l'intérieur  des  terres. 
Avec  cette  idée  en  tête,  nous  nous  sommes  procuré  des  tentes  en  soie,  des  réflecteurs  et 
des  chaudières  à  cuire,  toutes  choses  d'un  transport  facile,  et  nous  nous  en  sommes  bien 
trouvés.  Quant  au  transport  effectué  le  long  de  la  rivière,  nous  nous  sommes  servi  pour 
l'effectuer,  de  trois  canots  en  toile  actionnés  par  un  moteur  à  gazoline  de  deux  forces. 

Nous  avons  commencé  à  travailler  le  2  juin,  et,  entre  cette  date  et  le  15  novembre, 
nous  avons  établi  un  total  de  cinq  cent  huit  milles  de  lignes  et  érigé  vingt  buttes.  La 
saison  a  été  tout  particulièrement  favorable  à  nos  travaux,  et  nous  n'avons  perdu  que 
deux  jours  à  cause  du  mauvais  temps.  Il  reste  cependant  que  la  deuxième  partie  de 
juin  nous  a  fait  perdre  deux  jour*  pt  demi,  à  cause  que  nos  gens  se  sont  portés  à  l'aide 
des  gardiens  de  feu  occupés  à  combattre  des  feux  de  forêts. 

Le  16  novembre,  la  glace  nous  paraissant  assez  résistante,  nous  avons  entrepris  la 
traversée  des  rives  de  da  rivilère  Athabaska  et  des  îles  qu'elles  contient.  .  Cette  entre- 
prise nous  a  tenus  occupés  jusqu'au  2  décembre. 
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Puis  nous  avons  empaquetés  nos  effets  dans  des  voitures  traînées  par  deux  paires 
de  chevaux  préalablement  louées  à  McMurray  et  nous  sommes  partis  pour  Edmonton. 
Nous  avons  suivi  la  route  de  glace  sur  la  rivière  Athabaska  jusqu'à  McMurray,  puis 
nous  avons  atteint  le  lac  Grégoire  en  prenant  un  chemin  d'hiver;  enfin  nous  nous 
sommes  engagés  sur  le  remblais  terminé  du  chemin  de  fer  Alberta  and  Great  Waterways 
jusqu'à  ce  que  nous  fissions  rencontre  des  trains  de  construction  qui  nous  ont  amenés 
à  Lac  La  Biche.  Ici  nous  avons  pris  le  train  ordinaire  pour  Edmonton  où  nous  sommes 
descendus  le  16  décembre.     Le  lendemain  nous  nous  sommes  dispersés. 

La  ville  la  plus  importante  du  district  d' Athabaska  est  McMurray,  située  à  la  jonc- 
tion des  rivières  Eau-Claire  (Clearwater)  et  Athabaska  et  terminus  du  chemin  de  fer 
Alberta  and  Great  Waterways,  actuellemnt  en  cours  de  construction  et  sur  lequel  on 
s'attend  à  faire  circuler  des  trains  dans  le  cours  de  juin  1916.  Cette  ville  est  aussi  la 
base  du  mouvement  de  navigation  pour  le  haut  de  la  rivière  Athabaska. 

Cette  ville  est  réunie  au  reste  du  monde,  au  moyen  d'un  service  de  télégraphie  qui 
est  la  propriété  du  gouvernement,  et  par  un  service  de  la  poste  qui  se  fait  régulièrement. 
On  y  trouve  un  système  de  téléphone  local,  des  magasins  en  assez  grand  nombre  et 
bien  approvisionnés,  de  bons  hôtels,  des  écoles  et  des  églises.  Bien  qu'elle  ait  souffert 
de  la  course  aux  terrains  du  commencement,  course  causée  par  l'attraction  qu'offraient 
les  tentatives  apparemment  raisonnées,  d'exploitation  de  gaz  naturel  et  d'huile  au  sein 
du  territoire  voisin,  elle  ne  cesse  pas  de  se  présenter  avec  quelque  avantage.  C'est  au- 
tour d'elle  que  l'on  trouve  les  dépôts  d'asphalte  et  de  goudron,  dépôts  d'une  importance 
réelle  et  qui  sont  sur  le  territoire  de  l'Alberta-nord.  Ces  dépôts  n'ont  pas  encore  été 
exploités  à  cause  de  leur  éloignement  des  centres  et  de  l'impossibilité  de  s'y  rendre  fa- 
cilement, mais  on  compte  que  ce  désavantage  sera  vite  disparu  grâce  à  l'exploitation 
de  la  ligne  de  chemin  de  fer  qui  se  fera  l'année  prochaine. 

Le  bureau  géologique  a  envoyé  ces  années  dernières,  des  gens  pour  faire  des  recher- 
ches sur. l'emplacement  et  l'étendue  de  ces  gisements.  J'ai  appris  que  quelques  échan- 
tillons de  ces  gisements  amenés  à  Edmonton  pour  y  subir  un  examen,  s'en  sont  tirés  à 
leur  honneur. 

La  partie  de  la  rivière  Athabaska  qui  traverse  notre  champ  d'action  a  une  largeur 
d'environ  un  demi-mille,  et  son  cours  a  une  vitesse  d'environ  trois  milles  à  l'heure.  Ses 
rives  varient  en  hauteur  entre  quarante  et  soixante-quinze  pieds  et  viennent  jusqu'à 
tout  près  du  flot.  Le  township  100  fait  cependant  exception  à  la  règle.  Ici,  une  rive 
plate  en  forme  de  V  et  couvrant  neuf  ou  dix  milles  carrés,  apparaît  sur  le  côté  est  de 
la  rivière.  Sur  le  lit  de  cette  partie  exposée,  la  rivière  Eirebag  coule  ses  eaux  lentes 
entre  des  rives  tortueuses  qui  sont  séparées  par  une  largeur  d'environ  trois  chaînes,  et 
plusieurs  autres  cours  d'eau  de  moindre  importance  qui  tous  se  jettent  dans  la  rivière 
Athabaska.  La  rivière  Athabaska  contient  dans  son  cours  plusieurs  îles  étendues  et 
étroites,  dont  les  plus  importantes  sont  bien  boisées  de  cotonnier,  tremble  et  épinette, 
cependant  que  les  moindres  sont  restreintes  à  du  bouleau.  Aux  premiers  jours  de  juil- 
let, la  rivière  a  l'habitude  d'élever  son  niveau  de  six  à  dix  pieds  à  cause  des  eaux  que 
lui  envoient  les  montagnes.  Tout  le  temps  de  la  crue,  les  îles  et  les  plateaux  des  rives 
sont  submergées.  L'eau  de  son  lit,  qui  est  pourtant  claire  et  limpide  ordinairement,  de- 
vient boueuse,  noire  et  peut  à  peine  être  employée  à  quoi  que  ce  soit.  Ceci  dure  un 
mois,  après  quoi  l'eau  redevient  ce  qu'elle  était,  ses  rives  s'abaissent  et  ne  changent  plus 
jusqu'aux  gelées;  elles  apparaissent  pendant  tout  ce  temps  bien  différentes  de  ce  qu'el- 
les viennent  d'être,  c'est-à-dire  qu'elles  deviennent  une  vaste  étendue  d'eau;  le  lit  se 
creuse  en  plusieurs  canaux  de  peu  de  largeur  que  séparent  des  îles  et  des  bandes  de  sable 
qui  atteignent  parfois  des  longueurs  d'un  demi-mille.  Il  arrive  généralement  que,  à 
l'étiage,  on  ne  trouve  de  navigable  qu'un  seul  de  ces  canaux,  et,  comme  ce  seul  canal 
change  sans  cesse  de  position,  à  cause  du  mouvement  des  eaux,  à  cause  aussi  des  allu- 
vions  de  sable  amenés  par  le  courant,  il  résulte  que  le  cours  de  cette  rivière  ne  cessera 
de  présenter  de  sérieux  obstacles  à  la  navigation,  même,  pour  les  pilotes  les  plus  retors>, 

Un  certain  nombre  de  bateaux  à  vapeur,  dont  les  plus  considérables  appartiennent 
à  la  compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  et  à  celle  du  North  Trading,  voyagent  plus  ou 
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moins  régulièrement  entre  MeMurray  et  Chipewyan  sur  le  lac  Athabaska.     A  partir  de 
cet  endroit  il  est  possible  de  faire  de  la  navigation  dans  tous  les  sens. 

Outre  ce3  moyens  de  locomotion,  il  se  trouve  quantité  de  bateaux  plus  petits  et 
d'embarcations  à  essence  toujours  disposés  à  se  charger  du  transport. 

Tout  le  district  parcouru  par  notre  parti  cette  année  est  boisé,  et  on  y  trouve  de 
beaux  spécimens  d'épinette,  de  tremble,  de  pin  gris  et  d'épinette  rouge,  avec  de  ci  de  là 
du  baumier  et  du  bouleau.  Les  espèces  les  plus  recommandables  se  trouvent  au  sein  de 
la  vallée  et  sur  les  plateaux  ;  on  les  trouve  aussi  au  sein  des  vallées  des  cours  d'eau  tribu- 
taires. Il  y  pousse  de  l'épinette,  du  tremble  et  de  l'épinette  rouge  qui  arrivent  jusqu'à 
trente  pouces  de  diamètre  ;  mais  s'il  est  vrai  que  ces  espèces  ne  s'y  rencontrent  pas  en 
nombre  considérable,  d'un  autre  côté  le  voisinage  de  la  rivière  les  rend  très  précieux. 
Dans  la  partie  sud  du  township  97-10-5,  à  proximité  de  la  ligne  basique,  de  même  qu'à 
l'angle  sud-est  du  township  97-9-5,  on  rencontre  deux  collines  élevées,  étendues  et  cou- 
pées d'affaissement  de  terrains,  couvertes  d'épinette,  de  pin  gris,  tremble,  de  l'épinette 
rouge  et  bouleau,  le  tout  arrivant  à  un  diamètre  d'environ  vingt-cinq  pouces  de  dia- 
mètre. 

Entre  ces  deux  collines  s'interpose  un  muskeg  de  quelque  étendue  ainsi  qu'un  étang 
mouvant  qui  déversent  leurs  eaux  au  sein  du  lac  le  plus  vaste  du  district.  Ce  dernier  lac 
setrouve  à  l'angle  sud-est  du  township  98-9-5.  Sa  longueur  est  d'environ  cinq  milles  et 
sa  largeur  de  trois  milles,  et  il  va  se  jeter  dans  un  creek  de  peu  d'étendue  qui,  par  son 
angle  nord-est,  se  perd  à  son  tour  dans  le  lit  de  la  rivière  Muskeg  qui  se  trouve  à  l'est 
de  notre  territoire  d'opérations. 

Les  environs  de  ce  lac  sont  plats  et  ses  eaux  sont  peu  profondes. 

Le  pays,  à  l'est  de  l'Athabaska,  à  part  une  légère  bande  de  terrain  sur  les  rives  de 
la  rivière,  comprend  presque  entièrement  des  plaines  sablonneuses  et  des  collines  entre- 
coupées de  muskegs.  Dans  ces  muskegs  on  trouve  de  l'épinette  et  de  l'épinette  rouge 
dont  quelques  spécimens  atteignent  jusqu'à  dix  pouces  de  diamètre,  mais  dans  la  partie 
sablonneuse,  tout  le  bois  que  l'on  peut  rencontrer  est  composé  de  pin  gris  qui  arrive  jus 
qu'à  douze  pouces  de  diamètre.  Il  faut  cependant  regretter  que  la  plus  grande  partie 
de  cette  étendue  sablonneuse  ait  passé  au  feu  et  reçoive  actuellement  une  pousse  nou- 
velle de  pin  gris. 

A  l'ouest  de  la  rivière  et  en  dehors  de  notre  territoire,  apparaît  une  série  de  collines 
élevées  qui  portent  le  nom  de  monts  du  Bouleau.  Dans  la  partie  ouest  des  townships 
98,  99  et  100,  rang  10,  se  présente  un  plateau  bas  et  étendu  couvert  de  saule  et  dont  le 
fumus  est  de  toute  première  qualité.  Il  semble  que  les  mêmes  conditions  se  rencon- 
trent sur  une  certaine  distance  vers  l'ouest,  mais  une  certaine  partie  de  ce  territoire  est 
baignée  à  la  suite  du  travail  des  castors.  Entre  ce  plateau  et  la  rivière  le  pays  est  égal 
ou  légèrement  ondulé,  et  l'on  y  trouve  des  muskegs  de  même  que  des  plaines  sablonneu- 
ses où  le  feu  a  passé  ;  mais  là  où  la  nature  a  été  respectée  on  trouve  du  pin  gris  qui  at- 
teint jusqu'à  vingt  pouces  de  diamètre.  Les  collines  du  pays  sont  couvertes  de  bois  de 
toutes  espèces,  parmi  lesquels  on  rencontre  de  l'épinette  et  du  pin  gris  qui  vont  jusqu'à 
vingt  pouces  de  diamètre  et  qui  constituent  la  végétation  la  plus  importante.  Ce  dis- 
trict renferme  aussi  un  certain  nombre  de  lacs  de  peu  d'étendue. 

Bien  que  la  plus  grande  partie  de  ce  bois  n'atteigne  pas  actuellement  et  ne  vienne 
jamais  à  atteindre  les  dimensions  de  ce  que  l'on  est  convenu  d'appeler  du  bois  propre 
au  marché,  on  peut  le  faire  servir  à  la  fabrication  de  la  pulpe  et  au  commerce  des  boîtes 
dont  la  demande  se  fait  de  plus  en  plus  grande.  Le  district  est  sérieusement  préservé 
contre  l'invasion  des  feux  de  forêts,  par  une  escouade  de  gardiens  fédéraux  qui  visitent 
les  environs  à  intervalles  réguliers  et  qui  ont  un  chef  dont  le  bureau  est  à  MeMurray. 

C'est  surtout  du  sable  que  l'on  rencontre  dans  ces  parages  et  l'on  ne  peut  faire  ser- 
vir le  terrain  à  des  fins  agricoles.  A  l'intérieur  des  muskegs,  le  sol  est  de  toute  pre- 
mière qualité  et  l'on  peut  facilement  nettoyer  le  terrain  ;  cependant  il  faudrait  faire  cer- 
tains travaux  de  drainage  d'une  sérieuse  importance  avant  que  l'on  ne  pût  faire  rendre 
cette  partie  de  pays.  Sur  les  plateaux  élevés  où  l'on  rencontre  de  l'épinette  et  du  trem- 
ble, on  trouve  de  la  glaise  sablonneuse  légère  que  recouvre  une  végétation  qui  atteint 
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une  épaisseur  de  qulques  pouces,  et  où  il  serait  possible  de  faire  rendre  quelque  chose  à 
condition  de  fare  du  déblai.  Si  l'on  met  à  part  le  sol  de  première  qualité,  lequel  se 
trouve  situé  sur  un  plateau  couvert  de  saule  et  qui  occupe  la  partie  ouest  des  townships 
98,  99  et  100,  rang  10,  dont  nous  venons  de  parler,  la  seule  bonne  terre  se  rencontre  sur 
les  plateaux  bien  boisés  compris  dans  la  vallée  de  la  rivière.  Le  plateau  le  plus  étendu 
est  situé  du  côté  est  de  la  rivière  et  traverse  le  township  100,  rang  9  ,et  pénètre  dans  les 
terres  jusqu'à  atteindre  la  vallée  de  la  rivière  Firebag. 

Les  mois  d'été,  on  a  des 'journées  chaudes  et  des  nuits  froides  avec,  de  temps  en 
temps,  des  gelées  légères.  Le  5,  le  6  et  le  7  juin,  il  a  suffisamment  gelé  pour  constituer 
une  glace  d'une  épaisseur  d'un  quart  de  pouce  dans  les  seaux  laissés  dehors.  Les  jour- 
nées sont  longues  et  les  nuits  même  ne  sont  pas  tout  à  fait  noires  au  milieu  de  l'été.  Il 
s'ensuit  que  la  terre  pousse  vite.  A  McMurray  et  à  McKay  j'ai  vu  des  patates,  des 
choux,  des  oignons  ainsi  que  les  autres  produits  maraîchers  ordinaires  des  jardins,  arri- 
ver à  leur  grosseur  sans  avoir  été  atteints  par  la  gelée.  La  glace  permanente  a  commen- 
cé à  apparaître  sur  la  rivière  dans  la  nuit  du  19  octobre;  la  baie  et  les  eaux  à  fleur  de 
sol  prenant  les  devants  et  les  canaux  plus  profonds  se  maintenant  libres  de  glace.  Ce- 
pendant ces  derniers  se.  sont  rétrécis  peu  à  peu,  et  vers  les  premiers  jours  de  décembre 
la  rivière  était  tout  à  fait  prise.  Quant  aux  lacs  inférieurs,  ils  étaient  gelés  depuis  le 
premier  de  novembre.  La  température  la  plus  basse  que  l'on  ait  enregistrée  s'est  fait 
sentir  pendant  notre  voyage  de  retour  à  Edmonton,  soit  dans  les  premières  quinzaines 
de  décembre;  à  cette  époque  le  thermomètre  est  descendu  à  dix-huit  degrés  au-dessous 
de  zéro. 

Une  chose  digne  de  remarque  sur  les  rives  de  l'Athabaska,  est  la  présence  d'allu- 
vions  de  goudron  et  d'asphalte;  nous  en  avons  rencontré,  des  affleurements  le  long  des 
rives  sur  toute  l'étendue  de  notre  territoire.  Les  travailleurs  de  buttes  ont  rencontré 
cette  asphalte  en  creusant  le  sol  ici  et  là,  de  sorte  que  l'on  peut  dire  qu'une  partie  con- 
sidérable du  sous-sol  appartient  à  cette  formation.  A  deux  ou  trois  endroits  au  pied 
des  rives  asphaltiques,  on  a  rencontré  des  étangs  de  peu  d'étendue,  il  est  vrai,  remplis 
d'un  liquide  qui  semblait  être  du  goudron  liquide  pur  et  dont  l'on  pouvait  remplir  une 
tasse  à  chaque  plongée.  On  n'a  remarqué  aucunes  traces  de  présence  d'autres  miné- 
raux de  quelque  valeur. 

On  rencontre  dans  ce  district  tous  les  animaux  à  poil  et  à  plume  ordinaires  à  l'Al- 
berta  du  nord,  mais  l'on  peut  dire  que  c'est  la  patrie  du  renard. 

Le  renard  noir,  le  renard  croisé  et  les  diverses  espèces  de  loups  s'y  rencontrent  en 
très  grand  nombre,  tandis  que  l'on  a  constaté  la  présence  des  espèces  plus  rares  de 
renard  noir  et  de  renard  argenté.  Le  renard,  le  vison,  la  martre  et  l'hermine  existent 
en  grand  nombre  sur  tous  les  cours  d'eaux  et  les  étangs  en  arrière  de  la  rivière.  On 
a  souvent  rencontré  des  orignaux,  des  caribous  et  des  ours. 

D'un  bout  à  l'autre  de  l'automne,  le  brochet  abonde  dans  la  rivière  et  les  sauvages 
ont  des  filets  tendus  dans  tous  les  remous  le  long  de  la  rivière  en  vue  de  se  procurer 
du  poisson,  tant  pour  leur  propre  consommation  que  pour  la  nourriture  de  leurs  chiens. 
Chaque  famille  met  en  réserve  plusieurs  milliers  de  livres  de  ce  poisson  qui,  entre  eux, 
vaut  de  huit  à  douze  cents  la  pièce. 


154  MINISTERE  DE  L'INTERIEUR 

7  GEORGE  V,  A.  1917 


ANNEXE  N°  54. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  T.  H.  PLUNKETT,  A.T.F. 

ARPENTAGE    DE    LIGNE    DE    BASE    ENTRE    LES    LACS    WINNIPEG    ET    WINNIPEGOSIS. 

Notre  équipe  d'arpenteurs  est  partie  de  Winnipègosis  le  25  août  1915,  avec  des 
provisions  en  quantité  suffisante  pour  faire  l'arpentage  de  la  partie  occidentale  des 
llème  et  12ème  lignes  de  base,  entre  les  lacs  Winnipeg  et  Winnipègosis,  les  provisions 
destinées  aux  travaux  du  relevé  de  partie  occidentale  ayant  été  mises  en  cache  à  Grand- 
Rapids. 

Débarquant  la  moitié  de  nos  provisions  et  l'équipe  entière,  à  l'exception  de  cinq 
hommes,  à  la  llème  ligne  de  base,  avec  instruction  de  transporter  l'outillage  à  dos 
d'homme  jusqu'au  point  initial  des  travaux  sur  une  distance  d'environ  deux  milles  à 
l'intérieur  des  terres,  je  remontai  vers  le  nord,  accompagné  des  cinq  hommes  et  avec 
l'autre  moitié  des  provisions,  jusqu'à  la  12ème  ligne  de  base  que  l'on  avait  abandonnée 
en  1913  sur  la  rive  orientale  du  lac.  Nous  mîmes  le  reste  de  nos  provisions  en  cache 
à  cet  endroit. 

Nous  rejoignîmes  ensuite  l'équipe  principale  à  la  llème  base,  et  le  1er  septembre 
nous  commencions  les  travaux  sur  l'angle  nord-est,  township  40-16-Pr. 

Ces  travaux  se  sont  continués  jusqu'au  11  octobre,  alors  que  l'on  avait  prolongé 
la  ligne  jusqu'à  l'angle  nord-est  de  la  section  34,  rang  13.  Pour  moyens  de  transport 
nous  avions  recours  à  la  fois  au  canotage  et  au  portage.  Par  conséquent  il  nous  fallut 
absolument  se  hâter  de  retourner  à  la  12ème  base  avant  la  gelée,  car  nos  provisions 
étaient  presque  épuisées  et  si  la  glace  eût  pris  sur  les  lacs  que  traversait  notre  levé 
nous  aurions  perdu  beaucoup  de  temps  au  voyage  de  retour.  C'est  pourquoi  nous  nous 
remîmes  en  route  le  11  octobre,  suivant  une  magnifique  route  de  canot  que  nous  avions 
explorée  au  cours  de  la  campagne. 

Le  19  octobre  nous  commencions  les  travaux  sur  la  12ème  base  à  l'angle  nord-est 
de  la  section  33,  township  44-16  Pr.  Bien  qu'à  cette  époque  la  température  faisait 
prévoir  une  gelée  hâtive,  les  lacs  sont  restés  libres  de  glace  fort  tard.  Le  temps 
s'adoucit  vers  la  fin  d'octobre  et  ce  n'est  que  le  10  novembre  que  la  glace  se  forma  sur 
les  petits  lacs  et  le  25  que  la  glace  fut  assez  solide  pour  y  voyager  en  sécurité.  Au  13 
novembre  il  était  tombé  assez  de  neige  pour  se  servir  de  chiens  et  les  hommes  purent 
alors,  à  leur  grande  satisfaction,  abandonner  la  courroie  de  charge. 

Au  23  décembre  on  avait  terminé  la  12ème  base  jusqu'au  lac  Winnipeg,  et  on  avait 
fait  jusqu'à  la  12ème  ligne  de  correction  l'arpentage  des  blocs  le  long  des  limites  orien- 
tales des  townships  45  et  46,  rang  13.  On  transporta  ensuite  le  campement  à  la  13ème 
ligne  de  base  dans  le  rang  13,  et  le  28  décembre  on  commençait  la  délimitation  orien- 
tale de  ce  rang  en  se  dirigeant  vers  le  sud.  Le  7  janvier  on  complétait  la  12ème  ligne 
de  correction. 

Jusqu'au  23  décembre  la  température  en  générale  avait  été  passable  et  modérée, 
conditions  idéales  pour  les  arpentages  d'hivers.  Toutefois,  le  24  décembre,,  la  saison 
s'est  soudainement  modifiée  et  un  froid  rigoureux  est  survenu,  accompagné  presque 
continuellement  de  grands  vents  de  l'ouest, et  du  nord-ouest,  alors  que  le  thermomètre- 
descendit  de  40  à  58  au-dessous  de  zéro,  ce  qui  a  fait  du  mois  de  janvier  une  période 
fort  désagréable  dans  le  district.  Du  24  décembre  jusqu'au  12  février  le  froid  a  été 
rigoureux.  Pendant  cet  espace  de  temps  il  a  fallu  transporter  plusieurs  tonnes  de 
provisions  et  de  nourriture  à  chiens  au  sud  le  long  du  lac  Winnipeg  et  de  l'autre  côté 
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de  la  pointe  Longue  jusqu'à  la  12ème  base.  Tous  les  jours  les  vents  continus  com- 
blaient nos  sentiers,  ce  qui  rendait  de  beaucoup  plus  ardu  le  travail  des  hommes  et  des 
chiens,  et  retardait  sensiblement  notre  marche. 

Le  11  janvier  on  commençait  les  travaux  à  l'angle  nord-est  du  township  44,  rang 
11,  et  au  31  janvier  on  avait  fait  l'arpentage  du  bloc  au  sud  de  la  llème  ligne  de  cor- 
rection. On  se  rendit  ensuite  à  la  llème  base  dans  le  rang  12  où  on  l'avait  abandonné 
en  octobre.     Nous  atteignîmes  cet  endroit  le  2  février. 

Nous  essayâmes  par  tous  les  moyens  de  prolonger  cette  ligne  de  base  jusqu'au  lac 
Winnipeg,  mais  le  13  février  la  température  s'adoucit  et  pendant  trois  jours  le  ther- 
momètre indiqua  60  degrés  au-dessus  de  zéro. 

Il  nous  a  fallu  refaire  une  partie  considérable  de  notre  sentier,  la  neige  ayant  mis 
à  nu  les  souches  et  les  billes  de  la  route.  On  s'était  attendu  à  ce  que  nos  provisions 
nous  suffiraient  à  peine  pour  suivre  notre  arpentage  jusqu'au  lac,  mais  ce  contretemps 
nous  a  fait  voir  clairement  qu'à  moins  de  courir  de  grands  risques  au  sujet  des  pro- 
visions nécessaires  pour  atteindre  Gypsumville,  il  nous  fallait  renoncer  au  parachève- 
ment de  la  ligne.  Nous  décidâmes  par  conséquent  de  discontinuer  le  levé  à  la  limite 
orientale  du  rang  10.     Notre  départ  pour  Gypsumville  s'effectua  le  22  février. 

On  suivit  la  rive  orientale  du  lac  Winnipeg  vers  le  sud  jusqu'à  l'embouchure  de 
la  rivière  Warpath.  Le  chemin  le  plus  court  pour  atteindre  Gypsumville  aurait  sans 
contredit  été  de  suivre  cette  rivière  jusqu'à  la  9ème  ligne  de  correction,  et  ensuite  de 
traverser  la  région  jusqu'à  Gypsumville,  mais  à  Grand  Kapids  des  sauvages,  qui  pré- 
tendaient avoir  fait  la  chasse  au  piège  sur  la  Warpath,  nous  assurèrent  que,  longeant 
la  rivière  et  sur  tout  son  parcours,  il  y  avait  un  sentier  battu.  Après  avoir  remonté  la 
rivière  sur  une  distance  de  sept  milles,  cependant,  le  sentier  se  terminait  et  partir  de 
là,  sur  une  distance  d'une  quarantaine  de  milles  de  la  rivière,  il  nous  fallut  pratiquer 
un  autre  sentier  dans  une  neige  d'environ  trois  pieds  d'épaisseur.  On  atteignit 
Gypsumville,  le  soir  du  2  mars,  et  le  4  nous  arrivions  à  Winnipeg. 

La  région  parcourue  au  cours  de  nos  explorations  est  de  beaucoup  la  meilleure,  au 
point  de  vue  agricole,  que  j'aie  vue  dans  le  Manitoba  septentrional.  Sur  la  llème 
base,  dans  les  rangs  15,  14  et  13,  le  terrain  en  général  est  élevé  et  sec,  et  propre  à  la 
culture.  Dans  les  townships  39,  40,  41  et  42  de  ces  rangs,  on  a  remarqué  de  vastes 
étendues  de  bonnes  terre,  boisées  de  tremble  et  de  saule  et  avec  de  l'herbe  à  découvert  en 
quantité  suffisante  pour  faciliter  aux  colons  leurs  débuts  sur  la  ferme.  L'herbe  parais- 
sait être  de  meilleure  qualité  et  d'une  espèce  plus  nourrissante,  et  de  beaucoup  supé- 
rieure à  celle  que  l'on  trouve  au  sud  de  la  lOème  base.  On  peut  dire  de  la  région 
qu'elle  appartient  à  la  catégorie  des  forêts,  mais  le  défrichement  s'y  ferait  sans  trop  de 
difficultés  étant  donné  que  pour  la  majeure  partie,  le  bois  est  très  clair  et  le  défriche- 
ment en  serait  facile. 

Ce  pays  est  tout  couvert  de  lacs.  Les  lacs  du  Doré  et  Sisib,  dans  les  townships 
41,  42,  et  le  lac  Chitek,  qui  se  trouve  juste  au  sud  de  la  base,  sont  assez  grandes  pièces 
d'eau.  Les  deux  premiers  ont  de  jolies  plages  de  gravier  élevées  et  abondent  en  doré 
et  en  brochet.     Le  lac  Chitek  est  plutôt  marécageux  autour  des  rives. 

La  plupart  du  temps,  le  sol  est  de  marne  noire  sur  un  sous-sol  d'argile,  et  le  cal- 
caire stratifié  sur  lequel  repose  toute  la  région,  parait  se  trouver  à  cinq  ou  six  pieds  de 
la  surface. 

En  gagnant  l'est,  à  partir  du  milieu  du  rang  13,  la  région  au  nord  et  au  sud  de  la 
base  s'appauvrit  peu  à  peu;  le  cyprès  «y  prédomine  et  le  muskeg  de  mousse  et  les  marais, 
caractéristiques  du  Manitoba  septentrional,  s'y  rencontrent  fréquemment.  On  ne  voit 
plus  de  lacs  et  les  cours  d'eau  s'y  rencontrent  rarement.  A  cet  endroit  la  ligne  de  base 
traverse  presque  sans  interruption  les  broussailles  et  une  épaisse  végétation  de  cyprès 
et  d'épinette,  mais  au  nord  comme  au  sud  on  rencontre  de  vastes  étendues  de  fon- 
drières. Sur  les  terres  basses  le  sol  est  de  terreau  noir  ordinaire,  et  sur  les  arêtes,  il 
est  graveleux  ou  d'argile  pierreuse. 

La  région  longeant  la  13ème  base,  dans  les  rangs  16,  15  et  14,  et  la  moitié  occiden- 
tale du  rang  13,  ressemble  à  celle  qui  longe  la  llème  base  dans  les  mêmes  rangs,  et  on 
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y  rencontre  maintes  étendues  propres  à  l'agriculture,  mais  au  nord  de  cette  ligne  le 
terrain  ne  se  prête  pas  tout  à  fait  aussi  bien  à  la  culture  que  celui  qui  traverse  la 
llème  base. 

Les  lacs  de  cette  région  sont  nombreux  aussi;  les  lacs  Kawinaw,  Katimik  et 
Kanusk  sont  de  grandes  nappes  d'eau.  Le  lac  Katimik,  avec  son  lit  et  ses  rives  de 
gravier  est  un  joli  lac  à  l'eau  limpide.  Autour  du  lac  Katimik  et  de  certaines  parties 
desjacs  Kawinaw  et  Kanusk  on  voit  de  la  fort  jolie  épinette  en  quantité,  suffisante  pour 
les  besoins  des  colons.  On  a  tendu  des  filets  dans  ces  lacs,  mais  sans  prendre  de 
poisson. 

A  l'est  du  rang  13  et  au  nord  de  la  ligne,  il  n'a  plus  de  lacs,  et  on  rencontre  la 
plupart  du  temps  des  muskegs  de  mousse.  Sur  ce  terrain  recouvert  de  muskegs  de 
mousse,  l'épinette  semble  être  beaucoup  plus  robuste  que  celle  que  l'on  voit  d'ordinaire 
sur  les  terres  de  cette  nature;  elle  croît  à  plus  grande  hauteur  et  parfois  ces  arbres 
atteignent  un  diamètre  mesurant  de  douze  à  seize  pouces.  Le  long  de  la  base  ainsi 
qu'au  sud  dans  les  rangs  12  et  11,  la  variété  dominante  de  bois  est  le  cyprès  avec  quel- 
ques pièces  d'épinette  et  de  tremble  de  bonne  qualité. 

Le  long  de  la  limite  extérieure  du  rang  11,  dans  la  moitié  sud  du  township  44,  et 
dans  les  townships  43  et  42,  se  trouve  une  lisière  de  bois  tout  paticulièrement  avan- 
tageuse qui  s'étend  dans  une  direction  presque  franc  nord  et  sud.  Cette  lisière  se 
compose  d'épinette  mesurant  jusqu'à  vingt-quatre  pouces,  de  tremble  mesurant  jus- 
qu'à dix-huit  pouces  et  de  cyprès  mesurant  jusqu'à  quatorze  pouces  de  diamètre,  et  en 
quantité  suffisante  pour  répondre  aux  besoins  locaux  tant  pour  la  construction  que 
pour  les  matériaux  à  clôture. 

Prise  dans  l'ensemble  la  partie  de  la  région  propice  à  la  colonisation  se  trouve  le 
long  du  lac  Winnipegosis,  en  gagnant  le  nord  à  partir  de  la  lOème  ligne  de  correction, 
et  comprend  tout  le  terrain  situé  en  deçà  de  vingt  milles  du  lac. 

Le  gros  gibier,  tel  l'orignal,  le  caribou  et  l'ours,  parait  s'y  rencontrer  en  plus  grand 
nombre  que  dans  toute  autre  partie  du  Manitoba  septentrional.  Le  loup,  le  renard  et 
le  loup-cervier  y  sont  aussi  fort  nombreux. 

On  trouve  du  poisson  dans  la  plupart  des  petits  lacs  et  les  lacs  Winnipeg  et  Win- 
nipegosis sont  avantageusement  connus  pour  le  poisson  qu'ils  renferment.  Le  vison, 
la  loutre  et  le  martin-pêcheur  y  abondent  et  au  sud  de  la  12ème  base  les  sauvages  font 
un  peu  de  chasse  au  piège.  Dans  les  lacs  de  l'intérieur  le  canard  abonde,  mais  la 
ipoule  d'eau  qui  il  y  a  quelques  années  était  en  très  grand  nombre,  a  presque  entière- 
ment disparu.  Il  en  est  de  même  des  lapins  qui  sont  bien  moins  nombreux  que  par  le 
passé. 

L'hiver  de  1915-16  a  été  notoirement  rigoureux,  non  pas  tant  à  cause  de  la  tempé- 
rature excessivement  basse,  mais  à  cause  des  vents  du  nord  et  du  sud  qui  ont  soufflé 
presque  sans  interruption.  Il  est  tombé  beaucoup  plus  de  neige  qu'à  l'ordinaire,  ce 
qui  rendait  fort  pénible  le  voyage  par  cette  région. 
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ANNEXE  N°  55. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  R.  C.  PURSER,  A.T.F. 

DIVERS   ARPENTAGES   DANS   LA  SASKATCHEWAN    ET    l'alBERTA. 

Les  arpentages  auxquels  j'ai  été  occupé  l'an  dernier  étaient  pour  la  plupart  de  peu 
d'étendue  et  d'une  nature  variée,  comprenant  de  nouveaux  tracés  entrepris  dans  le  but 
de  corriger  des  erreurs  d'anciens  levés,  l'établissement  d'angles  de  sections  et  de  quarts 
de  sections  à  des  endroits  autrefois  submergés  mais  maintenant  à  sec,  et  le  relevé  de 
nappes  d'eau.  Dans  ces  travaux  je  n'étais  accompagné  que  d'un  seul  aide,  et  je  me 
suis  procuré  de  la  main-d'œuvre  sur  place  chaque  fois  que  j'avais  besoin  de  journaliers. 

Nous  débutâmes  près  de  Biggar,  Sask.,  où  l'on  avait  besoin  de  petits  arpentages 
dans  quatre  townships  différents;  de  là  nous  nous  transportâmes  aux  townships  52  et 
53-1-4,  où  l'on  enleva  un  certain  nombre  de  monuments  faisant  double  emploi.  Dans 
ce  dernier  township  quelques-unes  de  nos  lignes  traversaient  la  rivière  Saskatchewan 
et,  heureusement,  nous  pûmes  terminer  ces  travaux  juste  avant  les  grandes  inonda- 
tions qui  firent  tant  de  dommages  à  Edmonton. 

Pendant  les  trois  premières  semaines  de  juillet,  nous  fîmes  un  certain  nombre  de 
petits  arpentages  de  correction  et  de  nouveaux  levés  dans  l'Alberta-central.  A  cette 
époque  il  pleuvait  beaucoup  et  les  routes  et  les  sentiers  devinrent  en  fort  mauvais  état, 
surtout  là  où  le  sol  était  en  grande  partie  argileux.  Toutefois  les  pluies  continuelles 
ont  été  d'un  grand  bien  pour  les  récoltes,  qui  ont  été  d'une  abondance  exceptionnelle. 

Nous  nous  rendîmes  ensuite  dans  le  voisinage  d'Edmonton  où  l'on  avait  besoin  de 
plusieurs  petits  arpentages.  Il  y  en  avait  un  à  faire  dans  le  township  53-4-5  près  du 
village  de  Wabamun  sur  le  lac  de  ce  nom.  Ce  village,  comme  d'autres  situés  sur  le 
Ifac,  sert  d'endroit  de  villégiature  aux  gens  d'Edmonton,  et  devient  très  fréquenté. 
Il  se  trouve  à  quarante-cinq  milles  à  l'ouest  d'Edmonton,  sur  la  ligne  principale  du 
Grand-Tronc-Pacifique,  et  offre  d'excellents  avantages  pour  le  canotage,  la  natation 
et  la  pêche.     C'est  un  endroit  populaire  pour  les  pique-niques  et  les  excursions. 

Aux  derniers  jours  d'août,  et  pendant  la  première  partie  de  septembre,  nous  pas- 
sâmes deux  semaines  dans  le  township  57-5-4,  où  il  fallait  corriger  des  erreurs  d'an- 
ciens levés  avant  que  l'on  puisse  inscrire  certains  arpentages  de  route  faits  par  l'admi- 
nistration provinciale.  Ce  township  se  trouve  au  nord  de  la  rivière  Saskatchewan  et 
à  environ  soixante  milles  de  Vermillon,  Alta,  ville  située  sur  le  chemin  de  fer  Cana- 
dian-N orthern.  Le  bureau  de  poste  de  Ferguson-Flats  se  trouve  dans  la  section  35; 
au  nord  et  à  l'est  de  cet  endroit,  il  se  fait  très  peu  de  colonisation.  Les  colons  du  dis- 
trict n'y  sont  établis  que  depuis  peu,  mais  ils  sont  très  entreprenants,  comme  l'atteste 
le  trafic  régulier  considérable  qui  s'y  fait  pour  l'expédition  de  la  crème  à  Edmonton 
par  voie  de  Vermillon.  L'élevage  est  la  principale  occupation  des  colons  car,  à  cause 
de  la  grande  distance  qui  les  sépare  de  la  ville,  la  culture  des  grains,  sauf  pour  les  ani- 
maux, est  sans  bénéfice. 

Après  avoir  terminé  ces  travaux  nous  nous  nous  sommes  rendus  de  nouveau  dans 
la  partie  centrale  de  l'Alberta.  Dans  le  township  31-21-4  alors  que  nous  étions  occupés 
à  tracer  des  lignes  en  travers  de  la  rivière  du  Daim-Rouge  (Red-Deer  je  rencontrai 
une  équipe  de  géologues  du  gouvernement  fédéral  qui  étaient  à  faire  des  recherches 
systématiques  pour  des  spécimens  de  paléontologie  destinés  au  musée  Victoria  d'Ottawa. 
La  vallée  de  la  rivière  du  Daim-Rouge  (Red-Deer)  mesure  environ  300  pieds  de  profon- 
deur sur  une  couple  de  milles  de  largeur.   Les  versants  sont  pour  la  plupart  dénudés  et 
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sont  trop  escarpés  pour  la  végétation;  les  rives  sont  entrecoupés  de  nombreuses  tran- 
chées et  de  ravins.  Cette  vallée  est  riche  en  fossiles  et  constitue  un  excellent  terrain 
d'exploration.  ' 

Vu  qu'il  avait  été  décidé  de  terminer  les  travaux  à  la  fin  d'octobre,  le  reste  du 
temps  nous  nous  occupâmes  à  finir  les  travaux  d'urgence.  Un  ôles  derniers  arpentages 
fut  le  relevé  d'un  lac  dans  le  township  61-27-4  à  proximité  du  village  de  Westlock  sur 
le  chemin  de  fer  Edmonton,  Dunvegan  and  British  Columbia. 

I^e  30  octobre  nous  terminions  notre  travail  sur  le  terrain  pour  la  saison  et  par- 
tions pour  Saskatoon.  Nous  avons  fait  en  tout  trente  arpentages  divers,  variant  en 
durée  de  quelques  jours  à  trois  semaines. 

En  sus  de  nos  arpentages  réguliers,  nous  avons  fait  des  observations  pour  l'incli- 
naison magnétique  et  la  force  totale  chaque  fois  que  la  chose  était  possible. 
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ANNEXE  N°  56. 
EXTKAIT  DÛ  RAPPORT  DE  C.  RINFRET,  A.T.F. 

ARPENTAGES  AU   STADIA  DANS   LE  DISTRICT   DE   REGINA. 

Mes  travaux  comportaient  l'exploration  des  nappes  d'eaux  dans  le  district  situé 
au  sud-est,  au  sud  et  au  sud-ouest,  partant  de  Regina,  et  comprenant  le  bloc  des  town- 
ships 11  à  16,  rangs  10  à  24,  à  l'ouest  du  deuxième  méridien. 

Depuis  que  ce  district  a  été  arpenté  au  commencement  de  la  période  décennale  de 
1880,  la  plupart  des  marécages  et  des  petits  lacs  se  sont  desséchés  et  sont  en  grande 
partie  en  culture  ou  convertis  en  prairies  à  foin.  Dans  quelques  townships  les  puits 
même  sont  à  sec  cette  année  et  certains  cultivateurs  trouvent  avantageux  de  faire 
venir  leur  provision  d'eau  par  chemin  de  fer.  D'autres  la  transportent  des  puits 
publics  que  l'administration  provinciale  a  forés  çà  et  là. 

Ce  district  est  desservi  par  plusieurs  lignes  de  chemin  de  fer  et  les  chemins  sont 
régalés.  Il  est  colonisé  depuis  longtemps  et  la  plus  grande  partie  est  en  culture,  le 
terrain  étant  plat  et  le  sol  de  marne  argileuse. 

Il  y  a  encore  du  terrain  entre  les  mains  de  spéculateurs,  mais  il  s'enlève  rapide- 
ment par  les  cultivateurs  des  alentours  qui,  grâce  aux  machines  modernes,  sont  en 
mesure  d'exploiter  sans  difficulté  une  ou  deux  sections  de  plus. 

Hya  desjacs  dans  les  townships  12,  13,  14  et  15,  rang  10,  et  dans  le  township  14, 
rangs  11  et  12;  ces  lacs  ne  sont  plus  les  mêmes  depuis  le  premier  arpentage,  mais  leur 
eau  est  encore  potable,  ce  qui  est  fort  utile  aux  colons  du  voisinage  qui,  outre  la  culture, 
font  de  l'élevage. 

Le  long  du  lac  Chapleau,  dans  le  township  14,  rang  12,  on  a  rencontré  une  colonie 
de  castors. 

Les  townships  15  et  16,  rang  10,  sont  les  seuls  où  nous  ayons  vu  de  la  forêt  ;  le  bois 
était  du  tremble  mesurant  jusqu'à  six  pouces  de  diamètre  et  du  saule.  Les  colons  y 
sont  clair-semés  bien  que  toutes  les  terres  soient  patentées.  Le  sol  est  de  bonne  qua- 
lité et  on  y  trouve  de  l'eau  potable  en  abondance. 

La  partie  sud-ouest  du  bloc  exploré  se  trouve  parmi  les  buttes  Dirt  où  à  cause  du 
caractère  montagneux  de  la  région  et  des  nombreux  lacs  d'eau  douce  qui  s'y  trouvent, 
on  ne  peut  y  faire  avec  succès  que  de  l'élevage. 

Outre  le  district  susmentionné  trois  townships  ont  été  explorés,  le  township  9, 
rang  23,  le  township  13,  rang  4,  tous  colonisés  par  de  prospères  cultivateurs  et  le  town- 
ship 3,  rang  19,  qui  tout  en  étant  presque  entièrement  inoccupé,  constitue  cependant 
un  excellent  district  pour  l'élevage,  le  terrain  en  étant  onduleux  et  on  y  trouve  de  la 
bonne  eau. 

Outre  l'exploration  des  nappes  d'eau,  nous  avons  rétabli  quatre-vingt-cinq  angles 
de  section  affaissés  dans  les  lits  de  lacs  desséchés. 
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ANNEXE  N°  57. 

EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  O.  E.  ROBERTS,  A.T.F. 

/ 

ARPENTAGES   AU    STADIA   DANS    LE    DISTRICT    DU    CREER    SOUNDING. 

Le  territoire  parcouru  au  cours  de  mes  arpentages  au  stadia  s'étend  de  la  rivière 
du  Daim-Rouge  jusqu'au  township  34,  à  l'ouest  du  quatrième  méridien.  Les  travaux 
ont  été  commencés  le  28  mai,  dans  le  township  27-1-4. 

Pendant  le  premier  mois  nos  travaux  ont  été  sensiblement  retardés  par  les  pluies 
abondantes,  car  pendant  le  mois  de  juin  nous  avons  eu  vingt-sept  jours  de  pluie. 
Bien  que  peu  avantageux  pour  l'arpentage  ce  temps  de  pluie  a  cependant  été  d'un  grand 
bien  pour  les  cultivateurs  du  district  où,  depuis  quelques  années,  la  sécheresse  avait 
beaucoup  appauvri  le  pays.  Le  district,  dans  le  voisinage  du  quatrième  méridien,  est 
très  onduleux  et  renferme  beaucoup  de  terrain  impropre  à  l'agriculture.  Cependant 
les  basses  terres  des  nombreuses  vallées  sont  d'un  sol  avantageux  pour  la  culture  et 
sont  exploitées  sur  une  grande  échelle.  Tout  en  étant  de  colonisation  relativement 
récente  ce  district  est  dans  un  état  fort  prospère  et  avec  des  conditions  climatériques 
raisonnables  serait  un  des  meilleurs  centres  agricoles  de  l'Alberta  central. 

Le  12  juillet  je  commençai  à  me  diriger  vers  le  nord  laissant  à  plus  tard  le  relevé 
de  la  rivière  du  Daim-Rouge  (Red-Deer).     Je  fis  le  relevé  de  la  rivière  à  travers  les  • 
townships  22,  rangs  2  et  3,  et  les  townships  23,  rangs  3,  4,  7  et  8,  puis,  je  dirigeai  de 
nouveau  vers  le  nord  afin  de  faire  certains  arpentages  au  sujet  desquels  j'avais  reçu 
des  instructions  particulières. 

Dans  les  huit  premiers  rangs  à  l'ouest  du  quatrième  méridien  le  terrain  en  bor- 
dure de  la  rive  nord  de  la  rivière  du  Daim-Rouge,  sur  une  profondeur  de  deux  town- 
ships, est  impropre  à  l'agriculture,  mais  se  prête  admirablement  bien  à  l'élevage  des 
animaux.  Dans  la  vallée  de  la  rivière  un  système  de  fossés  d'irrigation  est  en  cours 
de  construction. 

D'un  bout  à  l'autre  du  territoire  qui  m'était  assigné  le  pays,  à  l'exception  des  town- 
ships en  bordure  de  la  rivière  du  Daim-Rouge  (Red-Deer),  est  de  nature  semblable.  La 
surface  en  est  généralement  une  prairie  onduleuse  avec  ça  et  là  des  sections"  montueuses. 
Partout,  le  district  est  peuplé  d'un  assez  grand  nombre  de  colons  dont  la  principale 
occupation  est  l'agriculture  et  cette  industrie  y  est  prospère.  Le  rendement  du  blé 
s'est  élevé  jusqu'à  soixante-quatre  boisseaux  à  l'acre,  l'avoine  a  donné  jusqu'à  cent  dix 
boisseaux  et  le  lin  trente-cinq.  Avec  des  conditions  climatériques  normales  et  une 
culture  intelligente  cette  région  ne  le  cède  à  aucune  autre  au  point  de  vue  agricole. 
Vingt-cinq  pour  cent  des  routes  sont  régalées  et  invariablement  les  sentiers  sont  en 
bon  état. 

Après  avoir  mis  mon  matériel  en  entrepôt  je  quittai  Alsask  le  2  novembre  pour  le 
township  4-22-4.  Mirror  est  une  petite  ville  de  ce  township  et  compte  une  population 
d'environ  trois  cents  personnes.  C'est  un  point  divisionnaire  du  chemin  de  fer  et  à 
cause  de  sa  proximité  au  lac  Buffalo  est  destinée  à  devenir  un  endroit  de  villégiature. 

Le  terrain  de  ce  township  ne  convient  pas  à  la  culture  car  il  se  compose  pour  la  plus 
grande  partie  ou  de  terres  submergées  ou  de  basses  terres.  Toutefois  on  y  cultive  cer- 
taines céréales  et  l'élevage  des  bestiaux  et  des  chevaux  s'y  pratique  sur  une  grande 
échelle. 

Je  terminai  les  travaux  à  faire  dans  ce  township  autant  que  les  circonstances  nous 
le  permirent  et  le  11  novembre  je  mettais  la  dernière  main  à  la  besogne  de  la  saison. 


DIVISION  TECHNIQUE  161 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 


ANNEXE  N°  58. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  O.  ROLFSON,  A.T.F. 

ARPENTAGES    DE    SUBDIVISIONS    À    L'EST    DU    LAC    WINNIPEGOSIS. 

Le  17  mai  1915  je  partais  de  Wiimipeg  avec  mon  équipe  et  je  voyageai  en  chemin 
de  fer  jusqu'à  Winnipegosis.  De  là  nous  nous  rendîmes  par  chaland  et  par  remorqueur 
à  l'endroit  où  nous  devions  exécuter  les  travaux  de  la  saison,  dans  les  townships  35,  36 
et  37,  rang  15,  et  37  et  38,  rangs  16  et  17,  le  tout  à  l'ouest  du  principal  méridien. 

Nous  établimes  notre  premier  campement  sur  la  rive  orientale  du  lac  Winnipegosis 
dans  le  township  37-17-Pr.  Tous  les  déplacements  de  campement  dans  ce  township,  et 
autre  au  nord,  se  firent  par  canot  sur  le  lac.  Le  reste  des  travaux  s'est  fait  de  campe- 
ments établis  sur  les  lacs  Inland  et  Waterhen,  et  pendant  toute  la  durée  de  l'arpen- 
tage on  s'est  servi  de  barques  comme  moyen  de  transport. , 

Nous  achevâmes  notre  travail  de  subdivision  le  9  septembre,  date  à  laquelle  nous 
nous  transportâmes  en  canot  au  sud  par  la  rivière  Waterhen  jusqu'au  lac  Winnipegosis, 
et  en  chaloupe  à  vapeur  pour  se  rendre  àWinnipegosis  de  l'autre  côté  du  lac.  A  notre 
arrivée  à  ce  dernier  endroit  je  congédiai  mon  équipe  et  me  mis  à  travailler  à  mon  der- 
nier rapport. 

Comme  il  nous  avait  été  impossible  de  faire  tous  les  relevés  en  été,  je  retournai 
avec  une  petite  équipe  le  9  décembre  et  je  terminai  ces  travaux  sur  la  glace.  Nous 
étions  de  retour  à  Winnipegosis  le  15  janvier  1916. 

Le  terrain  de  ce  district  est  d'argile  et  de  marne  argileuse  avec,  de  temps  à  autre, 
des  crêtes  graveleuses.  La  surface  est  presqu'entièrement  boisée  d'épinette,  de  tremble, 
de  bouleau  et  d'une  petite  quantité  de  baumier  avec  du  cyprès  sur  les  crêtes,  tous  d'un 
diamètre  variant  de  six  à  douze  pouces.  De  la  rive  du  lac  Winipegosis  en  avançant 
dans  les  terres  sur  une  distance  d'un  demi-mille,  et  dans  une  limite  à  bois  qui  se  trouve 
sur  le  côté  est  du  lac  (Waterhen)  Poule-d'Eau  il  y  a  de  l'épinette  qui  mesure  jusqu'à 
vingt  pouces  de  diamètre,  mais  exception  faite  de  cette  limite,  nulle  part  on  trouve  assez 
de  bois  pour  en  faire  l'exploitation.  Dans  le  township  35,  et  dans  le  tiers  septentrional 
du  township  34,  rang  15,  la  région  a  été  ravagée  par  le  feu  et  aujourd'hui  il  ne  reste 
plus  que  du  tremble  de  faible  dimension. 

Presque  partout  à  proximité  des  lacs,  le  terrain  est  sec,  tandis  que  plus  loin  dans 
les  terres  le  sol  est  marécageux.  N'ayant  pas  fait  de  nivellements  sur  les  lignes,  je  ne 
peux  en  parler  en  toute  certitude,  mais  je  crois  qu'il  serait  possible  de  drainer  toutes 
ces  terres.  Pour  bien  faire  ce  drainage  il  faudrait  un  système  qui  s'étendrait  par  tout 
le  district.  Lorsque  cela  sera  accompli  je  suis  certain  que  le  district  sera  propre  à  la 
culture.  En  certains  endroits  il  ne  sera  pas  nécesaire  d'avoir  recours  au  drainage 
artificiel. 

L'orignal  et  le  daim  y  abondent,  tandis  que  l'on  rencontre  de  temps  à  autre  du  cari- 
bou et  des  ours.Les  animaux  à  fourrure  ordinaires,  tels  que  le  vison,  la  loutre,  le  castor, 
.etc,  sont  très  rares.  On  trouve  du  poisson  blanc,  du  "brochet,  de  la  laquaîche,  du  doré 
et  de  la  perche  dans  le  lac  Winnipegois. 

La  ville  de  Winnipegosis,  qui  est  située  près  de  l'extrémité  sud  du  lac  du  même 
nom,  est  le  centre  de  distribution  pour  le  district.  Une  scierie  est  en  exploitation  à  cet 
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endroit  et  un  embranchement  du  chemin  de  fer  C anadian-N orthern  partant  de  Dau- 
phin, va  jusqu'à  la  ville.  Les  colons  se  rendent  en  grand  nombre  dans  le  district  situé 
au  nord  de  Winnipegosis  et  certains  d'entre  eux  commencent  l'élevage  des  bestiaux 
sur  les  terres  qui  se  trouvent  près  de  l'embouchure  de  la  rivière  Waterhen. 

La  pêche  est  la  principale  industrie  du  district,  et  pendant  la  saison  de  1914-15, 
les  expéditions  de  poisson  à  Winnipegosis  se  sont  élevées  à  environ  cinq  millions  de 
livres. 
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ANNEXE  N°  59. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  W.  A.  SCOTT,  A.T.F. 

ARPENTAGES  DE  SUBDIVISIONS  DANS  LE  MANITOBA  ORIENTAL. 

Je  suis  parti  le  14  mai  de  Winnipeg  où  j'avais  organisé  mon  équipe,  et  je  me  suis 
rendu  par  le  chemin  de  fer  Grand-Tronc-Pacifique  usqu'à  la  gare  d'Ophir  dans  le 
township  10-17-E  et  de  là  je  continuai  en  canot  jusqu'au  township  13-15-E  où  nous 
commençâmes  les  travaux  de  la  saison. 

Après  avoir  terminé  ce  township  nous  avons  subdivisé  les  townships  14-15-E  et  13- 
16-E  d'un  bout  à  l'autre  et  parties  des  townships  15-15-E  et  13-17-E.  A  l'exception  du 
travail  de  relevés,  toute  cette  besogne  était  terminée  aux  derniers  jours  d'octobre.  Le 
28  octobre  l'équipe  était  congédiée  et  le  8  janvier  1916  on  organisait  une  autre  petite 
équipe  pour  faire  le  relevé  que  l'on  avait  réservé  pour  l'époque  des  glaces. 

La  région  parcourue  au  cours  de  l'été  était  passablement  accidentée  et  rocheuse. 
Dans  l'ensemble  l'attitude  des  terres  est  assez  uniforme  et  elles  sont  bien  boisées  sur 
toute  leur  étendue.  Environ  vingt  pour  cent  sont  de  roche  de  formation  laurentienne  et 
sont  sans  valeur;  le  bois  même  est  de  faible  dimension;  environ  vingt  pour  cent,  peut 
être,  sont  couverts  par  des  lacs.  Pour  le  reste,  la  moitié  en  viron  est  en  marécages  et  en 
terres  à  demi  desséchées.  On  pourrait  facilement  drainer  plusieurs  de  ces  marais  et  faire 
de  ces  terres  d'excellentes  terres  à  culture,  tandis  que  la  terre  où  croit  le  tremble  est  de 
premier  ordre  pour  la  culture.  Les  meilleures  terres  se  trouvent  communément  en  bor^ 
dure  des  plus  grands  lacs  alors  que  les  lacs  de  moindre  étendue  sont  entourés  de  maré- 
cages. Un  grand  nombre  de  ces  petits  lacs  sont  sans  débouchés  et  parfois  sans  source  ejs 
les  grand  n'ont  que  de  petites  décharges.  La  hauteur  de  l'eau  dans  les  lacs  varie  très  peu 
et  à  son  maximum,  cet  écart  ne  dépase  pas  deux  pieds.  La  réunion  des  lacs  et  des  ma- 
récages forme  un  immense  réservoir  pour  la  conservation  de  l'approvisionnement  de 
l'eau. 

Le  seul  cours  d'eau  d'importance  que  nous  ayons  approché  au  cours  de  notre 
arpentage  est  la  rivière  Whiteshell.  Cette  rivière  se  compose  dune  série  de  lacs  reliés 
entre  eux  par  de  longs  bras  de  rivière  au  courant  très  faible,  mais  entrecoupés  de 
chûtes  par  intervalles.  Elle  pénètre  le  township  3-15-E  dans  la  section  1,  le  laisse  dans 
la  section  2,  y  entre  encore  dans  la  section,  et  enfin  laisse  le  township  dans  la  section 
18.  Comme  le  débit  de  la  riyière  est  permanent  on  pourrait  développer  à  cet  endroit 
cent  chevaux-vapeurs  d'énergie  sans  dépenser  beaucoup  pour  la  construction  de  bar- 
rages. Entre  ce  point  et  la  rivière  Winnipeg  il  y  a  plusieurs  chutes  et  rapides  dans 
l'ensemble  n'atteint  pas  moins  de  cent  pieds.  Un  grand  nombre  de  ces  chutes  seraient 
faciles  à  exploiter. 

Le  lac  le  plus  important  de  cette  région  est  le  lac  George  situé  dans  les  townships 
14  et  15-15-E.  Ce  lac  mesure  environ  sept  milles  de  longueur  sur  un  mille  de  largeur, 
et  le.  long  de  la  rive  se  trouvent  plusieurs  plages  sablonneuses.  C'est  une  magnifique 
nappe  d'eau  claire,  fraîche  et  on  y  compte  plusieurs  îles.  La  truite  et  d'autres  espèces 
de  poisson  y  abondent  et  ses  rives  feraient  un  endroit  de  villégiature  idéal.  Cepen- 
dant cet  endroit  est  plutôt  d'accès  difficile  dans  le  moment.  A  l'extrémité  nord  du  lae 
se  trouve  un  joli  chalet  qui  appartient  au  club  de  chasse  et  de  pêche  du  Manitoba,  et 
un  grand  nombre  de  colons  sans  titre  sont  établis  à  l'extrémité  sud.  Ces  colons  ont 
grandement  besoin  d'un  chemin.  A  l'heure  actuelle,  ils  ne  peuvent  arriver  à  leur 
établissement  qu'en  partant  de  la  Pointe-du-Bois  et  en  traversant  en  canot  la  rivière 
Winnipeg  et  le  lac  George. 

Le  relevé  a  été  terminé  le  29  février  alors  que  l'équipe  fut  payée  et  congédiée. 
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ANNEXE  N°  60. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  F.  V.  SEIBERT,  A.T.F. 

LEVÉ   DE   LA   2ÎE   LIGNE  DE   BASE   ENTRE   LES  «QUATRIEME   ET   CINQUIEME   MERIDIENS. 

L'équipe  a  quitté  Athabaska  le  21  avril,  avec  des  chalands  chargés  de  provisions 
pour  la  saison  d'arpentage,  tandis  que  les  chevaux  de  bât  se  sont  rendus  à  McMurray 
par  voie  de  terre,  en  passant  par  le  lac  La-Biche.  A  McMurray  on  les  a  pris  à  bord; 
les  chalands  et  toute  l'équipe  ont  descendu  l'Athabaska  jusqu'à  la  latitude  de  la  ligne 
de  base. 

Nous  avons  d'abord  érigé  des  dépôts  et  taillé  des  sentiers  dans  le  voisinage  de  la 
ligne  de  base,  puis  le  22  mai  nous  avons  commencé  le  mesufage  de  la  ligne  au  quatrième 
méridien,  et  le  12  juin  nous  étions  de  nouveau  campés  sur  la  rivière  Athabaska  et  la 
ligne  était  mesurée  jusqu'à  quelques  milles  de  la  rivière.  Pendant  ce  temps,  j'avais 
fait  explorer  le  pays  à  l'ouest  de  l'Athabaska  à  la  recherche  d'un  sentier.  Pendant 
qu'un  groupe  des  hommes  taillait  les  sentiers  et  transportait  les  provisions,  nous  avons 
mesuré  14£  milles  du  contour  sur  la  frontière  est  du  rang  9,  2£  milles  au  nord  et  12 
milles  au  sud  de  la  ligne  de  base.  Lorsque  les  provisions  furent  transportées  quelque 
15  milles  à  l'ouest,  nous  avons  continué  le  mesurage  de  la  ligne  de  base  à  l'ouest  de  la 
rivière,  et  le  23  septembre  ce  travail  fut  complètement  terminé  au  cinquième  méridien. 
L'équipe  a  quitté  la  ligne  le  25  septembre  et,  passant  par  Wabishaw  et  Sawridge,  est 
arrivée  à  Edmonton  le  12  octobre. 

Le  pays  à  l'est  de  la  rivière  Athabaska,  sur  une  distance  de  douze  milles  des  deux 
côtés  de  la  rivière  a  très  peu  de  valeur  agricole,  étant  composé  surtout  de  muskegs  et  de 
crêtes  de  sable  et  de  cailloux.  Les  rangs  1,  2  et  3  contiennent  la  plupart  des  crêtes  de 
cailloux,  et  les  autres  rangs  les  crêtes  de  sable.  Toute  cette  superficie  devrait  être 
érigée  en  réserve  forestière.  Il  y  croit  actuellement  très  peu  de  bois  de  commerce, 
excepté  le  long  des  cours  d'eau.  Ceci  est  le  résultat  avant  tout  des  incendies  qui,  vu  la 
formation  sableuse  du  pays,  commencent  facilement  et,  à  juger  par  les  apparences,  ils 
ont  dévasté  le  pays  régulièrement  à  quelques  années  d'intervalle.  Le  sol  est  très  léger 
et  le  début  de  la  croissance  est  plutôt  difficile.  Je  crois  qu'avec  du  soin  on  peut  pro- 
duire ici  une  grande  quantité  de  bois,  surtout  du  pin  gris,  mais  par  contre,  des  incen- 
dies continus  en  feront  un  désert. 

La  rivière  Athabaska  traverse  la  ligne  dans  le  rang  9.  La  vallée  est  peu  profonde 
et  large  en  moyenne  d'un  mille;  le  chenal  de  la  rivière  a  une  largeur  moyenne  d'un 
demi-mille;  il  renferme  de  nombreuses  îles  et  un  grand  nombre  d'îlots  de  sable.  La 
profondeur  de  l'eau  varie  avec  les  saisons;  mais  elle  est  toujours  suffisante  pour  les 
navires  à  faible  tirant.  Des  épinettes  de  bonne  qualité  croissent  le  long  des  rives,  et  le 
sol  dans  les  platières  est  tout  bon. 

Vers  l'ouest  depuis  l'Athabaska  jusqu'au  pied  des  montagnes  du  Bouleau  (Birch) 
dans  le  rang  12  le  pays  est  onduleux,  avec  de  larges  étendues  de  muskegs.  La  terre  sèche 
** st  légère;  une  partie  est  du  sable  et  l'autre,  un  limon  sableaux.  Le  pin  gris  et  l'épinette 
y  sont  les. principales  essences.  Près  du  pied  des  montagnes  on  trouve  plus  d'argile  et 
le  bois  est  de  plus  forte  dimension  ;  aussi  y  a-t-il  plus  d'épinette  et  de  peuplier  et  moins 
de  pin  gris.  La  rivière  Mclvor,  dans  le  rang  12,  bien  que  tortueuse,  est  navigable  pour 
les  canots,  au  nord  de  la  ligne.  Sa  principale  source  est  dans  les  montagnes  du  Bou- 
leau; c'est  un  type  des  cours  d'eau  des  montagnes.  Lors  des  deux  jours  de  pluie  au 
mois  de  juillet,  elle  a  haussé  de  huit  pieds. 
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Les  montagnes  du  Bouleau  (Birch)  qui  commencent  dans  le  rang  12  sont  en  grande 
partie  des  dépôts  de  glaciers.  On  a  remarqué  quelques  affleurements  de  calcaire  et  de 
grès  sur  la  pente  orientale,  mais  la  plupart  des  tranchées,  et  il  y  en  avait  beaucoup,  fai- 
saient voir  de  l'argile  à  caillou.  Le  sommet,  dans  les  rangs  13,  14  et  15  est  un  plateau 
formé  en  grande  partie  de  muskeg,  et  de  petites  crêtes  de  sable  couvertes  de  pin  gris, 
avec  du  gravier  et  des  cailloux.  La  pente  nord  est  stituée  à  quelques  milles  au  nord 
de  la  ligne  de  base.  Elle  est  très  abrupte  dans  les  rangs  12  et  13,  mais  vers  l'ouest  elle 
le  devient  graduellement  moins.  L'épinette,  le  peuplier  et  le  bouleau  poussent 
dru  sur  cette  pente.  Tous  les  creeks  qui  sortent  des  montagnes'  ont  de  grands  ravins 
dont  quelques-uns  ont  800  pieds  de  profondeur  et  s'avancent  d'un  à  cinq  milles  dans 
les  collines.     La  région  au  nord  des  collines  a  beaucoup  de  terres  propres  à  la  culture. 

Il  n'y  a  pas  de  pente  occidentale  bien  définie.  A  partir  du  rang  15  le  pays  baisse 
graduellement  vers  l'ouest  et  vers  le  nord,  et  cette  pente  est  riche  en  terre  propre  à 
l'agriculture,  et  montre  de  grandes  étendues  d'épinette  et  de  peuplier  de  commerce. 
Sur  les  lisières  au  bas  de  la  pente  il  y  a  beaucoup  plus  de  terrain  ouvert  et  un  nombre 
de  jolis  prés.  Aucun  des.  creeks  dans  cette  étendue  n'était  navigable  pour  les  canots. 
La  rivière  du  Bouleau  dans  le  rang  24,  cependant,  est  navigable  sur  une  distance  de 
douze  milles  de  chaque  côté  de  la  ligne.  L'altitude  de  cette  rivière  à  la  ligne  est  848 
pieds,  tandis  que  l'altitude  de  son  embouchure  au  lac  Clair  est  710  pieds.  11  y  a  donc 
une  chute  de  quelque  140  pieds  dans  une  distance  de  100  milles  ce  qui  indique  qu'il  y 
a  peu  de  rapides  et  que  la  rivière  est  probablement  navigable  sur  toute  sa  longueur. 

Le  relief  de  la  ligne  indique  une  inclinaison  plus  ou  moins  graduelle  depuis  le 
quatrième  méridien,  altitude  1,265  pieds,  jusqu'à  la  rivière  Athabaska,  altitude  723 
pieds,  une  ligne  ondulée  jusqu'à  la  vallée  de  la  rivière  Mclvor,  dans  le  rang  12,  alti- 
tude 803  pieds,  une  montée  inégale  et  irrégulière,  très  abrupte  à  certains  endroits,  jus- 
qu'au sommet  des  montagnes  du  Bouleau  (Birch)  dans  le  rang  14,  altitude  2,559  pieds, 
et  une*  pente  graduelle  jusqu'au  cinquième  méridien,  cette  pente  étant  brisée  par  de 
nombreuses  vallées  de  creeks.  Les  niveaux  font  voir  que  le  pays  peut  être  drainé  sans 
difficulté,  et  que  les  pires  muskegs  et  marais  sont  susceptibles  d'égouttement. 

A  l'est  chs  la  rivière  Athabaska  le  pacage  pour  les  chevaux  était  rare;  il  était  rare 
également  depuis  la  rivière  jusqu'au  rang  18;  au  delà  il  était  abondant. 

Le  temps  sec  qui  a  eu  cours  en  août  et  en  septembre  a  rendu  le  travail  beaucoup 
plus  facile;  grâce  à  lui  les  muskegs  étaient  plus  faciles  à  traverser.  Ce  temps  a  égale- 
ment amélioré  le  sentier  que  nous  avons  suivi  au  retour.  Dans  une  saison  humide  ce 
sentier  serait  mauvais  à  bien  des  endroits,  particulièrement  depuis  le  township  104 
jusqu'au  lac  Chipewyan. 

Nous  avons  vu  beaucoup  d'ours  à  l'est  de  l' Athabaska,  et  à  l'ouest  de  la  rivière  les 
loups  abondaient.  Les  autres  animaux  à  fourrure  étaient  rares,  sans  doute  parce  qu'il 
y  avait  peu  de  lapins.  Nous  avons  aperçu  des  sébastes  dans  presque  tous  les  lacs  et 
cours  d'eau,  et  dans  la  rivière  Athabaska,  ainsi  que  dans  les  lacs  à  l'est  de  cette  rivière 
nous  avons  vu  des  poissons  blancs. 

Nous  n'avons  pas  remarqué  de  minéraux. 
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ANNEGE  N°  61. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  H.  M.  R.  SOARS,  A.T.F. 

MESURAGES   AU    STADE    DANS    LES   ENTOURS    d'eDMONTON. 

L'équipe  fut  organisée  à  Edmonton  et  le  21  mai  nous  sommes  partis  pour  notre 
premier  travail  dans  le  township  51-23-4. 

Pendant  la  première  partie  de  la  saison  nous  avons  mesuré  au  stade  tous  les  lacs 
et  marais  dans  une  étendue  de  cinq  acres,  et  nous  avons  examiné  tous  les  districts  d'eau 
dans  les  townships  48  à  50,  inclusivement,  rangs  22  et  23,  et  les  townships  48  et  49, 
rang  21,  tous  à  l'ouest  du  4e  méridien. 

La  formation  du  pays  est  assez  uniforme  dans  ces  townships;  la  surface  en  est 
onduleuse,  avec  plusieurs  collines  de  peuplier.  Les  lacs  et  les  marais  abondent  et  le 
pacage,  tant  dans  les  marais  que  sur  les  hauteurs,  est  abondant.  Il  y  a  beaucoup  de 
bois  pour  le  feu  et  les  clôtures.  Le  district  est  bien  colonisé  et  amélioré,  particulière- 
ment dans  le  rang  23.  Les  colons  sont  de  races  différentes;  les  Allemands  et  les  Russes 
sont  les  plus  nombreux. 

L'embranchement  Edmonton-Camrose  du  Canadian- Northern  traverse  ces  town- 
ships du  sud-est  au  nord-ouest.  Le  grand  centre  commercial  est  à  la  station  de  Lac- 
au-Foin  (Hay)  dans  la  section  7  du  township  49-21-4.  De  grosses  quantités  de  crème 
et  de  beurre  sont  expédiées  de  cet  endroit  à  Camrose.  Le  sentier  de  Lac-au^Foin«(Hay) 
à  Edmonton,  qui  longe  la  voie  ferrée  dans  ces  townships,  est  très  rude;  et  les  sentiers 
de  côté  sont  presqu'impassables  au  printemps  après  les  grosses  pluies.  Le  sentier  ne 
voit  pas  beaucoup  de  trafic,  car  les  provisions  peuvent  s'acheter  à  Lac-au-Foin  (Hay) 
à  des  prix  raisonnables.  Il  semble  qu'on  ait  fait  très  peu  depuis  plusieurs  années  pour 
améliorer  les  routes.  Cependant,  vers  l'ouest  il  y  a  assez  bon  sentier  qui  communique 
avec  le  Pacifique-Canadien. 

La  plus  grande  étendue  d'eau  dans  le  district  est  le  lac  Gros-Foin  (Big-Hay)  dans 
le  township  48,  rangs  22  et  23.  C'est  plutôt  un  marais  qu'un  lac;  l'eau  n'est  pas  très 
bonne  et  il  n'y  a  point  de  poisson. 

En  conséquence  de  ce  que  beaucoup  de  déchets  ont  été  charroyé  dans  ce  lac,  en 
provenance  du  nord,  et  que  l'issue  sud  est  fortement  bouchée,  ce  lac  a  débordé  ses 
anciennes  rives  et  inondé  de  très  belles  terres  à  foin.  Aussi  l'eau  a  reculé  jusqu'aux 
marécages  tributaires,  ce  qui  a  rendu  boueuses  les  routes  voisines.  La  rive  nord 
actuelle  de  ce  lac  semble  être  à  deux  milles  au  nord  de  la  rive  ancienne;  l'eau  dans 
cette  nouvelle  portion  du  lac  est  profonde  de  deux  à  quatre  pieds.  Jusqu'à  ce  qu'on  ait 
déblayé  et  creusé  l'issue,  ce  lac  et  les  nombreux  lacs  et  marécages  aux  alentours  seront 
bien  au-dessus  de  la  norme.  Le  lac  Petit-Foin  (Little  Hay  dans  les  townships  48  et 
49,  rang  21,  a  également  agrandi  sa  superfic  à  cause  de  l'obstruction  de  son  débouché; 
une  grande  quantité  de  belle  terre  à  foin  est  inondée.  Le  township  50,  rang  22,  a  pres- 
qu'un  tiers  de  sa  surface  couvert  de  lacs,  grands  et  petits,  et  de  marécages,  qui  seront 
égouttés  à  mesure  qu'augmentera  la  valeur  des  terrains. 

Un  autre  grand  lac  d'un  caractère  entièrement  différent  est  le  lac  Miquelon  dans 
les  townships  49,  rangs  20  et  21.  J'en  ai  mesuré  la  partie  qui  se  trouve  dans  les  town- 
ships 49-20-4;  l'autre  partie  avait  été  mesurée  en  1912.  Sur  la  frontière  est  de  ce  town- 
ship on  a  trouvé  une  profondeur  de  40  pieds,  et  sans  doute  l'eau  est  encore  plus  pro- 
fonde dans  le  township  49-20-4.  L'eau  est  bonne  et  il  y  a  très  peu  de  roseaux,  bien 
qu'à  l'automne  la  surface  se  couvre  de  petites  algues  vertes,  ce  qui  lui  donne  une  appa- 
rence malpropre.  Nous  n'avons  remarqué  aucune  embouchure  ni  aucune^  issue;  l'on 
me  dit  qu'il  n'y  a  pas  d'issue  à  ce  lac;  ce  qui  explique  l'absence  de  poisson.     Les  rives 
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sont  nettement  découpées;  souvent  elles  sont  en  argile  tranchée.  Le  pays  avoisinant, 
jusqu'à  quatre  ou  cinq  milles  en  arrière,  est  rude  et  fortement  boisé,  en  peuplier  et  en 
saule. 

Les  récoltes  partout  dans  ces  townships  ont  été  très  abondantes  en  1915;  l'avoine 
et  le  blé  dans  certains  cas-  ont  rendu  une  moyenne  respectivement  de  100  boisseaux 
et  65  boisseaux  de  l'acre.  La  récolte  des  légumes  a  été  très  abondante  aussi.  La  grêle 
et  les  gelées  d'avant-saison  ne  semblent  pas  fréquentes  et  l'on  rapporte  rarement  l'in- 
succès d'une  récolte.     Tout  le  district  semble  convenir  très  bien  à  la  culture  mixte. 

Nous  avons  ensuite  passé  par  de  bons  sentiers  jusqu'aux  townships  57,  58  et  59, 
rangs  18  et  19,  examinant  en  chemin  les  townships  50  ,rangs  17,  18,  19  et  20,  les  town- 
ships 51,  rangs  16  et  19,  et  le  township  54,  rang  17.  Ces  derniers  twnships  ne  con- 
tiennent pas  autant  d'étendues  d'eau  que  les  autres  plus  à  l'ouest,  mais  la  formation 
de  la  surface  et  la  végétation  sont  très  similaires.  Nous  avons  remarqué  quelques 
traces  d'alcali  dans  les  townships  au  sud  et  à  l'est  du  lac  Colline-du-C'astor  (Beaver 
hills).  Les  chemins  sont  bons  et  le  district  est  bien  desservi  par  les  chemins  de  fer. 
Les  voies  principales  des  chemins  de  fer  Pacifique-Canadien  et  Canadian-JS orthiern 
traversent  ces  townships,  en  plus  d'un  embranchement  local  pour  chacun.  Les  récoltes 
ont  été  très  bonnes  et  n'ont  pas  été  endommagées  par  la  grêle  ou  la  gelée. 

De  là  au  nord  en  traversant  la  rivière  Saskatchewan  les  colons  sont  presque  tous 
des  Allemands,  des  Autrichiens  et  des  Russes.  Le  bureau  de  poste  de  Lac-la-Boucane 
(Smokey)  dans  le  township  59-17-4,  est  le  centre  d'une  colonie  Bukovinienne  très  peu- 
plée; nous  avons  vu  de  nombreuses  églises,  grandes  et  bien  construites,  et  les  colons 
paraissent  prospères.  Ce  district  était  d'abord  couvert  d'une  immense  croissance  de 
peuplier,  mais  une  grande  superficie  en  a  été  défrichée  et  ajourd'hui  on  voit  de  nom- 
breux bâtiments.  Malheureusement  ce  district  a  souffert  sérieusement  de  la  grêle  en 
1915. 

Les  levés  des  townships  58  et  59,  rang  1|&,  terminés,  nous  avons  passé  de  l'autre 
côté  de  la  Saskatchewan  aux  townships  57  et  58,  rangs  18  et  19. 

Le'  sol  ici  ne  semble  pas  aussi  fertile  que  du  côté  nord  de  la  rivière  ;  on  y  voit  de 
nombreuses  crêtes  de  sable  couvertes  de  pin  gris  qui  surgissent  des  nombreux  maréca- 
ges, spécialement  dans  le  township  57-18-4.  Néanmoins,  chaque  quart  de  section  dis- 
ponible est  détenu  par  un  Galicien  ou  un  Bukovinien.  Un  bon  sentier  s'étend  depuis 
ce  district  jusqu'à  Lamont,  sur  le  chemin  de  fer  Canadian-Northern  et  un  excellent 
sentier  longe  le  côté  nord  de  la  rivière  jusqu'à  Edmonton.  LTn  nouvel  embranchement 
du  Canadian-Northern  est  en  construction  depuis  Oliver,  près  Edmonton,  le  long  du 
côté  nord  de  la  rivière  Saskatchewan  jusqu'à  Battleford. 

Ensuite  nous  avons  déplacé  notre  camp  aux  townships  immédiatement  à  l'est 
d'Edmonton.  Naturellement  ces  townships  ont  été  colonisés  et  améliorés  depuis  plu- 
sieurs années,  à  l'exception  de  la  moitié  est  du  township  53-21-4  et  de  cette  partie  du 
township  54-20-4  qui  est  située  à  l'ouest  de  la  réserve  forestière  de  Cooking-Lake.  La 
surface  de  cette  région  est  plutôt  inégale  et  couverte  de  bois  brûlé  et  de  petits  marais. 
Les  récoltes  ont  été  exceptionnellement  abondantes,  mais  on  a  souffert  un  peu  de  la 
grêle  dans  le  township  55-22-4.  Depuis  de  nombreuses  années  des  mineurs  ont  creusé 
les  barres  de  gravier  dans  la  rivière  Saskatchewan  à  travers  ces  townships,  et  ils  ont 
souvent  obtenu  de  deux  à  cinq  dollars  par  jour  en  or  très  fin.  La  source  de  ce  gisement 
d'or  n'a  jamais  été  trouvée,  mais  il  ne  doit  pas  monter  bien  loin  dans  la  Saskatchewan, 
car  l'or  ne  se  présente  pas  dans  les  platières  en  haut  de  la  rivière;  et  cependant  après 
les  crues  de  printemps,  les  barres  qui  ont  été  travaillées  les  années  précédentes  récom- 
pensent encore  les  efforts  des  mineurs.  On  mine  également  beaucoup  de  houille  dans 
le3  rives  de  la  Saskatchewan  dans  ce  district. 

Une  fois  les  levés  de  ces  townships  terminés,  nous  avons  de  nouveau  piqué  vers  le 
sud  pour  finir  le  mesurage  d'un  nombre  de  lacs,  dans  la  moitié  sud  du  township  48-22-4 
qui  ne  pouvait  se  faire  économiquement  avant  la  formation  de  la  glace. 

Le  dernier  travail  de  la  saison  a  été  divers  levés  dans  le  township  51-3-5  et  le 
township  58-3-5.     L'équipe  fut  débandée  à  Edmonton  le  30  novembre. 
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ANNEXE  N°  62. 

ENTRAIT  DU  RAPPORJT  DE  N.  C.  STEWART,  A.T.F. 
s 

LEVÉS   DANS    LE    DISTRICT    DE   REVELSTOKE,    COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

Le  17  avril  j'ai  quitté  Golden  avec  mon  équipe  et  nous  avons  construit  notre  camp 
à  Glenogle,  une  station  sur  la  rivière  du  Cheval-Qui-Rue,  à  sept  milles  environ  en 
amont  de  Golden.  Prenant  ce  camp  comme  base,  nous  avons  mesuré  la  rivière  du 
Cheval-Qui-Rue  (Kicking-Horse)  à  travers  les  townships  27,  rangs  20'  et  21,  à  l'ouest 
du  cinquième  méridien,  puis  nous  avons  arpenté  tous  les  quarts  de  section  des  town- 
ships que  traverse  le  Pacifique-Canadien.  Près  de  la  frontière  est  de  la  section  6. 
township  27-20-5,  la  rivière  pénètre  dans  le  canon  d'aval  qui  s'étend  vers  l'est,  une 
distance  de  quelque  sept  milles.  L'arpentage  de  ce  canon  a  été  très  malaisé,  non  seule- 
ment à  cause  de  la  difficulté  de  l'ascension,  mais  encore  à  cause  du  fait  que  nous  ne 
pouvions  traverser  la  rivière  qu'à  un  petit  nombre  d'endroits.  Il  n'y  a  pratiquement 
pas  de  terre  agricole  le  long  de  la  rivière  dans  ces  townships. 

Le  18  mai  nous  nous  sommes  avancés  jusqu'à  Pallister,  station  dans  le  town- 
ship 26-20-5,  d'où  nous  avons  continué  notre  travail  le  long  du  chemin  de  fer,  et  le 
8  juin  nous  avons  gagné  Leanchoil.  Le  lendemain  nous  avons  pris  le  sentier  qui  mène 
au  sud,  parcourant  17  milles,  et  le  9  nous  avons  planté  notre  camp  près  de  l'endroit, 
où  la  rivière  Kootenay  traverse  la  limite  sud  de  la  zone  des  chemins  de  fer.  Nous 
avons  passé  plusieurs  jours  à  transporter  le  reste  de  nos  provisions  de  Leanchoil  et  à 
nous  frayer  une  route.  Le  14  juin  nous  nous  sommes  rendus  au  quart  sud-est  de  la 
section  13,  township  25-17-5  et  nous  avons  commencé  le  levé  de  la  limite  de  la  zone 
allant  vers  l'est,  à  partir  de  l'angle  sud-ouest  de  la  section  18,  township  24-16-5. 

Le  18  juin  nous  avons  prolongé  notre  route  jusqu'au  quart  nord-est  de  la  section 
20,  où  nous  avons  trouvé  du  bon  pacage  pour  les  chevaux,  au  pied  des  avalanches  de 
neige.  Un  examen  du  territoire  au  devant  de  nous,  a  montré  que  nous  ne  pouvions 
emmener  nos  chevaux  au  sommet  de  la  crête  Vermillon,  mais  qu'à  charger  notre 
équipement  à  dos  d'homme,  un  léger  outillage  pouvait  être  transporté  jusqu'aux  sour- 
ces d'un  creek  qui  se  jette  dans  la  rivière  Vermillon.  On  a  donc  décidé  d'envoyer  les 
chevaux  de  bât  par  voie  de  Field  et  de  Castle-Mountain  avec  tout  l'équipement  dont 
on  pouvait  se  dispenser,  tandis  que  le  gros  de  l'équipe  transporterait  à  dos  d'homme, 
un  léger  accoutrement  de  l'autre  côté  du  sommet,  frayant  un  chemin  jusqu'à  la  route 
Bauff-Windermere  pour  communiquer  avec  le  train  de  bât.  Ce  plan  a  été  suivi,  mais 
péniblement,  à  cause  du  mauvais  temps.  Dans  la  nuit  du  25>  juin  il  est  tombé  six 
pouces  de  neige,  et  autant  le  lendemain.  Le  27  juin  nous  avons  traversé  le  sommet, 
prenant  chacun  notre  tour  à  frayer  un  chemin  dans  la  neige  fraîche;  nous  avons  pris 
huit  heures  pour  faire  trois  milles.  Plusieurs  fois  nous  avons  tout  juste  échappé  à 
des  avalanches  de  neige;  tous  nous  étions  brûlés  par  le  soleil  et  aveuglés  par  la  neige. 
Le  29  juin  nous  avons  ouvert  un  sentier  jusqu'à  la  route  Banff-Windermere  ;  le  train 
de  bât  est  arrivé  le  jour  suivant. 

Depuis  le  milieu  de  la  section  20  jusqu'à  l'angle  sud-est  de  la  section  33,  la  limite 
de  la  zone  des  chemins  de  fer  est  située  en  amont  de  la  ligne  des  dernières  terreâ  à 
bois,  sur  des  pics  élevés  et  parfois  même  inaccessibles.  La  ligne  traverse  le  sommet  de 
la  chaîne  Vermillon  à  8,200  pieds  environ  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Du  côté 
ouest  de  cette  chaîne  se  trouvent  de  nombreux  lacs  et  des  champs  de  neige,  et  du  côté 
est  d'énormes  glaciers,  des  champs  de  neige  et  des  moraines.    Les  glaciers  sur  le  côté 
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est  approvisionnent  les  creeks  qui  descendent  les  montagnes  et  se  jettent  dans  une 
vallée  fortement  boisée,  à  2,000  pieds  plus  bas.  Le  courant  principal  qui  a  environ 
cinquante  chaînons  de  large  et  trois  pieds  de  profond,  coule  dans  la  direction  du  nord 
à  travers  la  section  3*3  du  township  24-16-5,  et  les  sections  4,  9  et  16  du  township  25-16- 
5;  puis  vers  l'est  à  travers  la  section  2'2  jusqu'à  la  rivière  Vermillon.  La  ligne  de 
circuit  descend  dans  la  vallée  du  creek  puis  traverse  une  haute  crête,  pour  pénétrer 
dans  la  vallée  de  la  rivière  Vermillon.  On  atteint  de  nouveau  la  ligne  des  dernières 
terres  à  bois  sur  la  frontière  sud  de  la  section  10,  township  24-16-5,  l'angle  sud-est 
de  cette  section  étant  à  une  altitude  de  plus  de  8,000  pieds.  Les  pentes  du  côté  est  de 
cette  crête  sont  très  abruptes  étant  formées  de  précipices  et  d'éboulis  d'argile  schis- 
teuse, où  nous  ne  pouvions  pas  jeter  de  chaîne.  Nous  avons  été  retardés  sur  cette 
crête  par  une  température  humide,  brumeuse  et  une  ou  deux  tempêtes  de  neige. 

La  ligne  traverse  la  rivière  Vermillon  dans  le  quart  nord-est  de  la  section  15  du 
township  26-16-5;  à  cet  endroit  la  rivière  est  large  de  trois  chaînes,  a  quatre  et  cinq 
pieds  de  profondeur  et  coule  très  rapidement.  La  ligne  traverse  ensuite  la  route  Banff- 
Windermere  et  monte  les  côtés  du  pic  Vermillon,  passant  à  deux  chaînes  environ  à 
l'ouest  du  sommet  à  une  altitude  de  8,500  pieds,  et  de  nouveau  descend  abruptement 
dans  la  vallée  Vermillon. 

A  travers  les  townships  26,  rangs  16  et  15,  la  limite  de  circuit  monte  en  zigzag  la 
vallée  fortement  boisée  de  la  rivière  Vermillon,  qui  à  cet  endroit  coule  dans  la  direction 
du  sud-ouest.  Dans  la  section  16  du  township  26-15-5  nous  avons  atteint  la  chaîne 
principale  des  montagnes  Rocheuses  à  une  altitude  de  8,300  pieds,  et  nous  avons  établi 
une  perpendiculaire  au  moyen  d'un  cairn  érigé  en  1913,  par  Y  International  Boundary 
Commission  sur  la  frontière  entre  l'Alberta  et  la  Colombie-Britannique. 

Les  vallées  de  la  Vermillon  et  de  ses  confluents  sont  fortement  boisées  d'épinette 
et  de  baumier  de  commerce.  Le  bois  est  d'accès  facile  bien  que  la  majeure  partie  en 
soit  dans  les  réserves  des  parcs.  Sur  quelques-uns  des  confluents  on  a  planté  des  claims 
miniers  dont  certains  s'exploitent  encore.  Les  gisements  d'ocre  et  de  marbre  le  long 
de  la  route  carrossable  sont  assez  bien  connus. 

Le  gros  gibier,  c'est-à-dire  les  orignaux,  élans,  cerfs,  chèvres,  moutons  et  lions  des 
montagnes  et  les  ours,  abonde  dans  les  vallées  des  rivières  Kootenay  et  Vermillon.  Les 
animaux  à  fourrures,  comme  le  castor,  le  vison  et  la  martre  abondent  également,  et  le 
porc-épic  est  par  trop  abondant.  Nous  avons  aperçu  des  ptarmigans  sur  les  pics  élevés, 
et  la  Kootenay  et  ses  tributaires  sont  pleins  de  truites. 

Cette  partie  de  la  ligne,  de  circuit  terminée,  nous  nous  sommes  déplacés  le  5  août  à 
Castle-Mountain  et  le  lendemain  à  Golden,  où  nous  avons  réparé  nos  appareils  et  nous 
sommes  de  nouveau  approvisionnés  pour  une  autre  tournée  ardue  à  la  limite  sud  de  la 
zone  des  chemins  de  fer  dans  le  township  24-22-5.  Nous  avons  quitté  Carbonate- 
Landing  le  10  août  et  sommes  arrivés  au  creek  du  Cuivre  (Copper)  tand  dans  la  soirée 
(la  même  jour.  Le  sentier  est  en  très  mauvais  état,  principalement  à  cause  des  ponts 
et  du  planchéiage  pourris.  Les  11  et  12  août  nous  avons  construit  un  pont  sur  la 
fourche  centrale  de  la  rivière  Spillimacheen,  et  nous  avons  rouvert  le  vieux  sentier  qui 
montre  le  creek  du  Cuivre  (Copper)  jusqu'au  quart  nord-est  de  la  section  2,  township 
24-22-5,  et  le  lendemain  nous  avons. déplacé  notre  camp  au  bout  du  sentier. 

Notre  tâche  consistait  à  retracer  les  anciens  relevés  dans  la  vallée  du  creek  du 
Cuivre  (Copper)  dans  les  townships  24,  rangs  21  et  22  et  à  corroborer  les  mesurages  au 
moyen  de  la  triangulation,  jusqu'à  la  station  de  triangulation  à  Amyot.  La  vallée  du 
creek  du  Cuivre  (Copper)  est  à  une  altitude  de  quelque  6,000  pieds  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer  et  les  cîmes  des  montagnes  avoisinantes  sont  toutes  en  amont  de  la  limite  des 
dernières  terres  à  bois.  Les  pentes  de  ces  montagnes  sont  très  rudes  et  inégales  et 
couvertes  cFéboulis,  tandis  que  le  fond  de  la  vallée  est  rempli  de  cailloux  et  des  débris 
des  éboulements.  A  la  tête  de  la  vallée  se  trouvent  plusieurs  glaciers.  La  vallée  de  la 
rivière  Spillimacheen  est  connue  pour  la  chasse  du  grizzly.  Jadis  ce  district  était  le 
centre  d'une  grande  industrie  minière. 
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Le  23  août  nous  nous  sommes  avancés  au  township  27-22-5,  où  nous  avons  arpenté 
les  frontières  sud  et  ouest  de  la  section  34  et  parachevé  le  mesurage  de  la  rivière  Co- 
lumbia. Nous  avons  ensuite  déplacé  notre  camp  jusqu'à  Moberly  dans  le  township  28- 
•22-5,  où  nous  avons  arpenté  des  portions  des  sections  4,  8  et  16,  et  parachevé  le  mesurage 
de  la  rivière  Columbia  jusqu'à  la  frontière  nord  de  la  section  19. 

Le  20  septembre  nous  avons  commencé  le  travail  de  subdivision  dans  le  quart  sud- 
est  du  township  29-22-5,  dans  la  #vallée  de  la  rivière  Blaeberry.  Nous  avons  terminé 
ceci  le  1er  octobre;  puis  nous  sommes  revenus  à  l'embouchure  de  la  rivière  Blaeberry 
dans  le  township  28-22-5,  où  nous  avons  arpenté  des  parties  de  la  section  20  et  parachevé 
le  mesurage  de  la  rivière  Columbia. 

Le  11  octobre  nous  nous  sommes  rendus  à  Golden  et  le  lendemain  nous  avons  fait 
quelques  changements  dans  les  relevés  du  quart  nord-est  de  la  section  8,  township  27- 
22-5,  après  quoi  l'équipe  fut  débandée  pour  la  saison. 
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ANNEXE  N°  63. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  P.  B.  STREET,  A.T.F. 


ARPENTAGES    DE   SUBDIVISIONS    LE    LONG    DU    CHEMIN    DE    FER   DE    LA   BAIE    D  HUDSON,   DANS    LE 

NORD    DU    MANITOBA. 

Mes  levés  de  la  saison  dernière  ont  été  faits  durant  les  mois  d'hiver  et  limités  aux 
terres  situées  le  long  du  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson  dans  les  townships  71,  72  et 
73,  rangs  2,  3,  4,  et  5,  à  l'ouest  du  méridien  principal. 

J'ai  quitté  le  Pas  avec  mon  équipe  le  4  août,  et  j'ai  voyagé  en  wagon  sur  le  chemin 
de  fer  de  la  baie  d'Hudson  jusqu'au  172e  mille;  notre  premier  campement  a  été  établi 
près  de  là.  Le  seul  train  circulant  sur  cette  ligne  est  un  train  mixte,  exploité  par  la 
Hudson  Bay  Constructon  Company  et  qui  fait  un  voyage  hebdomadaire  jusqu'au  bout 
du  rail.     Le  voyage  prend  un  jour  et  demi  par  parcours. 

Le  chemin  de  fer  a  été  ballasté  l'été  et  l'automne  derniers,  et  des  trains  de  graviers 
passaient  à  la  vitesse  de  trente-cinq  milles  à  l'heure  à  notre  camp,  ce  qui  est  une  bonne 
note  en  faveur  de  l'état  de  la  voie. 

La  plus  grande  partie  du  district  arpenté  est  couverte  d'une  épaisse  venue  de  bois, 
mais  la  plupart  de  ces  arbres  sont  trop  petits  pour  avoir  une  valeur  commerciale.  En 
certains -endroits  on  trouve  du  bois  plus  gros,  qui  est  entièrement  utilisé  pour  les  traver- 
ses du  chemin  de  fer.  Le  sol  est  formé  en  grande  partie  d'argile,  et  il  est  pierreux  par 
endroits. 

Le  township  73,  rangs  2  et  3,  est  malheureusement  coupé  par  les  lacs  Landing  et 
Wintering.  Ces  lacs  ont  des  rives  rocheuses  et  à  pic  et  sont  assez  profonds  ;  quarante 
pieds  est  une  profondeur  commune  au  centre,  tandis  qu'on  trouve  ordinairement  une 
profondeur  de  vingt  pieds  à  moins  de  cinquante  verges  du  rivage.  On  fait  la  pêche  sur 
ces  deux  lacs  ;  le  poisson  blanc,  le  tulipi,  le  brochet  et  le  brocheton  y  abondent.  Le  dis- 
trict situé  entre  ces  deux  lacs  est  renommé  pour  ces  fourrés  presque  impénétrables  de 
petites  épinettes. 

Nous  avons  terminé  nos  travaux  le  22  mars,  et  l'équipe  a  été  licenciée  au  Pas  le  24. 

La  saison  d'hiver  de  1915-1916  n'a  pas  été  satisfaisante  pour  les  travaux  d'arpentage 
à  cause  des  vents  incessants  et  des  nombreuses  chutes  de  neige.  La  température  n'est 
pas  descendue  aussi  bas  que  la  moyenne  des  autres  hivers,  mais  les  grands  vents  ont  ren- 
du fort  incommodant  le  travail  au  grand  air.  Jamais  encore  je  n'ai  vu  autant  de  souf- 
frances causées  par  les  engelures  que  celles  que  les  hommes  ont  été  forcés  d'endurer.  La 
voie  du  chemin  de  fer  de  la 'Baie  d'Hudson  a  été  couvrtee  de  neige  presque  tout  le  temps, 
et  il  nous  a  été  impossible  d'utiliser  notre  wagonnet  à  bras  entre  le  premier  décembre  et 
la  date  où  nous  avons  terminé  nos  arpentages  de  la  saison. 

L'absence  de  gibier  est  l'une  des  particularités  peu  communes  que  nous-  avons  no- 
tées au  cours  du  voyage.  La  région  riveraine  des  lacs  Wintering  et  Landing  devrait 
être  excellente  pour  les  poules  et  les  perdrix,  attendu  que  les  baies  y  sont  en  abondance 
et  que  la  terre  y  est  sèche  et  nue.  Cependant,  nous  n'avons  pas  vu  de  perdrix  et  pres- 
que pas  de  canards.  Nous  n'avons  remarqué  aucune  trace  de  chevreuil  avant  la  fin  de 
de  janvier,  alors  que  l'épaisseur  excessive  de  la  neige  les  a  sans  doute  attirés  comme  en 
un  refuge  contre  les  loups  de  la  forêt.  Comme  la  neige  n'était  pas  couverte  d'une  croû- 
te, un  loup  ne  pouvait  voyager  à  la  surface.  Nous  n'avons  pas  vu  de  traces  de  loups  de 
l'hiver,  mais  le  lynx  abondait;  l'un  de  mes  hommes  en  a  pris  huit  dans  des  pièges  ten- 
dus le  long  des  lignes  d'arpentage. 
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Nous  n'avons  vu  aucune  trace  de  minéraux.  Nous  avons  traversé  plusieurs  claims 
miniers  qui  avaient  été  jalonnés  de  piquets  et  subséquemment  abandonnés. 

Un  parc  pour  l'élevage  du  renard  avait  été  établi  près  du  portage  du  Thicket  dans 
le  township  73,  rang  2,  mais  l'entreprise  n'a  pas  eu  de  succès  cette  saison  à  cause  d'une 
épidémie  qui  a  affecté  la  plupart  des  parcs  à  renards  de  ce  pays.  Le  propriétaire  avait 
trente-deux  renards  adultes  en  janvier,  et  il  en  avait  perdu  vingt-neuf  le  1er  mars. 

Un  commerçant  de  fourrures  et  marchand  général,  qui  a  environ  une  acre  de 
jardin  au  mille  185  du  chemin  de  fer,  a  réussi  à  cultiver  d'excellents  légumes  l'été 
dernier.  A  l'ancien  camp  des  entrepreneurs,  mille  169,  township  71,  rang  4,  nous  avons 
vu  une  splendide  récolte  de  fléole  des  prés,  parfaitement. mure,  en  août  dernier;  le  foin 
avait  poussé  tout  seul  et  provenait  de  la  graine  qu'on  avait  laissé  échapper  en  nour- 
rissant les  chevaux  à  cet  endroit.  La  gelée  se.  produit  à  la  fin  d'août  et  au  commence- 
ment de  septembre,  mais  elle  n'affecte  évidemment  pas  la  végétation  du  commencement 
de  l'été. 

Le  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson  est  terminé  jusqu'au  mille  237,  au  premier 
passage  du  fleuve  Nelson.  Un  pont  cantilever  en  acier  a  été  construit  sur  le  fleuve  à 
cet  endroit  au  cours  de  l'hiver,  et  comme  le  régalage  était  terminé  jusqu'au  mille  32°, 
on  avait  l'intention  de  continuer  le  posage  des  rails  aussitôt  après  la  fonte  des  neiges. 
Au  mille  32°,  le  chemin  de  fer  croise  le  fleuve  une  seconde  fois,  de  sorte  que  la  construc- 
tion d'un  second  pont  causera  quelque  retard. 
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ANNEXE  N°  64. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  A.  G.  STUART,  A.T.F. 

RETRACEMENT  DES   LIGNES  DE  BASES   ET  DES   MERIDIENS  DE   LA  SASKATCHEWAN  ET  DE 

L'ALBERT  A. 

Mes  instructions  comportaient  le  retracement  de  la  9e  ligne  de  base  entre  les 
deuxième  et  cinquième  méridiens,  à  partir  de  l'angle  nord-est,  township  32,  jusqu'à 
l'angle  nord-est,  township  14,  et  du  4e  méridien  jusqu'à  l'angle  nord-est,  township  51 
à  l'angle  nord-est,  section  1,  township  60,  où  une  série  d'observations  de  latitude  avaient 
été  faites  il  y  a  plusieurs  saisons. 

Le  23  avril,  je  quittai  Kamsack,  Saskatchewan,  où  mon  équipe  s'était  organisée, 
et  je  me  rendis  en  wagon  de  l'autre  côté  de  la  réserve  des  Sauvages  Kee-See-Koose  où 
les  travaux  de  retracemnet  commencèrent  à  l'angle  nord-est,  section  36,  tp  32-1-2. 

En  relation  avec  les  arpentages  de  retracement,  nous  levâmes  une  ligne  de  niveaux 
précis  et  une  ligne  indépendante  de  nivaux  de  vérification.  Afin  d'obtenir  une  donnée 
de  point  de  départ,  nous  tirâmes  une  ligne  à  partir  du  niveau  du  rail  de  la  gare  de 
Pelly,  sur  le  chemin  de  fer  Canadian-Xortliern,  jusqu'à  notre  point  de  départ  à  l'inter- 
section de  la  9e  ligne  de  base  et  du  deuxième  méridien.  Dans  le  cours  de  l'été,  à  mesure 
que  les  travaux  avançaient,  nous  prîmes  les  niveaux  de  l'eau  de  tous  les  lacs  et  cours 
d'eau,  et  les  altitudes  du  rail  à  toutes  les  stations  de  chemin  de  fer  situées  près  de  la 
ligne.  Des  repères  furent  établis  dans  la  plupart  des  villages  et  villes  voisines  de  la 
zone  de  retracement,  et  nous  établîmes  des  raccordements  avec  plusieurs  repères  précé- 
demment établis  sur  d'autres  lignes  importantes  de  niveaux. 

La  9e  ligne  de  base,  jusqu'au  lac  Quill,  dans  les  rangs  17  et  18,  à  l'ouest  du  deuxiè- 
me méridien,  traverse  un  pays  de  taillis,  et  par  endroits  il  y  a  de  longues  lisières  de 
terres  basses  et  marécageuses.  Cette  partie  du  pays  est  bien  adaptée  à  la  culture 
mixte;  elle  est  assurée  d'une  quantité  suffisante  de  pluie  à  cause  des  grandes  étendues 
de  terres  boisées.  Il  y  a  cependant  grand  besoin  d'amélioration  au  point  de  vue  de  la 
construction  des  routes,  car  à  plusieurs  endroits  il  n'existe  aucune  route  ouverte  le  long 
de  la  ligne  de  base.  Les  colons,  qui  sont  d'origine  étrangère  pour  la  plupart,  sont 
industrieux  et  économes,  mais  ils  sont  handicapés  par  le  manque  de  capital,  et  leurs 
méthodes  primitives  de  culture  ont  grandement  retardé  leurs  progrès. 

A  l'ouest  du  lac  Quill,  le  pays  est  surtout  en  prairie  uniforme,  et  d'excellentes 
routes  et  raccordements  de  chemins  de  fer  sont  accessibiles  dans  toutes  les  directions. 
La  plus  importante  exception  se  rencontre  dans  les  rangs  19,  20  et  21,  à  l'ouest  du 
quatrième  méridien,  où  des  collines  abruptes  se  rencontrent  et  où  le  pays  est  excessive- 
ment rude;  ce  district  est  consacré  aux  pâturages.  Sur  plusieurs  lignes  de  sections, 
les  routes  faisaient  défaut  et  les  transports  devinrent  très  difficiles.  Les  ressources 
agricoles  du  pays  sont  en  bonne  voie  de  développement  et  les  récoltes  étaient  dans  un 
état  splendide.  Nous  atteignîmes  le  troisième  méridien  le  4  juin,  le  quatrième  méri- 
dien le  13  juillet,  et  le  cinquième  le  20  août. 

Après  avoir  terminé  le  retracement  de  cette  ligne  de  base,  nous  continuâmes  vers 
le  sud  le  long  du  cinquième  méridien,  passant  à  Calgary  vers  le  1er  septembre.  Au 
sud  de  Calgary,  la  rivière  du  Coude  traverse  le  méridien  en  plusieurs  endroits.  Le 
courant  de  cette  rivière  est  rapide  et  traître,  et  l'eau  en  est  froide;  et  comme  nous  ne 
pouvions  nous  procurer  de  chaloupes  d'aucune  sorte,  le  travail  devint  d'une  exécution 
^difficile  et  il  fallut  recourir  à  une  série  de  grands  triangles  pour  obtenir  le  chaînage. 
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Dans  cette  région  et  plus  au  sud  le  long  du  méridien,  nous  avons  traversé  beaucoup 
de  taillis,  et  il  a  fallu  faire  beaucoup  de  déblaiement  pour  établir  la  ligne.  L'aspect  du 
pays  se  transforme  en  prairie  fortement  ondulée  et  nous  vîmes  beaucoup  de  troupeaux  au 
pâturage.  Les  routes  praticables  passaient  à  quelque  distance  du  méridien.  Le  18 
septembre,  nous  atteignîmes  l'angle  nord-ouest  du  township  14,  où  nous  discontinuâmes 
les  travaux  du  cinquième  méridien. 

Nous  nous  transportâmes  alors  à  l'est  jusqu'au  chemin  de  fer,  où  l'équipe  fut  con- 
gédiée, à  l'exception  de  quatre  hommes.  Par  Calgary  et  Edmonton,  nous  nous  rendî- 
mes à  Lloydminster,  et  de  là,  en  wagon  allant  dans  la  direction  du  nord,  à  l'angle  nord- 
est,  tp  51-1-4,  où  nous  commençâmes  le  retranchement  du  quatrième  méridien  le 
29  septembre.  Nous  trouvâmes  le  pays  fortement  boisé  de  peuplier,  de  mélèze,  d'épi- 
nette,  de  cyprès,  de  saule  et  de  taillis,  et  comme  l'ancienne  ligne  était  couverte  de  nou- 
velles pousses  il  fallut  faire  beaucoup  de  déblayage.  Plusieurs  métis  qui  étaient 
d'excellents  bûcherons  furent  engagés  au  lac  à  l'Oignon  (Onion)  et  les  travaux  furent 
poussés  le  plus  rapidement  possible.  La  seule  route  utilisable  pour  les  transports  était 
un  vieux  sentier  qui  conduit  au  lac  Froid  (Cold),  I.R.  et  qui  est  à  une  distance  d'en- 
viron cinq  milles  du  méridien;  cette  particularité  nous  a  imposé  de  longues  et  pénibles 
marches  pour  nous  rendre  au  travail  et  en  revenir.  Dans  le  township  58,  la  route 
tourne  dans  la  direction  de  l'ouest,  et  comme  le  pays  situé  vers  le  nord  jusqu'à  la  rivière 
au  Castor  (Beaver)  est  fortement  boisé  et  marécageux  en  bien  des  endroits,  il  devint 
nécessaire,  pour  terminer  le  retracement,  de  confectionner  des  selles  rustiques  de  por- 
tage et  d'utiliser  un  fourniment  de  portage  pour  les  dix-neuf  derniers  milles  de  la 
ligne.    Nous  les  avons  terminés  à  l'angle  nord-est,  sec.  1,  tp  02-1-5,  le  19  octobre. 

L'orignal  et  le  caribou  abondaient  dans  ce  district.  H  est  très  intéressant  de  noter 
qu'à  une  réserve  située  à  l'ouest  de  cette  localité  on  a  rapporté  que  les  Sauvages  étaient 
à  récolter  de  vingt  à  trente  boisseaux  de  leur  propre  grain. 

Au  cours  de  la  campagne,  nous  avons  fait  677  milles  de  levés  qui  ont  nécessité 
500  observations  azimutales.  Ces  lignes  ont  été  nivelées  et  vérifiées,  et  nous  avons  en 
outre  établi  le  niveau  d'un  grand  nombre  de  lignes  d'appui. 
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ANNEXE  N°  65. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  O.  H.  TAGGART,  A.T.F. 

Arpentages  dans  le  district  de  Kamloops,  Colombie-Britannique. 

Le  premier  travail  de  la  saison  était  dans  le  township  18-15-6,  où  nous  avons  ter- 
miné la  subdivision  de  cette  partie  du  township  qui  se  trouve  en  dehors  de  la  réserve* 
forestière  des  collines  Monté. 

La  plus  grande  partie  de  ce  township  est  consacrée  à  l'élevage  des  bestiaux  pour 
lequel  elle  est  bien  adaptée  en  raison  de  l'aibondance  de  l'eau  et  d'une  herbe  touffue. 
Cette  année,  les  récoltes  de  grain  sur  les  terres  cultivées  ont  été  excellentes. 

Le  creek  Campbell,  dans  le  rang  16,  s'alimente  surtout  des  eaux  de  la  partie  occi- 
dentale de  la  réserve  forestière.  En,  construisant  leurs  barrages  en  arrière  des  sources 
du  creek  Scuittoe  et  des  autres  tributaires,  les  castors  ont  causé  beaucoup  d'ennuis  aux 
cultivateurs  établis  sur  le  cours  inférieur  du  creek  et  qui  se  servent  de  ses  eaux  pour 
les  fins  d'irrigation. 

Quelques  colons  font  la  chasse  et  tendent  des  pièges  dans  la  réserve  forestière, 
pendant  la  saison  permise,  et  paraissent  obtenir  beaucoup  de  succès,  surtout  en  ten- 
dant des  pièges.     Le  chevreuil  est  plutôt  rare  et  difficile  à  trouver. 

Nous  avons  ensuite  transporté  notre  équipement  au  township  19-15-6,  où  nous 
avons  établi  les  limites  du  lot  706  en  les  reliant  au  système  d'arpentage  des  terres  fédé- 
rales. Ce  lot  a  une  grande  valeur  pour  la  production  du  foin  et  l'élevage  des  bestiaux. 
Il  y  a  actuellement  suffisamment  de  terre  défrichée  pour  produire  du  foin  pour  l'hiver- 
nement  de  500  têtes  de  bétail.  Le  propriétaire  irrigue  la  plus  grande  partie  de  la  terre 
en  l'inondant  en  mai  à  une  profondeur  variant  de  quelques  pouces  à  un  pied  ou  plus; 
quand  vient  la  température  chaude,  propice  à  la  végétation,  on  draine  l'eau. 

Le  déplacement  suivant,. qui  a  pris  près  de  deux  jours,  a  eu  lieu  sur  le  chemin 
carrossable  Kamloops-Vernon  vers  le  township  17-11-6.  Nous  avons  fait  l'arpentage 
des  sections  26  à  30,  complétant  ainsi  la  subdivision  de  la  partie  nord  du  township  hors 
de  la  réserve  forestière  de  la  butte  aux  Mouches  et  de  la  limite  à  bois  n°  441.  Ces 
sections  sont  situées  sur  le  (mont  Connaught  qui  a  de  1,500  à  2,500  pieds  au-dessus  de 
la  vallée  et  dont  le  sommet  est  couvert  de  forêts  très  denses. 

Nous  avons  remarqué  plusieurs  indications  minières  sur  cette  montagne,  particu- 
lièrement sur  le  versant  méridional  où  le  bois  est  clairsemé  et  qui  est  facile  à  prospec- 
ter. Nous  avons  remarqué  un  grand  nombre  de  poteaux  d'emplacements,  mais  on  ne 
paraît  avoir  trouvé  là  rien  de  grande  valeur. 

L'embranchement  du  Canadian-Norihern  de  Kamloops  à  Vernon  a  été  tracé  et 
arpenté  à  travers  la  vallée  de  la  rivière  au  Saumon,  dans  ce  township.  Naturellement, 
les  colons  et  surtout  les  spéculateurs  en  terrains,  ont  éprouvé  un  vif  désappointement 
de  ce  que  les  travaux  ne  soient  pas  encore  commencés.  Il  est  très  probable  qu'ils 
auraient  commencé  il  y  a  deux  ans  n'eut  été  la  dépression  financière. 

Nous  avons  ensuite  entrepris  l'arpentage  des  limites  de  la  lisière  du  chemin  tra- 
versant les  rangs  11  et  li2.  Pour  cette  fin,  nous  avons  transporté  le  camp  à  la  section 
18,  township  17,  rang  10.  Quand  nous  eûmes  tracé  environ  un  mille  de  ligne,  nous 
transportâmes  par  convoi  de  bât  un  camp  volant  à  la  section  11,  d'où  les  limites  de  la 
lisière  furent  portées  jusqu'à  l'angle  nord-ouest  de  la  section  10.  Afin  de  faire  parve- 
nir le  convoi  jusqu'à  cette  section,  il  fallut  ouvrir  un  sentier  de  chasse  qui  suivait  le 
creek  Moffat  jusqu'au  tributaire  conduisant  à  la  section  11.  Par  endroits,  ce  sentier 
était  impraticable  et  il  fallut  en  ouvrir  un  nouveau. 
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Nous  revînmes  alors  au  pont  de  la  rivière  au  Saumon  près  du  milieu  du  rang  11, 
d'où  nous  complétâmes  la  lisière  traversant  le  rang,  et  nous  établîmes  les  méridiens 
intérieurs  jusqu'à  la  ligne  de  la  lisière. 

Le  camp  fut  ensuite  transporté  à  un  point  situé  près  de  la  limite  ouest  du  rang 
11,  d'où  la  limite  de  la  lisière  fut  prolongée  dans  le  rang  12,  après  quoi  nous  nous 
transportâmes  par  convoi  de  bât  au  lac  Pinaus.  C'est  de  ce  camp  que  nous  termi- 
nâmes les  travaux.  Nous  complétâmes  aussi  quelques  subdivisions  dans  les  sections  18, 
19,  29  et  30  de  ce  township. 

La  vallée  de  la  rivière  au  Saumon,  qui  traverse  ce  township,  est  très  fertile  et 
consacrée  à  la  culture  mixte.  Le  climat  est  comparable  à  celui  de  certaines  parties 
de  l'Ontario  occidental. 

Nous  nous  rendîmes  ensuite  à  la  section  6,  township  18-11-6,  et  complétâmes  la 
subdivision  de  la  partie  sud-ouest  de  ce  township  située  hors  de  la  réserve  forestière  de 
la  butte  aux  Mouches,  puis  nous  allâmes  dans  la  vallée  de  Paxton,  township  18-13-6. 
Nous  terminâmes  la  subdivision  des  sections,  9,  10,  14?  15  et  22  jusqu'à  la  section  26 
de  ce  township  et  nous  arpentâmes  la  limite  de  la  réserve  forestière  du  mont  Martin. 

Ceci  compléta  nos  travaux  de  la  saison  à  leur  extrémité  est.  L'équipement  fut 
transporté  à  Kamloops,  et  de  là,  sur  la  route  qui  remonte  le  bras  septentrional  de  la 
rivière  Thompson,  jusqu'à  la  section  26,  township  22-17-6,  où  nous  fîmes  un  petit 
argentage.  De  cet  endroit,  nous  nous  transportâmes  au  lot  371  G.I.,  dans  le  .township 
20-1 9-6,  où  nous  rétraçâmes  les  limites  de  ce  lot  et  du  lot  2,  G.  II,  que  nous  reliâmes  au 
système  des  terres  fédérales.  Les  lots  de  mines  voisins  furent  également  reliés  au 
même  système. 

Nous  nous  rendîmes  ensuite  au  ranche  Cornwall,  dans  le  township  19-19-6,  et 
complétâmes  la  subdivision  de  la  partie  de  ce  township  située  hors  de  la  réserve  fo- 
restière du  lac  Long.  Certaines  parties  de  cette  région  sont  propres  à  l'agriculture  et 
sont  déjà  occupées  pour  cette  fin.  La  culture  du  grain  et  l'élevage  y  sont  pratiqués  avec 
succès.  Nous  arpentâmes  aussi  des  parties  des  sections  26  et  27,  township  19-18-6, 
pendant  que  nous  étions  dans  ce  voisinage. 

Nous  ramenâmes  alors  l'équipement  à  Kamloops  et  de  là  au  lac  Pinantan,  dans  le 
township  20-15-6,  où  nous  terminâmes  l'arpentage  des  sections  14  et  23.  Une  petite 
partie  seulement  de  ces  sections  sont  propres  à  la  culture;  sur  une  partie  du  reste  on 
pourrait  faire  de  l'élevage.  Le  sol  est  formé  d'argile  forte  et  serait  probablement  très 
productif. 

L'équipe  revint  à  Kamloops  le  15  octobre  et  fut  licenciée  pour  la  saison. 

Pendant  la  première  partie  de  la  saison,  la  température  fut  très  défavorable  aux 
opérations  d'arpentage.  A  partir  de  la  date  où  nous  quittâmes  la  vallée  de  la  rivière 
au  Saumon  jusqu'à  notre  départ  du  lac  Pinaus,  nous  eûmes  de  la  pluie  et  du  brouillard 
presque  tous  les  jours.  Aux  altitudes  élevées,  particulièrement,  il  pleuvait  fréquem- 
ment. A  la  fin  de  mai  il  neiga  sur  le  mont  Connaught  et  sur  le  mont  Tuktakamin.  Le 
fait  que  le  rendement  du  grain  dans  les  régions  non  arrosées  du  district  de  Kamloops 
a  été  double  ou  triple  du  rendement  ordinaire,  montre  que  les  pluies  ont  été  anormales. 
Pendant  la  dernière  partie  de  la  saison,  la  température  a  été  belle. 
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ANNEXE  N°  66. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  G.  A.  TIPPEIR,  A.TF. 

ARPENTAGE   DE    SUBDIVISION    DANS    LE    DISTRICT    DE    LA    GRANDE    PRAIRIE,    ALBERTA. 

Mes  arpentages  pendant  la  saison  de  1915  ont  consisté  en  la  subdivision  du  town- 
ship  77,  rang  4,  du  township  76,  des  deux  tiers  méridionaux  du  township  77,  rang  6 
et  les  townships  77  et  78  et  la  moitié  est  du  township  76,  rang  7,  tous  à  l'est  du  sixième 
méridien. 

J'ai  quitté  Edmônton,  où  mon  équipe  avait  été  organisée,  le  25  avril,  et  j'ai  voyagé 
par  le  chemin  de  fer  Edmônton,  Dunvegan  and  British  Columbia  jusqu'au  bout  du 
rail  qui,  à  cette  date,  avait  atteint  Reno,  station  située  à  environ  trente  milles  du 
croisement  de  la  rivière  La-Paix.  De  là  nous  avons  voyagé  en  voiture  par  Peace- 
River-Crossing,  Dunvegan  et  l'établissement  de  la  rivière  de  l'Esprit  jusqu'au  théâtre 
de  nos  premiers  travaux  dans  le  township  77-4-6,  où  nous  sommes  arrivés  le  8  mai. 

De  Reno  à  notre  destination,  les  sentiers  étaient  en  mauvais  état  parce  que  la 
terre  était  en  plein  dégel  et  par  suite  des  pluies  excessives.  Il  est  peut-être  digne  de 
remarque  que  quand  nous  commençâmes  nos  arpentages,  le  8  mai,  la  terre  était  pres- 
que entièrement  dégelée. 

La  région  couverte  par  mes  arpentages  est  en  grande  partie  ondulée  et  légèrement 
boisée.  La  principale  exception  est  une  chaîne  de  collines  d'environ  175  pieds  de  hau- 
teur, connue  sous  le  nom  de  montagne  Blanche,  qui  s'étend  de  la  section  20,  township 
77-6-6,  dans  la  direction  de  l'ouest  en  traversant  le  milieu  du  township  77-7-6.  Du 
sommet  de  cette  chaîne  on  a  une  vue  très  étendue  du  pays  environnant,  et  l'on  voit 
très  bien  le  district  du  Trou-d'Eau  qui  est  à  une  distance  de  vingt-cinq  milles  de  l'autre 
côté  de  la  rivière  La-Paix.  Les  collines  sont  pour  la  plupart  couvertes  d'une  épaisse 
forêt  d'épinettes. 

L'établissement  de  la  rivière  de  l'Esprit,  qui  se  trouve  dans  le  township  78,  rangs 
5  et  6,  est  une  localité  florissante.  L'emplacement  d'une  ville  du  même  nom  a  été  choisi 
dans  la  section  22,  township  78-'6<-6.  Le  terrassement  du  chemin  de  fer  Edmônton,  Dun- 
vegan and  British  Columbia  a  été  régalé  jusqu'à  l'emplacement  de  la  ville  et  on  s'atten- 
dait à  ce  que  le  rail  fût  posé  jusque-là  peu  de  temps  après  nos  arpentages. 

Vers  le  21  septembre,  nous  avions  terminé  nos  arpentages,  à  l'exception  de  quel- 
ques triangulations.  La  plus  grande  partie  de  notre  équipe  fut  en  conséquence  ren- 
voyée à  Edmônton  et  congédiée.  Les  derniers  de  ses  membres  arrivèrent  à  Edmônton 
le  16  octobre,  après  avoir  terminé  ces  triangulations. 
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ANNEXE  N°  67. 
EXTEAIT  DU  RAPPORT  DE  J.  W.  TYRRELL,  A.  F.  F. 

ARPENTAGES  DE   SUBDIVISION  AU  NORD  DU   LAC  SAINT-MARTIN. 

Ma  campagne  de  1915  comportait  la  subdivision  d'une  lisière  de  terre  d'environ 
trois  milles  de  largeur  de  chaque  côté  de  la  rivière  Dauphin,  du  lac  Saint-Martin  au 
lac  Winnipeg. 

On  peut  se  rendre  dans  ce  district  par  bateau  soit  du  lac  Winnipeg  par  la  rivière 
Dauphin,  soit  de  Fairford,  sur  le  Canadian-Northern,  par  la  rivière  Fairford,  le  lac 
Saint-Martin  et  la  rivière  Dauphin.  Cette  dernière  route  peut  être  utilisée  avec  avan- 
tage par  de  petits  bateaux  ou  des  canots,  mais  elle  n'est  pas  praticable  pour  les  gros 
bateaux.  La  rivière  Dauphin  a  quelques  légers  rapides,  mais  il  n'en  est  aucun  qui  ne 
soit  aisément  navigable  pour  les  petits  bateaux  ou  les  canots,  bien  qu'à  certains  endroits 
il  faille  avoir  recours  au  portage. 

Une  route  bien  fréquentée  conduit  de  Fairford,  par  Sandy-Bay  et  les  réserves 
indiennes  du  lac  Saint-Martin,  jusqu'à  la  9e  ligne  de  base  qui  était  la  limite  méri- 
dionale de  nos  travaux.  De  là  nous  avons  ouvert  un  chemin  côtoyant  de  près  la  berge 
occidentale  du  lac  Saint-Martin  et  la  rive  gauche  de  la  rivière  Dauphin  sur  toute  sa 
longueur.  La  route  est  assez  bonne  dans  la  saison  sèche  de  l'année,  mais  elle  est  trop 
molle  pour  les  lourds  chargements  dans  les  saisons  humides.  On  pourrait  facilement 
prolonger  dans  ce  district  le  chemin  de  fer  de  Gypsumville.  Quelques  arpentages 
d'emplacements  ont  déjà  été  faits  dans  les  tps  34  et  35-7-Pr,  et  dans  le  tp  35-6-Pr. 

La  rivière  Dauphin  est  de  la  plus  grande  utilité  pour  le  district,  auquel  elle  four- 
nit une  excellente  voie  de  navigation,  de  la  bonne  eau  potable  et  du  bon  poisson.  Elle 
a  de  cinq  à  dix  chaînes  de  largeur  et  de  six  à  douze  pieds  de  profondeur,  sauf  à  quel- 
ques endroits  où  elle  forme  des  rapides  et  coule  à  une  vitesse  de  deux  à  quatre  milles 
à  l'heure.  Nous  avons  constaté  que  nous  pouvions  utiliser  des  bateaux  et  des  canots 
portant  une  tonne  et  plus,  en  faisant  des  portages  pour  remonter  les  rapides.  Un  peu 
de  dragage  dans  les  rapides  pourrait  rendre  cette  rivière  navigable  pour  d'assez  grands 
bateaux.  Sur  la  moitié  inférieure  de  son  cours,  les  berges  de  la  rivière  ont  de  huit  à 
quarante  pieds  de  hauteur,  de  sorte  qu'en  la  barrant  on  pourrait  développer  une  somme 
considérable  d'énergie  hydraulique. 

La  rivière  Jumping,  qui  coule  dans  une  direction  nord-est  à  partir  de  l'angle 
nord-est  du  tp  35-6-Pr  jusqu'au  lac  Winnipeg,  est  également  une  rivière  utile  comme 
voie  de  transport;  elle  a  de  dix  à  quinze  pieds  de  largeur  et  environ  six  pieds  de  pro- 
fondeur avec  un  courant  d'environ  trois  milles  à  l'heure. 

Dans  la  partie  nord  du  tp  37-7-Pr  et  la  partie  nord-est  du  tp  34-5-Pr  on  trouve 
du  bois  excellent  pour  l'industrie.  Le  reste  du  district  est  presque  entièrement  couvert 
de  petits  arbres  qui  seront  utiles  aux  colons  comme  combustible  et  pour  les  fins  de  la 
construction,  mais  qui  ne  sont  pas  d'une  taille  suffisante  pour  faire  du  bois  de  com- 
merce. 

Les  principales  industries  du  district  seront  probablement  la  culture  et  le  pâtu- 
rage. Il  y  a  d'excellentes  prairies  à  foin  d'un  quart  à  trois  quarts  de  mille  de  largeui 
le  long  des  rives  nord  et  ouest  du  lac  Saint-Martin  et  sur  les  deux  rives  de  la  rivière 
Dauphin  à  partir  de  sa  source  jusqu'au  coude  qu'elle  forme  dans  le  township  35-7-Pr; 
il  y  a  aussi  un  certain  nombre  de  prairies  plus  petites  dans  le  tp  35-6-Pr.  Ces  prairies 
sont  exceptionnellement  propres  aux  pâturages. 


DIVISION  TECHNIQUE  179 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

Les  moitiés  orientales  des  township's  33  et  34-7-Pr  et  le  quart  sud-est  du  tp 
35-7-Pr  sont  surtout  en  terrains  ondulés,  couverts  de  bois  de  petites  dimensions  et  de 
nombreux  marécages.  Il  y  a  aussi  une  étendue  semblable  d'un  quart  à  un  demi-mille 
de  largeur  de  chaque  côté  de  la  rivière  Dauphin,  sur  la  moitié  inférieure  de  son  cours. 
Le  sol  de  ces  lisières  est  formé  principalement  de  glaise  noire  jusqu'à  une  profondeur 
de  quatre  à  six  pouces,  avec  un  sous-sol  d'argile. 

On  pourrait  drainer  tous  ces  territoires  dans  la.  rivière  Dauphin  et  le  lac  Saint- 
Martin,  et  convertir  ainsi  ces  étendues  en  bonne  terre  agricole.  Les  townships  33,  34 
et  35,  rang  6,  et  les  townships  34  et  35,  rang  5  forment  en  grande  partie  un  marécage 
couvert  d'épinette  blanche  et  d'épinette  rouge  et  d'une  mousse  qui  atteint  une  profon- 
deur de  deux  à  quatre  pieds.  La  couche  inférieure  est  composée  de  fange  noire.  On 
pourrait  sans  difficulté  faire  égoutter  les  eaux  de  ce  district  dans  la  rivière  Dauphin. 
La  transformation  de  la  mousse  et  de  la  fange  en. bonne  terre  arable  exigerait  cepen- 
dant un  temps  considérable. 

L'orignal,  l'élan,  le  caribou  et  le  gibier  plus  petit,  comme  la  loutre,  le  rat-musqué, 
la  belette,  etc.,  abondent  dans  tout  ce  district.  De  plus,  il  y  a  beaucoup  de  poisson 
blanc,  de  doré  et  de  brochet  dans  le  lac  Saint-Martin,  la  rivière  Dauphin  et  le  lac  Win- 
nipeg,  ce  qui  procure  une  autre  industrie  d'une  importance  considérable. 

Toutefois,  en  général,  ce  district  convient  surtout  aux  établissements  agricoles. 
Au  cours  de  l'année  dernière,  un  certain  nombre  de  colons  ont  acheté  des  terres  dans 
les  townships  voisins,  et  quelques-uns  se  sont  déjà  établis  dans  la  partie  méridionale 
du  district  nouvellement  relevé.  Avec  un  faible  capital  et  une  mise  en  valeur  intelli- 
gente de  la  part  de  ces  colons,  les  perspectives  sont  que  le  district  de  la  rivière  Dau- 
phin deviendront  bientôt  un  établissement  prospère  pour  la  culture  mixte  et  l'élevage. 
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APPENDICE.  N°  68. 
RÉSUMÉ  DU  RAPPORT  DE  W.  H.  WADDELL,  A.T.F. 

RELEVÉS   DE  SUBDIVISION   AU   NORD  DU   LAC   LA-BICHE. 

Les  opérations  auxquelles  j'ai  été  occupé  pendant  la  saison  dernière  ont  compris 
la  subdivision  des  townships  au  nord  du  lac  La-Biche,  le  long  de  l'emplacement  du 
chemin  de  fer  Aïberta  and  Great  Western,  entre  les  19e  et  21e  lignes  de  base.  La 
rampe  de  cette  voie  ferrée  est  achevée  jusqu'à  McMurray,  mais  on  n'a  posé  les  rails 
que  jusqu'au  township  78-7-4. 

Le  territoire  subdivisé  renferme  très  peu  de  terre  propre  aux  fins  agricoles  géné- 
rales, car  il  compend,  pour  la  plus  grande  partie,  des  muskegs  séparés,  dans  presque 
tous  les  cas,  par  des  collines  de  sable  ou  d'argile  épaisse,  et  très  peu  de  terre  fertile  à 
la  surface.  On  rencontre  de  très  faibles  superficies  de  sol  fertile  le  long  de  certains 
cours  d'eau;  néanmoins,  ces  derniers  constituent  une  partie  insignifiante  de  l'étendue 
subdivisée,  et  il  est  très  douteux  que  même  cette  partie  soit  d'une  grande  valeur  dans 
l'état  inculte  du  district.  En  effet,  les  gelées  d'été  semblent  être  très  fréquentes. 
On  a  essayé  de  récolter  des  produits  potagers  le  long  de  la  rivière  Christina  durant 
l'été,  mais  on  a  subi  un  échec  presque  complet.  Il  est  cependant  possible  de  rendre 
productive  une  grande  partie  du  district,  en  entreprenant  un  vaste  système  d'assainis- 
sement, et  je  crois  qu'on  pourrait  assécher  les  muskegs  avec  une  facilité  relative.  Ce 
drainage  supprimerait  aussi  la  cause  des  gelées  rigoureuses  et  fréquentes. 
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ANNEXE  N°  69. 
RÉSUMÉ  DU  RAPPORT  DE  O.  M.  WALKER,  A.T.F, 

LEVÉS   DIVERS    DANS    LE    MANITOBA,    LA    SASKAÏCHEWAN    ET    l'aLB'-RTA. 

Mes  opérations  était  si  disséminées  qu'on  a  jugé  à  propos  de  ne  pas  organiser 
d'équipe  régulière.  En  conséquence,  seul  mon  aide  m'a  accompagné,  et  j'ai  au  besoin, 
engagé  des  journaliers  sur  les  lieux. 

Nos  premières  opérations  ont  compris  la  subdivision  des  terres  propres  aux  lots  de 
villégiature,  sur  les  bords  du  lac  au  Sable,  dans  la  section  9,  township  18-20-Pr.  La 
rive  sud  du  lac  convient  très  bien  à  une  villégiature.  La  grève  sablonneuse  a  une 
pente  très  graduée  et,  en  été,  l'eau  est  assez  chaude  pour  se  baigner.  Le  lac,  dont  la 
longueur  est  de  cinq  milles,  renferme  des  îles  boisées  disséminées  sur  toute  sa  surface, 
et  la  pêche  y  est  abondante,  ainsi  que  dans  les  nombreux  lacs  voisins. 

Lors  de  mes  levés,  la  population  résidente  du  village  du  lac  au  Sable  (Sandy) 
s'élevait  à  100,  mais  j'ai  appris  que,  dans  les  mois  d'été,  on  pouvait  rencontrer  de  800 
à  1,200  personnes  dans  les  tentes  et  les  cottages  des  environs  immédiats.  On  peut  s'y 
rendre  par  le  chemin  de  fer  C aruadian-N orthern ,  et  il  y  existe  de  bonnes  routes  pour  les 
automobiles;  et  ces  routes  relient  le  village  aux  villes  situées  à  l'est,  au  sud  et  à  l'ouest. 

Le  district  voisin  est  bien  adapté  à  la  culture  mixte,  et  l'extrémité  septentrionale 
du  lac  est  contiguë  à  la  réserve  de  la  forêt  de  la  Montagne-qui-Court,  qui  renferme 
beaucoup  de  gros  gibier,  tel  que  l'orignal,  le  caribou,  l'élan  et  le  chevreuil. 

Nos  opérations  suivantes  ont  consisté  dans  le  levé  d'un  petit  établissement,  près 
de  la  station  Badger,  sur  le  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien,  dans  la  section  G,  town- 
rhip  3-12-E.  Un  certain  nombre  de  métis  et  d'autres  personnes  s'étaient  sans  permis- 
sion établis  dans  cette  section  et  vivaient  de  la  coupe  du  bois  de  corde  dans  le  district 
voisin.  La  plus  grande  partie  de  ce  district  est  formée  de  collines  de  sable,  fortement 
boisées  de  pin  gris  et  d'épinette  jaune,  et  sa  valeur  est  faible  au  point  de  vue  agri- 
cole. Dans  les  mois  d'été,  les  colons  gagnent  leur  vie  en  cueillant  et  expédiant  à 
Vrinnipeg  de  grandes  quantités  de  bluets,  de  mûres  et  de  framboises,  qui  poussent  à 
profusion  le  long  des  collines  de  sable. 

Après  avoir  terminé  ces  opérations,  nous  nous  sommes  rendus  au  village  de  Wood- 
ridge,  dans  la  section  3,  township  4-10-E,  pour  évincer  une  trentaine  de  squatters 
établis  sur  des  lots.  Après  avoir  éprouvé  des  difficultés  considérables,  nous  avons 
arrêté  un  plan  de  subdivision  qui  a,  en  apparence,  donné  satisfaction,  et  nous  avons 
établi  une  cinquantaine  de  lots. 

Nous  sommes  ensuite  allés  à  Banff,  Alb/erta,  et,  le  14  juin,  nous  avons  inauguré 
les  opérations  du  levé  préliminaire  d'un  agrandissement  de  l'emplacement  de  la  ville 
de  Banff,  qui  sera  désignée  sous  le  nom  de  subdivision  Saint-Julien.  En  outre,  nous 
avons  effectué  un  levé  préliminaire  d'un  emplacement  de  cimetière,  près  de  la  montagne 
Tunnel,  ainsi  que  d'autres  levés  moins  importants  dans  les  environs. 

Puis  nous  nous  sommes  mis  en  route  pour  le  township  1-26-4,  où  nous  avons  rec- 
tifié le  mauvais  emplacement  d'un  repère.  De  là  nous  sommes  partis  pour  le  township 
22-5-4  afin  de  relever  une  partie  de  la  rivière  du  'Coude  (Elbow)  à  travers  tout  le  town- 
ship. Nous  avons  ensuite  consacré  plusieurs  semaines  à  effectuer  des  levés  divers  et 
des  levés  de  rectification  dans  le  sud-ouest  de  la  Saskatchewan.  Les  townships  inspectés 
ont  été  le  township  13-28-3,  le  township  11-23-3,  les  townships  12,  13  et  14-23-3,  et  les 
townships  10  et  12-16-3. 
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Nous  avons  passé  deux  autres  semaines  à  faire  d'autres  levés  à  Banff  et,  après 
avoir  achevé  ces  levés,  le  9  septembre,  nous  sommes  retournés  dans  le  sud-ouest  de  la 
Saskatchewan,  où  nous  avons  été  occupés  pendant  environ  six  semaines  à  d'autres 
levés  divers  dans  le  township  18-18-3,  le  township  18-19-3,  les  townships  lj9  et  20-15-3, 
les  townships  15  à  18-7-3,  les  townships  16  et  20-6-3,  le  township  16-4-3  et  le  township 
15-5-3. 

Le  18  octobre,  nous  nous  sommes  rendus  au  township  3-22-Pr.  et  nous  avons  sub- 
divisé le  lit  desséché  du  lac  Eau-Blanche  (Whitewater).  -Ces  opérations  ont  exigé 
environ  deux  semaines,  et  nous  sommes  retournés  à  Banff  pour  faire  le  levé  final  de 
la  subdivision  Saint-Julien.  Ces  opérations  étaient  urgentes  afin  de  pouvoir  occuper, 
pendant  l'hiver,  au  nettoyage  des  rues  et  des  avenues  de  la  nouvelle  subdivision,  un 
certain  nombre  d'aubains  ennemis  internés  à  Banff.  La  division  des  parcs  fédéraux 
nous  a  fourni  un  certain  nombre  de  journaliers  pour  nous  aider  dans  ce  levé,  qui  nous 
a  tenus  occupés  jusqu'au  14  décembre,  date  à  laquelle  nous  avons  terminé  nos  opéra- 
tions. 

Au  cours  de  la  saison,  nous  avons  relevé  des  observations  de  l'inclinaison  magné- 
tique et  de  la  force  totale,  lorsque  nos  autres  opérations  le  permettaient. 
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ANNEXE  N°  70. 
RAPPORT  DE  J.  N.  WALLACE,  A.T.F. 

NIVELLEMENT    DANS    LE    MANITOBA,    LA    SASKATCHEWAN    ET    l'aLBERTA. 

Nous  avons  poursuivi  les  opérations  de  la  saison  dernière  sur  le  même  plan  que 
dans  les  années  précédentes,  mais  nous  avons,  de  plus,  inauguré  les  niveaux  en  les 
reliant  à  la  subdivision  des  townships. 

On  effectue  maintenant  quatre  catégories  de  niveaux.  La  première  comprend  les 
niveaux  exacts,  presque  toujours  relevés  le  long  des  voies  ferrées.  On  relève  toutes 
les  lignes  d'une  manière  indépendante  dans  une  direction  tant  en  avant  qu'en  arrière, 
et  si  ces  deux  lignes  ne  concordent  pas  en  deçà  de  0-017  pied,  dans  une  section  d'un 
mille,  il  faut  de  nouveau  niveler  la  section.  En  pratique,  il  est  rare  que  l'écart  dépasse 
0-010  pied  par  mille,  avec  une  accumulation  bien  inférieure  à  0-017  pied  par  mille. 

La  deuxième  catégorie  comprend  les  niveaux  relevés  le  long  des  chemins  ou  les 
autres  routes  lorsqu'il  n'y  a  pas  de  voie  ferrée.  Le  principal  objet  de  cette  catégorie 
de  niveaux  est  de  fournir,  dans  les  districts  en  partie  colonisés,  des  lignes  qui  se  pro- 
jetteront dans  le  réseau  général  des  niveaux  et  qui  serviront  de  régime  pour  réduire 
l'accumulation  des  erreurs.  En  exactitude,  ces  niveaux  se  classent  à  la  suite  des 
niveaux  précis.  L'écart  est  de  0-030  pied  par  mille.  L'étendue  de  ces  niveaux  est 
très  restreinte,  à  cause  du  manque  de  routes  utilisables  de  presque  toute  nature. 

Les  niveaux  relevés  le  long  des  lignes  méridiennes  et  des  lignes  de  base  dans  les 
premières  opérations  constituent  la  troisième  catégorie.  Ces  niveaux  ont  été  les 
premiers  inaugurés,  et  ils  forment  aujourd'hui  la  plus  grande  partie  (72-2  pour  100) 
du  nombre  total  de  milles  relevés.  On  a  relevé  presque  toutes  les  lignes  dans  des  dis- 
tricts boisés  et  non  encore  colonisés.  L'écart  permis  est  de  0-10  pied  par  section  de 
mille,  avec  une  accumulation  non  supérieure  à  la  proportion  de  la  racine  carrée  des 
milles. 

La  quatrième  catégorie  comprend  les  niveaux  relevés  pendant  la  subdivision  des 
townships,  la  coutume  consistant  à  relever  ces  niveaux  le  long  des  deuxièmes  lignes 
de  section,  formant  des  circuits  fermés  de  huit  milles  chacun. 

De  plus,  on  a  relevé  des  niveaux  de  reconnaissance,  la  saison  dernière,  en  vue  de 
déterminer  les  hauteurs  approximatives  des  cours  d'eau,  des  lacs  et  les  autres  traits 
caractéristiques  disséminés  dans  les  districts  en  partie  colonisés,  qui  avaient  été  re- 
levés avant  l'inauguration  des  niveaux.  On  peut  brièvement  exposer  que  la  difficulté 
éprouvée  dans  le  relevé  de  ces  niveaux  provient  de  l'impossibilité  qu'il  y  a  de  trouver 
la  différence  de  hauteur  de  deux  points,  sans  être  obligé  de  relever  des  lignes  de 
niveaux,  non  indispensables  en  elles-mêmes,  entre  les  deux  endroits.  On  ne  se 
propose  pas  de  continuer  ces  niveaux  avant  de  pouvoir  se  procurer  une  autre  espèce 
d'instrument  dans  lequel  on  consacre  plus  d'attention  à  la  vitesse  qu'à  une  grande  préci- 
sion. Le  meilleur  appareil  est  un  niveau  dans  lequel  le  télescope  est  susceptible  d'un 
déplacement  d'environ  dix  degrés  sur  un  plan  vertical,  de  sorte  que,  toutes  les  fois  que 
l'instrument  est  monté,  on  peut  élever  ou  abaisser  la  ligne  de  mire  suivant  la  pente  du 
terrain.  On  relève  comme  à  l'ordinaire  les  indications  des  mires  à  l'avant  et  à  l'arrière, 
et  l'on  rectifie  après  les  mires  pour  chaque  angle  de  la  pente. 
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Les  niveaux  effectués  durant  les  douze  mois  se  décomposent  comme  suit  : 

Milles. 

Niveaux   de   lignes    méridiennes    et   de    lignes   de  base 1,671 

Niveaux  exacts 730 

Niveaux   de   subdivision 854 

Autres  lignes  de  niveaux 181 

Total  pour  la  saison 3,436 


(Les  chiffres  ci-dessus  ne  comprennent  pas  168  milles  de  niveaux  de  reconnaissance 
relevés  au  nard-est  d'Edmonton.) 

Le  nombre  total  de  milles  accuse  une  augmentation  de  622  milles  sur  le  total  de 
l'année  précédente.  Les  niveaux  des  lignes  méridiennes  et  des  lignes  de  bases  accusent 
une  diminution  de  638  milles,  tandis  que  les  niveaux  exacts  accusent  une  augmentation 
de  225  milles. 

Le  nombre  de  milles  de  tous  les  niveaux  relevés  dans  chaque  saison,  depuis  leur 
inauguration,  se  répartit  comme  suit: 


Saison. 

Niveaux  de 

lignes 
méridiennes 
et  de  base. 

Niveaux 
précis. 

Autres 
niveaux. 

Totaux. 

1905 

Milles. 

114 

116 

613 

757 

1,326 

1,433 

1,992 

2,309 

1,671 

Milles. 

Milles. 

Milles. 

114 

]  908                    

116 

1909 

613 

1910      

757 

1911    

116 
70 

72 

1,442 

191?                

497 
567 
505 
730 

2,000 

1913 

2,631 

1914    .                   

2,814 

1915 

1,035 

3,436 

Totaux 

10,331 

2,299 

1,293 

13,923 

On  remarquera  que  le  total  de  tous  les  niveaux 
13,923  milles. 


itteint  le  chiffre  considérable  de 


Niveaux  de  lignes  méridiennes  et  de  lignes  de  base. 

Sept  équipes  ont  été  occupées  dans  le  relevé  de  lignes  méridiennes  et  de  lignes  de 
base,  y  compris  une  équipe  chargée  du  retracement  de  lignes  relevées  il  y  a  longtemps. 
Tous  ■  ces  topographes  ont  pris  des  niveaux.  On  n'a  pas  effectué  d'opérations 
dans  la  partie  nord-est  du  Manitoba  près  de  la  baie  d'Hudson,  car  on  y  avait  fait 
beaucoup  de  relevés  l'année  précédente.  Plus  au  sud  dans  le  Manitoba;  on  a  prolongé 
les  niveaux  vers  le  sud,  le  long  des  contours  relevés,  à  proximité  de  la  rive  orientale 
du  lac  Winnipeg.  Ces  lignes  sont  nécessaires  comme  base  en  vue  des  opérations  topo- 
graphiques futures.  En  effet,  il  n'y.  a  pas,  dans  cet  endroit,  de  méridien  utilisable, 
étant  donné  que  le  lac  empêche  d'avoir  accès  au  méridien  principal.  Au  cours  de  la 
saison  écoulée,  on  a  prolongé  les  niveaux  sur  ces  lignes,  entre  le  township  37  et  le 
township  27  et,  près  l'extrémité  méridionale,  on  a  relié  les  niveaux,  à  travers  une  partie 
étroite  du  lac  Winnipeg,  aux  niveaux  relevés  en  amont  à  partir  du  sud,  le  long  du 
méridien  principal.  La  donnée  des  niveaux  le  long  du  méridien  provient  d'un  repère 
précis  à  Gretna,  près  de  la  frontière  internationale,  tandis  que  les  niveaux  relevés  dans 
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la  direction  sud,  à  proximité  de  la  rive  est  du  lac  Winnipeg,  ont  été  effectués  suivant 
une  donnée  supposée.  La  liaison  opérée  à  travers  le  lac,  le  long  de  la  8e  ligne  de  base, 
a  ainsi  procuré  une  bonne  donnée  pour  les  niveau-x,  sur  la  rive  est.  Au  cours  du 
relevé  de  ces  niveaux,  on  a  souvent  pris  la  hauteur  du  lac  Winnipeg.  Pour  les  mois 
de  mai  à  octobre,  sa  hauteur  moyenne  est  d'environ  715  pieds  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer. 

Entre  le  premier  et  le  deuxième  méridiens,  nous  avons  relevé  soixante-huit  milles 
de  lignes  de  niveaux  entre  les  lacs  Winnipeg  et  Winnipegosis,  et  quarante-huit  milles 
ie  long  des  contours,  entre  les  lie  et  13e  lignes  de  bases.  La  saison  dernière,  nous 
avons  aussi  relevé  le  niveau  de  l'espace  qui  existait  auparavant  sur  la  15e  ligne  de  base, 
entre  le  lac  Playgreen  et  le  rang  21.  En  outre,  on  a  fait  un  nouveau  relevé  du  niveau 
de  la  partie  comprise  entre  ce  rang  et  le  deuxième  méridien.  Une  ligne  s'étendant  le 
long  de  l'est  du  rang  21  a  relié  les  niveaux,  sur  cette  ligne  de  base  et  sur  la  16e  ligne  de 
base. 

Le  rapport  de  l'an  dernier  a  exposé  qu'on  avait  relié  le  réseau  des  niveaux  à 
l'échelle  de  marée,  à  Nelson,  sur  la  baie  d'Hudson.  On  a  effectué  cette  liaison,  et  Ton 
constate  que  les  hauteurs  traversant,  au  nord-est,  les  lignes  de  niveaux  sont  trop 
élevées  5.65  à  Nelson  comparativement  au  niveau  moyen  de  la  mer,  enregistré  par 
l'échelle  de  marée.  La  donnée  employée  dans  le  réseau  provenait  d'un  repère  de  la 
commission  côtière  et  géodésique  des  Etats-Unis,  à  Stephen,  situé  dans  le  Minnesota, 
à  environ  quarante  milles  au  sud  d'Emerson,  Manitoba.  La  longueur  totale  des  lignes 
de  niveaux  reliées  de  Stephen  à  la  baie  d'Hudson  est  d'environ  1,&80  milles.  Les  435 
derniers  milles  de  cette  distance  comprennent  les  niveaux  relevés  dans  le  premier 
relevé  des  lignes  méridiennes  et  des  lignes  de  bases,  lesquelles  s'étendent  dans  une 
direction  droit  à  travers  une  région  inhabitée,  parmi  des  marécages  et  dans  d'autres 
environs  défavorables.  Par  conséquent,  on  ne  peut  regarder  l'arrêt  que  comme  une 
approximation  préliminaire,  en  attendant  l'achèvement  des  niveaux  précis,  sur  les  320 
derniers  milles  du  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson. 

D'après  ce  qui  précède,  on  constatera  que,  la  saison  dernière,  on  a  relevé  414  milles 
de  niveaux  de  lignes  méridiennes  et  de  lignes  de  bases,  dans  ce  que  nous  pourrions 
appeler  la  partie  orientale  du  territoire,  c'est-à-dire  la  partie  orientale  du  deuxième 
méridien. 

Dans  la  partie  centrale,  entre  les  deuxième  et  quatrième  méridiens,  on  a  relevé  des 
niveaux  le  long  de  la  9e  ligne  de  base  (limite  septentrionale  du  township  32)  du  deuxiè' 
me  au  quatrième  méridien,  et  on  les  a  prolongées  à  l'ouest  jusqu'au  cinquième  méridien. 
Cette  ligne  traverse  une  région  de  prairie  bien  colonisée.  On  a  fait  de  nombreuses 
liaisons  avec  des  repères  d'autres  lignes  de  croisement,  et  enregistré  toutes  les  particu- 
larités topographiques  le  long  ou  près  de  la  ligne.  La  même  équipe  a  relevé  des 
niveaux,  afin  de  fermer  un  espace  le  long  du  quatrième  méridien,  entre  le  township 
53  et  le  township  60."  Il  y  a  maintenant  une  ligne  continue  de  niveaux  le  long  du 
quatrième  méridien,  à  partir  de  la  frontière  internationale  jusqu'au  sud  du  lac  Atha- 
baska  dans  le  township  115. 

A  l'ouest  du  quatrième  méridien,  on  a  relevé  la  27e  ligne  de  base  sur  toute  sa 
longueur,  et  on  l'a  arrêtée  au  cinquième  méridien.  De  plus,  on  a  relevé  une  courte 
distance  le  long  de  l'est  du  rang  9,  s'étendant  sur  un  parcours  de  quelques  milles  au 
nord  et  au  sud  de  la  ligne  de  base.  On  a  maintenant  relevé  toutes  les  lignes  de  base 
entre  la  19e  et  la  27e,  entre  les  quatrième  et  cinquième  méridiens,  effectuant  en  tout 
neuf  liaisons. 

Dans  la  région  comprise  entre  les  cinquième  et  sixième  méridiens,  on  a  relevé  des 
lignes  de  niveaux  le  long  des  24e  et  25e  lignes  de  base,  à  travers  les  rangs  1  à  17,  à 
l'ouest  du  cinquième  méridien,  les  rangs  18  à  21  ayant  été  relevés  en  1913. 

On  a  prolongé  de  216  milles  le  sixième  méridien,  du  township  90  au  township  126, 
jusqu'à  un  point  situé  à  deux  milles  au  nord  de  la  frontière  septentrionale  de  l'Alberta. 

T  l'endroit  le  plus  reculé  au  nord  où  l'on  ait  jusqu'ici  prolongé  des  niveaux.  Les 
anciennes  données  septentrionales  des  niveaux  étaient  le  quatrième  méridien  relevé 
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jusqu'au  township  95  en  1910,  le  cinquième  méridien  jusqu'au  township  112,  en  1911, 
puis  le  quatrième  méridien  prolongé  jusqu'au  township  115,  en  1913. 

Les  longueurs  des  niveaux  continus  le  long  des  différents  méridiens  sont  aujour- 
d'hui les  suivantes:  Le  premier  méridien  (à  l'exception  du  lac  Winnipeg)  les  town- 
ships  1  à  88,  448  milles;  le  deuxième  méridien,  les  townships  56  à  85,  171  milles;  le 
troisième  méridien,  les  townships  53  à  72>,  120  milles;  le  quatrième  méridien,  les  town- 
ships 1  à  115,  686  milles;  le  cinquième  méridien,  les  townships  71  à  112,  247  milles;  le 
sixième  méridien,  les  townships  85  à  126,  252  milles;  ces  niveaux  comprennent  assuré- 
ment les  plus  longues  lignes  droites  de  niveaux  continus  à  bulle  d'air  de  l'univers. 

Outre  le  prolongement  des  niveaux  du  sixième  méridien  jusqu'au  township  126, 
le  même  ingénieur  topographe  a  relevé  les  seize  derniers  milles  de  la  27e  ligne  de  base 
et  arrêté  au  sixième  méridien.  De  plus,  il  a  opéré  une  liaison  avec  les  niveaux,  à 
l'extrémité  occidentale  de  la  29e  base,  cette  dernière  ayant  été  relevée  l'année  précé- 
dente à  l'ouest  jusqu'au  sixième  méridien  avant  le  relevé  de  ce  méridien  à  une  distance 
aussi  reculée  au  nord.  Il  y  a  maintenant  trois  liaisons  directes  le  long  des  lignes  de 
bases  entre  les  niveaux  des  cinquième  et  sixième  méridiens,  savoir,  les  23e,  27e  et  29e 
lignes  de  base. 

Niveaux  pris  pendant  la  subdivision  de  townships. 

La  saison  dernière,  quatre  des  équipes  de  subdivision  ont,  pour  la  première  fois, 
relevé  des  niveaux  reliés  à  la  subdivision  de  townships.  Une  de  ces  équipes  a  effectué 
ses  opérations  dans  le  sud-est  du  Manitoba,  la  deuxième  au  nord-est  de  Prince- Albert, 
la  troisième  entre  Edmonton  et  le  petit  lac  de  l'Esclave,  (Slave)  et  la  quatrième  à  envi- 
ron quinze  milles  au  nord-est  de  la  ville  de  Traverse-de-la-Rivière-La-Paix  (Peace- 
Itiver).  Le  système  suivi  a  consisté  à  relever  des  niveaux  le  long  de  ceux  des  quatre 
contours  de  chaque  township  qui  étaient  relevés  et,  de  plus,  le  long  de  toutes  les 
deuxièmes  lignes  de  section  s'étendant  à  l'est  et  à  l'ouest ,  au  nord  et  au  sud, 
à  travers  le  township.  'Ces  lignes  forment  neuf  circuits  de  huit  milles  chacun. 
Les  niveaux  relevés  le  long  des  contours  des  méridiens  sont  vérifiés;  les  autres 
ne  le  sont  pas,  car  on  compte,  sur  la  fermeture  des  différents  circuits  pour 
découvrir  les  erreurs.  La  limite  de  l'erreur  accordée  est  qu'il  faudrait  vérifier 
chaque  mille  des  contours  des  méridiens  au  moyen  d'une  deuxième  ligne 
concordante  en  deçà  de  0-10  pied,  et  que  chaque  circuit  de  huit  milles  devrait 
fermer  en  deçà  d'un  pied.  En  accordant  deux  des  contours  à  chaque  township,  les 
lignes  indiquées  ci-dessus  comprennent  trente-six  milles  de  lignes  de  niveaux  relevées 
dans  chaque  township.  En  ajoutant  les  niveaux  de  vérification,  il  faudrait  que  le  nive- 
leur  relevât  environ  72  pour  100  des  milles  définitivement  relevés. 

Trois  des  équipes  de  subdivision  ont  relevé  264  milles,  260  milles  et  238  milles,  soit 
une  moyenne  de  254  milles,  tandis  que  la  quatrième  a  relevé  92  milles,  formant  un 
total  de  854  milles'.  Les  données  prises  sur  le  terrain  comprennent  la  hauteur  du  ter- 
rain à  chaque  quart  de  mille,  le  long  des  lignes  de  niveaux  relevées  et  de  l'eau  de  tous 
les  cours  d'eau  et  lacs  traversés  par  les  lignes.  On  a  obtenu  assez  de  renseignements 
pour  permettre  la  préparation  des  plans  topographiques  de  chaque  township  dans  la 
mesure  du  repérage  des  tracés  des  contours  à  travers  les  lignes  de  niveaux  relevés  et 
l'esquisse  dans  leurs  liaisons  entre  deux  lignes  successives.  Bien  que  cette  dernière 
ne  soit  pas  supposée  une  représentation  fidèle  du  terrain,  les  liaisons  des  contours  d'un 
pasasage  à  l'autre  sont  cependant  d'un  grand  secours  pour  identifier  les  positions  où 
un  certain  contour  franchit  les  différentes  lignes  de  niveaux. 

Lignes  de  niveaux  précis. 

On  a  relevé  des  lignes  de  niveaux  précis  le  long  du  chemin  de  fer  du  Grand-Tronc- 
Pacifique,  entre  Portage-la-Prairie  et  Goodeve,  soit  une  distance  de  247  milles,  et  le 
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long  du  chemin  de  fer  Canadian-Northern,  de  Saskatoon  à  Rosebud,  soit  une  distance 
de  339  milles,  formant  un  total  de  586  milles.  On  a  strictement  relevé  ces  niveaux 
comme  niveaux  précis.  On  a  relevé  une  troisième  ligne,  de  Grouard  à  Dunvegan,  en 
traversant  la  ville  de  Traverse-de-la-Rivière-La-Paix  (Peace-River),  et  en  utilisant 
le  chemin  relevé.  Bien  qu'on  ne  les  ait  pas  relevées  aussi  scrupuleusement  que  les  deux 
autres  lignes,  on  les  a  comprises  dans  le  nombre  de  milles  des  niveaux  précis. 

Dans  la  période  comprise  entre  le  10  mai  et  le  28  août,  JVL  L.  O.  R.  Dozois,  A.T.F., 
a  relevé  les  lignes  de  niveaux  le  long  de  la  voie  ferrée  du  Grand-Tronc-Pacifique,  à 
raison  d'une  moyenne  de  67-4  milles  de  ligne  double  par  mois.  M.  Dozois  a  adopté 
une  nouvelle  échelle  d'heures  de  travail,  afin  d'utiliser  les  heures  de  la  journée  où  le 
vent  souffle  le  moins  et  où  l'air  est  plus  calme.  Le  vent  est  si  fort  "dans  les  opérations 
des  prairies  que,  sauf  aux  premières  heures  du  jour  et  dans  les  dernières  de  l'après- 
midi,  beaucoup  de  jours  sont  tout  à  fait  impropres  au  nivellement  précis,  dans  l'échelle 
ordinaire  des  heures,  So"it  de  7  heures  du  matin  à  6  heures  du  soir.  M".  Dozois  a  dis- 
posé les  heures  du  nivellement  effectif  de  manière  à  effectuer  environ  quatre  heures 
d'opérations  avant  8  heures  du  matin  et  quatre  heures  d'opérations  après  4  heures  de 
l'après-midi.  Les  résultats  ont  accusé  une  augmentation  sensible  dans  l'exactitude 
et  une  diminution  dans  le  coût.  L'erreur  probable  du  résultat  moyen  par  mille  de 
nivellement  double  de  cette  ligne,  d'une  longueur  de  247  milles,  est  de — 0.0022  pied, 
ce  qui  équivaut  à  la  meilleure  sorte  de  nivellement  effectué  en  tout  endroit. 

M.  E.  W.  Berry,  A.T.F.,  avait  la  direction  de  la  deuxième  ligne  des  niveaux  précis 
relevée  le  long  du  chemin  de  fer  Canadian-Northern.  Il  a  commencé  ses  opérations 
à  Saskatoon;  le  14  mai,  et  il  les  a  terminées  à  Rosebud,  le  20  octobre,  après  avoir 
achevé  339  milles,  à  raison  d'une  moyenne  de  63-6  milles  de  voie  double  par  mois.  On 
n'a  pas  encore  calculé  l'erreur  probable  du  résultat  moyen  par  mille,  mais  une  inspec- 
tion de  ses  écarts  indique  que  cette  erreur  est  très  faible.  L'erreur  accumulée  est  de 
0.013  pied  à  l'extrémité  des  339  milles,  avec  un  maximum  de — 0.129  pied  au  mille, 
120. 

M.  L.  E.  S.  Bolton,  A.T.F.,  a  relevé  la  ligne  entre  Grouard  et  Dunvegan,  dans  la 
période  comprise  entre  le  11  juin  et  le  8  octobre.  On  a  suivi  des  méthodes  de  préci- 
sion; néanmoins,  étant  donnée  la  grande  partie  des  nouveaux  relevés  qu'il  a  fallu 
effectuer  pour  maintenir  la  ligne  en  deçà  de  la  limite  de  0-017  pied,  on  a  relâché  cette 
limite  et  décidé  de  ne  pas  faire  de  nouveaux  relevés  de  certains  milles,  si  l'écart  était 
inférieur  à  0.030  pied. 

L'objet  principal  en  vue  en  établissant  cette  ligne  était  de  fournir  une  donnée 
claire  et  plus  juste,  pour  le  sixième  méridien  et  tous  les  nivellements  à  lïouest  de  la 
donnée  antérieure  qui  était  basée  sur  les  nivellements  de  la  23e  ligne  de  base  à  l'ouest 
du  cinquième  méridien,  laquelle  depuis  longtemps  était  considérée  comme  peu  satis- 
faisante. La  longueur  de  la  ligne  principale  est  de  144  milles.  De  plus  des  lignes 
secondaires  ont  été  tirées  sur  une  distance  de  32  milles,  soit  un  total  de  176  milles. 
La  donnée  utilisée  provenait  des  niveaux  pris  les  années  précédentes  en  partant  d'Ed- 
monton  jusqu'à  l'extrémité  est  du  petit  lac  de  l'Esclave  (iSlave).  'Ce  lac  a  environ 
soixante  et  dix  milles  de  longueur,  et  la  donnée  a  été  transférée  à  Grouard,  à  l'extré- 
mité ouest,  en  faisant  la  comparaison  entre  les  jauges  installées  par  la  division  d'irriga- 
tion. A  cette  fin  nous  avons  utilisé  les  chiffres  des  lectures  quotidiennes  faites  pen- 
dant plus  d'un  mois.  Le  niveau  moyen  de  l'eau  à  chaque  extrémité  du  lac,  basé  d'après 
ces  lectures,  était  supposé  être  à  une  même  altitude  absolue,  et  l'altitude  relative  des 
deux  zéros  était  ainsi  obtenue.  Les  lignes  des  nivellements  allant  à  l'ouest  du  lac, 
étaient  ensuite  reliées  à  chaque  zéro,  et  de  cette  manière  on  obtenait  la  donnée  utili- 
sée de  l'autre  côté  du  lac. 

Diverses  lignes  de  niveaux. 

i 

Après  avoir  complété  une  ligne  de  niveaux  exacts  jusqu'à  Goodeve,  M.  Dozois  tira 
une  ligne  au  niveau  le  long  du  chemin  de  fer  Canadian-Northern  entre  la  rivière  du 
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Cygne  (Swan)  et  Pelly,  et  le  long  d'un  cheinin  public  allant  de  Pelly  à  l'intersection 
du  second  méridien  et  de  la  9e  ligne  de  base.  Cela  était  nécessaire  afin  de  faire  un 
raccordement  entre  la  rivière  du  Cygne  (Swan)  et  le  point  de  départ  des  niveaux  pris 
dans  la  direction  ouest  le  long  de  la  9e  ligne  de  base  par  M.  A.  G.  Stuart,  A.T.F., 
pendant  la  saison.  La  ligne  de  raccordement  a  une  longueur  de  quarante-trois  milles 
et  a  été  terminée  le  15  septembre.  A  partir  de  cette  date  jusqu'au  30  novembre  il  s'est 
occupé  à  faire  des  relevés  d'exploration  dans  le  district  près  de  Saint-Paul-de-Métis  et 
le  lac  Froid  (Cold)  et  pendant  ce  temps  1)06  milles  de  niveaux  approximativement  ont 
été  établis. 

Plus  tard,  au  commencement  de  mars  1916,  M.  Dozois  a  pris  le  niveau  d'une  ligne 
de  raccordement  dé  huit  milles  de  long  partant  des  nivellements  de  subdivision  de  M. 
Christie  dans  le  township  54-23-2  jusqu'au  lac  la  Chandelle  (Candie).  Il  n'y  avait 
pas  de  donnée  connue  utilisable  pour  les  nivellements  de  subdivision  et  il  eût  coûté  trop 
cher  pour  tirer  une  ligne  au  niveau  à  partir  de  Prince- Albert.  Cependant  le  niveau 
du  lac  Chandelle  (Candie)  avait  été  établi  lors  de  l'arpentage  de  la  15e  ligne  de  base 
qui  avait  été  fait  pendant  l'année  1913,  et  ce  travail  a  été  jugé  assez  exact  pour  servir 
de  donnée  pour  le  présent.  Cette  ligne  de  raccordement  occupa  M.  Dozois  du  27  fé- 
vrier au  11  mars,  bien  que  l'équipe  ne  fut  en  campagne  que  pendant  huit  jours.  Il  a 
fallu  nécessairement  consacrer  beaucoup  de  temps  pour  se  rendre  à  Calgary  à  l'endroit 
des  opérations  et  en  revenir. 

Une  autre  ligne  de  raccordement  avec  les  nivellements  de  subdivision  dans  le 
but  de  fournir  une  donnée  connue  est  celle  qui  a  été  tirée  par  E.  W.  Berry,  A.T.F., 
à  partir  des  arpentages  de  subdivision  de  M.  Lighthall  dans  le  township  63<-7-5  jusqu'à 
Westlock,  une  gare  sur  le  chemin  de  fer  Edmonton,  Dunvegan  and  Britiàh  Columbia, 
à  environ  soixante  milles  d'Edmonton.  Cette  ligne  avait  une  longueur  de  soixante 
et  six  milles  le  long  des  chemins  publics  et  ce  travail  dura  du  9  décembre  au  18  janvier. 

Le  tableau  suivant  indique  les  lignes  de  nivellement  de  toutes  sortes  qui  ont  été 
tirées  pendant  les  douze  mois  finissant  le  31  mars  1916: 
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Lignes  de  niveaux  pris  pendant  la  saison  1915'. 

Méridiens  et  lignes  de  base. 


Subdivision  de  Townships. 


Ligne. 

Town- 
ships ou 
rangs. 

Arpenteur. 

Milles. 

7-    9 
6-    7 
4-    6 

10-  15 

11-  16 
4-  31 

37 

33-  36 

29-33 

27-  28 

41-  44 

45-  48 

57-  60 

1-  29 

1-  29 

1-  29 

54-  61 

1-  25 

103-105 

15-  32 

1-  17 

1-  17 

22-  25 

91-126 

1 

G.  H.  Blanchet 

n 

T.  H.  Plunkett.V.'.!! 

a 

G.  H.  Herriot.!!!!! 

G.  H.  Blanchet.     . . 
a 

a 

T.  H.  Plunkett.".'.!! 

it 

G.  H.  Herriot.!!!!! 

A.  G.  Stuart 

a 

F.  V.  Seibert! ...... 

a 

A.  G.  Stuart.'.'.!!!!! 
J.  A.  Fletcher.      . . . 

J.  R.  Akins 

15 
11 
18 
36 
32 
164 
6 
24 
24 
12 

9e     "          "                 "                 "•         

10e     "         "                "                "         

Ile     "     à  l'ouest        "                 "         

12e     m         "                "                 "... 

15e     "          "                "                "         

Est,  contour,  rang  3,  à  l'est  du  méridien  principal 

Est          "          "6,         "                        "                

Est          "          "      7,         "                        " 

Est          "          "9,         "                        "                

Est          "          "     11,"  à  l'ouest                  "                

24 

Est         "         "13,       "                         "                

24 

Est          "          "    21,       "                          " 

24 

9e  base,  à  l'ouest  du  second  méridien 

169 

9e     "            "               troisième     "        

169 

9e     "           "               quatrième   "       

169 

48 

27e  base,  à  l'ouest  du  quatrième  méridien 

145 

Est,  contour,  rang  9, à  l'ouest  du  quatrième  méridien 

Cinquième  méridien 

10 

108 

24e  base.,  à  l'ouest  du  cinquième  méridien 

102 

25e     "             "                               "                

102 

27e     "             "                                "                 

16 

Sixième  méridien 

216 

30e  base,  à  l'ouest  du  sixième  méridien 

ii 

3 

Total 

1,671 

Tp.  13-15-E;  tp.  13-16-E;  tp.  13-17-E,  et  tp.  14-15-E. . 
Tp.  53-20-2;  tps.  52  et  53-21-2,  tps.  53  et  54-22-2; 

53  et  54-24-2 
Tp.  65-6-5;  tps.  63,  64  et  65-7-5,  et  tps.  61  et  62-8-5. .. 
Tps.  82  et  87-19-5  et  tp.  84-20-5 


tp.   54-23-2,   et   tps 


Total. 


W.  A.  Scott.... 

W.  Christie. . . . 
A.  Lighthall... 
J.  H.  Johnston. 


92 

260 
264 


854 


Niveaux  précis 


Ligne. 

De 

À 

Route. 

Arpenteur. 

Milles. 

R 

Portage  la  Prairie  . . 

Saskatoon 

Grouard 

Goodeve 

Grand  Trunk  Pac.  Ry 

Can.  Northern  Ry 

Route  carrossable 

L.  O.  R.  Dozois 

E.  W.  Berry 

L.  E.  S.  Bolton 

247 

S 

Rosebud 

339 

T 

144 

Total... 

730 

divers . 


Westlock. 
Pelly. 


Tp.  63-7-5. . . 
Swan  River. 


Diverses  lignes  courtes . 


Route  carrossable E.  W.  Berry 

Can.  Northern  Ry 'L.  O.  R.  Dozois. 


Total 

Total  de  toutes  les  lignes  pendant  l'année. 


181 


3,436 
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Outre  ce  qui  précède,  des  nivellements  d'exploration  ont  été  pris  dans  le  district 
près  de  Saint-Paul-de-Métis  et  le  lac  Froid,  (Cold)  dans  l'Alberta,  comme  suit:  une 
ligne  de  Desjarlais  (Passeur)  au  lac  Froid  (Cold),  118  milles;  du  lac  Charlotte  à  la 
rivière  Saskatchewan,  40  milles;  du  lac  Beauregard  au  lac  Vincent,  10  milles.  Total, 
168  milles. 

Travail  du  bureau  de  Calgary. 


Outre  le  travail  général,  qui  consiste  à  diriger  les  nivellements  faits  directement 
par  le  personnel  du  bureau  de  Calgary,  il  a  fallu  s'occuper  constamment  de  l'examen 
et  de  la  compilation  des  rapports  d'arpentages  faits  pendant  l'année  par  les  autres 
arpenteurs  de  la  division.  Dans  ce  dernier  cas  les  travaux  couvraient  1,671  milles  de 
méridiens  et  de  lignes  de  base  et  854  milles  de  nivellements  de  subdivision  contre  911 
milles  pour  le  premier  (non  compris  168  milles  de  nivellements  approximatifs  d'explo- 
ration, soit  un  total  de  3,436-  milles  de  nivellements  en  une  seule  saison.  Ces  lignes 
nouvelles  couvrant  un  nombre  aussi  considérable  de  milles  doivent  être  examinées  au 
bureau. 

Le  caractère  général  du  travail  du  bureau  est  le  même  que  celui  qui  a  été  décrit 
dans  le  rapport  de  l'année  dernière,  avec,  en  plus,  les  nouvelles  dispositions  prises  pour 
l'enregistrement  des  arpentages  de  subdivisions.  Concernant  ces  derniers  il  n'y  a  pas 
de  listes  préparées  des  repères  ou  des  altitudes.  On  prépare  deux  plans  séparés  pour 
chaque  township.  L'un  indique  seulement  les  repères  donnant  leurs  positions,  descrip- 
tions et  altitudes  Ce  plan  est  uniquement  destiné  aux  fins  du  bureau,  où  il  est  inscrit 
aux  registres.  L'autre  contient  les  altitudes  des  caractères  physiques  qui  sont  indiqués 
sur  la  carte,  ligne  par  ligne.  Les  lignes  sont  ensuite  révisées,  et  les  positions  des 
contours,  ordinairement  tous  les  dix  pieds,  sont  .marquées  par  interpolation.  Un  croquis 
est  alors  fait  des  contours  de  tout  un  township  et  on  ajoute  au  plan  les  altitudes  des 
coins  ainsi  que  les  caractères  les  plus  importants.  Pendant  la  dernière  année  des 
arpentages  de  subdivision  ont  été  faits  dans  vingt-cinq  townships. 

Le  tableau  suivant  est  un  résumé  du  travail  accompli  dans  le  bureau  de  Calgary 
pendant  les  douze  mois  finissant  le  31  mars  1916  : 


—  • 

Nivelle- 
ments 
et  lignes  de 
base. 

Nivelle- 
ments 
précis. 

Arpentage 

de 
subdivision. 

Autres 
nivelle- 
ments. 

Totaux. 

Rapports  de  Campagne. 

Note  de  campagne   reçues  du   1er  avril 
1915  au  31  mars  1916 

118 

2,550 

102 

45 

3,582 
3,547 

90 
2,851 

61 

837 

42 

38 

743 

25 

9 

242 

9 

226 

Nomb.de  m.  de  niv.  ellem.  dans  les  notes 
Rapports  de  campagne  examinés  en  entier 
Rapp.  de  campagne  examinés  en  partie . . 

Repères. 

Nombre  de  repères  compilés  pour  la  pre- 
mière fois 

4,372 

178 

45 

515 
837 

333 
400 

8 
400 

4,430 

4,784 

Profils. 

cartes  de  tps 

98 

Nombre  de  milles  qui  s'y  trouvent 

3,251 
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RAPPORT  DE  E.  W.  BERRY,  A.T.F. 

J'ai  l'honneur  de  soumettre  le  rapport  suivant  des  lignes  de  nivellements  que  j'ai 
tirées  pendant  la  saison  de  1915.  Mon  premier  travail  consistait  dans  une  ligne  de  ni- 
vellements précis  de  Saskatoon  vers  Calgary,  le  long  du  chemin  de  fer  Canadian- 
Northern. 

Xous  commencions  cette  opération  à  Saskatoon  le  20  mai,  et  le  11  août  nous  étions 
rendus  à  Alsask,  où  nous  avons  fait  un  raccordement  avec  les  quatre  repères  établis 
par  M.  A.  G.  Stuart,  A.T.F.,  lorsqu'il  a  retracé  le  quatrième  méridien  en  1914.  Cela 
exigea  cinq  milles  de  nivellements  le  long  du  méridien  et  d'un  chemin  détourné.  De 
cet  endroit  on  a  prolongé  la  ligne  de  nivellements  précis  Jusqu'à  Eosebud,  où  les  travaux 
sur  la  ligne  principale  cessèrent  le  19  octobre.  La  distance  séparant  Saskatoon  de  Eose- 
bud est  de  339  milles.  De  plus,  on  a  fait,  pendant  la  saison,  trente-sept  milles  de  ni- 
vellements de  lignes  d'embranchements  allant  à  divers  repères  situés  près  de  l'emplace- 
ment de  la  voie  du  chemin  de  fer.  La  distance  de  Saskatoon  à  Calgary  est  d'environ 
400  milles. 

Le  20  octobre  l'équipement  de  camp  était  expédié  à  Calgary.  Le  parti,  excepté  le 
greffier  et  deux  porte-mire,  reçut  sa  solde  et  je  suis  retourné  à  Hanna  pour  faire  un 
raccordement  de  la  ligne  de  nivellements  précis  avec  les  nivellements  faits  pendant  la 
saison  par  M.  A.  G.  Stuart,  A.T.F.,  le  long  de  la  9e  ligne  de  base.  La  ligne  de  raccor- 
dement suivait  le  sentier  le  plus  fréquenté  au  nord  de  Hanna.  La  longueur  de  ce 
raccordement  est  de  douze  milles.  De  plus  on  a  fait  le  nivellement  d'une  ligne,  d'un 
mille  de  long,  le  long  de  la  ligne  de  base,  afin  de  faire  un  raccordement  avec  les  deux 
repères  de  M.  Stuart.  Ce  travail  étant  terminé  je  retournai  à  Tessier  le  4  novembre. 
Ici  on  a  fait  un  raccordement  semblable,  avec  cinq  repères  de  la  9e  ligne  de  base  dans 
le  rang  11,  à  l'ouest  du  troisième  méridien.  Pour  faire  ce  travail  il  a  fallu  se  diriger 
vers  le  sud,  en  partant  de  la  gare  de  Tessier,  le  long  de  la  limite  est  de  la  section  ï, 
township  33,  rang  11,  pour  se  rendre  à  la  ligne  de  base  et  vers  l'ouest  le  long  de  la  iigne 
de  base,  soit  une  distance  de  trois  milles.  Ce  travail  étant  terminé  j'ai  payé  les  hommes 
qui  étaient  restés  avec  moi  et  je  retournai  à  Calgary  le  5  novembre. 

Selon  la  coutume  la  ligne  de  nivellements  précis  a  été  divisée  en  sections  ayant 
chacune  environ,  un  mille  de  longueur.  On  a  relevé  le  niveau  de  chaque  section  au 
moins  une  fois  dans  chaque  direction,  et  la  moyenne  des  valeurs  déterminées  des 
nombreuses  différences  d'altitude  a  été  adoptée  en  faisant  le  calcul  des  lignes  de  ni- 
vellements. Le  montant  de  l'écart  accumulé  entre  les  lignes  à  direction  antérieure  et 
les  lignes  à  direction  postérieure,  par  intervalles  de  dix  milles,  ainsi  que  la  dis- 
tance en  milles  sont  indiqués  dans  le  tableau  suivant: 


Distance  en  milles  de  Saskatoon. 

Ecart, 
(pds.) 

Distance  en  milles  de  Saskatoon. 

Ecart 

(pds.) 

0 

-0  000 
-0-002 
-0016 
-0014 
-0-019 
-0  004 
-0032 
-0-037 
-0033 
-0031 
-0  063 
-0075 
-0129 
-0063 
-0067 
-0069 
-0  046 
-0  078 

180 

-0054 

10 

190 

-0  083 

20 

200 

-0  034 

30..., 

210 

-0-022 

40 

220 

-0036 

50 

230 

-0  028 

60 

240 

-0-027 

70 

250 

-0-031 

80 

260 

-0  042 

90 

270 

-0  066 

100 

280 

-0046 

110 

290  . .                                    

-0041 

120 

300 

-0051 

130 

310 

—0007 

140 

320 .. .                  

-0058 

150 

330     .                      

-0  050 

160 

339 

-0013 

170 
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Des  repères  permanents  sur  des  piliers  en  béton  ont  été  établis  à  des  distances 
uniformes  de  tous  les  quatre  milles,  ou  aussi  près  de  ce  chiffre  que  possible.  Les 
piliers  ont  la  forme  d'une  pyramide  tronquée  dont  une  coupe  transversale  faite  hori- 
zontalement aurait  douze  pouces  carrés  à  la  base  et  huit  pouces  au  sommet.  Ils  ont 
six  pieds  de  haut  et  reposent  sur  une  fondation  en  béton  à  une  profondeur  de  cinq 
pieds  au-dessous  du  niveau  du  terrain.  Le  point  de  repère  est  sur  une  plaque  de  cuivre 
coulée  dans  le  haut  du  pilier.  Il  n'y  a  aucun  pilier  qui  ait  été  placé  à  plus  près  d'un 
mille  d'une  gare  de  chemin  de  fer  quelconque.  Lorsque  des  piliers  sont  placés  près 
des  gares  il  existe  toujours  le  danger  qu'ils  soient  dérangés  plus  tard  en  construisant 
des  maisons.  Des  repères  supplémentaires  sur  des  boulons  en  cuivre  ont  été  placés 
sur  des  constructions  en  pierre  lorsqu'il  s'en  présentait  de  convenable.  Le  travail  de 
l'installation  des  points  de  repère  était  fait  par  deux  hommes  qui  voyageaient  précédant 
le  parti.  On  a  terminé  les  points  de  repère  sur  toute  la  ligne  de  Saskatoon  à  Calgary. 
Entre  Saskatoon  et  Kosebud  il  y  a  cent  quarante  repères  permanents.  De  ces  derniers 
il  y  en  a  cinquante-trois,  consistant  en  boulons  de  cuivre  placés  dans  la  maçonnerie 
de  maisons  ou  de  ponts,  et  quatre-vingt-sept  sont  des  plaques  de  cuivre  reposant  sur 
des  piliers  réguliers  en  béton.  Entre  Rosebud  et  Calgary  il  y  a  vingt  repères  perma- 
nents sur  des  constructions  en  pierre,  et  quinze  sur  des  piliers  en  béton.  Pendant  la 
saison  on  a  établi  cent  soixante-quinze  repères  en  tout. 

On  a  inscrit  les  niveaux  de  la  rampe  de  la  voie  ferrée  vis-à-vis  toutes  les  gares, 
ainsi  que  le  niveau  du  haut  du  rail  à  la  traverse  de  tous  les  chemins  du  réseau  d'ar- 
pentages des  terres  fédérales  entre  Saskatoon  et  la  rivière  Daim-Rouge(Red  Deer),  à 
l'exception  de  quelques  chemins  qui  ont  été  fermés  pour  quelque  raison.  A  l'ouest  de  la 
rivière  Daim-Rouge  (Red-Deer),  le  terrain  est  montagneux  et  coupé  par  de  nombreux 
ravins.  A  l'est  de  Rosebud  bien  peu  de  chemins  ont  été  ouverts  qui  traversent  la  voie 
ferrée,  vu  que  ce  district,  qui  est  la  propriété  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien,  a 
été  réarpenté  en  blocs  de  forme  irrégulière  en  suivant  les  contours  du  terrain.  On  a 
aussi  obtenu  quatre-vingt-trois  niveaux  de  l'eau  des  lacs  et  cours  d'eau  situés  le  long 
de  la  ligne. 

Le  niveau  de  la  base  du  rail  vis-à-vis  la  gare  du  chemin  de  fer  Canadian-Northêm 
à  Saskatoon  est  de  1,590  pieds  au-dessus  du  niveau  moyen  de  la  mer.  Rosetown,  avec 
une  altitude  de  1,926  pieds,  est  à  336  pieds  plus  haut,  et  est  située  à  soixante  et  onze 
milles  de  Saskatoon  par  la  voie  ferrée.  En  laissant  Rosetown  nous  commençons  à 
monter  les  collines  Mauvaises  (Bad)  pour  atteindre  le  sommet  à  D'Arcy,  aune  altitude 
de  2,285  pieds.  Cet  endroit  est  à  360  pieds  au-dessus  de  Rosetown  et  à  vingt-six  milles  à 
l'ouest  de  cette  dernière  ville.  De  là  à  Kindersley,  dont  l'altitude  est  de  2,231  pieds, 
il  y  a  une  descente  graduelle  de  cinquante-quatre  pieds.  A  l'ouest  de  Kindersley  la 
voie  ferrée  s'élève  graduellement  traversant  des  sommets  peu  importants  et  des  ravins, 
jusqu'à  Hanna.  L'altitude  de  Hanna  est  de  2,679  pieds,  soit  448  pieds  au-dessus  de 
Kindersley.  A  partir  de  Hanna  la  ligne  suit  la  vallée  du  creek  Bullpound  jusqu'à  sa 
source  près  de  Délia,  dans  les  collines  de  la  Main  (Hand).  La  base  du  rail  à  la  gare  de 
Délia  est  de  294  pieds  au-dessus  de  Hanna,  et  2,973  pieds  au-dessus  du  niveau  moyen 
de  la  mer.  C'est  la  gare  de  chemin- de  fer  la  plus  élevée  entre  Saskatoon  et  la  rivière 
Daim-Rouge  (Red  Deer).  Le  premier  cours  d'eau  se  jetant  au  sud-ouest  dans  la  rivière 
Daim-Rouge  (Red  Deer)  est  le  creek  Mecheche.  La  descente  de  Délia  vers  le  niveau  de 
l'eau  de  la  rivière  Daim-Rouge  (Red  Deer)  est  de  744  pieds  sur  une  distance  de  vingt- 
huit  milles.  L'altitude  de  cette  rivière  est  de  2,229  pieds.  Après  avoir  traversé  la  rivière 
Daim-Rouge,  (Red  Deer)  le  chemin  de  fer  suit  son  cours  jusqu'au  confluent  de  la  ri- 
vière Rosebud,  à  Rosedale,  à  quatre  milles  à  l'ouest  de  Drumheller.  De  là  il  monte  la 
vallée  de  la  rivière  Rosebud.  De  la  rivière  Daim-Rouge  (Red  Deer)  à  la  gare  Rosebud 
l'altitude  monte  de  356  pieds  sur  une  distance  de  vingt-cinq  milles.  Le  niveau  de  la 
rampe  du  chemin  de  fer  à  Rosebud  est  de  2,585  pieds. 

Pendant  le  commencement  de  la  saison  les  jours  de  pluie  ont  été  extraordinaïre- 
ment  nombreux.     En  dehors  de  cela  les  conditions  de  la  température  ont  été  à  peu 
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près  normales.  Les  principales  difficultés  que  nous  ayons  eu  à  combattre  ont  été  les 
conditions  atmosphériques  instables  et  les  gros  vents,  presque  continuels,  qui  sont 
bien  connus  par  tous  ceux  qui  ont  eu  à  faire  des  travaux  de  précision  avec  des  instru- 
ments dans  les  provinces  des  prairies. 

Du  5  novembre  au  8  décembre,  je  me  suis  occupé  à  faire  les  rapports  des  lignes 
de  nivellements  précis  de  Saskatoon  à  Rosebud,  et  à  d'autres  travaux  de  bureau. 
Puis  mon  ouvrage  suivant  fut  d'obtenir  une  ligne  de  nivellements  afin  de  procurer  une 
donnée  pour  les  arpentages  faits  pendant  1915,  par  M.  Lighthall,  A.T.F.,  pour  la  sub- 
division des  townships  61  et  62,  rang  8,  des  tbwnships  63,  64  et  6'5,  rang  7,  et  du  town- 
ship 65,  rang  6,  tous  à  l'ouest  du  cinquième  méridien. 

On  a  commencé  la  ligne  à  l'angle  SE,  de  ila  section  3,  township  6&-7-5.  De  là 
les  lignes  de  nivellements  furent  tracées  le  long  de  la  rivière  de  THomme-Libre  (Free- 
man)  sur  une  distance  de  plusieurs  milles,  puis  ensuite  le  long  d'un  chemin  du  gou- 
vernement provincial  jusqu'à  E.  By.  section  28  township  60-4-5,  et  de  là  le  long  des 
réserves  pour  les  chemins  de  sections  jusqu'à  Westlock  où  nous  avons  fait  un  raccorde- 
ment avec  le  chemin  de  fer  Edmonton  Dunvegan  and  British  Colutnbia  Cette  ligne 
a  une  longueur  de  soixante-six  milles.  L'ouvrage  commença  le  18  décembre  et  fut 
terminé  le  17  janvier. 

Le  degré  de  précision  requis  pour  ce  travail  est  le  même  que  pour  les  arpentages 
des  lignes  de  base,  c'est-à-dire  un  écart  de  0.10  pied  par  chaque  section  d'un  mille. 
La  ligne  était  divisée  en  sections  d'environ  un  nulle  de  longueur  et  chaque  section 
était  mise  au  niveau  danfe  une  direction  antérieure  et  pointée  dans  une  direction  oppo- 
sée. Chaque  section  commence  et  finit  par  un  point  de  repère.  Ces  repères  sont  des 
chevilles  enfoncées  dans  les  arbres  ou  les  poteaux  de  téléphone.  On  a  placé  soixante- 
douze  repères  en  tout.  L'altitude  du  terrain  aux  monuments  des  angles  et  les  autres 
caractères  qui  peuvent  être  reconnus  sur  place  et  désignés  sur  les  cartes  ont  été  déter- 
minés au  cours  de  ces  travaux.  Il  y  en  a  quatre-vingt-cinq.  Le  niveau  de  l'eau  des 
cours  d'eau  et  rivières  a  été  pris  en  treize  endroits  définis.  'Cette  ligne  procure  une 
donnée  pour  les  relevés  des  arpentages  "de  M.  Lighthall,  et  de  plus  elle  offre  une  bonne 
ligne  de  nivellements  reconnue  comme  étant  assez  exacte  pour  aucune  application 
pratique  excepté  l'extension  du  réseau  des  nivellements  précis.  Elle  traverse  un  dis- 
trict déjà  presque  complètement  occupé  par  les  colons,  et  dans  lequel  les  problèmes  de 
génie  civil  relativement  aux  chemins  publics,  les  chemins  de  fer  et  le  drainage,  exige- 
ront une  solution  dans  un  avenir  assez  rapproché. 

La  rivière  de  l'Homme-Libre  (Freeman)  est  un  petit  cours  d'eau  rapide,  dans  une 
vallée  étroite,  dont  le  bord  est  à  cent  pieds  au-dessus  du  niveau  de  l'eau.  En  quelques 
endroits  le  long  de  la  rivière  le  terrain  s'élève  par  une  série  de  bancs  et  le  bord  de  la 
vallée  est  à  plus  d'un  mille  de  la  rivière;  en  d'autres  endroits  une  rive  escarpée  borde 
immédiatement  le  cours  d'eau.  Le  «niveau  de  l'eau  de  la  rivière  de  l'Homme-Libre 
(Freeman)  à  la  limite  sud  du  township  63,  rang  7,  est  de  2,270  pieds  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer.  A  deux  milles  au  sud,  et  à  environ  un  mille  et  demi  à  l'est  de  ce 
point,  la  rivière  traverse  la  limite  nord  de  la  section  24,  township  62.  Ici  elle  atteint 
un  niveau  de  2,200  pieds.  Cela  représente  une  chute  de  soixante  et  dix  pieds  sur  une 
distance  d'environ  trois  milles  et  demi  le  long  du  cours  sinueux  de  la  rivière.  Le 
niveau  de  l'eau  de  la  rivière  Athabaska  à  Holmes-Crossing  est  de  1,968  pieds.  Du  côté 
sud  de  cette  rivière  il  y  a  un  plateau  d'une  largeur  d'environ  trois  quarts  de  mille. 
Le  chemin  suit  ce  plateau  sur  une  distance  de  quatre  milles  et  ensuite  commence  à 
suivre  l'ascension  rapide  en  partant  de  là  vallée  de  l'Athabaska.  On  arrive  au  point 
le  plus  élevé  à  l'intersection  du  chemin  avec  la  limite  est  de  la  section  23,  township  61, 
rang  5,  où  l'altitude  est  de  2,319  pieds,  soit  351  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  rivière 
Athabaska.  A  l'extrémité  du  chemin  provincial  dans  la  section  28,  township  60,  l'alti- 
tude est  de  2,201  pieds.  Vis-â-vis  de  l'église  luthérienne,  près  de  l'angle  nord-est  de  la 
section  16,  towship  60,  rang  3,  il  y  a  un  petit  sommet  de  2,290  pieds.     Au  bureau  de 
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poste  de  Barrhead  l'altitude  est  de  2,222  pieds.  Le  niveau  de  la  rivière  Pembina  au 
passeur  Rossington  est  de  2,029  pieds.  Ceci  est  soixante  et  un  pieds  de  plus  que  le 
niveau  de  la  rivière  Athabaska  à  Holmes- Crossing.  La  rampe  du  chemin  de  fer 
Edmonton,  Dunvegan  and  British  Columbia,  à  la  gare  Westlock,  est  2,127  pieds  au- 
dessus  du  niveau  moyen  de  la  mer. 

La  température  a  été  comparativement  douce  jusqu'à  Noël,  mais  après  cela  le 
froid  devint  intense,  la  température  variant  de  0°  à  — 60°.  Il  n'y  a  pas  eu  cependant 
de  grosses  tempêtes  de  neige,  de  sorte  que  nos  travaux  n'ont  |pas  isubi  d'interruption. 
Le  18  janvier  nous  avions  terminé  notre  travail  à  Westlock. 

(Pour  accompagner  le  rapport  de  J.  N.  Wallace,  A.T.F.) 

RAPPORT  DE  E.  S.  BOLTON,  A.T.F. 

Lignes  de  nivellements  de  Grouard  à  la  rivière  La-Paix  (Peace)  et  Dunvegan. 

Avant  cette  saison-ci  une  ligne  de  nivellements  avait  été  établie  d'Edmonton  à 
Athabaska,  et  de  ce  dernier  endroit  en  montant  la  rivière  Athabaska  et  la  Petite 
rivière  de  l'Esclave  (Slave)  jusqu'aux  eaux  du  Petit  lac  de  l'Esclave  (Slave).  Le 
travail  de  cette  saison  consistait  dans  la  continuation,  plus  à  l'ouest,  de  cette  ligne  de 
nivellements.  On  a  utilisé  l'eau  du  Petit  lac  de  l'Esclave  (Slave)  pour  transférer 
l'altitude  de  l'extrémité  est  du  lac  à  Sawridge,  à  l'extrémité  ouest  à  Grouard.  On  a 
obtenu  ce  résultat  en  consultant  les  lectures  des  jauges  installées  à  chaque  extrémité 
du  lac  par  le  commissaire  de  l'irrigation. 

C'est  le  23  juin  que  nous  avons  commencé,  en  suivant  la  route  voiturière,  le  tracé 
.des  lignes  de  niveau  de  Grouard  à  la  Traverse  de  la  Rivière  La-Paix  (Peace-River- 
Crossing).  Cette  route  traverse  un  terrain  glaiseux  qui  n'est  jamais  sec,  si  ce  n'est 
qu'à  la  surface,  et  ceci  a  été  pour  nous  une  source  de  difficultés  dans  la  détermination 
de  nos  points  de  retour  permanents.  Il  y  avait  eu  peu  de  voiturage  cette  année,  surtout 
pour  les  premiers  cinquante  milles,  soit  jusqu'à  la  jonction  opérée  avec  le  sentier  venant 
de  Reno,  de  sorte  que  la  route  était  très  embarrassée;  aussi  c'est  ici  la  partie  la  plus 
humide  de  la  route  et,  conséquemment,  nos  progrès  furent  lents.  La  boue  épaisse 
rendait  la  marche  très  difficile  et  les  pluies  fréquentes  maintinrent  la  route  dans  cet 
état  d'humidité,  bien  qu'elles  ne  nous  aient  empêchés  d'avancer  que  pendant  deux  jours 
et  demi.  Après  avoir  atteint  la  jonction  de  cette  route  avec  celle  de  Reno  nous  avons 
rencontré,  pour  le  reste  de  la  ligne,  beaucoup  moins  de  boue  à  cause  de  l'absence  des 
pluies. 

Je  me  suis  servi  d'un  seul  porte-mire;  le  fait  d'en  employer  deux  aurait  certes 
éliminé  l'erreur  causée  par  la  pose  de  la  boussole,  mais  sur  un  chemin  dont  la  surface 
est  si  dure,  excepté  à  la  suite  des  pluies,  l'erreur  due  à  la  pose  de  l'appareil  est  beau- 
coup moins  considérable  que  celle  causée  par  l'enfoncement  du  potelet.  Nous  avons 
obtenu  le  meilleur  point  cornier  en  enfonçant  le  potelet  dans  une  bille  de  pavé  qui 
était  complètement  au-dessous  de  la  surface  de  la  route.  A  partir  de  la  Traverse  de  la 
Rivière-la-Paix  (Peace-River  Crossing)  jusqu'à  Dunvegan,  le  lit  de  la  route  contient 
une  grande  quantité  de  sable  et  de  gravier,  et  sur  ce  parcours  nous  n'avons  pas  eu  de 
difficulté  à  enfoncer  les  potelets.  Au  contraire,  lorsque  le  potelet  est  enfoncé  solidement 
dans  le  sable  et  le  gravier  de  la  route,  il  s'en  dégage  fréquemment,  aussi,  nous  sommes 
venus  à  la  conclusion  qu'il  serait  préférable  de  le  placer  en  dehors  de  la  route.  A  cet 
endroit  le  trafic  n'a  pas  nui  à  nos  travaux,  puisqu'au  lieu  de  suivre  le  sentier  arpenté, 
nous  avons  suivi  la  route  qui  mène  vers  le  sud  et  qui  longe  les  lignes  de  section  ;  cette 
route  deviendra  sans  doute  la  route  commerciale  de  la  localité. 

Il  a  été  très  difficile  d'éviter  l'inégalité  dans  les  portées  d'arrière  et  d'avant;  il 
est  impossible  de  conserver  à  celles-ci  une  uniformité,  à  moins  d'y  apporter  une  grande 
attention,  ce  qui  demande  beaucoup  plus  de  temps.  Tout  ce  qu'il  y  a  à  faire,  c'est  de 
voir  à  ce  que  la  totalité  des  portées  soit  la  même  pour  chaque  section. 
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Les  repères  permanents  établis  sont  formés  de  tuyaux  en  fer  de  quatre  pieds  de 
long  et  de  deux  pouces  et  demi  de  diamètre,  portant  à  l'extrémité  inférieure  une  pla- 
que vissée;  au  bout  supérieur  nous  avons  attaché,  au  moyen  de  rivets,  une  plaque  de 
cuivre  portant  avec  le  numéro  l'inscription  suivante:  Topographical  Surveys,  Levels, 
B.M.  Ces  repères  ont  été  installés  à  tous  les  quatre  milles,  sur  les  lignes  de  section, 
lorsque  possible,  et  en  dehors  de  la  route  aux  endroits  où  ils  auraient  pu  être  enlevés 
ou  dérangés  par  le  nivellement  ou  par  les  colons  à  l'époque  des  labours.  Le  seul 
repère  permanent  établi,  à  part  ceux  mentionnés  plus  haut,  est  une  tige  de  cuivre 
enfoncée  dans  la  falaise  de  grès  à  la  Traverse  de  la  Rivière-la-Paix  (Peace-River- 
Crossing)  sur  la  berge  ouest  de  la  rivière. 

Pour  opérer  le  raccordement  à  travers  le  Petit  lac  de  l'Esclave  ('Slave)  je  me  suis 
servi  des  jauges  installées  par  le  commissaire  de  l'irrigation  à  Grouard  et  à  'Sawbridge. 
A  cette  fin  nous  avons  noté  la  moyenne  des  variations  de  ces  jauges  du  1er  septembre  au 
15  octobre.  La  moyenne  de  chaque  jauge  donne  l'élévation  moyenne  à  cette  extrémité 
du  lac  pendant  une  époque  où  il  y  a  des  tempêtes  de  l'est  et  de  l'ouest  et  où  les  condi- 
tions sont  normales.  Il  est  en  conséquence  raisonnable  de  croire  que  l'élévation  moyen- 
ne à  une  extrémité  du  lac  est  la  même  que  celle  de  l'extrémité  opposée.  A  Grouard  la 
tige  graduée  a  été  tenue  directement  sur  le  huitième  pied  de  la  jauge,  de  sorte  que 
nous  avons  obtenu  immédiatement  le  zéro  de  la  jauge.  A  Sawbridge  nous  avons 
éprouvé  un  peu  plus  de  difficulté,  vu  que  la  jauge  est  installée  sur  l'île  aux  Chiens  (Dog), 
à  environ  deux  milles  au  large  du  lac.  Nous  avons  installé  une  jauge  temporaire  dans 
;le  lac  en  arrière  d'une  petite  pointe  de  terre,  à  un  demi-mille  de  la  source  de  la  petite 
rivière  de  l'Esclave  (Slave),  de  façon  à  éviter  tout  effet  que  pourrait  produire  sur  la 
jauge  la  décharge  du  lac  dans  la  rivière.  Nous  avons  fait  alors  un  arrangement  avec 
l'observateur  de  la  jauge  de  l'île  aux  Chiens  (Dog)  ;  il  était  tenu  de  lire  la  jauge  au 
cours  de  la  soirée,  alors  que  le  lac  est  à  peu  près  calme  et  tirer  deux  coups  de  fusil 
comme  signal  de  la  levée  des  variations  de  la  jauge;  au  moment  du  signal  je  fis  la  levée 
des  variations  de  la  jauge  temporaire.  Vu  que  la  marée  à  la  jauge  temporaire  était  de 
0.05  d'élévation  au  moment  de  la  levée  des  variations,  le  résultat  est  plus  exact  que  si 
nous  avions  tenté  de  prendre  une  visée  à  deux  milles  de  distance,  c'est-à-dire  à  travers 
le  lac. 

L'erreur  de  coïncidence  possible  et  allouable  est  de  0.017  pied  par  mille.  Il  nous 
a  fallu  faire  beaucoup  de  réarpentage  afin  de  faire  correspondre  les  niveaux  dans  cette 
limite,  et,  vu  que  la  terre  était  très  humide,  le  potelet  s'enfonçait  toujours  et  contri- 
buait ainsi  à.  rendre  l'erreur  plus  considérable.  A  bout  des  soixante  milles  de  ligne, 
l'erreur  totale  de  coïncidence  totale  était  de — 0.178  pied,  ce  qui  équivaut  à  une  erreur 
de  0.023  pied  V  distance  en  milles,  et  à  90  milles  il  s'élevait  à  0.234  pied  V  ce  qui 
équivaut  à  une  erreur  de  0.021  pied  V  de  distance  en  milles.  L'erreur  finale  devint 
positive  et  la  différence  en  fut  diminuée.  Dans  le  but  d'éviter  tant  de  réarpentage, 
nous  avons  pensé  qu'il  serait  préférable  d'augmenter  l'erreur  allouable  à  0.030  pied 
pour  une  section  d'un  mille.  Ceci  nous  évita  beaucoup  de  réarpentage.  A  Dunvegan, 
après  un  parcours  de  144  milles,  la  différence  totale  de  — 0.109  pied,  ce  qui  équivaut 
ià  une  erreur  de  0.009  pied  V  distance  en  milles. 

En  traversant  la  21ième  ligne  de  base  sur  la  route  de  Grouard  à  Peace-River- 
Junction,  nous  avons  opéré  un  raccordement  avec  le  repère  établi  par  M.  A.  H.  Haw- 
kins,  A.T.F.,  en  1910.  Ce  repère  se  trouvait  à  deux  milles  du  sentier  et  nous  ajvon$ 
été  obligés  de  nous  servir  du  charretier  pour  ouvrir  de  nouveau  cette  ligne. 

Nous  avons  aussi  fait  des  raccordements  avec  le  repère  établi  par  M.  J.  H.  John- 
ston,  A.T.F.,  et  d'où  il  avait  tra,cé  une  ligne  de  niveaux  vers  le  nord,  jusqu'à  la  22ième 
ligne  de  base,  en  opérant  un  raccordement  avec  les  niveaux  de  ses  arpentages  de  sub- 
division. _ 

Nous  avons  arpenté  une  ligne  d'embranchement  jusqu'au  lac  Cardinal.  Il  n'y  a 
pas   de   sentier    dans    cette   direction,    mais    le   pays    est    suffisamment    débarrassé    et 
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nous  avo,ns  opéré  le  raccordement  nécessaire  sans  difficulté.  En  traversant  le  6e  méri- 
dien, nous  avons  établi  deux  repères  permanents.  Après  avoir  terminé  la  ligne  jus- 
qu'à Dunvegan,  nous  sommes  revenus  à  ces  repères  et  avons  suivi  le  6e  méridien  jus- 
qu'au repère  établi  par  M.  J.  R.  Akins,  A.T.E.,  au  cours  de  la  saison  de  1912,  à  l'extré- 
mité sud  des  niveaux  du  méridien  dans  le  township  84.  Le  tracé  de  la  ligne  étant 
rempli  de  jeunes  peupliers  et  de  saules,  je  me  dirigeai  vers  l'est  jusqu'au  sentier  qui 
conduit  au  lac  Dernier  (Last),  qui  servit  à  nos  travaux.  Ce  parcours  était  de  24 
milles.  A  partir  du  lac  Dernier  la  ligne  avait  été  en  partie  ouverte  par  M.  R.  V. 
Heathcott,  A.T.F.,  au  cours  de  la  saison  actuelle.  Le  reste  du  parcours,  soit  environ 
quatre  milles,  fut  ouvert  par  un  homme  des  environs  que  j'avais  engagé  pour  ce  tra- 
vail. 

Nous  avons  enregistré  l'élévation  de  tous  les  ruisseaux  et  du  terrain  couvert  par 
la  traversée  de  toutes  les  lignes  de  section.  A  chaque  fois  que  nous  avons  eu  à  traver- 
ser une  ligne  de  section  nous  avons  pris  le  niveau  d'élévation  du  terrain  à  un  poteau 
de  section,  ou  de  quart  ide  section,  sauf  les  endroits  où  les  poteaux  étaient  à  quelque 
distance  du  sentier,  et  dans  ces  cas  nous  avons  noté  le  degré  d'élévation  du  milieu  de 
la  route. 

De  Grouard  à  la  Traverse  de  la  Rivière  de  la  Paix  (Peace-River  Crossing)  le  pays 
est  ondulé,  sauf  près  de  la  ligne  de  partage  des  eaux,  où  l'on  trouve  quelques  coteaux. 
A  l'ouest  de  la  Traverse  de  la  Rivière-la-Paix  (Peace-River  Crossing)  le  pays  devient 
aussi  ondulé  et  sans  coteaux. 

A  partir  de  Grouard,  et  autour  de  la  baie  au  Bison  (Buffalo),  le  sentier  traverse 
un  terrain  plat  sur  un  parcours  de  douze  milles,  et  puis  s'élève  à  un  niveau  de  400 
pieds  dans  un  intervalle  de  quatre  milles.  Le  degré  d'élévation  dans  la  section  6,  town- 
ship 77,  rang  15,  est  de  2,3i3'6  pieds.  Ceci  constitue  le  sommet  de  la  région  du  partage 
des  eaux  entre  le  Petit  lac  de  l'Esclave  (Slave)  et  la  rivière  South-Heart.  Lélévation 
à  la  rivière  South-Heart,  à  une  distance  de  23  milles  de  Grouard,  est  de  2,046  pieds. 
D'ici,  le  niveau  de  la  ligne  s'élève  continuellement,  sur  un  parcours  de  neuf  milles, 
jusqu'à  la  section  32>  township  78,  rang  17,  où  il  atteint  une  élévation  de  2,300  pieds. 
Ce  niveau  baisse  jusqu'au  ruisseau  Tête-de4'0urs  (Bearhead)  dans  la  section  25,  town- 
ship 79,  rang  18,  où  son  élévation  n'est  plus  que  2,181  pieds.  Cet  endroit  se  trouve  à 
38  milles  de  Grouard,  ou  'à  mi-chemin  de  la  Traverse  de  la  Rivière-la-Paix  (Peace- 
River-Crossing).  A  partir  du  ruisseau  Tête-de-1'Ours  (Bearhead)  le  niveau  du  tracée 
s'élève  graduellement,  pour  six  milles,  jusqu'à  la  section  15,  township  80,  rang  18,  où 
son  élévation  est  de  2,314  pieds,  puis  baisse  de  nouveau  à  un  degré  de  1,<022  pieds  lors- 
que la  ligne  a  atteint  la  rivière  North-Heart,  qui  se  trouve  à  56  milles  de  Grouard. 
Son  niveau  baisse  ensuite  à  une  moyenne  de  30  pieds  par  mille  de  parcours  jusqu'au 
sommet  de  la  vallée  de  la  rivière  La-Paix  (Peace).  La  barge  est  de  la  vallée  est 
environ  700  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  rivière;  les  degrés  d'élévation-  de  la 
partie  supérieure  de  la  vallée  et  du  niveau  de  l'eau  de  la  rivière  étant  de  1,720  pieds  et 
de  1,025,  respectivement. 

Après  avoir  traversé  la  rivière  le  sentier  suit,  sur  un  parcours  de  20  milles  environ 
le  côté  ouest,  dans  les  terres  basses,  dont  le  degré  d'élévation  au-dessus  du  niveau  de  la 
rivière  est  d'environ  cinquante  pieds.  -  D'ici  le  sentier  est  presque  plan,  sauf  trois 
coteaux  s'élevant  à  une  centaine  de  pieds  d'où  le  sentier  s'élève  et  contourne  une  berge 
coupée.  A  l'endroit  où  le  sentier  laisse  la  rivière  la  berge  de  celle-ci  a  une  hauteur  de 
800  pieds.  Le  niveau  d'élévation  au  sommet  est  de  1,849  pieds.  A  partir  d'ici  le 
pays  est  presque  plan,  avec  une  pente  d'élévation  de  pas  plus  de  20  pieds  au  mille, 
jusqu'à  un  point  situé  à  trois  milles  à  l'ouest  du  6e  méridien,  où  l'élévation  est  de  2,183 
pieds.  Dans  la  direction  du  nord  la  région  devint  plane  et  unie.  Au  lac  Cardinal,  soit 
a  six  milles.au  nord,  le  niveau  d'élévation  est  de  2,124  pieds. 

Dans  ce  dernier  endroit  le  pays  devient  une  pente  continuelle  jusqu'au  sommet  de 
la  côte,  à  Dunvegan,  dont  l'élévation  est  de  1,767  pieds.     Le  niveau  de  l'eau  de  la 
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rivière  La-Paix  (Peace)  est  de  1,091  pieds  ce  qui  est  soixante  pieds  au-dessus  de  celui 
de  la  ville  de  Peace-River-Crossing. 

En  opérant  le  raccordement  avec  les  lignes  de  niveau  sur  le  6e  méridien  le  sentier 
traverse  une  région  unie  jusqu'au  lac  Dernier  (Last),  dont  l'élévation  est  de  2,132 
pieds.  A  partir  du  lac  Dernier,  dans  la  direction  du  nord,  le  méridien  s'étend  au- 
dessus  d'un  terrain  plus  élevé,  qui  atteint  le  niveau  de  2,171  pieds  au  nord  du  town- 
ship  84,  où  je  fis  raccorder  mes  lignes  de  niveau  avec  celles  qui  avaient  été  arpentées 
antérieurement  dans  la  direction  du  nord  et  à  partir  de  ce  point. 

En  tout,  nous  avons  arpenté  les  lignes  de  niveau  suivantes  : 

De  Grouard  à  Dunveg-an j_44 

Raccordement  avec  la  2'lème  ligne  de  base 2 

Raccordement  avec  le  lac  Cardinal >e 

Raccordement  avec  le   6e  méridien 2'4 

Total 176 

Les  travaux  furent  commencés  à  Grouard  le  23  juin  et  terminés  le  24  septembre. 
L'équipe  entrait  à  Edmonton  le  fer  octobre.  Après  avoir  fait  des  arrangements  pour 
l'emmagasinage  des  équipements  à  Edmonton,  je  retournai  à  Sawbridge  et  fis  les 
raccordements  des  repères  qui  s'y  trouvent,  avec  les  jauges  dont  nous  parlons  plus 
haut.    Je  retournai  à  Calgary  le  8  octobre. 


RAPPORT  DE  L.  0.  R.  DOZOIS,  A.T.F. 

Du  30  avril  au  8  mai,  je  me  suis  occupé  à  retracer  une  partie  de  la  ligne  du  niveau 
exact  arpenté  la  saison  précédente  de  Winnipeg  à  la  rivière  du  iCygne  (Swan).  La 
ligne  a  été  renivelée  du  repère  de  la  gare  Union  à  Fort-Garry,  au  point  de  repère  n° 
4,  sur  la  ligne  de  chemin  de  fer  près  des  limites  de  la  ville.  Un  embranchement  fut 
aussi  tracé  de  la  station  Union  de  Fort-Garry  à  la  station  du  Pacifique-Canadien  à 
Saint-Boniface.  Un  raccordement  avec  les  données  de  cet  endroit  fut  jugé  nécessaire 
afin  de  comparer  nos  niveaux  avec  ceux  du  chemin  de  fer. 

En  faisant  ce  travail,  il  a  été  nécessaire  en  certains  endroits  de  suivre  les  prin- 
cipales rues  de  sorte  que  ce  travail  a  dû  être  effectué  de  bonne  heure  le  matin,  afin 
d'éviter  l'encombrement  du  trafic  journalier. 

L'équipe  était  composée  d'un  enregistreur,  de  deux  porte-mire,  d'un  porte-para- 
pluie, d'un  cuisinier  et  d'un  conducteur  de  wagonnet,  ce  dernier  étant  nommé  par  la 
compagnie  du  Grand-Tronc^-Pacifique,   quoique  ses  gages  fussent  payés  par  nous. 

Les  travaux  de  prise  de  niveaux  le  long  de  la  voie  ferrée  du  Grand-Tronc-Paci- 
fique, de  Portage-la-Prairie  en  allant  vers  l'ouest,  furent  commencés  le  10  mai.  Les 
données  dont  nous  nous  sommes  servis  relevaient  de  deux  points  de  repère  établis 
l'année  précédente  particulièrement  sur  l'arsenal  et  le  palais  de  justice.  Ces  éléva- 
tions ont  été  inscrites  d'après  les  plus  récentes  données  revisées  se  rapportant  au  niveau 
de  la  mer. 

Sur  les  premiers  125  milles  jusqu'à  Miniota,  le  vent  a  été  un  obstacle  à  l'avance- 
ment de  notre  travail.  Ce  fut  tout  particulièrement  le  cas  pendant  notre  travail  à 
travers  les  terrains  plats  connus  sous  le  nom  des  "plaines  du  Portage".  Ce  territoire 
découvert  s'étend  à  environ  60  milles  à  l'ouest  de  Portage-la-Prairie. 

Pendant  les  premiers  jours  de  mai,  immédiatement  après  les  semailles,  le  sol  qui 
est  sablonneux  est  balayé  par  le  vent  et  forme  des  nuages  qui  remplissent  l'atmosphère 
de  poussière.  Une  fois,  le  vent  fut  assez  fort  pour  jeter  un  train  hors  de  la  voie  prin- 
cipale en  faisant  fonctionner  l'aiguillage,  et  le  pousser  à  deux  milles  sur  la  voie  d'évite- 
ment.  Au  delà  des  plaines  du  Portage  jusqu'à  Miniota,  le  terrain  devient  plus  ondulé 
avec  par  ci  par  là  des  monticules  boisés  qui  sont  un  abri  contre  le  vent. 
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A  Miniota,  la  voie  ferrée  descend  dans  la  vallée  de  la  rivière  Assiniboine,  à  travers 
laquelle  il  vente  sur  une  distance  de  25  milles  jusqu'à  Lazarre.  La  rivière  Qu'Appelle 
fie  relie  à  l'Assiniboine  à  l'ouest  de  la  gare  Lazarre.  La  voie  ferrée  traverse  FAssini- 
boine  à  cet  endroit,  et  en  entrant  dans  la  vallée  de  la  Qu'Appelle,  s'élève  rapidement 
sur  un  parcours  de  20  milles,  en  atteignant  de  nouveau  les  hautes  terres  à  la  gare  de 
Welby,  près  des  frontières  entre  la  Saskatchewan  et  le  Manitoba. 

Le  long  des  quarante  milles  de  voie  ferrée  qui  s'étendent  dans  la  vallée  de  l'Assi- 
niboine et  de  la  Qu'Appelle,  la  prise  des  niveaux  s'est  effectuée  d'une  manière  plus 
satisfaisante,  vu  l'absence  du  vent.  A  cette  époque,  tout  de  même,  les  chaleurs  de 
juillet  sont  arrivées  et  ont  beaucoup  nui  à  l'exactitude  des  variations  des  instruments. 
En  conséquence  il  a  fallu,  en  plus  d'un  cas,  opérer  jusqu'à  une  troisième  prise  de 
niveaux,  et  de  là  un  plus  petit  nombre  de  vérifications  pas  section  d'un  mille. 

Il  est  devenu  évident  qu'à  cette  époque  de  l'année  les  travaux  de  prise  de  niveaux 
ne  peuvent  pas  s'effectuer  d'une  manière  favorable  à  cause  des  conditions  qui  prévalent, 
tant  que  ce  travail  devra  s'accomplir  pendant  les  trois  ou  quatre  heures  précédant  et 
suivant  l'heure  du  midi.  Pendant  les  journées  chaudes  de  juillet  et  août,  et  lorsque  le 
temps  est  clair,  l'air  commence  à  s'agiter  vers  8,30  a.m.  et  devient  graduellement  plus 
troublé  jusqu'à  midi,  alors  que  la  tige  graduée  ne  peut  être  lue  même  de  très  près  avec 
quelque  confiance.  L'air  demeure  dans  cet  état  de  trouble  jusqu'à  3.30  de  Faprès-midi 
quand  il  s'éclaircit  et  retourne  habituellement  à  l'état  de  tranquillité  vers  5  p.m. 

Il  a  été  découvert  qu'un  vent  léger  a  une  influence  modifiante  sur  cet  air  troublé 
et  pour  cette  raison  l'état  de  Fair  variera  d'un  jour  à  l'autre.  En  général,  toutefois,  je 
suis  d'avis  que  la  prise  des  niveaux  exacts  ne  peut  être  effectuée  d'une  manière  efficace 
dans  les  provinces  de  prairies  pendant  approximativement  huit  heures  du  jour,  quatre 
dans  la  matinée  et  quatre  dans  l'après-midi.  Cette  déclaration  ne  s'applique  pas  aux 
journées  nuageuses  pourvu  que  la  température  ne  soit  pas  d'une  chaleur  suffoquante. 

Le  seul  remède  que  l'on  ait  trouvé  a  été  un  changement  complet  dans  l'échelle  des 
heures  de  travail.  Auparavant  les  heures  de  travail  étaient  de  7  a.m.  à  6  p.m.  Il  a 
été  décidé  de  profiter  des  heures  suivant  le  lever  et  précédant  le  coucher  du  soleil,  et 
en  conséquence,  le  7  juillet,  la  nouvelle  échelle  des  heures  de  travail  a  été  mise  en  vi- 
gueur. Nous  étions  alors  dans  la  vallée  de  l'Assiniboine.  Nous  avons  commencé  notre 
-travail  à  5  a.m.  et  nous  l'avons  continué  aussi  longtemps  que  l'air  est  demeuré  tranquille. 
Aussitôt  que  l'air  a  montré  des  signes  de  trouble  le  travail  a  été  ajourné  et  l'équipe 
est  retournée  au  camp.  Cette  heure  varie  nécessairement  selon  le  mois  de  l'année.  En 
juillet  Fair  a  montré,  d'abord,  des  signes  d'instabilité,  quand  le  temps  était  clair  entre 

8  et  8.30  a.m.  Vers  4.30  p.m.  nous  étions  de  retour  à  notre  travail,  les  instruments 
étaient  montés  et  le  porte-mire  au  poste,  prêt  à  commencer  son  ouvrage  quand  les 
conditions  de  l'air  nous  seraient  favorables.  Les  conditions  de  l'air  ont  été  observées 
toutes  les  cinq  minutes  et  lorsqu'il  était  suffisamment  propice  le  travail  fut  recommen- 
cé. L'heure  à  laquelle  l'air  retrouve  son  état  normal  pourrait  difficilement  être  détermi- 
née, vu  que  l'on  a  observé  qu'il  variait  beaucoup  sous  l'influence  de  la  température,  de 
l'humidité,  du  vent,  etc.  Pendant  certains  jours  clairs  nous  pouvions  recommencer 
notre  travail  à  4.30  p.m.,  tandis  que  d'autres  j,ours  l'air  était  instable  jusqu'à  6.30 
p.m.     Dans  ces  dernières  conditions,  il  nous  fallait  suspendre  les  travaux  entre  8  et 

9  p.m. 

Quand  le  soleil  est  bas,  comme  il  l'était  sous  la  mise  en  vigueur  de  la  nouvelle 
échelle  des  heures  de  travail,  il  y  a  une  différence  très  prononcée  dans  l'illumination 
sur  l'arrière  et  l'avant  de  la  tige  graduée,  quand  elle  est  placée  parallèlement  aux 
rayons  du  soleil.  Ceci  peut  donner  lieu  à  une  grande  erreur,  cachée,  toutefois,  si  elle 
n'est  pas  corrigée  en  conséquence  par  l'ajustement  des  résultats  des  opérations  d'ar- 
pentage. Le  seul  moyen  efficace  est  de  remettre  la  vérification  des  données  obtenues 
par  le  travail  du  matin,  laquelle  peut  se  faire  dans  un  tracé  en  direction  opposée  par 
le  travail  du  soir.  De  cette  manière  toute  petite  erreur  d'illumination  apparaîtra  quand 
les  résultats  d'un  premier  arpentage  seront  comparés  à  ceux  de  l'arpentage  de  retour. 
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La  moyenne  des  deux  résultats  ne  sera  pas  affectée  par  l'erreur  commise.  Le  temps 
moyen  de  la  localité  devrait  servir  au  lieu  du  temps  réglementaire. 

La  nouvelle  échelle  des  heures  de  travail  a  démontré  un  progrès  tellement  remar- 
quable qu'elle  a  été  maintenue  en  vigueur  jusqu'à  la  fin  de  la  saison.  Il  a  fallu  ajuster 
les  heures  selon  la  date  de  la  saison.  Il  ne  faut  pas  penser  que  la,  nouvelle  échelle  des 
heures  a  été  moins  pénible  aux  membres  de  l'équipe  que  l'ancienne,  quoique  la  journée 
de  travail  n'était  que  de  5,  et  quelquefois  de  6  heures,  au  lieu  de  10  heures.  La  nou- 
velle échelle  des  heures  n'avait  pas  été  en  force  pendant  deux  semaines  que  les  membres 
de  l'équipe  auraient  retourné  avec  joie  à  l'ancien  horaire  de  dix  heures.  Ceci  était 
tout  particulièrement  le  cas  pour  le  cuisinier,  qui  était  obligé  de  servir  le  déjeuner  à 
4.30  heures  a.m.,  et  de  dîner  à  9  et  9.30  pm..  Cependant,  le  changement  dans  l'horaire 
a  été  un  succès,  si  l'on  considère  les  résultats  obtenus.  Les  effets  nuisibles  de  l'air 
troublé  ont  non  seulement  été  évités,  mais  l'influence  nocible  des  vents  n'a  plus  été 
une  source  d'inconvénients. 

L'action  journalière  des  vents  sur  les  prairies  peut  être  décrit  comme  semblable 
aux  vagues  de  chaleur,  c'est-à-dire  qu'ils  arrivent  graduellement,  d'abord,  sous  forme 
de  brise,  peu  après  le  lever  du  soleil,  augmentant  d'intensité  à  mesure  que  le  soleil 
monte  à  l'horizon.  Presque  invariablement  le  vent  diminuera  un  peu  avant  Je  coucher 
du  soleil  et  tombera  entièrement  à  mesure  que  le  soleil  baisse. 

A  partir  de  Portage-la-Prairie,  la  voie  ferrée  s'élève  constamment  d'une  élévation 
de  858  pieds  à  une  altitude  de  1,647  pieds  à  Oakner,  à  100  milles  plus  loin  à  l'ouest. 
De  là,  au  commencement  de  la  descente  dans  la  vallée  de  l' Assiniboine,  la  pente  accuse 
une  chute  de  150  pieds  sur  une  distance  de  20  milles  et,  dans  les  14  milles  suivants  l'in- 
clinaison tombe  de  220  piecls  au  fond  de  la  vallée,  donnant  ainsi  une  élévation  de 
1,277  pieds  à  la  gare  de  Treat.  La  voie  ferrée  traverse  la  rivière  Assiniboine  à  un 
niveau  de  1,302  pieds  et  remonte  de  300  pieds  dans  les  12  milles  suivants,  atteignant 
une  altitude  de  1,602  pieds  à  la  gare  de  Welby.  De  Welby  à  Goodeve,  qui  est  aussi 
loin  à  l'ouest  que  nos  travaux  de  prise  de  niveaux  furent  poussés,  il  y  a  une  élévation 
continuelle,  atteignant  à  Goodeve  une  altitude  de  2,102  pieds. 

Pour  les  premiers  20  milles,  la  différence  accumulée  entre  les  résultats  tracés  d'al- 
ler et  retour  varia  de  chaque  côté  du  zéro,  c'est-à-dire  qu'elle  était  positive  sur  un  par- 
cours d'une  couple  de  milles,  ensuite  négative  et  vice  versa.  Après  20  milles  elle 
devint  négative  et  demeura  de  même  pour  220  milles,  soit  jusqu'à  la  fin  de  la  saison, 
alors  qu'elle  atteint  0.079  pied.  La  plus  grande  différence  accumulée  a  été  0.141  pied, 
à  la  borne  miliaire  235. 

En  tout,  267  sections  furent  parcourues,  la  longueur  moyenne  d'une  section  étant 
de  0.9  mille.  De  celles-ci,  27  seulement  avaient  une  différence  excédant  0.01  pied. 
Ceci  se  chiffre  à  10  pour  100  en  comparaison  de  25  pour  100  pendant  les  travaux  de  la 
saison  dernière.  Les  différences  positives  et  négatives-  atteignant  à  peu  près  un 
chiffre  égal.  L'erreur  probable  de  la  moyenne  d'une  section  d'un  mille  est  de  0.002 
pied,  l'erreur  probable  de  toute  la  ligne  de  247  milles  est  de  0.0345  pied. 

Les  seuls  cours  d'eau  notables  traversés  par  la  voie  ferrée  du  Grand-Tronc-Pacifi- 
que, de  Portagle-la-Prairie  en  allant  vers  l'ouest,  sont  Minedosa,  Du-Chêne  (Oak),  à 
l'Arc  (Bow),  Assiniboine,  et  Cutarm.  En  plus,  il  y  a  cinq  ou  six  ruisseaux,  dont 
quelques-uns  se  dessèchent  pendant  l'été.  On  a  enregistré  l'élévation  du  niveau  de 
l"eau  dans  tous  les  cours  traversés  par  la  ligne  des  niveaux. 

De  Gerald  à  Goodeve,  soit  une  distance  de  67  milles,  il  y  a  une  sérieuse  disette 
d'eau  dans  le  voisinage  de  la  voie  ferrée.  Il  n'y  a  pas  de  lac  sur  aucun  côté  du  chemin 
de  fer  d'une  importance  suffisante  pour  justifier  l'arpentage  des  lignes  de  niveaux. 

Le  long  de  cette  ligne  de  niveaux,  59  points  de  repère  permanents  ont  été  établis, 
et  on  peut  les  classifier  comme  suit,  par  ordre  de  leur  valeur,  au  point  de  vue  de  leur 
permanence  :  piliers  de  béton,  "29  ;  piliers  de  pont,  2  ;  églises  et  écoles,  5  ;  réservoirs,  7  ; 
élévateurs  à  grain,  5;  résidences,  7;  hôtel;  sémaphore,  1;  gare,  1.  Le  prélèvement 
d'élévations  a  été  ainsi  laissé  sur  le  champ  à  des  distances  moyennes  de  4.2  milles;  en 
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plus  de  ceux-ci,  232  points  de  repère  temporaires  ont  été  établis  au  moyen  de  tiges  de 
fer  enfoncées  horizontalement  dans  les  poteaux  du  télégraphe. 

Des  épreuves  faites  sur  d'autres  lignes  par  ce  bureau  ont  démontré  qu'il  arrive 
rarement  que  ces  repères  temporaires  soient  dérangés  par  plus  d'un  dixième  de  pied 
dans  une  couple  d'années. 

Nous  avons  opéré  un  raccordement  avec  la  ligne  des  niveaux  arpentée  par  M.  A. 
G.  Stuart,  A.T.F.,  le  long  de  la  frontière  est  du  rang  31,  à  l'ouest  du  principal  méri- 
dien. Ce  raccordement  fut  fait  au  moyen  d'un  embranchement,  à  partir  d'environ  la 
mi-chemin  entre  les  gares  de  Welby  et  Spyhill.  Deux  des  repères  établis  par  M.  Stuart, 
à  l'extrémité  ouest  de  la  6e  ligne  de  base,  ont  été  compris  dans  la  ligne  des  niveaux 
précis  au  moyen  d'une  ligne  arpentée  vers  le  nord,  le  long  du  second  méridien,  à  partir 
de  la  voie  ferrée. 

Ces  deux  raccordements  étaient  éloignés  l'un  de  l'autre  d'environ  vingt-huit  mil- 
les, cette  distance  étant  calculée  d'après  la  route  suivie  par  la  ligne  des  niveaux 
arpentée  par  M.  Stuart.  Les  niveaux  qu'il  a  obtenus  sur  ce  parcours  s'accordent 
.assez  bien  avec  ceux  de  notre  ligne  le  long  du  chemin  de  fer,  la  différence  n'étant  que 
de  0.02  pied  dans  les  28  milles. 

Nous,  avons  aussi  fait  un  raccordement  avec  les  données  en  niveaux  de  Melville, 
Sask.  C'est  le  28  août  que  nous  avons  discontinué  le  travail,  après  avoir  arpenté  à' 
niveau  un  parcours  de  247  milles  entre  le  8  mai  et  le  28  août;  ceci  donne  une  moyenne 
de  67â  milles  par  mois.  Nous  avons  suspendu  les  travaux  à  cette  date  pour  la  raison 
que  j'étais  tenu  de  tirer  une  ligne  de  Pelly  à  la  rivière  du  Cygne  (Swan)  sur  la  voie 
du  Canadian-Northern,  dans  le  but  de  faire  raccorder  la  ligne  des  niveaux  de  M. 
Stuart,  sur  la  9e  ligne  de  base,  avec  la  ligne  des  niveaux  précis  qui  s'étend  de  Win- 
nipeg  à  Edmonton. 

Nous  avons  commencé  cette  prise  des  niveaux  à  l'extrémité  est  de  la  9e  ligne  de 
base  et  l'avons  poussée  à  4£  milles  au  nord,  le  long  du  second  méridien,  jusqu'à  la  voie 
ferrée.  Ce  méridien  traverse  cet  embranchement  du  chemin  de  fer  Canadian-North- 
ern  (connu  sous  le  nom  d'embranchement  de  Tunderhill)  à  un  point  situé  à  quatre 
milles  à  l'ouest  de  la  gare  de  Pelly.  A  l'endroit  où  il  traverse  le  chemin  de  fer  le 
second  méridien  atteint  une  altitude  de  1,454.1  pieds,  tandis  qu'à  soixante  milles  plus 
au  sud,  à  l'endroit  où  il  traverse  la  voie  ferrée  du  Grand-Tronc,  son  élévation  est  de 
1,717  pieds. 

L'intention  n'était  pas  d'arpenter  cette  ligne  avec  toute  la  précision  habituelle 
concernant  la  prise  des  niveaux  le  long  du  chemin  de  fer.  Dans  ce  cas,  le  premier 
but  était  d'obtenir  une  comparaison  des  données  entre  les  niveaux  obtenus  sur  la  9e 
ligne  de  base  et  ceux  qui  seraient  notés  le  long  du  chemin  de  fer  jusqu'à  la  rivière  du 
Cygne  (Swan).  Afin  d'éviter  une  troisième  prise  de  niveau,  nous  avons  augmenté  à 
0.30.  pied  le  défaut  de  coïncidence  allouable  par  section  d'un  mille.  Nous  avons  ins- 
tallé des  repères  permanents  partout  où  nous  avons  pu  trouver  des  structures  conve- 
nables. Nous  ne. nous  sommes  pas  servis  de  piliers  en  béton  sur  cette  ligne.  Le  par- 
cours total  couvert  par  nos  lignes  de  niveaux  a  été  de  quarante-trois  milles.  'Ce  travail 
fut  effectué  du  2  au  14  septembre.  Nous  y  avons  installé  3  repères  permanents  ainsi 
que  39  repères  temporaires.  Nous  avons  enregistré  le  degré  d'élévation  de  huit  cours 
d'eau  et  de  la  base  des  rails  à  cinq  gares  de  chemin  de  fer.  L'élévation  des  traverses 
de  route  fut  aussi  enregistrée  à  environ  tous  les  deux  milles^ 

Le  15  septembre  je  congédiai  mon  équipe  et  partis  le  même  jour  pour  Calgary  où 
j'arrivai  le  20,  après  avoir  passé  une  joxirnée  à  Melville  pour  -l'emmagasinage  de  mon 
équipement.       , 

Du  30  septembre  au  30  novembre,  j'ai  arpenté  des  lignes  de  niveaux  approxima- 
tives dans  la  région  couverte  par  la  carte  sectionnelle  du  lac  la  Selle  (Saddle).  Ce 
district  se  trouve  près  de  Saint-Paul-de-Métis  et  le  lac  du  Froid  (Cold),  dans  l'Alberta. 
J'ai  fait  la  prise  des  niveaux  sur  un  parcours  de  168  milles,  et  j'ai  enregistré  ïes  degrés 
d'élévation  de  36  lacs,  douze  cours  d'eau  et  de  102  points  sur  sol.     A  mon  retour  à 
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Calgary,  je  me  suis  occupé  d'une  partie  de  la  préparation  de  mes  rapports  jusqu'au  15 
décembre,  alors  que  je  me  dirigeai  vers  l'est,  pour  retourner  à  Calgary  le  15  février 
1916. 

Le  27  février,  je  quittai  Calgary  pour  me  rendre  à  Prince- Albert,  dans,  le  but  de 
tirer  une  ligne  de  raccordement  entre  le  lac  de  la  Chandelle  (Candie)  et  la  ligne  des 
niveaux  de  subdivision  de  M.  Christie.  Ces  niveaux  furent  levés  à  partir  du  lac  de  la 
Chandelle  (Candie)  jusqu'à  travers  le  lac  de  la  Torche,  et  de  là  vers  le  such  jusqu'à  la 
subdivision  en  question,  en  suivant  un  sentier  sinueux  et  fortement  boisé,  dont  le 
parcours  est  d'environ  huit  milles.  Ce  travail  fut  terminé  le  9  mars  au  soir.  Nous 
avons  arpenté  ici  une  double  ligne. 

La  neige  à  cette  époque  atteignait  encore  une  épaisseur  de  deux  pieds  et  plus  dans 
le  bois,  et  la  température  se  maintenait  bien  au-dessous  du  point  de  congélation,  à 
l'exception  de  l'heure  du  midi,  où  elle  devenait  plus  douce. 

Le  voyage  de  retour  à  Prince-Albert  a  été  terminé  le  10  mars  et  je  partis  le  même 
jour  pour  Calgary,  où  j'arrivai  au  cours  de  l'après-midi  du  11  mars. 
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ANNEXE  N°  71. 
EXTRAIT  DU  RAPPORT  DE  W.  E.  WELD,  A.T.E. 

ARPENTAGES    DE    SUBDIVISION    PRES    DE    GRANDS-RAPIDES,    MAN. 

Nous  sommes  arrivés  à  Grand-Rapids  le  3  septembre  et  nous  avons  commencé 
les  travaux  de  la  saison  en  divisant  le  township  48-13-Pr.  Une  fois  les  travaux  ter- 
minés dans  la  partie  est,  nous  avons  traversé  le  township  sur  le  tramway  de  la  compa- 
gnie de  la  Baie-d'Hudson. 

C'est  un  chemin  à  entrevoie  très  étroite  et  à  rails  très  légers,  et  sauf  comme  com- 
modité pour  les  rares  voyageurs  il  sert  peu  et  tombe  en  ruine.  La  compagnie  possède 
un  grand  lot  à  l'extrémité  est  du  tramway  et  un  autre  d'environ  neuf  acres  à  l'extrémité 
ouest.  Sur  ce  dernier  se  trouvent  les  restes  d'un  grand  hangar  à  marchandises  en 
bois  dans  lequel  le  tramway  circule,  une  grande  maison  de  bois  rond  et  un  entrepôt 
en  bois.  A  environ  un  demi-mille  en  aval  de  ce  lot,  il  y  a  un  autre  lot  d'environ 
quarante  acres  appartenant  à  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson. 

De  l'extrémité  supérieure  du  portage  nous  avons  continué  la  subdivision. 

D'un  bout  à  l'autre  il  a  fallu  faire  beaucoup  d'abatage.  Ce  qui  nous  a  le  plus 
retardé  c'est  une  repousse  très  dense  de  cyprès  qui  croissait  à  travers  un  amoncellement 
d'arbres  abattus  par  le  feu  qui  gisaient  dans  certaines  parties.  En  quittant  le  muskeg 
voisin  de  la  colonie  et  en  marchant  vers  l'ouest,  on  ne  trouve  plus  d'eau  dans  le  town- 
ship ni  dans  la  rangée  de  sections  du  township  avoisinant.  Ce  manque  d'eau  sera  un 
grand  désavantage  et  retardera  la  colonisation  du  township. 

Le  24  septembre,  ayant  presque  terminé  les  subdivisions,  nous  avons  commencé  la 
triangulation  de  la  rivière.  Comme  les  rives  étaient  basses  et  qu'il  y  avait  des  saules 
par  endroit,  il  a  été  impossible  d'adopter  la  méthode  des  arpentages  au  stadia,  et  à  cause 
de  la  rapidité  du  courant  nous  n'avons  pu  chaîner  que  de  petites  distances  d'un  côté 
à  l'autre  de  la  rivière,  surtout  dans  les  rapides,  où  il  a  fallu  réduire  les  portées  de 
mesurage  qui  ont  été  nécessairement  courtes.  Nous  avons  pris  beaucoup  plus  de  soin 
que  cela  se  fait  d'ordinaire  en  opérant  ces  triangulations,  à  cause  des  grandes  forces 
hydrauliques  possibles  de  développement  qui  s'y  trouvent,  et  nous  avons  pris  tous  les 
renseignements  possibles  relativement  aux  rives. 

Le  30  septembre  nous  sommes  retournés  avec  notre  campement  par  le  tramway, 
et  nous  avons  passé  le  reste  de  la  semaine  à  retracer  la  frontière  de  la  réserve  sauvage 
et  à  continuer  la  triangulation  de  la  rivière.  Le  4  octobre,  nous  avons  commencé 
l'arpentage  des  lots  additionnels  à  la  colonie  de  Grand-Rapids.  Ce  travail,  ainsi  que 
le  parachèvement  de  la  triangulation  de  la  réserve  sauvage  et  de  la  rivière,  la  triangula- 
tion de  la  baie  et  du  chenal  de  trop  plein,  de  la  route  qui  traverse  les  lots  de  la  com- 
pagnie de  la  Baie-d'Hudson,  la  consolidation  et  le  marquage  des  poteaux,  tout  cela  a 
tenu  le  groupe  complet  occupé. 

Heureusement  tout  était  fini  le  16  octobre,  ce  qui  a  donné  juste  le  temps  de  lever 
le  camp  et  d'embarquer  à  bord  du  vapeur  Wolverine,  qui  partait  de  GrandjRapids  pour 
Selkirk  le  jour  suivant.  Nous  sommes  arrivés  à  Winnipeg  le  19  où  nous  avons  ter- 
miné nos  derniers  travaux  d'arpentage  le  21  du  mois. 

Dans  le  township  48-13-Pr.,  le  sol  varie  beaucoup;  les  sections  13-14-15,  27  et  34, 
sont  en  grande  partie  des  savanes  d'épinettes  sèches  à  la  surface  et  mouillées  en  des- 
sous. En  certains  cas  nous  avons  constaté  que  c'était  gelé  dur  à  environ  un  pied  au- 
dessous  de  la  surface.  Ailleurs,  nous  avons  trouvé,  sous  une  épaisseur  variable  de 
glaise  mêlée  d'humus,  de  l'argile  parfois  mélangée  de  sable  ou  de  gravier  et  souvent 
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parsemée  de  cailloux  calcaires  de  différentes  grosseurs.  Nous  avons  souvent  trouvé 
au-dessus  de  l'argile  une  couche  de  pierres  d'un  pouce  ou  deux  d'épais.  En  général 
le  sol  ne  paraît  très  propice  à  l'agriculture,  bien  qu'on  puisse  y  faire  des  récoltes  suffi- 
santes pour  la  consommation  locale.     Les  gelées  d'été  sont  aussi  trop  fréquentes. 

Ce  township  a  beaucoup  souffert  des  incendies,  surtout  le  long  de  la  ligne  du 
tramway  et  de  la  rivière,  et  sauf  certains  bouquets  de  bonne  épinette,  de  tamarac  et 
de  cyprès,  le  township  est  en  grande  partie  couvert  d'une  repousse  très  dense  qui  n'a 
aucune  valeur  commerciale.  Dans  les  quatre  sections  arpentées  dans  le  township  48- 
14  Pr.,  nous  avons  trouvé  de  très  bons  morceaux  de  forêts  de  cyprès  et  d'épinette,  où 
les  troncs  variaient  entre  12  et  18  pouces  de  diamètre,  et  tout  indique  que  cela  se  con- 
tinue plus  loin  dans  le  township. 

Comme  nous  l'avons  déjà  signalé  le  manque  d'eau  sera  un  obstacle  sérieux  au 
progrès  de  ce  district.  Le  développement  des  forces  hydrauliques  ou  le  prolongement 
du  chemin  de  fer  à  partir  de  Gypsumville  aiderait  sans  doute  à  cette  région,  mais  ces 
deux  améliorations  sont  en  quelque  sorte  improbable  à  l'heure  actuelle  et  l'on  ne  peut 
s'attendre  à  ce  que  Grand-Rapids  se  développe  vite  dans  un  avenir  prochain. 

En  somme  la  température  a  été  bonne  mais  il  a  eu  de  fortes  gelées  et  plusieurs 
chutes  de  neige  en  septembre.  Les  mouches  noires  sont,  cependant,  restées  en  grand 
nombre  jusqu'à  la  fin  des  arpentages. 
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ANNEXE  Nc  72. 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-1916. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons. 


Lieu 


21-84  Angle  E.-N.-: 


0-60 
58-03 
58-03 
34-75 
22-52 
39-07 
33-71 
56-26 
6-31 
6-90 
6-90 
28-25 
28-25 
28-25 
62-68 
62-68 
44-79 
44-79 
6-95 
34-20 
22-54 
22-54 
65-00 
65-00 
28-26 
28-26 
1-28 
1-28 
P.R. 
55-6 
21-86 
21-86 
42-00 
42-00 
37-35 
37-35 
47-00 
34-67 
34-67 
49-35 
49-35 
42-91 
42-91 
A 
A 

27-00 
54-00 
58-90 
58-90 
8-00 
73-00 
73-00 
65-00 
9-00 
38-00 


E.- 
E.- 
E.- 
E.- 

E.- 

E.-N, 

E.-N.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.-N. 

E.-N, 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

S.- 

S. 

s.- 
s.- 

E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 

*E.-N. 
E.- 
E.-N. 
E.- 
E.- 
E.- 


O.- 

E.- 
E.- 
E.- 
E.- 

S.- 
S.- 

s.- 
s.- 

E.- 


E.sec.32. 

"    33. 

"    35. 

"    35. 

"    32. 

"  33. 
O."  31. 
E.  "    31. 

"   33. 

"   34. 

"  33. 

"    33. 

"   32. 

"    32. 

"   32. 

"   33. 

"    33. 

11    34. 

"  34. 
O.  "  31. 
E."    31. 

"    32. 

"    32. 

"   33. 

"    33. 

"   33. 

"   33. 

"     1. 

"     1. 

"   36. 

"   13. 

"    31. 

"   31. 

"    32. 

"   32. 

"    35. 

"    35. 

"  31. 
•0."    31. 

"  31. 
-E."    32. 

"    32. 

"    34. 

"  34. 
35. 
35. 

"    33. 

"    34. 

"    33. 

"   33. 

"    36. 

"   36. 

"    13. 

"   36. 

"   36. 

"   31 


« 


E.2E. 


E.  Pr 


Date. 


24déc. 
26  "  .. 
19  "  .. 
19   "    .. 

12  janv. 

13  "    .. 

15  "    .. 

16  "    .. 

18  "   .. 

19  "  .. 
5  "  .. 
5  "   .. 

1er  fév.. 
1er  fév . . 
1er  fév. 
2  fév.. 

2  "    .. 

3  "  .. 
3   "   .. 

5  "    .. 

6  "  .. 
8   "   .. 

8  "    .. 

9  "  .. 
9   "   .. 

13  "  .. 
13  "  .. 
11  mars 
11  "  .. 
18  mai. 
22   "    .. 


.  '14 
.  '14 
.  '14 
.  '14 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
..'15 
.  '15 
.  '15 
.  '15 
10  juillet  '14 


10  " 
13     " 

13  " 

14  " 
14  " 
26  mai. 


15  juillet  '14 


12  mars.  '15 

13  "        '15 
30  juillet  '15 

5  juin  . .  '15 
27  juillet  '14 


27 

13  " 

2  " 

5  " 

26  juin  . 

21,  "    . 

8,  "    • 


'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


Inclinaision. 


9  22 
08 

6  39 
38 
58 
18 

7  37 

8  02 
01 
05 

6  09 
11 
25 
25 
25 

4  46 
46 

5  18 
17 
40 
23 
31 
23 

6  04 
5  58 
5  24 

19 
4  47 

47 
12  17 

15 
16  42 

39 
21  39 

35 
15  28 

31 
12  55 

15  44 
49 
10 
18 

16  36 
40 

11  34 

12  06 
12 

11  48 

15  26 

29 

11  11 
18 

12  21 
01 

11  52 
32 


G.  H.  Herriot. 
B.  W.  Waugh. 
G.  H.  Herriot. 


B.  W.  Waugh. 
G.  H.  Herriot. 


Observateur. 


G.  H.  Blanchet. 
G.  H.  Herriot. 


G.  H.  Blanchet. 
G.  H.  Herriot. 


W.  J.  Deans. 

R.  B.  McKay. 

G.  H.  Blanchet. 

G.  H.  Herriot. 
<< 

G.  H.  Blanchet. 
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Lieu. 


00  Angle  E.-  NE.  sec.  34. 

00  "  S.-  "  36 

"  E.par  "  36 

i  "  36 

H  NE.  "  36 

00  "  S.-  "  13 

00  M  S.-  "  24 

80  u  O.  "  34 

00  M  N.-i  E  par  "  30 

00  M  N.  "  30 

00  "  N.  "  30 

00  "  S.-NE.  "  4 

46  "  N.  "  36 

00  "  S.-  "  36 

00  "  S.-  "  25 

00  "  S.-  "  13 

00  "  S.-  "  10 

"  31 

00  M  E.-  "  33 

50  "  S.-  "  32 

00  M  S.-  "  28 

50  "  N.-  «  21 

00  "  O.-  "  29 

00  "  S.-  "  34 

00  "  W.-  "  21 

70  "  W.-  "  16 

70  "  N.-  "  2 
75  "  E.-NO.  "  31 
33  "  E.-NE  "  33 

24  "  E.-NO.  "  31 

27  "  N.-NE.  "  13 
68  "  N.-NE.  "  13 
75  M  N.-NE.  "  25 
75  "  N.-NE.  "  25 

28  "  N.-SE.  "  1. 
46  "  N.-NE.  a  12 
12  "  N.-  "  24 

74  "  N.-  *  "  1. 
88  "  N.-  "  25 
00  ~a  W.-  "  6 
00  "  W.-  "  6 
46  M  E.-  "  33 
46  M  E.-  "  33 
38  "  E.-NO.  "  31 
52  "  E.-NE.  "  33 
64  "  E.-NO.  "  31 
33  "  E.-NE.  "  31 
37  „  E.-  "  31 
11  "  E.-  "  35 
91  "  E.-  "  34 
88  "  N.-  "  14 
00  M  N.-  "  10 
00  w  N.-  "  17 
30  M  E.-NO.  "  31 
27  "  E.-NE.  "  33 

71  "  E.-  "  34 

25  u  E.-  "  35 

75  "  N.-  "  24 
00  "  N.-SE.  "  3 
00  "E.-NE.  "  29 
00  "  N.-\  (l  Q 
00  "  E.-/  y 
00  "  N.-  "  22 
00  "  E.-  "  5 
00  "  E.-  "  3 

«  u  27 


tf 


E.Pr. 


Date. 


11  juin. . 
14     "   .. 

27  " 

28  "  '.'. 
6  juillet. 

31 
26 

4  mai  . . 
12oct... 
13 
15 

17  "  :.. 
16  août. . 
27 

28  "  ... 
30    "  ... 

6  juin  . . 

10  mai. . 

11  "  ... 

12  "  ... 

13  "  ... 
14 

15 
17 
18 

19  "  ... 
21    "  ... 

4  juillet. 
9 

13  "  ... 
23 

31 

1er  août. 

2       "   . 

4      "   . 

7  "  .. 

10  "  .. 
12      "  .. 

14  "  .. 

21  mai. . 

23  "  ... 

11  août.. 
11     "  .. 

18  "  .. 

20  "   .. 

21  "   .. 

22  " 

24  "  .. 
26 

29  "  .. 

2  "   .. 

3  "  .. 
18     "   .. 

3  sept. . 

6  "  .. 

7  "  .. 

8  "   .. 
3    "  .. 

22  "   .. 

22  "   .. 

23  "'.. 

24  "  .. 
24  "  .. 
27  "  .. 
27  "  .. 


Inclinaison. 

o  y 

11  15 

10  35 

12  37 

37 

24 

11  59 

42 

56 

21 

12 

09 

21 

16 

12  04 

11  07 

10  50 

58 

13  14 

11  45 

18 

9  57 

10  45 

11  33 

11  06 

10  03 

9  02 

10  21 

11  37 

10  28 

12  49 

11  45 

18  38 

13  45 

40 

15  31 

14  11 

25 

13  34 

30 

10  54 

53 

9  53 

59 

12  19 

15  20 

10  13 

11  10 

12  05 

14  48 

8  57 

10  28 

42 

9  34 

7  41 

9  42 

8  51 

51 

12 

11  57 

10  23 

35 

58 

11  01 

10  28 

11  10 

Observateur. 


G.  H.  Blanchet. 

a 

R.  B.  McKay. 


G.  H.  Blanchet. 
<< 

C.  F.  Aylsworth. 
W.  J.  Deans. 


R.  B.  McKay. 
G.  H.  Blanchet. 


C.  M.  Walker. 
C.  F.  Aylsworth 


B.  W.  Waugh 


C.  M.  Walker. 
G.  H.  Herriot. 

u 

B.  W.  Waugh. 


W.  A.  Scott. 

<< 
B.  W.  Waugh. 

•         << 
« 
W.  A.  Scott. 
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Lieu. 


Angle  N.-N.-E 
"     E. 


2 
20 
20 
20 
10 
20 
10 
45 
A 
40 
10 

5 
42 
40 
30 
30 
A 

2-00 
A 


E. 
E. 
E. 

N. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
E. 
N. 
N. 
N. 
E. 
N. 
N. 

N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 

S. 
S. 
E. 

E. 

N. 
O. 
N. 

S. 
N. 
N. 
O. 
S. 

o. 

s. 

N. 
O. 

s. 

N. 
S. 

N. 


NO. 

NE. 


NO. 

NE. 
NO. 

NE. 


SE. 

NE. 


SE. 

NE. 


sec. 14 

"  34 

"  34 

«  34 

"  31 

"  5 

"  35 

"  35 

"  31 

"  34 

"  31 

"  31 

"  32 

"  32 

"  33 

"  35 

"  35 

"  35 

"  32 

"  25 

«  14 

"  2 

"  33 

"  21 

"  13 

"  13 

"  36 

"  25 

"  25 

"  25 

"  36 

"  36 

u  24 

"  24 

"  24 

"  24 

"  24 

"  24 

"  24 

"  24 

«  24 

"  12 

u  21 

"  20 

"  5 

"  31 

"  1 

;'  20 

[<  12 

u  24 

"  10 

"  26 

"  31 

14  21 

u  7 

"  16 

rf  7 

"  19 

"  2 

'  9 

!<  21 

'  3 

"  36 

'  25. 

'  22, 


E.Pr. 


Pr 


Date. 


1er  oct.  '15 

10  sept.  '14 

10   "   '14 

10   "   '14 

9   "   '14 

6  oct.  '15 

25  sept.  '14 

28   "   '14 

30   "   '14 

6  oct.  '14 

6   "   '14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 

'14 


7  " 

7  " 

23  nov. 

25  " 
23  " 
23  " 
23  " 
30  " 

7  déc. 

16  " 

19  * 

26  nov. 

5  déc. 

6  sept.  '15 

7  "   '15 

8  "   '14 

27  août  '14 

28  "   '14 
4  sept.  '14 

13  août  '14 


13  " 

14  " 

14  " 

17  " 

18  " 

20  " 

21  " 

24  " 
5  " 

26  « 

15  " 
9  déc 

10  " 

4  " 

18  juill.  '15 

9  déc.  '14 

9  janv.  '15 

17  "   '15 

14  fév.  '15 
26  "   '15 

7  mars  '15 

20  août  '15 

25  "   '15 
31  "   '15 

2  sept.  '15 

16  "   '15 

17  "   '15 
2  nov.  '15 

22  «   '15 

24  "   '15 

25  "   '15 
1er  déc.  '15 

15  "   '14 

18  nov.  '14 


Inclinaison. 


10  49 
9  32 
27 
24 
03 
12 

8  50 

9  48 
9  06 

6  22 
9  35 
9  03 

8  21 
36 
25 
16 
16 
14 

10  46 

11  23 

9  30 
9  25 

7  48 

8  29 

14  26 
02 

13  21 
16  16 

05 
16  21 

15  22 
24 

16  46 
16  45 

39 
39 
40 
39 
44 
43 
34 

12  19 
15  19 

10 
12 

13  37 

14  42 

15  01 
26 
27 
36 
31 

14  04 
26 
08 
05 
12 
33 

15  01 

14  54 
42 

15  04 

14  39 

15  41 
15  16 


Observateur. 


W.  A.  Scott. 
G.  H.  Herriot. 


B.  W.  Waugh. 

W.  A.  Scott. 

B.  W.  Waugh. 

G.  H.  Herriot. 

B.  W,  Waugh. 
<« 

G.  H.  Herriot. 

B.  W.  Waugh. 
G.  H.  Herriot. 

B.  W.  Waugh. 


G.  H.  Herriot. 
« 

« 

u 

B.  W.  Waugh. 
« 

R.  B.  McKay. 
A.  H.  Hawkins. 


J.  W.  Tyrrell. 


R.  B.  McKay. 
P.  B.  Street. 


J.  W.  Tyrrell. 


P.  B.  Street. 
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Lieu. 

.S* 

w 

o 

G 

c 
je 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

5-00  Angle  S.  N.- 
12-00      "      N.     " 
38-00      "      N.     " 
18-00      "       S.     " 
65-00      "      S.      " 
A 

20-00      "      N.     " 
20-00      "      0.     " 
30-00      "      S.      " 
10-00      u      S.      " 
20-00      "      N.     " 
24-00      "      0.      " 
10-00      "      N.     " 
16-00      "      S.-     " 
25-00      "      S.-     " 
20-00      "      E.-    " 
30-00      "      S.-     " 
45-00      "      N.-    " 
38-00      "      N.-    « 
A  i  Angle   N.  pa 
A  x       " 

5-00     "      N.-NI 

5-00     "      S.-     " 

10-00     "      N.-    ' 

35-00     "      N.-    " 

18-00     "      N.-    « 

22-00     "      N.-    ' 

47-00     "      E.-    " 

56-00     "      S.-     ' 

24-00     "      N.-    ' 

0-36     "      E.-    ' 

0-36     "      E.-    ' 

A  sta.  A5,  travers 

A  P.H.  dans  la  co 
54.71  Angle  S. -NI 
54-71      "      S.-     « 
40-00      "     E.-     ' 
40-00      "     E.-    ' 
68-00      "     O.-     « 
20-00      "     O.-     ' 
44-00      "     S.-     « 

3-00      "     E.-SO 
30  00      "     O.-NI 

1-00      "     N.-    ' 
36-00      "     S.-     ' 
40-00      "     O.-     « 
60  00      "     O.-     ' 
20-00      "     S.-     « 
A 
A 
A 

65-00     "     O.- 
A 

A                       SE 
A                       N] 

E. sec. 26 

«     21 

70 

70 

70 

70 

70 

33 

33 

33 

34 

34 

34 

34 

35 

35 

35 

35 

36 

69 

70 

34 

34 

34 

65 

65 

65 

66 

66 

66 

66 

66 

32 

32 

48 

48 

48 

48 

48 

48 

48 

48 

34 

34 

35 

35 

35 

35 

36 

36 

37 

37 

37 

38 

38 

38 

38 

35 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

38 

38 

6 

6 
6 
6 
6 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
9 
9 
9 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
12 
12 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
16 
16 
16 
16 
16 
16 
16 
16 
16 
16 
16 

Pr. 

19   nov. 

24  " 
1er  janv. 
23       " 

25  " 
10  août 
12      " 
30      " 

8  sept. 

9  " 
10      " 

14  " 
27    oct. 

29  " 

5    nov. 
8      " 

26  oct. 
12      " 
25       " 
25    fév. 

27  " 
27       " 

2  janv. 

4  " 

5  " 

6  " 
8      " 

15  " 
18      " 

21  " 
18    fév. 
18      " 

22  sept. 
22       " 

22  " 

23  " 
23       " 
23       " 
25       " 

25  " 
8      " 
6      " 

2  " 

3  " 

30  août 

31  " 

26  " 
26      " 

2      " 
5      " 
12       " 

12  " 
14      " 
20      " 

18  " 

25  janv. 
1er  juill. 

8       " 

13  " 

16  " 

19  " 

26  " 

27  " 
30       " 

1 

5      " 

'14 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'14 
'15 
15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'14 
'14 
'14 
'14 
'14 
'14 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 

o        ' 

14  49 

14  34 
37 
49 
45 

15  03 

14  57 
33 
27 
55 
38 
28 
19 
29 
27 
29 
10 
43 
43 
32 
28 

15  02 

14  30 

13  25 

15  27 

14  26 

11  12 

12  41 
22  33 
10  26 
14  49 

45 

14  46 
46 
41 
58 
31 
23 
52 
51 

15  50 

14  49 

15  13 
37 
29 

14  59 

15  40 

14  57 
30 
29 

15  00 

14  37 
50 

15  13 
14  57 

37 

13  27 
3.2 
16 
18 

14  10 
13  19 

26 
35 

13  48 

14  17 

P.B.  Street. 

"     20  . . 

a 

"     26  .. 

« 

"       8 

« 

"     22... 

J.  W.  Tyrrell. 
« 

"     13 

"     25 

« 

"     25 

u 

«     10 

« 

"     15 

« 

"     23 

« 

"       5 

« 

"     12... 

u 

"     3 

« 

"     23 

"       1 

<< 

"     24 

P.  B.  Street. 

"       1 

r  sec.  24 

W.  J.  Deans. 

"          24 

« 

5,  sec.  24. . . 

« 

"     13 

P.  E.  Palmer. 

"     24 

« 

.    "     36... 

« 

"      12 

<< 

"     24 

" 

"     10 

« 

"       7 

IC 

"       9... 

<• 

"     32 

W.  J.  Deans. 

"     32 

u 

e  sec.  27 

u 

2 

u 

27 

[.  de  Grand  Rapids. 
3.  sec.  34 T 

it 
ii 

"     34 

« 

"     21 

« 

"     21 

"     32 

u 
O.  Rolfson. 

'      "     28 

"       3 

it 

.     "       3 

u 

S.    "     26 

u 

'      "     11 

'      "     H 

u 
II 

«      "     24 

II 

1      ■     11 

«      "     16 

" 

*      "     29... 

« 

*      "     18 

« 

'      "     10 

II 

1      "     24... 

" 

1      "     14   .. 

" 

,.     ■       1 

E.    "     31 

W.  J.  Deans. 
O   Rolfson. 

28-00     "     N.- 

1      "     28 

" 

A                           ' 

•      "     19 

« 

30  00     "     N.- 

'      «       8 

«        / 

A 

1      *     16 

tt 

A 

65  00     "     O.- 
12-00     "     N.- 
25-85     "     O.- 

'      "       8 

'      "       7 

'      "       8 

•      "       5 

u 

u 
II 

43  00     "     N.- 

'      ■       4 

u 
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Lieu. 


Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


6-00 

A.ng 

le  N. 

6-00 

<< 

N. 

5-00 

a 

N. 

65-00 

" 

N. 

40-00 

<< 

N. 

A 

" 

15-00 

<« 

N. 

A 

" 

A 

tt 

28-00 

" 

N. 

A 

" 

20  00 

tt 

0.- 

30-00 

" 

N. 

70-00 

" 

N. 

15-00 

" 

N. 

A 

« 

30-00 

tt 

N. 

70  00 

tt 

N. 

25-00 

tt 

S.- 

65-00 

« 

8.- 

A 

tt 

20-00 

tt 

N. 

A 

" 

15-00 

<« 

N. 

40-00 

" 

B.- 

20-00 

«< 

N. 

20-00 

" 

0.- 

A 

« 

28-00 

" 

0.- 

55-00 

« 

o.- 

40-00 

<( 

0.- 

5-00 

" 

N. 

A 

«< 

55  00 

«< 

E. 

30  00 

u 

O. 

55  00 

« 

N. 

A 

<( 

15  00 

tt 

N. 

30  00 

tt 

0. 

30  00 

tt 

0. 

A 

tt 

35-00 

tt 

0. 

55-00 

tt 

s. 

70-00 

" 

s. 

70-00 

u 

s. 

70-00 

tt 

s. 

25-00 

u 

s. 

40-00 

(( 

N. 

15  00 

tt 

S. 

A 

tt 

A 

tt 

30-00 

II 

S. 

A 

tt 

A 

tt 

35  00 

tt 

0. 

35-00 

u 

o. 

60  00 

" 

0. 

35-00 

tt 

s. 

15  00 

tt 

N. 

15-00 

" 

■N. 

8-00 

u 

E. 

20-00 

tt 

N.- 

35-00 

tt 

E. 

A 

tt 

A 

il 

50-00 

tt 

N. 

NE. 


NE. 


sec.  26 

26 

*   23 

9 
28 
34 

8 
16 
10 
15 
24 

1 
13 
24 
25 

1 

1 

12 

20 

.  17 

33 

9 
34 
22 
35 
23 
24 
20 
19 
20 

7 

sec.  7. 

19 

20 

9 

1 

12 
24. 
36. 
36. 
35. 
34, 
32. 
32, 
36. 
36. 

1. 
12. 
30. 
20. 
20. 
33. 
36. 

7. 

7. 

7. 

9. 

8. 

4. 

*"  4. 

10. 

10. 

22. 

1. 

2. 
14. 


Pr. 


24  janv.  '15 


24 

25  " 

26  mai 

28  " 


1er  juin  '15 
'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
•15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
1er  mars  '15 


7 

12  " 

17  " 

18  " 
23  " 
25  " 
15  fév. 

15  " 

16  " 

13  " 

14  " 
14  " 
25  " 

25  " 

26  " 

27  " 


1er 

2 
2 


'15 
'15 

;is 

24  fév.  »15 
18  janv.  '15 
21 

22 
25 


25 

29 

26 

16  fév 

18 

19 

19 

22 

22 

23 

23 

24 

6 

8 


4 

31  déc. 
1er  janv. 

2 

4 
1j 

5 

6 

7 

7 

8 

9 
11 
11 
12 
14 
16 
19 
20 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


15  03 

14  59 

15  05 
14  12 

13  47 

14  26 

15  30 
37 
30 
57 
09 
21 

17  55 

18  00 
04 
08 
09 
13 

17  58 
27 

18  05 

17  41 

18  03 
12 

17  49 

18  10 

17  45 

18  11 

17  47 

18  13 
26 
22 
33 

17  58 
47 
52 
55 
33 
31 
46 

18  11 
07 
07 
09 

13  44 

42 

18  01 

13  48 

18  19 

17  08 
08 
11 
10" 

19  58 

20  05 
09 

16  24 
41 

18  20 
14 

14  01 
57 
38 

18  34 

16  45 

50 


W.  J.  Deans. 


O.  Rolfson. 


J.  S.  Galletly. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 — Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

d 

es 
o 

G 
03 

à 

'S 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

15-00  angle 
50-00     " 

'S.    N.-E. 

S.      " 

c.N.  par 

S.- N.-E. 
<< 

S.       " 
S.       " 
E.       * 
0.       " 
S.       " 
S.       " 
S.       " 
S.       " 

<( 
«( 

S.       L' 
0.      " 

a     " 

N.      " 
O.       " 
O.       " 
N.      " 
N.      " 
N.      " 
N.      " 
E.       " 
N.      " 
N.      " 
E.      " 
O.       " 
N.-O. 
N.-E. 
N.      " 
N.      " 
O.       " 

E. 

S.       " 
N.      " 
O.       " 
E.       " 
N.      " 

« 
O.       " 

S. 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 
<« 

N.'     " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N.      " 

N/     M 

ir.   lac  n°  1 
« 

"  «4 

sec.  23 

12 

62 
62 
60 
3 
3 
43 
43 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
26 
26 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
28 
28 
28 
29 
32 
61 
61 
61 
62 
77 
?9 
79 
79 
79 
79 
79 
79 
79 
13 
12 
12 

19 
20 
21 
22 
22 
25 
25 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
30 
30 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 
31 

1 
1 
1 

1 

1 
1 
1 
1 
1 
4 
10 
10 

Pr. 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

20  janv. 
6     " 

21  sept. 

28  oct. 

29  " 
26  mars 
26     " 

30  juill. 

2  août 

3  " 

4  " 

5  " 

6  " 

9  " 

10  " 

17  " 

19  " 

20  " 

24  " 

25  " 

26  " 

9  sept. 
14     " 

21  " 

26  " 

29  " 

30  " 
1er  oct. 

11  juin 
14     " 

18  " 

22  " 

23  " 

28  " 

29  " 

4  juill. 

7  " 

8  " 

9  " 

11  " 

12  " 

13  " 

14  " 
18     " 
18     " 
21     " 

23  " 

24  " 

27  " 
8  oct. 

20  " 

21  " 

22  " 

28  " 

25  déc. 

4  janv. 

5  " 

7  " 

8  " 

10  " 

11  " 

12  " 

13  " 
27  juin 

18  " 

19  " 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'14 
'14 
'14 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

0          / 

16  24 
19  34 

16  08  . 
28 
22 
33 
31 

17  06 

16  52 
57 
32 
40 
43 
37 

17  17 

16  07 
39 
09 
23 
23 
32 

17  01 
35 
04 

16  30 
53 

17  08 

16  55 
36 

15  43 

17  33 
31 
18 
19 
25 
11 
23 
16 
20 
10 
02 
28 

14 
17 
16 

18  40 
50 

19  06 

18  19 

16  45 

19  44 
54 
49 
01 

20  21 
11 

19  38 
28 

20  12 
10 
11 
10 
10 

17  25 

18  31 
19 

J.  S.  Galletly. 

sec.  32 

R.  B.  McKay. 
C.  M.  Walker. 

20-00     " 

A           " 

28 

40  00     " 

31 

40  00     " 

31 

« 

20  00     " 

31 

C.  F.  Aylsworth. 

42  00     " 

32 

500     " 

31 

« 

41-50     " 

19 

« 

21-00     " 

29 

« 

69-50     " 

29 

« 

A           " 

29 

« 

A           " 

28 

« 

600     " 

7 

M 

200     " 

19 

" 

30  00     " 

7  

« 

18-50     " 

5 

« 

11-50     " 

8 

« 

19-00     " 

8 

tt 

64-50     " 

6 

tt 

64-50     " 

6 

" 

16-50     " 

4 

« 

40-50     " 

28 

« 

34-40     " 

29 

(« 

3-50     " 

19 

« 

54-40     " 

30  

" 

25-50     " 

33 

tt 

28-80     " 

26 

" 

A 

18 

» 

A           " 

18 

(( 

21  00     " 

18 

II 

11-50     " 

20 

« 

20  00     " 

8 

« 

A          " 

16 

« 

A           " 

15 

tt 

700     " 

15 

« 

20  00     " 

11 

II 

3  00     " 

11 

tt 

38-00     " 

23 

" 

20  00     " 

10 

" 

1-50     " 

1 

tt 

A 

15 

" 

A 

15 

" 

30  00     " 

33 

(( 

A           u 

28 

«« 

20  00     " 

33 

«( 

9-50     " 

4 

II 

A 

36  

R.  B.  McKay. 

19-60     " 

13 

A.  H.  Hawkins. 

23-70     " 

13 

" 

19-60     " 

13 

tt 

9-75     " 

12 

tt 

A 

13 

" 

77  00     " 

24 

u 

77-00     " 

24 

tt 

77  00     " 

24 

" 

77-00     " 

24 

tt 

77-00     " 

24 

tt 

77-00     " 

24 

" 

77  00     " 

24 

« 

77-00     " 

24 

" 

Sta.  3,  tro 

sec.  7 

C.  Rinfret. 

Ste.  2      " 

M 

27 

27'. 

« 

25b— 14 
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MINISTÈRE  DE  L'IN-TÉRIEUR 


7  GEORGE  V,  A.  1917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


!» 

o 

03 

à 

.2 

12 

10 

2 

12 

10 

2 

12 

10 

2 

14 

10 

2 

14 

10 

2 

14 

10 

2 

32 

10 

2 

33 

10 

2 

14 

11 

2 

14 

11 

2 

14 

11 

2 

14 

11 

2 

15 

11 

2 

15 

11 

2 

27 

11 

2 

27 

11 

2 

14 

12 

2 

14 

12 

2 

14 

12 

2 

14 

12 

2 

33 

13 

2 

33 

13 

2 

15 

14 

2 

27 

14 

2 

28 

14 

2 

28 

14 

2 

36 

14 

2 

37 

14 

2 

38 

14 

2 

16 

15 

2 

27 

15 

2 

28 

15 

2 

28 

15 

2 

38 

15 

2 

38 

15 

2 

39 

15 

2 

15 

16 

2 

15 

16 

2 

15 

16 

2 

15 

16 

2 

28 

16 

2 

38 

16 

2 

14 

17 

2 

15 

17 

2 

15 

17 

2 

15 

17 

2 

15 

17 

2 

15 

17 

2 

29 

17 

2 

38 

17 

2 

39 

17 

»  2 

40 

17 

2 

39 

18 

2 

41 

18 

2 

3 

19 

2 

3 

19 

2 

3 

19 

2 

12 

20 

2 

12 

20 

2 

12 

20 

2 

Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


Sta.  2,   trav.  lac  n°  1,  sec.  27 

27 

27 

Sta.   5,     trav.   lac   Moose   Mountain, 

sec.  20 

m  20.. 

«  «  «  on 

40-00  angle  N.  N.-E.  sec.  16 

A  "  "  8 

Sta.  19,  trav.  lac  Chapleau    sec.  26.. 

26.. 
26.. 
26.. 

A  angle    N.-E.  sec.  36 

Sta.  3,  trav.  lac  dans  la  sec.  30 

3-00  angle   S.  N.-E.  sec.  9 

6-50     "       N.  5 

Sta.  2,  trav.  lac  dans  la  sec.  26 

26 


42-00  angle  N.  N.-E.  sec. 


29  00 
30-00 
A 
40  00 

40  00 

41  00 
A 

40  00 
40  00 
15  00 
40  00 
A 

69  00 
A 

41-00 
33-50 
33-50 
33-50 
33-50 
40  00 
40  00 
0-06 
Sta.  3, 


E.  N.-O. 

N.  N.-E. 

O. 

O. 

N.       " 
<< 

O. 
S. 
E.       " 

S. 


"  N. 
"  N. 
„  ■  N. 
"  N. 
„  N. 
"  O. 
"  N. 
"  N. 
trav.  lac, 


17. 
19. 
17. 
14. 

4. 

4. 

8. 
18. 
10. 

2. 
22. 
16. 
16. 
36. 

7. 
20. 

5. 

5. 

5. 

5. 
22, 

4. 
31. 


•00  angle   S.  N.-E. 


.    26. 

26. 

26. 

26. 
sec. 


4-00 
56-00 
40  00 
56-00 
15  00 
14-00 
Sta,  4, 


N. 
E.     " 

E.  N.-E. 
N.     " 

N.    " 
N.    " 


15. 
35. 
9. 
10. 
10. 
10. 


trav.  lac  dans  la  sec.  29 

29 

29 

de  l'angle  N.-E.  sec 


23-30  à  251°  43 

11 

23-30  à  251°  43'   de  l'angle  N.-E.  sec 

11 

23-30  à  251°  43'   de  l'angle  N.-E.   sec 

11 


19  juin 

21  " 

22  " 


4  " 
4  " 

17  sept. 
3  oct. 


20  " 
9  " 

28  " 

29  " 

5  août 
25  juill. 

4  " 

6  " 
20  " 


10  " 

7  " 

8  " 

8  " 

9  " 
23  " 

27  sept. 
20  août 
10     " 

12  " 
15  " 
15  " 
23     " 

5  sept. 

13  oct. 
18  " 
20  " 
30  " 
1er  nov. 

6  juin 


4  juill.     '15 


'15 

'15 
'15 
'15 


9  juill.     '15 


11     " 

11  " 

12  " 
5  " 
7     " 

16  oct. 
20  " 
19  juill. 

25  " 

26  " 
26     " 
28  mai 
1er  juin 

2  août  '15 
12  juin  '15 
23     " 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
*15 
'15 
15 
'15 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


9  août     '15 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
15 
'15 


9  sept.  '15 
9  "  '15 
10     "        '15 


18  31 
36 
40 

18  44 
42 
47 

19  55 
27 

18  19 
27 
40 
26 

19  02 

18  49 
49 

19  23 
18  34 

28 
34 
36 

20  15 
07 

18  36 

19  27 

18  56 

19  07 

19  50 

20  07 

19  38 
18  43 

25 
10 
07 

20  21 
11 
15 

18  36 
35 
36 
37 
07 

19  54 

18  47 
42 
38 
47 
38 
47 
55 

19  56 
31 
47 
41 
53 

17  46 
43 
33 

18 '30 

-    14 

20 


C.  Rinfret 


W.  A.  Fletcher. 

«« 

C.  Rinfret. 


W.  A.  Fletcher. 
ii 

C.  Rinfret. 

<< 

J.  H.  McKnight. 
<< 

C.  Rinfret. 

W.  A.  Fletcher. 

«« 

M 

J.  H.  McKnight. 


C.  Rinfret. 
W.  A.  Fletcher. 


J.  H.  McKnight. 
C.  Rinfret. 


W.  A.  Fletcher. 
J.  H.  McKnight. 
C.  Rinfret. 


W.  A.  Fletcher. 
J.  H.  McKnight. 


C.  Rinfret. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNÉTIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

si 

p 

o 

bfl 

Ci 

03 

c 
.2 

■c 

MU 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

40-00  angle  O.-N.-E.  sec.  29 

16-00     "       S  -              "29 

53 
53 
52 
52 
52 
52 
52 
52 
52 
52 
52 
53 
53 
53 
53 

11 

11 

11 
13 

14 

14 

14 

14 
38 
39 
53 
53 
53 
53 
53 
53 
53 
53 
53 
53 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
9 
9 
9 
11 
11 

12 

12 

12 
13 
13 
15 
15 
15 
15 

20 
20 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

« 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

22 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

2 

2 

2 
2 

2 

2 

2 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

2 

2 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

1er  oct. 
4     " 

3  sept. 

4  " 

5  " 

6  " 

7  " 

8  " 

13  " 

14  " 
20     " 
10     " 

16  " 

17  " 
23     " 

20  oct. 

21  " 

21  " 

23  sept. 

22  " 
26     " 

26     " 

26     " 
17  août 
10     " 

23  juill. 

24  " 
26     " 
12  août 
14     " 

16  " 

17  " 

19  "    • 

23  " 

24  " 

20  juill. 

30  " 

31  " 

2  août 

5     " 

7     " 
10     " 
31  mai 
1,  juin 
1er    " 

18  oct. 

19  " 

30  sept. 

1er  oct. 

1er   " 
30  sept. 
30     " 

16  " 

17  " 
17     " 
17     " 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

'15 

'15 

'15 
'15 

'15 

'15 

'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

'15 

'15 

'15 
£'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

o         / 

21  59 

22  13 

21  14 
33 
30 
02 

22  11 
03 

21  02 
08 

20  50 

21  40 

20  57 

21  14 
34 

18  34 

38 

34 
36 

38 

37 

40 

38 

20  32 
22 

19  19 
25 

21  17 

22  16 

21  51 
49 

19  57 
23 

18  27 
24  01 

22  33 
21  59 

55 
36 

20  56 
21 
08 

18  49 
51 
53 
58 

19  02 

12 

09 

09 
16 
13 
21 
34 
28 
16 

W.  Christie. 

35-00     "       N  -            "      4  

A           "                        ..       9 

5000     "      N-            n      4 

A           "                       „     11  

A           "                       ,.     13 

A           "                       „     22 

30-00     "      O  -            "     29   .         

4200     "      O.-             "     30 

3600     "      O.-            "    31 

40-00     "      S.-              "22 

20-00     "       N.-            "      5 

42-00     "       N-            "20            

è4-00     "      E.-             "    32 

13-60  à  265°  13'  de  l'angle  N.-E.  sec. 
9  

C.  Rinfret.. 

13-60  à  265°  13'  de  l'angle  N.-E.  sec. 
9                      

u 

13-60  à  265°  13'  de  l'angle  N.-E.   sec. 
9 

<( 

Sta.  14,  trav.  creek  Moosejaw,  sec.  34. 

22-00  à  292°  25'  de  i  sec.  angle   E.  à 

sec.  23    

M 

22-00  à  292°  25'  de  J  sec.  angle  E.   à 
sec.  23 

<<                                   ' 

22-00  à  292°  25' de  £   sec.  angle  E.    à 
sec.  23 

« 

22-00  à  292°  25'  de   i  sec,  angle  E.   à 
sec.  23    

« 

A     angle  N -E.      sec.  20 

R.  Neelands. 

40-00  "     S.-N.-E.sec.  31 

15-00  "     N  -          "     13 

W.  Christie. 

At       "                     "36          

« 

36-00  "     O  -           n     34  

<< 

33-00   "     S-            "     29          

« 

A         "                     "22             

" 

20-00   "     S  -            "     27 

" 

2000   "     N  -           "     26 

(< 

A         "                     "     14 

" 

22-90  "     S.-            "     11 

35-00   "     O.-            "       9  

" 

40-00  "     O  -            "       7  

20-00  "     S-            "       7 

12-00   "      N  -           "     18  

" 

A         "                      "       7 

" 

20-00   "     S  -            "     22  

" 

20-00   "      S  -            "     12 

55-00   "     O  -           "     10              

Sta.  3,  trav.   lac   Dahinda  sec.  15. . . 
"                 "                 "         15.... 
15.... 

Sta.  2,   trav.  lac  dans  sec.  18 

.18 

18-55  à   152°  35'  de  \  m.  sur  N.  par 
sec  22                  

C.  Rinfret. 

(4 

it 
M 

« 

18-55  à   152°  35'  de  \  m.  sur  N.  pai 
sec.  22          

« 

18-55  à  152°  35'  de  \  m.  sur  N.  pai 
sec  22                        

« 

26-60  à  91°  27'  de  l'angle  N.-E.  sec.  12. 

M                              a                        «              12. 

Sta.  7,  trav.  creek  Moosejaw,  sec.  30.. 
«                    «                     «     30. 
"     30. 
u     30 

<( 
II 

U 

25b— 14* 
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MINISTÈRE  DE  L'INTÉRIEUR 


7  GEORGE  V,  A.  1917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

fi 
O 

fi 

ci 

fi 
'S 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

7-00  a 
^20- 00 

ngle  S.-N.-E.  sec.     5 

"     S.-            "       12 

41 
41 
41 
53 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
12 
12 
12 
12 
23 
42 
44 
53 
53 
53 
53 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
54 
11 
11 
11 
11 
21 
22 
24 
24 
37 
23 
25 
25 
25 
27 
27 
28 
29 
31 
32 
42 
43 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
13 
27 
27 
28 
29 
30 

23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

>\ 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

18  oct 

19  "    .... 
22    "    .... 
28  juillet. . 
30  juin... 

5  juillet. . 

6  "      .. 

7  "     .. 

8  "     .. 

10  " 

17  " 

12  oct 

14    "    .... 

14  "    .... 

15  "    .... 
7  juin. . . . 

30     "    .... 
26  mai .... 

2  juin. . . . 

3  "    .... 
5    "    .... 
7    "    .... 

11  "    .... 

12  "    .... 

15  "    .... 

16  "    .... 

21  "    .... 

22  "    .... 

23  '*  . . . . 

24  "    .... 

3  oct 

5    " 

11    " 

4  " 

1  juin. . . . 

2  "    .... 

5  "    .... 

7  "    .... 

24  août . . . 

9  juin 

11    "    .... 

11  "    .... 

13  "    .... 

14  "    .... 

15  "    .... 
21    "    .... 

8  sept 

26  juin 

8  oct 

15  juin 

4  "    .... 

16  mai 

18  "    .... 

18  "    .... 

19  "    .... 
19    "    .... 
21    "    .... 

21  "    .... 

22  "    .... 

25  "    .... 
25    "    .... 

5  juillet . . 

12  " 

28  juin. . . . 

4  sept. . . 

16     "   .... 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

o        / 

20  03 
19  50 

58 

21  21 
23  00 

27 
06 

22  53 
51 

23  41 
07 

18  49 
31 

19  03 

18  57 

19  42 
50 
48 

22  52 
29 
43 
29 

23  23 

22  53 
34 
39 
43 

23  12 
22  41 

51 

19  04 

11 

13 

19  06 

20  34 
33 

19  56 

20  02 

19  59 

20  25 
10 
13 
06 
39 
48 
50 
53 

21  00 
21  16 

19  56 
36 
26 
26 
23 
21 
28 
13 
11 
15 
19 
17 

20  50 

21  14 
20  52 

59 
20  59 

J.  M.  Côté. 
« 

25-00 

«     E.-           "        9 

<< 

-A 

«                     "       36 

W.  Christie. 

A 

«                     "        8 

ii 

A 

"                     "       19 

« 

40  00 

"     0.-           "       21 

« 

A 

8 

« 

A 

"                     "       20 

« 

30  00 

"     0.-            "      16 

« 

20-00 

"      N.-           "         2 

« 

Sta.  3, 
A 

"  trav.  lac  dans  sec.    2 

"                   "            2 

"                   "            2...... 

«                  "            2 

"    N.-E.sec.         34 

C.  Rinfret. 
P.  E.  Palmer. 

A 

"                «            20 

R.  Neelands. 

2-00 

"     S.-       "           23 

« 

A 

m                «            27     . 

W.  Christie. 

A 

"                "            28 

M 

A 

"                "             19 

M 

A 

"                "            29  . . 

II 

36  00 

"     O.-      "            20  .. 

" 

10  00 

"     O.-      "            18 

tt 

60-00 

"     O.-      "              6 

tt 

A 

"                «              8 

" 

A 

«                "            22 

« 

A 

"                "              1 

tt 

A 

"                 "             11  . 

" 

400 

«      S-        M               94      

«( 

Sta.  3,    "  trav.  lac  dans  sec.     25 

"                         "              25. . . . 

25. . . . 

Sta  2,  trav.  lac  Gould  dans  sec.  17 — 

32-00  anerle  N-N -F,  .  rp.o..  21 

C    Rinfret. 

tt 
P  E  Palmer. 

18-00 

"     S.-            "        4  . . 

ii 

12-00 

16-00 

500 

"     E.-|  à  E.  par  sec.  4 

"     O.-i                   "       4 

"     N  -N-E.  sec.  21 

ii 

u 

R.  Neelands. 

20-00 

"     O.-               "     35 

P.  E.  Palmer. 

A 

"                         "34 

" 

40-00 

"     S.-               "     28 

" 

40  00 

"     S.-               "     28 

" 

A 

"                        "       9 

" 

A 

"                         "       9 

<< 

A 

"                        "       9 

" 

A 

"                        "16 

M 

20  00 

"     N.-S.-E.      "       3 

" 

1600 

"     S.-N.-E.      "     18 

II 

40-00 

"     O.-               "     24 

R.  Neelands. 

A 

"                        "     10 

it 

12-00 

"      N.-              "       9... 

S.  L.  Evans 

4-00 

"     N.-S.-E.      "       1 

" 

12-00 

36-00 

24-00 

9-00 

2-00 

1-00 

"      N.-              "       2 

"      N.-              "       3 

"      N.-              "       5 

"     N.-              "       6 

"     N.-S.-O.      "       6 

"     S.-N-E.      "     20 

it 
ii 

tt 

7-00 

"     S.-               "     21 

" 

3-00 

"     S.-               "     22 

n 

24-00 

"     O.-               "     32 

P.  E.  Palmer. 

A 

"                         "31 

" 

8-00 

"     O.-               "     34 

ii 

A 

"                         "14 

" 

40  00 

"       S.-              "22 

« 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


M 


Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


10  00 
7-40 
A 

15-00 
30  00 
45-00 
A 

30-00 

8-00 

40  00 

8-00 

A 

40-00 
40  00 
A 

8-00 
8-00 
10  00 
10  00 
25  00 
A 

30-00 
40  00 
A 
A 

35-00 

2-00 

39-00 

2-00 

12-00 

2  -00 

7-00 

33-00 

6-00 

A 

A 

9-00 
16  00 
13-00 
30-00 
20-00 
55-00 
55-00 
54-00 
2-00 
A 
A 

700 
40  00 
A 

32-00 
8-00 
500 
1-10 
3-50 
A 

J22-0O 

11-00 

0-50 

3-00 

2-00 

42-00 

20-00 

46-00 

38-00 

25-00 


angle  E.-£  puits  E.  par  sec.  28. 


E.-N.-E. 

N.- 
O.- 

s.- 

SE. 
O.-N.-E. 

N.-S.-E. 
N.-N.-E. 
E.- 

S.- 
O.- 


7. 


O. 

o- 

N- 

N.- 

O.-ï  E.  par  sec.  1 

N.-E.  par  sec.  36 


N.- 

O.-S.-E. 
O.-N.-E. 
O.-S.-E. 

E.-N.-E. 
S.-N.-E; 
N.- 


S.- 
S.- 


O.- 
E.- 

N.- 
E.- 

S.- 
O.- 
O.- 

N.- 
S.- 


16. 
15. 
12. 
12. 
25. 

2. 

3. 

19  '. 
2. 
11. 
17. 
27. 
32. 
27. 
24. 
34. 
10. 
11. 
20. 
31. 
31. 
24. 
24. 


\  sec.  E.  par  sec.  10. 
N.-E.  sec.  28.... 
O.- 


s.- 

N.-S.-E. 

N.- 

N.- 

N.-N.-E. 

N.- 

E  - 

N.-S.-E. 

o.- 

N.- 

o.- 

N.-N.-E. 

S.- 

N.-S.-E. 

S.-N.-E. 

S.- 


19  sept... '15 
13oct....'15 
18  "  ...'15 
29  août..  '15 

5  sept.. .  '15 
12oct....  '15 
13  oct....'15 

2  août  ..'15 

6  "    ..  '15 

20  juillet. '15 


19 

10  " 
30  août 
23  "  . 
1er  "  . 
13  "  . 
15  "  . 
22  juillet. '15 
25  "  ..'15 
18  "  ..'15 
10  août. .  '15 

18  "     ..'15 

19  "     ..'15 
15  mars.. '15 

20  "     ..'15 
29  juillet. '15 

5  août..  '15 
7  "  ..'15 
9  "  ..'15 
..'15 
..'15 
..'15 


13  " 

14  " 

16  " 

18  " 

19  " 

24  " 

25  " 
28  " 

7  sept 

3  " 

13  " 

17  " 

18  " 

20  " 
27  " 
30  " 


..'15 

..'15 

..'15 

..'15 

..'15 

..  '15 

..  '15 

..  '15 

..  '15 

..  '15 

..  '15 

..  '15 

3  oct....'15 

29  sept... '15 

4oct....'15 

27     "    . 

29     "   . 

6  juin. 

6     " 


18 

18 

26  juillet.  '15 

12  juin...  '15 

14     "     ..'15 


11  juillet.' 15 
15  "  ..'15 
21  "  ..'15 
21     "     ..'15 


21  09 

20  54 

21  22 
11 
43 

20  28 
38 
42 
18 
20 

21  00 
12 

20  59 

21  07 

20  08 

21  07 
13 

20  50 
51 
53 

21  09 
01 
15 

23  12 
13 

20  30 

24  44 
49 

25  13 
24  44 

24  48 
53 
31 
54 
37 
35 

25  07 
20 

24  38 
57 
24 
49 
34 
26 
27 
39 
30 
50 
39 
27 

20  37 
35 
42 
34 
28 
56 
52 
59 
40 
39 
43 
49 

21  05 
03 
01 

20  50 


P.  E.  Palmer. 

R.  Neelands. 
J.  M.  Côté. 
P.  E.  Palmer. 


R.  B.  McKay. 

a 

P.  E.  Palmer. 
J.  M.  Côté. 


R.  Neelands. 


S.  L.  Evans. 


P.  E.  Palmer. 

S.  L.  Evans. 
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MINISTERE  DE  L'INTERIEUil 


7  GEORGE  V,  A.  1917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


00  angle  S.-N.-E.  sec.   5. 


S. 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

O.- 


s.- 
s.- 
o.- 
o- 

s.- 


00 

00 

00 

00 

00  S.,  18-50  angle  E.-N.-E.  sec.  5. 

OOlangle  S.-N.-E.  sec.  23 


30 
17 
17 
A 
40 
30 
30 
A 
25 
45 

5 

44 
A 
A 
A  "      8 

6-00  S.,  39-00  angle  E.-N.-E.  sec.  30 
18-00  N.,  6-00  "  E.-N.-E.  sec.  17 
40-00  S.-  "  6 

5-00  N.,  13-00    "      O.-N.-E.  sec.  18, 

8-27  N.-i  sec.     ■"      E.  par  sec.  24. . . 


E. 
E.- 
O.- 
O.- 


par  sec. 

N.-E.  sec.  32.... 

"      7 

"      7 


00      "     N.- 
50  O.,   9-50  angle 
70  O.,  36-00     " 
00  angle  S.-NE. 


"     26 

N.-N.-E.  sec.  33 
S.-N.-E.  sec.  35 
sec.  32 

"     10... 

"    10 


a 

J 

G 

c 

bO 

TJ 

É 

n 

O 

03 

O 

H 

n 

S 

32 

5 

3 

32 

5 

3 

32 

5 

3 

17 

6 

3 

17 

6 

3 

17 

6 

3 

18 

6 

3 

17 

7 

3 

18 

7 

3 

44 

7 

3 

44 

7 

3 

15 

8 

3 

18 

8 

3 

19 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

26 

8 

3 

43 

8 

3 

44 

8 

3 

44 

8 

3 

26 

9 

3 

26 

9 

3 

26 

9 

3 

26 

9 

3 

26 

9 

3 

26 

9 

3 

16 

10 

3 

16 

10 

3 

19 

10 

3 

26 

10 

3 

26 

10 

3 

26 

10 

3 

26 

10 

3 

46 

10 

3 

16 

12 

3 

16 

12 

3 

18 

12 

3 

18 

12 

3 

57 

12 

3 

16 

14 

3 

16 

14 

3 

32 

14 

3 

36 

14 

3 

36 

14 

3 

36 

14 

3 

36 

14 

3 

39 

14 

3 

40 

14 

3 

40 

14 

3 

40 

14 

3 

40 

14 

3 

19 

15 

3 

19 

15 

3 

19 

1 

3 

35 

15 

3 

35 

15 

3 

36 

15 

3 

51 

15 

3 

51 

15 

3 

51 

15 

3 

52 

15 

3 

52 

15 

3 

25  oct. 

27  " 
29      " 

19  juill. 
2  août 

2  " 
14  oct. 

3  " 
13  " 
22       " 

22  " 
3  août 

12  " 

8  " 
21       " 

24  " 

25  " 

28  " 
5  sept. 
5       " 
5      " 

13  oct. 

9  " 

16  " 
5  sept. 
8      " 

14  " 
14  " 
14      " 

17  " 
1er  août 

1er     " 

14  " 

29  sept. 

30  " 
3  oct. 
7      " 
7  juin 

27  juill. 
27       " 

24  août 
24      " 

13  déc. 

3  sept. 

3   " 

5  oct. 

3  mai 

5  " 

6  " 
17   " 

15  juin 

7  " 

8  " 

20  "  ■ 

23  " 

16  sept. 

17  " 
20   " 

7  mai 
12       "    . 
11       " 

10  août 
10      " 

26  " 
2  déc. 


Inclinaison. 


22  38 
25 
26 

21  00 
03 
05 
27 
05 
30 
01 
23 
04 
35 
32 
05 
11 
02 
39 
29 
26 
29 

20  55 
53 

21  00 
24 
34 
43 
46 

21  50 
45 
27 
29 
19 
42 
42 
41 
40 

23  21 
21  39 

45 
19 
21 

24  45 

20  45 
45 

23  13 
22 
48 
49 
16 
53 
44 
49 

24  04 
30 

21  29 
55 
42 

23  23 
27 

24  08 

25  45 

26  14 
25  15 

27  32 
24  36 


Observateur. 


S.  L.  Evans 


C.  M.  Walker. 
«< 

R.  Neelands. 

M 

G.  C.  Cowper. 
<« 

S.  L.  Evans. 


R.  Neelands. 

S.  L.  Evans. 
si 

G.  C.  Cowper. 
« 

u 

S.  L.  Evans. 


E.  P.  Bowman. 
G.  C.  Cowper. 


W.  J.  Deans. 
G.  C.  Cowper. 

G.  A.  Bennett. 
R.  C.  Purser 


J.  M.  Côté. 


G.  C.  Cowper. 
« 

CM.  Walker 
R.  C.  Purser. 


E.  P.  Bowman. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 — Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


•s 


Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


A  angle  N.-E.  sec.  19 

1-60  angle  E.-  "     31 

A  "     19 

33-00  angle  O.-  "     3G.... ...... 

15-00     "       S.-  "     22 

5-00     "       N.-  "       2 

2000     "      O.-  "     11 

30-00  N.,  28-00  angle  E.  N.-E.  sec.  20 
20-00  N.-  "  "     22 

20-00  N.-  "  "     22 

A  "     35 

10-00  N.-  "     34 

A  ï  sec.  angle  N.  par  sec.  23 

40-00  angle  N.-N.-E.  sec.  24 


40-00 

40-00 

12  00 

31-00 

39-00 

39-00 

60-75 
6-32 

15-00 

35-20 

35-70 

19-20 

A 
1-00  angle  E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 


N 
O.- 

N.- 

N.- 

N.-S.-E 

N.- 

O.-N 

O.- 

O.- 

O.- 

N.- 

S.- 


E. 


24. 
21. 
23. 
20. 

3. 

3. 
32. 
21. 

9. 
33. 
12. 
23. 


"     34 

1-00     "       E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

1-00     "  j  E.-  "     34 

1-00     "      E.-  "     34 

46-00     "      S.-  "     18 

7-00'E.,  33-00  angle  N.-N.-E.  sec.  7.. 
30-00  O.,  24-00  "  S.-N.-E.  sec.  17. 
30-00  angle  E.-N.-E.  sec.  34 

1-50  N.,  45-50  angle  E.-£  sec.  à  E. 
par  sec.  16 


A 
A 

5-00  angle  S. 


N.-E.  sec. 


26-00 
8-00 
39-00 
24  00 
24-70 
34-10 
21-50 
38-50 
11.00 
35  50 
A 

39.00 
A 

6.00 
18.50 


36. 

24. 

"  36. 

"  35. 

"  11. 

"  8. 

"  16. 

"  11. 

"  31. 

"  31. 

"  33. 

-E.sec  34. 

"  26. 

"  3. 

"  9. 

"  21. 

"  10. 


s.- 

N.- 
E.- 
S.- 
S.- 
E.- 
O.- 

s.- 

O.-N. 

N.- 

S.- 

N.-. 

S.,  3-75   angle    E.-J   à  E, 


par  sec.  27 
A  N.-E.  sec.  35 

24-00  angle  S.- 
10-00      "     S.- 


12 
15 

17 
17 
38 
38 
38 
51 
61 
61 
61 
61 
61 
14 
14 
15 
18 
36 
37 
37 
51 
51 
52 
11 
12 
12 
12 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
18 
22 
22 
31 

52 
72 
12 
18 
21 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
23 
23 
50 
51 

52 


49 


20  juin  '15 
12  juill.  '15 
15      "       '15 

6  sept.    '15 

18  mai    '15 

19  " 
30      " 

2   août 

21  déc. 
23      " 

28  " 

29  " 

30  " 
21    juin 
21       " 

8   juill. 
10  sept.   '15 
15    juin    '15 

7  "  '15 
10   "   '15 

26  juill.  '15 

27  " 
4  sept 

29  " 

30  " 


1er  oct.  '15 


7  " 

26  juin 

27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
27  " 
21  oct. 

8  " 
15  " 

3  " 


14  sept.  '15 

6  avril  '14 
28  sept.  'IL 
16  " 

7  " 
30  août 

3  sept. 

5  " 


10  " 

10  " 

13  août 

14  sept. 
16  " 

7  juill. 

20  " 


20  sept.  '15 

10  juill.  '15 

6   "  '15 

28  juin  '15 


20  44 

21  57 

22  17 
12 

23  53 

24  13 
16 

25  49 
38 
44 
42 
53 
44 

21  32 
30 
50 
53 

24  53 
23  55 

56 

25  50 
26 
36 

21  11 

21  09 
16 

22  18 
17 
17 
18 
21 
25 
25 
21 
19 
19 
21 
18 

21  43 

22  48 
37 
23 

26  36 

27  17 

21  20 
57 

22  37 
34 
19 
21 
32 
08 
03 
15 
16 
30 
06 
14 

26  15 
13 


G.  C.  Cowper. 


R.  C.  Purser. 


E.  P.  Bowman. 
W.  J.  Deans. 


G.  C.  Cowper. 


C.  M.  Walker. 
G.  A.  Bennett. 


E.  P.  Bowman. 

A.  M.  Nairaway. 

« 
« 

G.  C.  Cowper. 


G.  A.  Bennett. 

E.  P.  Bowman. 
A.  Saint^Cyr. 
A.  M.  Narra way. 
CM.  Walker. 
A.  M.  Narraway. 


E.  P.  Bowman. 


22 
21  34 

29 
25  47      |E.  P.  Bowman. 


A.  M.  Narraway. 
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Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


â 


Date. 


Inclinaison. 


Observation. 


27-00  angle 

13-65  " 

13-65  " 

3-40  " 

3-40  " 
A 

30-00  " 

12-00  " 

40-00  " 

35  00  " 

78-50  " 

22-50  " 

26-00  " 

20-00  " 
A 

52-00  " 

20  00  " 
A 
A 

40-00  " 
A 

35-00  u 
A 

20-50  " 

24-30  " 

40-00  " 

6-00  " 
A 

21-00  " 

28-00  " 

13-00  " 

12-00  " 

10  00  " 
A 

40-00  " 

8-00  " 

32  00  M 

6-00  " 

8-00  " 

32-75  " 

10-00  " 

43  00  " 

60-00  " 

19-00  " 

8-50  " 
A 

40-00  " 

40-00  " 
A 

3-00  " 

46-10  " 

67-50  " 

5-00  " 
A 
A 

31-00  " 

48-00  " 

65  00  " 

5-00  " 

15  00  " 

35-00  " 

10-00  " 

2-00  " 

38-00  " 

17-00  " 

46-00  " 


S.-N.-E.  sec.  4. 
N.,  36-70  E.-N, 
N.,  36-70  E.-N 
E.,  21-50  S.  N- 
E.,  21-50  S.- 
N.-E.  sec.  31. 
S  -  21 

S.,  37-25  E.-N, 
N.-S.-E.   sec. 
N.-N.-E. 
E.- 
S.- 
S.- 
N.- 

N.- 

N.-S.-E. 


N.- 
N.-E. 

N.- 

O.- 

s.- 
o.- 

N.-' 

N.- 
E.- 
S.- 

S.- 

E.-j  N.  par  sec 

N.-E.    sec. 

O.- 

s.- 

N.- 
N.- 
S.- 

S.-jE.  par  sec 
N.-N.-E.  sec. 
O.-S.-E.     " 
•S.-N.-E.     " 
S.-ï  E.par  sec. 
•O.-N.-E.  sec. 

O.-S.-E.     " 
S.-N.-E.    u 

N.,  12-00  O.-N. 
S.-N.-E.  sec. 
S.- 
N.- 


N.- 

S.- 

E.- 

N.- 

S.- 

N.- 

S.- 

N.-N.-O. 

S.-N.-E. 

E.- 

N.- 


-E.  sec.  29 

-E.   "     29 

E.    "     30 

"     30 


E.  sec.  15. 

3 

12 

32 

29 

16 

20 

32 

4 

2 

4 

6 

3 

34 

34 

36 

36 

33 

32 

13 

36 

7 

19 

8 

5 

.10 

24 

31 

28 

14 

26 

28 

15;!!;;!; 
2 

35 

24 

11 

11 

4* 

29........ 

7 

-E.  sec.  27 

22 

15 

16 

19 

7 

5 

24 

20 

23 

15 

20 

23 

30 

18 

21 

20 


23  sept. 

15  oct. 

16  " 
6  juin 
6     " 

5  juill. 

6  " 
23  oct. 

17  août 

12  " 
14     " 

17  " 

18  " 

16  mai 

17  " 

21  " 
25     " 

28  " 

29  " 

30  " 

22  août 

23  " 

19  juill. 
21  " 
21  " 
21  " 
19  " 
Il  août 
29  juin  ■ 

3  juill. 
9     " 

17  août 

18  " 

13  mai 
27  avril 

2  mai 

4  " 


12  nov. 
28  juin 

2  juill. 
10     " 

6  nov. 


6  sept. 
8     " 

11  " 
28  oct. 

15  juin 

16  " 

16  " 
18     " 

18  " 
15  juill. 
22     " 
26     " 
10     " 

12  " 
15     " 

17  " 

19  " 

20  " 

21  " 
28     u 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


25  16 

24  42 

41 

21  33 
31 
53 

20  48 
24  40 

22  23 

23  06 

21  55 
40 
40 

24  00 

23  28 

24  57 

25  27 
16 

24  40 

25  37 
24  09 

17 

22  22 
17 
19 
22 
25 

23  30 
17 
24 
29 

24  25 
29 

23  29 

24  32 
42 
41 
41 
47 
37 

23  21 
44 
47 

24  44 

22  38 
01 

23  32 

24  06 
12 
14 

22  16 

22  24 
29 
36 
34 

24  07 
35 

23  58 
02 
10 
39 
04 
56 
38 
26 

24  12 


E.  P.  Bowman. 

« 

<« 
G.  C.  Cowper. 

J.  M.  Côté. 

E.  P.  Bowman. 
C.  M.  Walker. 
A.  M.  Narra way. 

u 

J.  M.  Côté. 


R.  C.  Purser. 
A.  M.  Narra  way. 


G.  A.  Bennett. 

«< 

R.  C.  Purser. 
«« 

J.  M.  Côté. 


E.  P.  Bowman. 
G.  A.  Bennett. 


E.  P.  Bowman. 
A.  M.  Narraway. 

G.  A.  Bennett. 


E.  P.  Bowman. 
A.  M.  Narraway. 


G.  A.  Bennett. 

u 

a 

J.  M.  Côté. 

<< 

u 
u 
(t 

il 

G.  A.  Bennett 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


I 


Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


3-00  angle 
40-00  " 
A 

23-00  " 
40-00  " 
47-50  " 
A 
A 

10-00  " 
25-75  " 
A 
A 
40-00  " 

5-00  " 
40-00  " 

7-00  " 
A 

40-00     " 
11-00 
40-00 
40-00 
A 
A 
A 

11-00 
A 

8-00 
A 

40-00 
A 
A 
A 

40-00 
57-00 

1-00 

5-00 
15-00 

1-50 
10-00 
10  00 
15-00 
15-00 
61-27 
54-90 
A 

20  00 
40-00 
A 

40-00 
A 

40-00 
A 

9-78 
A 
A 
A 
A 

3 


25 
4000 
40-00 
20-00 
13-00 
300 
A 

55-00 
40-00 


S.- 

s.- 

s.- 
s.- 

s- 


N.- 
N.- 


N.- 
S.- 
S.- 

S.- 
S.- 
E.- 

S.- 


S.- 

N.- 


S. 


s.- 

S.-.-   " „ 

N 

0.-£N.  par 

S.-NE.  sec, 

N- 

S.-i  E.  par 

S.-NE.  sec. 

E.-   sec. 

S.- 

O.- 

O.- 

O.- 

s.- 
s.- 
s.- 
s.- 


so. 

NE. 
O.- 

s.- 
s.- 

E.- 

s.- 
s.- 

s.- 
o.- 


24. . . . 
36.... 
27.... 

11'.'.'.'. 
21.... 
35.... 
34.... 

4.... 
14.... 
15.... 
17.... 

7.... 
20.... 
27.... 
26.... 

2.... 
12.... 

6.... 
31.... 

8.... 
29.... 

6.... 
24.... 
17.... 
36.... 
10.... 

3.... 
34. . . . 
35.... 
23.... 

5.... 
17.... 

4.... 

21.... 

sec.  35 

34... 

15..  . 

sec.  10. 

11.... 

9... 
35.... 
32... 
31... 
23.... 
36... 
30... 
35... 
33.... 

6.... 
16  ... 
25  ... 

3  ... 
31  ... 

8  ... 

6  ... 
5  .. 

7  .. 
3... 

26... 
34... 
21... 
24... 
27... 
17... 
12... 


26  juill. 
1er  sept. 

3  " 

27  août 
25  " 
11   " 

24  mai 

25  " 

22  " 

24  " 

25  " 

8  juin 

27  " 
14  " 
13  " 
1er  " 

9  " 

30  mai 

31  " 

2  août 

2  " 

29  juill. 

30  " 

3  août 
29  juill. 

28  oct. 
11  août 

11  " 

12  " 
12  " 

12  " 

13  " 
7  " 

28  juill. 

4  août 

7  juin 

8  " 

8  " 

5  " 

10  M 

11  " 

14  " 

24  mai 

25  " 
25  sept. 

25  juill. 

23  " 
31 

31  M 

4  août 

17  " 

18  " 

19  " 

16  M 

17  " 

9  juill. 
23  sept. 

5  juill. 

10  " 
7  " 

11  " 
31  août 

26  " 

26  " 

27  " 


'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
M  5 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


24  03 
00 

23  47 
47 
41 
57 

22  43 
33 
29 
41 
37 

23  46 

24  13 
45 
43 
56 
59 
47 
04 

23  34 
56 
12 
42 
18 

22  47 

21  27 

23  04 
04 
15 
20 
36 
10 

26  26 

24  35 
33 

26  07 
06 

25  53 

26  01 
01 

25  48 
27 

30  37 
35 

23  09 
25  02 

24  15 
51 
40 

25  03 
24  43 

23  58 

24  12 
33 
39 
14 

22  44 

23  23 
37 
35 

24  41 
34 

25  36 
52 
20 
42 


G.  A.  Bennett. 


A.  M.  Narraway. 


O.  B.  Roberts. 


R.  B.  McKay. 
O.  B.  Roberts. 


G.  W.  Coltham. 
E.  S.  Martindale. 
R.  C.  Purser. 


F.  V.  Seibert. 
« 

R.  C.  Purser 
O.  B.  Roberts 
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Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


angle  N.-E.,  sec.    1. 


A 

40-00         "      S.-  "     22. 

A  "  "       4 

A  "  "16 

A  "  "       4 

10-00  S.-    "  "       2 

0-50  N.-    "  "     36 

45-00  E.,  20-00  angle  S.-N.-E.  sec.  19.. 

A  angle  sec.  30 

A  "  "11 

A  "  "     11 

4-00         "     S.,  40-00  O.-N.-E.  sec.  4. 

'    S.-N.-E.  sec.    6 

'  S.,  40-00  O.-N.-E.  sec.  4. 

:'    O.-N.-E.  sec. 36 j 

31 


36-00 

4-00 
25-53 
A 

40-00  N 
A 
A 

40-00 
A 
A 

5-00 
40-00 
11-21 
A 

42-82  N. 
27-60 
39-00 
40-00 
15-00 
A 

40-00 
12-00 


S.- 


s.- 
s.- 
s.- 


1S. 
1G. 

9. 
25. 

9. 
21. 
18. 

2. 
31. 

7. 
24. 


E.,  15-40  N.-N.-E.  sec.  21 

S.-N.-E.  sec.  14 

S.-  "    19 

N.-  "    20 

"    32 

S.-  "26 


"  O.-è  N.  par  sec.  33. 

Sta.  5,  lac  Barnes,  sec.  1 

12-00  angle  S.-N.-E.  sec.  19 


36-00 

1-00 
20-00 
13-50 
20-00 
A 

800 
36-47 
30-00 

3-27 
A  ' 
28-75 
11-48 
10-00 

5-30 
10-00 
A 
A 

30  00 
A 

60-00 
60-00 
45-00 
A 

16-00 
61-00 

2-65 
48-31 
24-27 
40  00 


O.-     "  10... 

N.-  "  20... 
S.-i  E.  par  sec.  3. 
N.-N.-E.  sec.  16. 
S.-i  E.  par  sec.  4. 

N.-E.  sec.  31 

S.-  "  30. 
S.-  "  28. 
N.-  "  5. 
N.-  "      27. 


S.-   "      9 

S.-   "      8 

S.-   "      24 

S.,  8-00  O.-N.-E.  sec.  15. 

N.-S.-E.  sec.   6 

30 


S.- 

o.- 

o.- 

N.- 
O.- 

s.- 

s.- 

N.- 
S.- 


22. 
14. 
11. 

2. 
32. 
32. 

3. 
18. 
35. 

4. 

2. 
10. 

4. 


33 
33 
33 
33 
33 
43 
44 
45 
45 
41) 
46 
47 
47 
47 

|100 
104 
23 
24 
25 
27 
27 
27 
27 
28 
28 

I  44 

45 
47 
24 
25 

26 
20 
27 
28 
44 
45 
45 
46 
57 
57 
58 
104 
23 
24 

l  25 
26 

26 

26 

27 

45 

47 

81 

81 

83 

83 

84 

84 

100 

104 

23 

24 

25 

26 

26 

27 

27 


tf 


3  4 

3  4 

3  4 

4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 
4  4 

4  4 

5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 
5  4 


Date. 


9  août 

9  " 
10  " 
21  " 
21   " 

1er  juill 

9  août 
10  " 
10  " 
20  " 
20  " 
31  " 

1er  sept 

1er  " 
14  juin 

1er  " 
10  juillet 


3  sept. 

3  " 

4  " 

4  " 
7     " 

7  " 

12  juillet 
11  août 
3  sept. 
28     " 

16  " 
15  " 
15     " 

8  " 
20  juillet 

3     " 

10  juin 
18     " 

7  sept. 

28  août 
1  sept. 

8  " 

5  juin 
30  sept. 

29  " 

17  " 
14  " 
14  " 
14     " 

25  oct. 

11  juin 
5  sept. 

12  oct. 
24    " 

30  sept. 
3  oct. 

20  sept. 

28  " 

29  juin. 
7     " 

5  oct. 

9  " 
20     " 

18  " 
20  " 
23     " 

26  " 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

,  '15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

.  '15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
*15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


Déclinaison 


25  46 

26  28 
36 
06 
15 

24  17 
28 

26  15 

25  47 

27  07 
12 

26  09 

25  53 

26  14 
30  09 

12 

23  42 
28 
34 

24  36 
36 
52 
29 
12 

25  12 

27  26 
25  38 

52 

24  49 
25 
06 
05 
15 
07 

25  26 

24  52 

25  28 
29 
28 

26  02 
17 

29  59 

24  33 

08 

05 

02 

23  55 
58 
41 

24  31 

25  25 
29  20 

24 
20 
13 
20 
19 

28  09 
55 

23  53 
50 
43 
41 
47 

24  00 
23  51 


Observateur. 


O.  B.  Roberts. 


R.  C.  Purser. 
E.  S.  Martindale. 


F.  V.  Seibert. 
<< 

O.  B.  Roberts. 


G.  W.  Coltham. 

E.  S.  Martindale. 
<« 

O.  B.  Roberts. 


R.  C.  Purser. 
G.  W.  Coltham. 


E.  S.  Martindale. 
R.  C.  Purser. 


F.  V.  Seibert. 
O.  B.  Roberts. 


G.  W.  Coltham. 
E.  S.  Martindale. 
R.  H.  Knight. 


F.  V.  Seibert. 

n 

O.  B.  Roberts. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


A  angle  S.-E.    sec.    35 

A  "                  "       11 

Sta.  20,  traverse  du  lac  Cô  te,  dans  sec 

4 

A  angle  N.-E.  sec.    30 

40-00  "      N.-         "      28 

20-00  "      S.-          "      17 

40-00  "     O.-         "      15 

A  "                   "      16 

A  "                   "      33 

20-00  "     S.-          "      17 

28-00  "     IV.-        "      18 

A  "                   "        4 

40-00  "     S.-         "        3 

36-00  "     O.-         "      11 

33-18  "     N.-         "      15 

55-00  "     N.-         "      29 

0-40  "     N.-         "      10 

2-20  N.,  7-65  ang.  E.-£  N.  par  sec.  22 

A  angle     S.-E.  sec.    3 

0-70        "     S.-N.-E.  "     19 

A  "                      "     27 

69-oo  "  n.-s.-e.  "  26^;;;;;;;; 

54-33        "     O.-N.-E.  "     35 

15-00  M     N.-            "     24 

i  1-25  "     O.-M.  ai  N.  par  sec.  36.. 

'3-00       "     S.-N.-E.  sec.  28 

12-10       "      N.-  "     11 

37-80       "     E.-S.-E.    "      3 

65-00       "     E.-N.-E.  "     17 

45-00       "     E.-  "       6 

32-50       "     O.-  "     33 

58-00       "     S.-  «       8 

79-00        "     O.'  "     35 

50-00        "     S.-  "     12 

13-00        "     N.-  "       1 

3-65  "     N.,  3-00  E.-N.-E.  sec.  13. 

41-00  "     N.-N.-E.  sec.  15 

A  "  "      10 

Sta.  1,  sur  le  lac  trav.  dans  sec.  25 

20-79  angle  N.-N.-E.  sec.  25 

50-00       "      N.-  "       3 

45-00       "     N.-  "       4 

73-00       "     S.-  "     25 

3600       "     O.-  «     36 

12-00       "     O.-  "     33 

45-00       "     S.-  "     23 

48-00       "     E.-  "       2 

4-00       M     E.-S.-E.     "       4 

4600       "     O.-N.-E.    !»       4 

1200       "     S.-  "     15 

80-70       "     O.-  "     34 

4000       "     O.-  "     32 

2-00       "     N.-  "       9 

7500       "      N.-  "     13 

A  "  "15 

20-00       "     S.-  "     12 

8-60       "     O.-  "     35 

43-73       "     O.-  «     32 

24-00       "     S.-  "     17 

40-00       u     S.-  "     35 

40-00       "     O.-  "     32 

A  "  "30 

ftur  la  ligne  de  base  P.,  entre  les  lots  66 
et  67,  établissement  du  Lac-la  -Biche. 


99 


99 


21    " 
13  sept. 
23     " 
4  oc  t. 


Date. 


7  juin 
9  sept. 


nov. 
août 


oct. 
juin 


oct. 

juin 

2  oct. 


Inclinaison 


15  nov. 
12    " 
11  juin 
11  juillet  '15 

20  sept.     '15 
14  oct. . 
11  avril 

16  " 
29  oct. 

1er  nov.  '15 
9  juillet  '14 
7  oct.       '15 

16  juin       '15 

23  " 

17  " 

14  sept. 

26  oct.. 

27  " 
1er  nov. 

26  avril 

24  juin 

23  „ 

15  sept. 

17  " 

18  " 
11  oct. 
26     „ 

3  nov. 

4  " 
4  oct. 

17  juillet 
1er  " 

18  nov. 
1er  oct. 
4 

29  sept. 

21  juillet 

24  " 
7     " 

26  mars 

30  juillet 

16  août 


4  sept. 


'lô 


25  11 
32 

26  07 

27  17 
29  11 

02 
21 
29  51 
31 
27 

28  44 

29  17 

23  59 
55 

24  03 

23  39 

25  21 
56 

26  26 
34 
30 

28  51 

29  46 

24  43 
26  17 

35 

30  08 

28  57 

29  00 
17 

30  33 
32  18 

28  59 

29  34 

30  11 

25  37 

26  08 
19 

26  21 
30  16 

28  19 
26  37 
30  22 

41 

29  34 
03 

28  31 

30  18 

29  21 

30  19 

29  35 
31 

26  53 

30  51 
19 
03 
34 

29  33 

24  43 

29  37 

30  44 

25  23 

27  38 


Observateur. 


G.  W.  Coltham. 
E.  S.  Martindale. 


E.  W.  Hubbell. 
R.  H.  Knight. 


E.  W.  Hubbell. 

R.  H.  Knight. 

« 

E.  W.  Hubbell. 
R.  H.  Knight. 
O.  B.  Roberts. 


E.  S.  Martindale. 


E.  W.  Hubbell. 

F.  V.  Seibert. 
R.  C.  Purser. 

E.  S.  Martindale. 

L.  E.  Fontaine. 
u 

J.  W.  Pierce. 
« 

F.  V.  Seibert. 

E.  W.  Hubbell. 

F.  V.  Seibert. 


E.  S.  Martindale. 


L.  E.  Fontaine. 
J.  W.  Pierce. 


F.  V.  Seibert. 

E.  S.  Martindale. 

E.  W.  Hubbell. 

J.  W.  Pierce. 

F.  V.  Seibert. 

<< 

R.  C.  Purser. 
L.  E.  Fontaine. 
F.  V.  Seibert. 
O.  B.  Roberts. 

P.  R.  A.  Bélanger. 
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Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


à 

A 

© 

a 

E 

a 

T3 

o 

3 

«D 

H 

« 

S 

67 

13 

4 

68 

13 

4 

87 

13 

4 

100 

13 

4 

40 

14 

4 

67 

14 

4 

67 

14 

4 

87 

14 

4 

31 

15 

4 

68 

15 

4 

13 

16 

4 

14 

16 

4 

36 

16 

4 

53 

16 

4 

83 

16 

4 

100 

16 

4 

104 

16 

4 

104 

16 

4 

13 

17 

4 

13 

17 

4 

33 

17 

4 

79 

17 

4 

80 

17 

4 

82 

17 

4 

83 

17 

4 

84 

17 

4 

58 

18 

4 

59 

18 

4 

79 

18 

4 

100 

18 

4 

100 

18 

4 

104 

[  18 

4 

7 

19 

4 

7 

19 

4 

7 

19 

4 

11 

19 

4 

12 

19 

4 

13 

19 

4 

49 

19 

4 

52 

19 

4 

57 

19 

4 

57 

19 

4 

58 

19 

4 

100 

19 

4 

7 

20 

4 

7 

20 

4 

8 

20 

4 

9 

20 

4 

12 

20 

4 

12 

20 

4 

13 

20 

4 

14 

20 

4 

14 

20 

4 

49 

20 

4 

50 

20 

4 

50 

20 

4 

53 

20 

4 

70 

20 

4 

70 

20 

4 

Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


41 -00  angle  N.-N.-E.  sec.  12,  établisse 

ment  du  lac  La-Biche 

A  N.-E.   sec.    9 

58-50  angle  N.-        "     23 

73-00      "     O.-        "     34 

A  "     34 

3  -00 angle  E.-I.P.  pierre  M.  sur  le  bord 
du  lac  entre  les  lots  50-51,  établis- 
sement du  lac  La-Biche 

5-00  angle  E.-P.  placé  sur  la  ligne  de 
base  entre  les  lots  56-57,  établis 

sèment  du  lac  La-Biche 

18-72  angle  N.-N.-E.  sec.  14 

3-00      "      S.-i  sur  E.  par  sec.  1 

5-00  angle  E.-P.  place  .sur  la  ligne  de 
base  entre  les  lots  11-12,  établis- 
sement du  lac  La-Biche 

A  N.-E.  sec.  13 


62  angle  E.-  "     35 

00      "      N.-î  E.  par  sec.  34. 

t        "     E.    par  sec.  19 

22  angle  N.-N.-E.  sec.  20 


O.- 
O.- 

O.- 

N.- 


58 angle  N,  54-55angle  E.N.-E.sec.l 


N.-N.-E.  sec.   8. 


S.- 

s.- 
s.- 

N.- 
E.- 

N.- 

S.-S.-E. 
O.-N.-E. 
O.- 
O.- 
N.- 

S.,17-00angleE.-N.-E.sec.l6 
sec.     8 


10. 
10. 
24 
11. 

S. 
23. 

1. 
36. 
33. 
33. 

5. 


50  angle  E.,  23-00  S. 


O. 

E.- 
O.- 
E.- 

E.- 

O.- 


33-00  S.- 

N.-E.  sec.  36. 

"  32. 

"  11. 

"  19. 

"  13. 

"  27. 

"  31. 


00 angle  N.52 -00 angle  0.-N.-E.sec.8 


O.,  34-00 


E. 
S.f 
E., 

N, 
E., 
O., 


6-50 

19-50 

3-50 


6-50 
20-00 

N.-N.-E. 

N.- 

S.-O.- 

N.-E.- 

N.-O.- 

S.- 


Ni-S.-E. 
N.-N.-E. 
E.-  sec 
S.-        " 


S.- 

S.- 

.  15. 

33. 

3. 

17. 

31. 

2. 

2. 


20  sept. 
26      " 
30  mars 
3  août 
14       " 


22 


'15 


27  "  '15 
1er  avril  '15 
19   juill.    '15 


sept. 
n 

juill. 

août 
mai 
août 


sept. 

oct. 
mai 


mars 

mai 

sept. 

mai 
août 


juin 
juill. 

u 

août 
sept. 


juill. 
oct. 

sept, 
août 
juill. 
juin 
juill. 
juin 
août 
sept. 


août 


oct. 
sept, 
oct. 


15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'11 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


27  27 

28  00 
11 

31  13 
25  22 


28  13 


27  59 
30  28 
24  31 


28  31 
22  15 
58 
24  59 
26  14 

31  10 

32  34 

33  04 
32  48 
23^04 

10 
24  14 

28  57 

30  45 
12 
55 
44 

26  57 
53 

29  33 

31  56 

30  31 

32  18 
22  53 
22  44 

55 
47 

21  59 
54 

26  24 
53 
35 
45 
51 

31  53 

22  44 
51 
55 

23  09 
05 

22  58 

23  12 
08 
35 

26  32 
26 
29 
33 

28  07 

27  56 


P.  R.  A.  Bélanger. 

« 

L.  E.  Fontaine. 
F.  V.  Seibert. 
O.  B.  Roberts. 


P.  R.  A.  Bélanger. 


L.  E.  Fontaine. 
R.  C.  Purser. 


P.  R.  A.  Bélanger 

W.  J.  Boulton 
<< 

R.  C.  Purser. 

L.  E.  Fontaine. 
F.  V.  Seibert. 


W.  J.  Boulton. 

R.  C.  Purser. 
L.  E.  Fontaine. 


H.  M.  R.  Soars. 
<< 

L.  E.  Fontaine. 
F.  V.  Seibert. 


W.  J.  Boulton. 


H.  M.  R.  Soars. 
R.  C.  Purser. 
H.  M.  R.  Soars. 


F.  V.  Seibert. 
W.  J.  Boulton. 


H.  M.  R.  Soars. 


H.  E.  Pearson.. 
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OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

S* 
S 
o 

1 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

15-00  angle  O.-N.-E. 
15  00     "      N.- 
10-00     "      S.- 
10-00     "      N.- 
18-00     "      S.- 
20-00     "      N.- 
35-30     M      O.- 
75-00     "      O.,  5-00  a 
par  sec.  19 

sec.  29 

72 
72 
72 
72 
72 
72 
104 

7 
10 
12 
13 
14 
31" 
31 
49 
49 
49 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
53 
54 
72 
72 
72 
72 
73 
73 
73 
104 
104 
31 
48 
48 
48 
48 
48 
49 
49 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
51 
51 
54 
73 
73 
73 
73 
73 
73 
48 
48 
48 
49 
49 

20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 

21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
21 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
22 
23 
23 
23 
23 
23 

4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

8  oct. 
11      " 

9  " 
16      " 
16      " 
22      " 
1er  sept. 

16   juill. 
15  août 
21   sept. 

21  " 
25      " 

3  oct. 

6  " 

7  août 

14  " 
20      " 

15  mars 

22  " 

25  " 

4  avril 
27  mars 

27  " 

26  oct. 
22      " 
25  août 

28  " 

30  " 

3  sept. 
11  août 

14  " 

20  " 

6  sept. 

7  " 
7    oct. 

22  juill. 

29  " 

31  " 
31      " 

2  août 

15  juill. 
15      " 

15  juin 
1er     " 

16  " 
18      " 

18  " 

23  " 
22      " 

21  " 
28      " 

22  mai 

27  " 

6    nov. 

19  juill. 
27      " 
27      " 

3  août 

6  " 
9      " 

7  juill. 
7      " 

23  " 
2       " 

10      " 

»15 
15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

0          ' 

28  45 

29  27 
16 
18 
18 

28  59 
32  08 

22  50 

23  45 

22  41 

23  28 
23 

25  09 
49 

26  30 
41 
33 
16 
46 
38 
37 
34 
42 

27  12 
26  58 

28  41 
26 
11 
33 
29 
02 
02 

31  20 

30  45 

25  00 

26  08 
15 
16 
18 
14 
05 
00 
19 
11 
09 
32 
20 
50 
30 
12 
02 
14 
28 
39 

28  07 
34 
28 
55 
31 
38 

26  10 
10 

25  59 

26  11 
15 

H.  E.  Pearson. 

« 

"    18 

"     20 

"     16 

« 

"     27. . . 

« 

"     10 

« 

"     31 

igle  S.-i   sec.  E. 

F.  V.  Seibert. 
W.  J.  Boulton. 

67- 10  angle  O.-N.-E. 

A 

4000  angle  O.- 

41-00     "      N.- 

15-00     "       S.- 

26-00     "      O.- 

15-00     "      SE.- 

13-00     "      E.-i  P.-E. 

55-00     "      N.-N.-E. 

20-00     "      SE. 

15 •  00 angle  N., 30- 00  ar 

40-00     "     N.O-N.-E 

15-00     "     N.- 

40-00     H     S.- 

25-00     "     S.-N.-O. 

10-00     "     N.,40-00ai 

46-00  angle  E.-N.-E. 

A 

25-00  angle  N.- 

A 

10-00  angle  N.- 

60-00     "      N.- 

10-00     u      S.- 

25-00     "      S.- 

42-40     "      O.- 

16-50     "      O.- 

32-00     "      N.-iE.  pi 

20-00     K      S.-N.-E.s 

40-00     "      N.-E.- 

sec.  10 

"    34 

"      3 

"     22 

"     16 

"     10 

"      8 

par  sec.  15 

sec.  13 

«« 
R.  C.  Purser. 

H.  M.  R.  Soars. 
« 

"     29 

« 

igleE.-N.-E.  s.  16 

sec.  21 

"      8 

"       6 

« 

"      7 

igleO.-N.-E.s.5. 
sec.  12 

«« 
«« 

"     27. . . . 

H.  E.  Pearson. 

"     32.. 

« 

"     31..., 

«« 

«     17 

« 

"       7. . . . 

u 

"     29..     . 

«« 

"     35.. 

« 

"     33.... 

F.  V.  Seibert. 

"     31.. 

« 

ir  sec.  17 

ec.  21 

'     10 

R.  C.  Purser. 

H.  M.  R.  Soars. 
«< 

25-00     u      N.-E.- 
40-00     "      N.-E.- 
20-00     "      N.-O.- 

■  7 

«       7 

■  19 

« 

15-00     "      O.- 

«     23 

« 

40-00     "      O.- 

'     31.. 

«« 

40-00     "      O.- 

■     18 

<« 

25  00     u      N.-O.- 

1     18... 

« 

20-00     "      E.- 

'     24 

« 

A  \  P.E.  par  sec.  28. . 

« 

40-00  angle  S.-N.-E.s 
30-00     *      S.- 

3C  28 

8 

"< 

40  00     "      S.- 
40-00     "      O.- 

1     16 

■       9 

u 

40-00     "      N.-O.- 

■       7 

" 

38-00     "      S.- 

'     19 

il 

25-00     "      S.- 

'     28... 

M 

A 

1     31 

" 

40  00  angle  S.- 

1     19 

H.  E.  Pearson. 

7-00     "      S.- 

'     27... 

« 

A 

'     21 

t< 

20-00  angle  S.- 

•     26 

« 

17-00     "      S.- 

1     14... 

" 

56-00     "      E.- 

«     11 

" 

20-00     "      S.-O.- 

1     18 

H.  M.  R.  Soars. 

40  00     "      O.- 

•       7 

<« 

20-00     "      S.- 

'     21 

" 

40-00     "      N.-O.- 

1       7 

u 

10-00    "     o.- 

1     23 

u 
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Lieu. 

a 
o 

te 

c 

03 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

14-00angl 
10-00     " 

3  N.-N.-E.  a 
0.- 

so.- 

0.- 

i 

O.-S.-E.i  ' 
E.-N.-E.  ' 

S.- 
E.- 
E.- 

N.- 

N.-    ' 

S.- 

O.- 

0.- 

O.-N.-O.   • 

N.-N.-E.  « 

S.- 

E.- 

N.- 
E.- 

o.-         • 

O.- 

N.- 

N.-S.-E.    « 

E.-N.-E.    ' 

E.,  12-50  N 

E.,    1-50  S 

E.-N.-E.  s< 

E.- 

O.- 

E.- 

N.-E.         ' 

N.-l  E.  pai 
N.-E.       s€ 

N.-O.-       « 
E.- 

N.- 
E.- 
O.- 

O.- 

N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
S.- 
S.- 
N.- 
N.- 
E.- 
N.- 
E- 
N.- 
N.- 
S.- 
S.- 
O.- 
N.- 
O.- 
E.- 

îc.  13 

23 

49 
49 
49 
49 
50 
50 
51 
54 
55 
73 
73 
73 
73 
100 
104 
104 
72 
73 
73 
73 
73 
73 
100 
104 
80 

81 
18 
23 
96 
96 
92 
96 
51 
58 
58 
58 
58 
58 
96 
53 
92 
92 
108 
108 
108 
108 
108 
108 
108 
108 
65 
65 
65 
65 
65 
65 
65 
76 
77 
63 
63 
63 
63 
63 
63 

23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
23 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
25 
26 
26 
29 

1 

2 

2 
3 

3 
3 
3 
3 
3 
4 
4 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
7 
7 
7 
7 
7 
7 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 

2  juill. 
1er    " 

8     " 
12     " 

8  juin 

9  " 
31  mars 
12  noy. 

6  août 
23  juin 

29  " 
12  juill. 

5  sept. 
28     " 

16  " 

18  " 
5  juin 

30  août 

3  juin 
5     " 

12  " 
15     " 

5  oct. 

21  sept. 
8  janv. 

25  juill. 
14  janv. 

14  oct. 
23     " 
20  juill. 

22  " 

10  août 

19  juill. 

26  nov. 

18  " 

19  " 

20  " 
22     " 
22     " 

13  juill. 
3  août 

19     " 

27  " 

15  fév. 

18  " 
25     " 
27     " 
27     " 

27  " 

17  mars 

17  " 

12  juill. 

19  " 
1er  août 

13  juill. 

20  " 

28  " 

30  " 

14  août 
13     " 

3  nov. 

31  août 

4  sept. 

8  " 

9  " 

18  " 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

o        / 

26  12 
10 
07 
04 
33 
24 
16 
45 
56 

29  24 
13 

28  36 
51 

31  24 
28 
11 

30  00 

29  45 
28 
48 
43 
19 

30  57 

31  25 
29  16 

23  38 

29  11 

24  24 
24  58 

30  50 
36 
44 
33 

26  50 
57 
59 
58 
34 
39 

31  01 

27  00 

31  31 

30  48 

32  41 
34 
03 

31  29 
31 
31 
41 
41 

27  40 
51 

28  21 

27  56 
55 

28  21 
21 

30  53 

31  01 
27  38 

23 

33 

24 

26  43 

1        27  49 

H.  M.R.  Soars. 

20-00     " 

5 

<< 

15-00     " 

23 

<« 

A           " 

30 

« 

10-00     " 

«       8 

n 

25-00     " 

1       8 

« 

40  00     " 

1 

<« 

8-00     .. 

4     23 

R.  C.  Purser. 

55-00     " 

4     19 

H.  E.  Pearson. 

40-00     " 

4 

n 

60  00     " 

*     11 

n 

33.14     " 

<       i 

L.  E.  Fontaine. 

22  00     " 

'     31 

F.  V.  Seibert. 

1-50     " 

'     33 

6-00     " 

4     31 

» 

73-00     " 

4     34 

H.  E.  Pearson. 

1-50     " 

1     15 

L.  E.  Fontaine. 

20-00     " 

4     18 

H.  E.  Pearson. 

A 

4       4 

55-00     „ 

'     11 

n 

46-00     " 

4     11 

" 

60-00     " 

•     32 

F.  V.  Seibert. 

30-00     „ 

4     33  . . 

1-26     „ 

4     18 

P.  R.  A.  Bélanger. 

5-00     " 

4       2 

CM.  Walker. 

20-00     " 

1     21 

P.  R.  A.  Bélanger. 

35-00     " 
19-50     " 
15-40     ,. 
52-10     " 

.-iE.parsec.32. 
-N.-E.      sec.  35. 

3C.  31 

4     34 

W.  J.  Boulton. 
J.  A.  Fletcher. 

54-30     " 

4     35 

« 

59-50     " 

4     34 

" 

20-00     .. 

4     14 

H.  M.  R.  Soars. 

A           " 

'     16 

10-00     " 

r  sec.  15 

" 

A           " 

c.  21 

n 

A          " 

4     21 

« 

35-00     " 

'     15 

Cl 

31-10     " 

4     32 

J.  A.  Fletcher. 

4-00     " 

4       9 

R.  C.  Purser. 

9-30     " 

4     35 

J.  A.  Fletcher. 

34-70     " 

'     34 

n 

A           " 

4     31 

P.  M.  H.  LeBlanc. 

5-00     " 

'     22 

u 

18-50     " 

1       8...     ..' 

II 

2-00     .. 

1     14 

" 

2-00     " 

<      14 

II 

2-00     " 

'     14 

" 

28-00     " 
28-00     " 

1       6 

6 

Cl 

7-00     " 

•       4 

A.  Lighthall. 

1-84     " 

2  . 

<< 

75-00     " 

«     21 

" 

39-70     " 

'       3 

it 

59-90     " 

4     10 

it 

62-00     " 

1     30 

« 

3-20     " 

'     35 

n 

1-00     " 

4     28 

G.  J.  Lonergan. 

2-00     " 

4     17 

" 

12-96     " 

4 

L.  E.  Fontaine. 

76-10     " 

'     21 

A.  Lighthall. 

75-40     " 

4     30 

ii 

3-20     " 
58-60     " 

'       7 

4     18 

u 
ti 

27-60     " 

'     11 

u 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNÉTIQUES,     1915-16 — Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


mgle  S.-N.-E. 

"  S.- 

"  N.- 

"  S.- 

«  s.- 

«  s.- 

a  N.- 

"  s.- 

"  s.- 

"  N.- 

«  N.- 

"  O.- 

"  O.- 

M  N.- 

"  O.- 

"  o.- 

"  E.- 

« 

"  E.- 

"  E.- 

"  E.- 

"  N.- 

M  E.- 

"  S.- 

«  E.- 

"  E.- 

"  E.- 

"  N.- 

u  N.- 

"  E.- 

"  N.- 

"  E.- 

"  N.- 

"  N.- 

"  N.- 

"  E.- 

M  O.- 

"  N.- 

u  N.- 

"  N.- 

"  E.- 

"  O.- 

"  E.- 

"  N.- 

"  O.- 

"  O.- 

"  E.- 

"  8.- 

M  S.- 

"  s.- 

"  s.- 

"  E.- 

"  s.- 

"  S.-N.-O. 

"  O.-S.-E. 

"  O.- 

M  E.-N.-E. 

M  N.-i  sec. 

"  N.-N.-E. 

"  S.- 

"  O.- 


2 

34 

20 

10 

11 

17 

31 

32 

7 

4 

11 

24 

34 

33 

27 

19 

31 


11. 
18. 
19. 
26. 

5. 
34. 

9. 
16. 
15. 
27. 

6. 
21. 
28. 
34. 
10. 
11. 
14. 
10. 
21. 
27. 
28. 
27. 
26. 
32. 
29. 
20. 
30. 
19. 
18. 
12. 
2.3. 
13. 
13. 


34 

36 

34 

2 

2 

10 

S.  par  sec.  2. 
sec.  12 


35. 

23. 
14. 
14. 


03 
03 
63 

63 
04 
04 
04 
04 
05 
65 
05 
05 
65 
05 
65 
92 
90 
01 
01 
01 
01 
01 
01 
01 
02 
02 
02 
02 
02 
02 
02 
90 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
01 
63 
63 
64 
04 
102 
102 
102 
103 
103 
103 
103 
104 
104 
39 
39 
39 
39 


Date. 


20  sept. 
1er   " 

2  " 
10  " 
18  " 
23  août 

9  juin 

18  '[ 

20  août 
10  juin 
23     " 

22  juill. 

10  août 

11  " 

6  " 
10  " 
10  sept. 

25  juin 

27  sept. 
30     " 

6oct. 

7  " 

12  " 
30  sept. 

28  oct. 
16     " 

26  " 

27  " 

3  nov. 

23  oct. 
27     " 

5  nov. 

21  juin 
9  juill. 

15     " 

19  " 

20  " 

21  " 

23  " 

24  " 

26  " 

27  " 
30     " 

3  août 
5     " 


16     " 

6  oct. 

2  nov. 

3  " 
31  oct. 
1er  nov. 

28  août 

29  " 

7  sept. 
13     " 

28  " 

4  sept. 

5  " 
19  août 
22     " 

29  sept. 

22  oct. 

23  " 
23     " 


Inclinaison. 


27  42 
17 
14 
23 
42 

26  52 

27  59 
55 
05 

28  14 
14 
15 
22 
26 
20 
33 

29  54 

30  16 

27  30 

28  14 

27  57 
06 
56 
49 
44 

28  05 
27  26 

30 
45 
26 
30 
42 

31  21 
27  44 

44 
34 
43 
39 
37 
31 
40 
34 
31 
30 
39 
27 
27 
18 

26  56 

27  41 
05 

28  31 
06 

30  09 

29  59 

30  27 
05 
07 
28 
18 

31  11 
09 

27  20 
21 
08 
10 


Observateur. 


A.  Lighthall. 


J.  A.  Fletcher. 
« 

A.  Lighthall. 


L.  E.  Fontaine. 
A.  Lighthall. 


J.  A.  Fletcher. 
A.  L.  Cumming. 


A.  Lighthall. 


P.  M.  H.  LeBlanc. 


A.  L.  Cumming. 
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7  GEORGE  V,  A.  1917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 — Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

G 
% 

C 

e 

d 

.2 

vu 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

49-53  angle 
23-25     " 

O.-N.- 

S.- 

E.- 
E.- 
0.- 

N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
N.- 
0- 
E.- 
O.- 

O.- 
O.- 
O.- 
O.- 
E.- 
O.- 

s.- 

0.- 
0.- 
E.- 

N.- 
N.- 

S.- 

N.- 
S.- 

s.- 

N.- 
S.- 
E.- 
O.- 
N.- 
E.- 
S.- 

o.- 

O.- 
E.- 

E.-N 
E.-N 

S.- 

s.- 

s.- 

N.-S. 

S.-N. 

E.- 

N.- 

N.- 

E.- 

W.- 

O.- 

s,- 

N.- 
W.- 

w.- 

E.- 

E.  sec 

<< 

<« 

«« 
« 

<« 
«« 

« 

<< 
n 
<< 

« 

<< 
« 

« 

« 

<< 
« 
« 

« 
«< 

<< 

<< 
« 
« 

<< 

-O." 

-E." 
<< 

a 

it 
ii 

-E." 
-E.  " 

« 

(< 

h 

h 
tt 
h 

.  35 

9 

39 
40 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
41 
92 
96 
101 
101 
101 
102 
103 
104 
108 
109 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
41 
41 
41 
41 
41 
92 
92 
108 
108 
109 
92 
92 
96 

10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 

11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 

12 
12 
12 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

3 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

30  oct. 

28  " 
4  juin 

7  " 

8  " 

10  " 

11  " 

12  " 

14  " 

15  " 
22  mai 
24     " 

26  " 

27  " 

29  " 
1er  juin 
1er   " 

3     " 
18     " 

21  " 

22  " 

23  '* 

13  août 

17  " 
21     " 

21  " 

22  sept. 

3  juin 

31  juill. 
31     " 

4  août 
7     " 

21  juill. 

30  juin 
27  mars 
1er  avril 

27  août 

28  " 

30  " 

31  " 

2  sept. 

6  " 

7  " 

8  " 
10     " 

16  " 

18  " 

20  " 

21  " 

24  " 

25  " 

28  " 

14  " 

18  août 

19  " 

23  " 

24  " 

29  sept. 

20  " 
16  mai 

8  oct. 
3fév. 
2  oct. 
6     " 

22  mai 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

*15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'15 

'14 

'14 

'15 

'15 

'15 

'15 

0          ' 

27  24 
19 
18 
11 
15 
25 
26 
04 
20 
24 
34 
24 
27 
28 
21 
29 
22 
21 
28 
14 
17 
11 
21 
22 
15 
10 

31  32 
26 

30  51 
54 

31  10 

32  00 
30  59 
ai  38 

14 

28 

27  21 

23 

21 

20 

12 

19 

21 

16 

17 

13 

18 

17 

16 

13 

14 

25 

15 

20 

20 

15 

19 

30  31 

23 

32  41 

48 

34  01 

30  29 

31-  18 

30  13 

A.  L.  Cumming. 
« 

« 

ii 
tt 

h 

tt 
u 
tt 
tt 
tt 
tt 

ti 

u 
tt 
tt 

u 

J.  A.  Fletcher. 
« 

P.  M.  H.  LeBlanc. 
« 

« 

tt 
tt 

A.  L.  Cumming. 

tt 

ti 
u 
ii 

u 

u 

u 
tt 

u 

u 
tt 

J.  A.  Fletcher. 

P.  M.  H.  LeBlanc. 

« 

J.  A.  Fletcher. 
« 
tt 

- 

A 
A 

4 

16 

10-00     " 

17 

25-00     " 

5 

15-00     " 

9 

18-00     " 

« 

25-00     " 

27 

60-00     " 

23 

20-00     " 

1  . 

32-00     " 

13 

30  00     " 

2 

35  00     " 

11 

400     " 

23 

63-00     " 

3 

10  00     " 

11 

A 

10-00     " 

15 

27 

57-00     " 

34 

500     " 

33 

5-00     " 

31 

34-00     " 

6 

30  00     " 

6 

300     " 

30 

16-00     " 

31 

66-70     " 

36... 

32-00     " 
36-10     " 

33 

12 

9-50     " 

13 

21-40     " 

25 

38-20     " 

1 

35-00     " 

36 

35-70     " 

29 

A 

35 

5-00     " 

5 

30-00     " 

35... 

45-00     " 

23 

45-00     " 

35 

22-00     " 

22 

25-00     " 

28 

72-00     " 

29 

65-00     " 

21.. 

15-00     " 

20 

35-00     " 

30 

32-00     " 

19 

30  00     " 

16 

A 

15 

20-00     " 

10 

50-00     " 

14 

70-00     " 

2 

9-00     " 

1 

30-00     " 

19 

10-00     " 

12 

45-00     " 

13 

35-00     " 

25 

38-00     " 

30 

60-20     " 

34 

39-00     " 

32 

2-50     " 

17 

50-00     " 

9 

A 

20 

43-00     " 

35 

17-00     " 
19-40     " 

31 

34 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


m 

a 

P 
o 
H 

S 

n 

e 

108 

12 

5 

109 

12 

5 

109 

12 

5 

109 

12 

5 

109 

12 

5 

72 

13 

5 

72 

13 

5 

72 

13 

5 

72 

13 

5 

72 

13 

5 

72 

13 

5 

92 

13 

5 

96 

13 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

71 

14 

5 

72 

14 

5 

92 

14 

5 

104 

14 

5 

107 

14 

5 

107 

14 

5 

107 

14 

5 

108 

14 

5 

26 

15 

5 

26 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

71 

15 

5 

72 

15 

5 

72 

15 

5 

72 

15 

5 

72 

15 

5 

72 

15 

5 

92 

15 

5 

96 

15 

5 

96 

15 

5 

105 

15 

5 

106 

15 

5 

106 

15 

5 

107 

15 

5 

108 

15 

5 

108 

15 

5 

108 

15 

5 

25 

16 

5 

Date. 


Inclinaison, 


Observateur. 


0-14  angle  S.-N.-E.sec. 
A 


1000 
A 

8-00 
6000 


Sta.  22  de  la  trav.  dans  sec.  25. 


10-00  angle  S.-N-E.  sec. 


10-00  "  S. 

10  00  "  E.- 

49-00  "  S.- 

21-70  "  O.- 

47-40  "  E.-   . 
A 

6-00  "  N.-S-E. 

50-00  "  E.-N-E. 

30-00  "  S.- 

35-00  "  S.-       " 

8-00  "  O.- 

65-00  "  S.- 

60-00  "  S.- 
A 

Sta.  62  de  la  trav.  dans  sec.  19. 
20-00  angle  E.-N-E.  sec. 


5-00 
4-00 
20-00 
10-00 
25-00 
35-00 
30-00 
30-00 
72-00 
9-20 
30-00 
2Û-00 
A 

1000 
5000 
-30  00 
40-00 
30-00 


O.-N-E. 
A- 

O.- 
O.- 
8.- 

S.- 
E.- 

S.- 
S.- 

o.- 

E.- 

S.- 


20. 

7. 

18. 

16. 
21. 
4. 
22. 
23. 
25. 
34. 


S. -i  sec.  E 
N.-N-E.sec.  20 
O.-S-E.  "  7 
O.-S-E.  "  17 
S.-N-E.   "     24 


22.... 

7.... 

par  sec. 


Sta.  75  de  la  trav.  dans  sec.  25. 


Sta.  96 
Sta.112 
15-00  angle  N.-N-E.sec. 


25-00 
30-00 
20-00 
42-50 
60-00 
50-00 


N.- 
N.- 
E.- 
E.- 
S.- 

s.- 


Sta.  144  de  la  trav 

Sta.  164 

Sta.  221 

53-50  angle  O.-N-E.  see 


dans  sec.  10. . 
15.. 


32. 


42-10 
25-70 
15-60 
2-00 
30  00 
20-00 
10-00 
A 

20-00 
12-50 


E.- 
E.- 
O.- 

N.- 
N.- 
S.- 

N.- 

N.- 
N.-S-E. 


mai 
janv. 


22 


6  avril 
oct. 

8  nov. 
16  oct. 
18     " 
21     " 

27  " 

12  " 
18  mai 

13  oct. 
12     " 

28  sept. 

29  " 
2  oct. 
5     " 


22  nov. 

29  sept. 

1  oct. 

2  " 

5  " 

6  " 

7  " 

11  " 

12  " 

13  " 

20  " 
15  " 
28  août 

28  mai 
10  juin 

25  sept. 

23  " 
27  juill. 

30  " 

26  " 

23  nov. 

24  " 

25  " 

21  sept. 
25     " 

27  " 
4  oct. 

22  sept. 
20  août 

8  sept. 

27  nov. 

29  " 
3déc. 

19  oct. 
7  mai 

10  " 

11  juill. 

18  sept. 

23  août 
10  oct. 

19  déc. 

28  " 

4  janv . 

5  juill. 


'14 
'15 
'15 
'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'14 
'14 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'14 
'14 
'14 
'14 
'15 
'15 


32  14 
34  55 
49 
58 
47 
29  26 
27 
26 
26 
21 
06 

31  36 
29  23 

30 
40 
33 
36 
18 
15 
30 
29 
28 
49 
36 

29  46 
46 
42 
39 
38 
40 
44 
34 
19 

30  52 

32  39 
34  17 

12 
02 
19 
26  16 
01 

29  38 
46 
51 
50 
34 
29 
34 
43 
43 

30  05 

29  51 
48 
50 
36 

31  02 

30  33 
56 

34  15 
08 

33  30 

35  51 

34  31 
41 
40 

26  18 


P.  M.  H.  LeBlanc. 


D.  F. 


McEwen. 


J.  A.  Fleteher. 
D.  F.  McEwen. 


J.  A.  Fleteher. 
P.  M.  H.  LeBlanc. 


N.  C.  Stewart. 
<< 

D.  F.  McEwen. 


J.  A.  Fleteher 
« 

M 

P.  M.  H.  LeBlanc 

« 
N.  C.  Stewart. 
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Lieu. 


51-00angleE.-N-E.  sec. 


A 

62-00 
5-00 

A 

29-00 

A 

4-00 
0-50 

A 

25-00 

A 

A 

A 

25-00 
0-60 

20-00 

25-00 

A 

A    , 

22-00 

A 

30  00 
5-00 


S.-O. 
E.-N-E. 

S.- 

O.-S-E. 

N-E. 

8- 

S.- 


o- 

N.- 
S.- 
8.- 


E.- 
O.- 


Sta.  46  de  la  trav.  dans  sec. 
■40 angle  N.-N.-E. sec.  23. 


28. 


33-60 

65-30 

52-80 

1-00 

1-00 

1-00 

100 

29-00 

32-50 

56-10 

56-10 

2-75 

1-50 

73-00 

5-00 

3-50 

3-50 

3-50 

3-50 

22-00 

A 

20-30 
15-60 
10-00 
50-00 
60-00 
60  00 
44-00 
A 
A 

45-00 
30-00 
48-00 
20-00 
48-00 
15-00 
12-00 
60-00 
A 
A 


O.- 
O.- 
E.- 
S.- 

s.- 

s.- 
s.- 

E.- 
8.- 

N.- 
N.- 


N.-|  E.  par  sec.  31 


S.- 

S.-N-E.  sec. 

S.- 

N.-S.-E.  f" 

N.- 

N.- 

N.- 

N.-N-E.  " 
<( 

S.- 
N.- 
N.- 
E.- 

N.- 
N.- 
N.- 


E.- 
E.- 

N.- 
E.- 

N.- 
S.- 
O.- 

N.- 


36 


25 
25 
25 
25 
25 
26 
26 
20 
71 
71 
71 
72 
72 
72 
92 
105 
106 
108 

108 
24 

24 

24 

71 

72 

72 

72 

92 

02 

96 

108 

108 

108 

108 

108 

108 

109 

109 

109 

109 

72 

108 

109 

109 

109 

109 

109 

109 

82 

82 

82 

82 

83 

83 

83 

83 

83 

84 

84 

84 

84 

84 

85 

85 

85 

85 

85 


Date. 


7  juin. 

16  " 


17  " 
20  " 
22  " 
15  " 
26  " 
29  " 

24  sept. 

4  août 

5  " 

h  juin, 
n  " 

20  sept. 

21  oct. 
20  juill. 
20  " 
15  oct. 
15  " 

14  juin 

15  " 

22  " 
1er  juill.  '15 

9  juin       '15 
7déc. 
26  sept 

25  oct. 
29  " 

2  mai 
31  oct. 


23  " 

25  " 

26  " 

17  mai 
12  " 

12  " 

13  " 

14  " 

27  " 
31  " 

3  juin 

12  " 

23  « 
25  oct. 

28  " 

24  juin 

25  " 

26  " 

28  " 

18  juill. 
9  " 

13  " 

27  " 

29  " 


Inclinaison. 


nov. 
17     " 

12  avril 

13  " 
26  mai 
30  » 
24  juin 
20  nov. 
24  avril     '15 

'15 


26  30 
27 
32 

25  55 

26  01 
04 

25  54 

26  28 
29  07 

40 
32 
12 
05 
35 
31  32 
34  50 
38 
21 
39 

25  41 

26  18 
25  27 
29  23 

21 
31 
24 

31  13 
04 

33  03 

34  59 
58 

35  01 
04 
19 

34  21 

33  19 

14 

32  16 

33  15 

29  31 
33  34 

30 
52 
25 

32  33 

33  14 
32  42 

30  24 
23 
15 
32 
25 
35 
24 
49 
41 
31 
41 
53 
39 
38 
08 
25 
04 
17 
19 


Observateur. 


N.  C.  Stewart. 


L.  E.  Fontaine. 
D.  F.  McEwen. 


L.  E.  Fontaine. 
J.  A.  Fletcher. 
P.  M.  H   LeBlanc. 

N.  C.  Stewart. 
D.  F.  McEwen. 


L.  E.  Fontaine. 
J.  A.  Fletcher. 


P.  M.  H.  LeBlanc. 


D.  F.  McEwen. 
P.  M.  H.  LeBlanc. 


J.  H.  Johnston. 


G.  J.  Lonergan. 

(C 

J.  H.  Johnston. 
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Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


10-00  angle  S.-N.-E.  sec,  31 

15-00  "  S.-  "  5 

5-80  "  E.-  "  14 

A  "  "  31 

10-40  "  O.-  "  36 

36-20  "  S.-  "  29 

39-00  "  O.-  "  19 

55-20  "  S.-  "  28 

30-65  "  S.-  "  25 

20  0Q  "  S.-  "  28 

10  00  "  E.-  "  21 

47-50  "  E.-  "  21 

Sta.  27  dans  sec.  26 

Sta.  1  S.-N.-E.  sec.  28 

Sta.  38  dans    sec.  24 

0-10  "  N.-N.-E.  sec. 29 

1900  "  E.-N.-E.  "  31 

19-00  "  E.-  "  30 

10-00  "  S.-N.-E.  "  25 

20-00  "  S.-  "  3 

29-70  "  E.-  u  22 

10-00  "  S.-  "  26 

A  "  "  13 

15-00  "  E.-  "  12 

A  "  "  33 

A  *  "  29 

10-00  "  N.-  "  18 

A  "9 

38-00  "  E.-  "  4 

2-00  "  N.-  "  4 

32-00  "  S.-  "  2 

5-00  "  S.-  "  1 

21-50  "  N.-  "  23 

10-80  "  S.-  "  15 

15-20  "  N.-  "  9 

A  M  "  19 

75  00  "  N.-  "  7 

9-48  "  N.-  "  10 

14-87  "  N.-S.-E.  "  2 

2-00  "  E.-N.-E.  "  33 

2-00  "  N.-  "  15 

60-00  "  O.-  "  27 

50-00  "  O.-  "  22 

38-00  "  O.-  "  25 

60-00  "  O.-  "  13 

5000  "  O.-  "  3 

65-00  "  O.-  "  12 

3000  "  S.-N.-E  sec.  17 

35-00  "  O.-  "  14 

50-00  "  S.-  "  17 

60-00  "  O.-  "  22 

35-00  M  O.-  "  4 

75-00  "  S.-  "  3 

22-00  "  E.-  "  9 
PointA,  angle  S.-N.-E.  sec.  1 

1000  angle  O.-N.-E.sec.  1 

1-40  "  S.-  "  1 

1000  "  E.-  "  31 

20-00  "  E.-  "  33 

25  00  "  O.-  "  35 

4000  "  O.-  "  35 

10-00  "  O.-  "  26 

30-00  "  O.-  "  27 

20-00  "  N.-  "  27 

A  M  "  22 

30-00  "  S.-  "  26 


85 
85 

80 
86 
86 
87 
87 
87 
103 
26 
26 
26 
26 
26 
26 
71 
71 
71 
71 
71 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
72 
84 
84 
84 
84 
85 
86 
87 
91 
91 
91 
91 
91 
91 
91 
91 
92 
92 
92 
92 
92 
92 
27 
27 
27 
71 
71 
71 
71 
71 
71 
71 
71 
71 
71 


5  20 
5  21 
25b— 15è 


Date. 


3  août 
29  oct. 
18  août 
25  sept. 
28     " 


10  " 

5  déc. 

19  mai 

20  " 

25  " 

26  " 

3  juin 

4  " 
10  oct. 
26  juillet 

29  " 

6  sept. 
6  oct. 

6  " 

10  mai 
13  " 

21  " 
31  " 

4  juin 

7  " 
28  août 

30  " 

31  " 

2  sept. 
4  " 

1er  oct. 

8  " 

11  " 
26  " 
31  janv. 
10  fév. 
13  " 

3  sept. 
10  " 


U   " 

14  " 

15  " 
20  " 

,24  " 
5  27  " 
5  20  août 
5  28  "  „ 
5  30  " 
5  23  " 
5  1er  sept. 

4     " 
5  23  avril 
mai 
5  12     " 

11  oct. 
7  juillet 
9     " 

12  " 
14     " 

16  " 

17  " 
5  19     " 


'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
"15 
'15 
'15 
'15 
'14 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'[o 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

ir, 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


Inclinaison. 


30  24 
45 
35 
40 
41 

31  07 
08 
11 

33  26 

25  48 
52 
56 
57 
48 
51 

30  35 

31  01 

30  46 

31  01 

30  04 
19 
34 
47 
43 
18 
08 
02 
18 
24 
15 
33 
31 
36 
46 
48 
43 
56 

31  04 
30  50 

32  12 
10 
13 
17 
15 
23 
10 
24 
38 
39 
11 
27 
16 
19 

26  24 
25  44 

54 
30  00 

29  54 

30  40 
15 
10 
41 
42 

29  36 

30  35 
42 


Observateur. 


J.  H-  Johnston. 
G.  J.  Lonergan. 
J.  H.  Johnston. 


P.  M.  H.  Le  Blanc. 

N.  C.  Stewart. 


L.  E.  Fontaine. 
A.  E.  Glover. 


L.  E.  Fontaine. 
A.  E.  Glover. 


J.  H.  Johnston. 


A.  L.  Cumming. 
L.  E.  Fontaine. 


J.  A.  Bûcha 


N.  C.  Stewart. 


L.  E.  Fontaine. 
A.  E.  Glover. 
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Lieu. 


40-00  angle 

50-00  " 

20-00  " 

24-00  " 

10-00  " 

6-00  " 

5-00  " 
A 

15-00  " 

28-00  " 

28-00  " 

10-00  " 

10  00  " 

20-00  " 

29-00  " 

20-00  " 

30-00  " 

39-00  " 

40-00  " 

21-00  " 

40-00  " 

10-00  " 

55-00  " 

10-00  " 

25-00  " 

20  00  " 

10-00  M 

60-00  " 
A 

45-00  " 

5-00  " 

5-00  " 

12-00  " 

20-00  " 

30  00  " 

10-00  " 
A 

60-00  " 

20-00  " 

40-00  " 

60-00  " 

8-00  " 

70-00  " 

56-00  " 

6-00  " 

15-00  " 

10-70  " 

23-48  " 

70-00  " 

60  00  " 

35-00  " 

10-00  " 

20-00  " 

30-00  " 

30-00  " 

45-00  " 

15-00  " 

75-00  " 

10-00  " 

5-00  " 

30-00  " 

35-00  " 

30-00  "' 

30-00  " 

200  " 

2-00  " 


S.-N- 

S.- 

S.- 

'N- 

O.. 

N.- 

N.- 


N.- 

S.- 

E.- 

E.- 

N.- 

E  - 

E.-S.-O. 

O.-S.-E. 

E.- 

O.-N.-E. 

E.- 

O.- 

s.- 

N.- 
S.- 
N.- 
S.- 
N.- 
N.- 
E.- 

S- 

N.- 
S.- 

s.- 

N.- 
S.- 

s.- 

N.- 

O.- 

N.- 

N.- 

O.- 

O- 

O.- 

E.-S.-E. 

N.-N.-E. 

N.- 

N.-S.-E. 

E.-N.-O. 

N.-S.-E. 

S.-N.-E. 

S.- 

N.-  . 

O.- 

S.-  " 

o.- 

s.- 

s.- 
s.- 
s.- 
s.- 
s.- 

E.- 

s.- 
s.- 

s.- 


E.  sec. 


23 
29 
36 
25 
21 
14 
13 
13 

11 

15 

11 

3 

4 

6 

6 

0 

3 

3 

1 

24 

23 

13 

1 

H 

2 

27 

26 

22 

22 

10 

10 

18 

18 

7 

6 

22 

9 

9 

29 

19 

35 

20 

9. 

3 

11 

9. 

3. 

4. 

1. 

21. 

13. 

15. 

24. 

17. 

15. 

13. 

12. 

4. 

5. 

6 

7. 

22. 

6 

S. 

21. 


A 

Xi 

a> 

G 

G 

72, 
'S 

03 

V0 

H 

tf 

.  a 

71 

21 

2 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

71 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

72 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

82 

21 

5 

83 

21 

0 

85 

21 

5 

86 

21 

5 

87 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

90 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

91 

21 

5 

92 

21 

5 

92 

21 

5 

92 

21 

5 

Date. 

5  juillet. 

.'15 

24   "   . 

.'15 

27  "   . 

.'15 

28  "   . 

.'15 

31   "   . 

'15 

2  août. . 

.'15 

3  "   . 

.'15 

4  "   . 

'15 

6  "   . 

'15 

7  "  . 

'15 

9  "   . 

"15 

13  " 

'15 

14  "   . 

'15 

16  "   . 

'15 

17  "   . 

'15 

18  "   . 

'15 

19  "   . 

'15 

23  "   . 

'15 

24  "   . 

'15 

25   "   . 

'15 

9  juin.. . 

'15 

12  "   . 

'15 

14  " 

'15 

15  "   . 

'15 

18  "   . 

'15 

19  "  , 

'15 

21  "   . 

'15 

22  "   . 

'15 

23  "   . 

'15 

24  "   . 

'15 

25  "   . 

'15 

26  "   . 

'15 

1er  juillet'15 

30  juin... 

'15 

3  juillet. 

'15 

5  "   . 

'15 

18  juin... 

'14 

23  "   . 

'14 

25  "   . 

'14 

2  juillet. 

'14 

13  "   . 

'14 

29  "   . 

'14 

5  août . . 

'14 

6  "   . 

'14 

1er" 

'14 

30 janv.. 

'15 

3  février 

'15 

4  "   . 

'15 

26  juillet. 

'15 

17  mai.  . 

'15 

19  " 

'15 

22  "   . 

'15 

26  "   . 

'15 

28  "   . 

'15 

1er  juin. 

'15 

4  "   . 

'15 

15  "   . 

'15 

16  "   . 

'15 

24  "   . 

'15 

28  "   . 

'15 

30  " 

'15 

1er  juillet'15 

29  "   . 

'15 

30  "   . 

'15 

2  août . . 

'15 

4  "   .. 

'15 

Inclinaison 


30  38 

29  59 

30  23 
07 
39 

29  56 

30  44 

29  50 

30  39 

29  54 
57 

30  38 
43 

29  51 

30  33 

29  50 

30  22 
<  41 

38 
29 
21 
32 

31  02 

30  51 

31  01 
00 

30  40 
44 
31 
■36 
44 
42 
09 
30  56 
30  19 
02 
18 
09 

29  59 

30  29 
47 
02 
24 
03 
09 

31  14 
35 
34 
01 

32  32 
15 
28 
26 
09 
18 
14 
27 
33 
11 
19 
25 
13 

31  53 

32  21 
24 
19 


Observateur. 


A.  E.  Glover. 


A.  L.  C 


umming. 


L.  E.  Fontaine. 


G.  J.  Lonergan. 
J.  A.  Buchanan. 


G.  J.  Lonergan. 
J.  A.  Buchanan. 
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OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


35-00  angle  S.-N.-E.  sec. 


3000 
5-00 

18-00 
1-00 

A 

43-00 

55-00 


O. 
O.-. 

N.-S.-E. 
O.- 

s.- 
o.- 


Sta.  115  de  trav.  dans  sec.  34. 
49-00  angle  S.-N.-E.  sec.    8.. 


26-00 
2200 
18-00 
74-00 
41-00 
A 


E.- 
O.- 
O.- 
O.- 

N.- 


Sta.  20  de  trav.  dans  sec.  31. 
25-50  angle  S.-N.-E.  sec.  3. 
48-00     "       N.-  "        3. 

33-00     "       O.-  "        2. 

A  |  angle  sec.  N.  par  sec.  13. 
15  •  00  angle  E.-N.-E.  sec.  1 1 . 
A  "  "2 

20-00      "     S.-  "        12. 

50-00      "     N.-  "        13. 

A  "     S.-E.       "  6. 

A  "     N.-E.      ' 


00 


15  00 
10-00 
38-00 
25-00 
8-00 
A 

18-53 
0-20 
14-43 
30-00 
A 

23-00 
35-00 
13-00 
A 
A 

40-00 
A 

41-00 

41-00 

40-00 

40-00 

37-00 

37-00 

3-00 

3  00 

20  00 

25-00 

8-00 

8-00 

45-00 

20-00 

A 

A 

A 

1200 


S.- 

s.- 

E.- 
E.- 

S.- 

s- 


s.- 

S- 

<« 

M 

M 

(( 

U 

(< 
<( 

(( 

« 
(< 

<( 
<( 

<< 
(( 

il 

<< 
(< 

-E.  sec. 

31* 

19 

N.- 

E.- 

N- 

10 

7 

16 

8 

O.- 

N.- 

17 

11 

9 

9 

S- 

S- 

2 

8 

S- 

8 

0.- 
O- 

10 

10 

O- 

8 

O- 

8  .. 

F- 

8 

F, - 

8 

S- 

8... 

S- 

27 

E.- 
N.- 

S- 

17 

20 

19 

R- 

22 

11 

3 

10 

S.-N. 

28 

« 


Date. 


5  août.  .'15 


9 

10  " 
12  " 
18  " 
20     " 

2  sept 

3  " 
1er  " 

15  "    , 

16  "    . 
20     "    . 

2  oct. 

4  "    . 

5  "    . 


21  sept. 

22  "    . 


'15 
.'15 

'15 
.'15 

.  '15 

.'15 

'15 

'15 

'15 

!'is 

'15 

'15 
'15 


Inclinaison. 


23  ."    ..'15 

27  «  ..'15 

28  "  ..'15 

29  •.'  ..'15 
17  juillet. '14 
20  "  ..'14 
17  août.. '14 

23  "  ..'14 

24  "  ..'14 

26  "  ..'14 
29   "  ..'14 

5  sept  .'14 

12  "  ..'14 
janv.  .  '15 

16  mai.  ..'15 
23  "  ..'15 
20  "  ..'15 
23  déc...*14 

27  "  ..'14 
3  janv.  .  '15 

17  juillet, '15 

7  juin. .  .  '15 

8  "  ..'15 
15  "  .  '15 

7  juillet. '15 

13  oct...  .'15 
"  ..'15 


.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
.'15 
9  juillet  '15 
1er  "  ..'15 


août 


29  juin. 

30  " 


32  18 
25 
20 
25 

•26  03 
05 
17 
18 
40 
29 
19 
16 
15 
18 
16 
11 
16 
18 
21 
20 
21 
23 
12 

30  25 
19 
23 
37 
32 
34 
36 
44 
35 
06 

31  40 
28 

32  01 

29  11 
48 

30  27 

31  39 
35 
44 
40 
25 

27  30 
33 
38 

25  57 

27  11 
10 
13 
13 
19 
19 
16 
15 

31  32 
35 
26 
25 
25 
32 
32 
31 
41 

31  32 


Observateur. 


J.  A.  Buchanan. 

<« 
N.  C.  Stewart. 


A.  L.  Cumming. 


L.  E.  Fontaine. 
R.  V.  Heathcott. 


L.  E.  Fontaine. 


G.  J.  Lonergan. 
R.  V.  Heathcott. 


G.  J.  Lonergan. 

M.  P.  Bridgland. 
<< 

<< 

W.  J.  Johnston. 
M.  P.  Bridgland. 


R.  V.  Heathcott 
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MINISTÈRE  DE  L'INTÉRIEUR 


7  GEORGE  V,  A.  1917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


a 
E 

o 

'G 

85 

6 

85 

6 

85 

6 

91 

6 

91 

6 

93 

6 

94 

6 

94 

6 

94 

6 

95 

6 

95 

6 

96 

6 

96 

6 

96 

6 

96 

6 

96 

6 

97 

6 

97 

6 

97 

6 

98 

6 

98 

6 

98 

6 

98 

6 

98 

6 

99 

6 

100 

6 

100 

6 

101 

6 

102 

6 

102 

6 

102 

6 

102 

6 

103 

6 

103 

6 

104 

6 

104 

6 

106 

6 

106 

6 

107 

6 

107 

6 

107 

6 

108 

6 

108 

6 

109 

6 

110 

6 

111 

6 

111 

6 

113 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

116 

6 

117 

6 

118 

6 

119 

6 

120 

6 

122 

6 

123 

6 

123 

6 

82 

2 

6 

83 

2 

6 

Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


15-00  angle 

5-00  '? 

500  " 

64-00  " 

7-00  " 

22-84  " 

12-00  " 

12-00  " 

20-88  " 

36-93  " 

21-23  " 

0-26  " 

51-28  " 

53-30  " 

79-30  " 

28-00  " 

21-48  " 

21-48  " 


56 


N.-N.-E. 
E.- 

O.- 

N.-S.-E. 

N.- 

N.-N.-E. 

N.-S.-E. 

N.- 

S.-N.-E. 

N.-S.-E. 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

S.- 


30  angle 
30     " 
30     " 


100 

38-38 

A 

A 

18-69 

A 

900 

4-00 
A 
40-00 

3-00 
40-00 

0-40 

0-40 
28-00 

4-00 

4-00 
39-40 
12-00 

0-80 
A 

34-74 
52-71 

4-00 
60-61 
16-00 
16-00 
16-00 
16-00 
16-00 
16-00 
16-00 
40-00 
42-77 

0-60 
23-60 
15-00 
73-58 
11-10 
11-10 
37-00 
20  00 


s.- 

s.- 
s.- 
s.- 


N.- 
N.-E. 

S.- 

s.- 

N.-S-E. 
N.- 

S.-N.-E. 

S.-S.-E. 

S.- 

N.- 

S.-N.-E. 

S.- 

N.-S.-E. 

S.-N.-E. 

N.-S.-E. 

N-. 

N- 

N-.- 

O.-N.-E. 

O.- 

O.- 

O.- 

O.- 

O. 

O.- 

O.- 

N.-S-.E. 

N.- 

N.-N.-E. 

N.-S.-E. 

N.- 

N.- 

S.-N.-E. 

S.- 

O.- 

N.- 


15.. 
28.. 
21.. 
12.. 
13.. 

4.. 

1.. 

1.. 
24. 

13. 
1. 

12. 
13. 
13. 
25. 

î! 

36. 

1. 
13. 
36. 
36. 
36. 
36. 
25. 
36. 
13. 

1. 

1.' 
25. 
24. 
25. 
12. 
36. 

1. 

1. 
24. 
24. 
13. 
36. 
25. 

1. 

1. 
36. 
25. 
36. 
34. 
34. 
34. 
34. 
34. 
34. 
34. 
36. 

1. 
24. 
36. 
36. 
25. 
25. 
25. 
33. 
14. 


3  juill.  '15 

13   "  '15 

16   "  '15 

3  avril  '15 


"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
mai  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
"  '15 
1er  juin  '15 
2  "  '15 
4  "  '15 
6  "  '15 
6  "  '15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


10  " 
16  " 
16  " 
19   " 

21  " 
9  juill. 
9   " 

15  " 
18  " 
18   " 

22  " 
25  " 
28  " 
30   " 

4  août  '15 
7   "   '15 

16  "  '15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


18  oct. 

19  " 
19  " 
19  " 
19  " 
19  " 
19  " 
19  " 
1er  sept.  '15 

2  "  '15 
8  "  '15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


31  39 
25 
35 

32  57 

33  01 
45 
57 
53 
57 

34  04 
05 
25 
22 
26 
33 
48 

35  06 

34  57 
38 
41 
51 

35  22 
20 
14 
38 
47 

36  02 
35  54 

43 
52 
48 
41 
36 
29 
21 
34  39 
•20 
20 

33  18 
32  48 

42 

34  08 

32  05 
07 
27 

33  19 

34  00 
35 

35  34 
54 

36  12 
00 

35  28 
26 
25 
27 
27 
23 
29 
21 
36 

36  25 
12 
00 

31  06 
18 


R.  V 


J.  R 


R.  V. 


Heathcott. 


Aki 


Heathcott. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  25b 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 


Date. 


Inclinaison, 


Observateur. 


20-00  angU 

30-00  " 
A 
A 

20-00  " 
A 

39-00  " 

39-00  " 

1000  " 
A 
A 
A 
A 

20-00  " 

4000  " 

45-00  " 

25-00  " 
A 

50  00  " 

60-00  " 
A 

25-00  " 

6000  " 

60-00  " 

14-00  " 

70-00  " 

60-00  " 

40-00  " 

28-28  " 

24-00  " 

60-00  " 

45-00  " 

35-00  " 

10  00  " 

40-00  " 

24-00  " 

25-00  " 

2000  " 

20-00  " 
A 
A 

20-00  " 

10-00  " 

20  00  " 

10-00  " 
A 

28-00  " 
A 
A 

20-00  " 

30-00  " 

40-00  " 
A 

3-00  " 

20-00  " 
A 

30  00  " 

70-00  " 

65-00  " 

40-00  " 

2000  " 

55-00  " 

65-00  " 
A 

19-06  " 

45-00  " 


N.-N.-E. 
N.- 


S.- 

N.-S.-E. 
E.-N.-E. 
E.- 


E.- 
S.- 
E.- 
N.- 
N, 
N, 
8.- 
S.- 
0.- 

s.- 
o.- 

0.- 

o.- 
o- 

N, 
O.- 
E.- 


N.- 

N.- 

N.- 

N.-S.-E. 

N.-E. 

S.- 


N.- 
O.- 
E.- 

O.- 
O.- 

N.- 
N.- 
N.- 
O.- 
O.- 

o.- 

N.- 


E.- 

N.-S. 


E. 


2 
14 
11 
11 
30 
23 

5 
15 

8 

4 

3 
22 

8 
32 
31 
22 
23 
21 
14 

9 
15 

2 

9 

3 
1S 

2. 
14 
15 
24. 

4. 

6 

5 

4 

3 

1. 
11 
22. 
15 
19. 
34. 
28. 
19. 

5. 
14, 

3. 

6 
13 
30 

S 

5. 
35. 
34. 

2, 
11, 

7. 
23. 
23. 
21. 
17. 
20 
18. 
18. 
15 
14 
31. 
31. 


24  sept. 
8      " 

10  oct. 
10      " 

21  août   '15 


15    oct. 
22*  juin 


10 

3  sept. 

5  juill. 

31  oct. 

2  nov. 


23 

K 

16 

août 

30 

juill. 

14 

août 

16 

" 

24 

(« 

6 

sept. 

6 

<< 

13 

<« 

13 

(< 

15 

" 

27 

août 

26 

avril 

10 

mai 

28    août    '15 


10    juin    '15 


15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

27  oct.  '14 
20  sept.  '15 
21 


15 
15 
'15 
'15 
'15 
1er  oct.    '15 

4  août    '15 

7  "  '15 
19  "  '15 
1er  sept.  '15 
24  juin  '15 
1er  juill.   '15 

8  "       '15 
24       " 
29       " 
31  août 
21    mai 
31       " 

8    juin 
11       " 

5  juill. 


'1. 


30  56 

31  15 

27  22 
21 

29  15 

30  04 

29  21 
39 
26 
06 
25 

28  31 
48 

30  31 
06 
26 
11 
22 
14 
22 
06 

29  55 

30  27 
02 
22 
40 
47 
49 

31  02 
03 
08 

30  32 

31  04 
37 
15 
42 

29  45 
50 

30  04 
00 
01 

29  41 

30  02 

29  53 
36 
52 
37 
29 
20 
33 

30  21 
31 
25 
28 
05 
28 
24 

29  56 

31  06 
17 
26 
10 

30  42 
01 

27  09 
26  31 


R.  V.  Heathcott. 

M.  P.  Bridgland. 
« 

G.  J.  Lonergan. 
<< 

T.  A.  Davies. 
G.  J.  Lonergan. 
T.  A.  Davies. 
G.  J.  Lonergan. 
T.  A.  Davies. 
L.  E.  Fontaine. 

G.  A.  Tipper. 


L.  E.  Fontaine. 
H.  S.  Day. 


G.  J.  Lonergan. 
H.  S.  Day. 


G.  J.  Lonergan. 
H.  S.  Day. 


G.  A.  Tipper. 


G.  J,  Lonergan. 
G.  A.  Tipper. 


W.  J.  Johnston, 
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7  GEORGE  V,  A.  T917 

OBSERVATIONS     MAGNETIQUES,     1915-16 Suite. 

Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Suite. 


Lieu. 

'4 

1 

tJO 

S 

03 

'G 

O 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

60-00  angl 
18-00     " 

a  N.-          sec.     34 

18 
20 
21 

21 
21 
21 

22 
22 
22 

22 
23 
74 
75 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
18 
18 
18 
18 
23 
23 
23 
1  17 

8 
9 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 

10 

10 
10 
10 

11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 

12 

6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 

6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 

7  mai. 

25  " 
12  juin. 
14     " 

17  " 

18  " 
22     " 
28     " 

3  juillet 

2      " 
5    oût 

2  déc. 

4  " 
24  mars 

26  " 

27  " 

28  " 
28     " 

28  " 
31      " 
31     " 
1er  juin. 
1er   " 

7     " 

7  " 

8  " 
8    " 
8     " 

8  " 

9  " 
22     " 
22     " 
24     " 

24  " 

25  " 
25     " 
25     " 

25  " 

26  " 

27  " 

29  " 

30  " 
30     " 

1er  juin 

3 

3 

6 

6 

6 

8 

8 

9 

11  août. 

12  " 

12  " 
16     " 
16     " 
11      " 

13  " 

18  " 

19  " 

7  juille 

8  " 

20  août 

9  juin. 

'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
15 

'15 
'15 
'14 
'H 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'\ô 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

0     / 

25  40 

26  14 

25  37 
33 
33 
22 
42 
22 
33 

33 
32- 
30  38 
55 

26  02 

25  28 
16 
33 

26  23 

25  16 
58 

26  07 

25  55 
51 

26  00 

25  39 
41 

26  03 

25  50 
40 

26  13 

25  39 
50 
58 
52 

26  09 

25  55 
58 
55 
46 
53 
53 
48 

26  03 

25  47 
59 
52 

26  03 

25  39 

26  35 
11 
22 
09 

25  40 
49 

26  01 
25  54 

55 

25  45 
43 

26  27 
25  50 

25  34 
28 

26  13 
25  56 

N.-            "        3 

29-00     " 

N.-N.-E.   "      10 

ci 

20-00     " 
A 
31-30     " 

E.-            "      10 

N.-E..-L.-S.  5  sec.  22 

E.-N.-E.  sec.  21 

« 

<< 
<< 

40-00     " 

N.-            "       10 

<< 

60-00     " 

3-00     " 

6-00     " 

40-00     " 

40-00     " 

N.-|I.P.M.  N.  par  sec.  3.. 
E.-ï  sec.  P.  E.  par  sec.  19. . 
E., 

N.-N.-E.sec.   18 

S.-              "     18 

<< 
<< 

13-14     " 

N.-              "     22 

« 

10-00     " 

N.-             "       9 

L.  E.  Fontaine. 

26-74     " 
20-77     " 

N.-j  sec.  sur  E.  par  sec.  30. 
E.-N.-E.  sec.  30 

C.  H.  Taggart. 

« 

53-01     " 

E.-              "     30. . . 

70-70     " 

E.-  -         "     30 

« 

6-19     " 

S.-N.-E.     "     29 

<< 

23-88     " 

S.-               "     29 

11 

48-63     " 

S.-               "     29. . . 

M 

60-77     " 

S.-               "     29 

" 

50-60     " 

E.-              "     29 

" 

61-75     " 

E.-              "     29 

" 

20-29     " 

O.-              "     27 

II 

31-93     " 

0.-              "     27. . . 

" 

43-02     " 

O.-              "     27 

<« 

55-57     " 

0.-              "     27 

" 

A 

"     26 

" 

A 

iP.  E.  par  "     28... 

" 

23-82     " 

S.-N.-E.      "     24 

II 

7-16     " 

O.-S.-E.      "     12 

(« 

20-28     " 

O.-               "     12 

" 

30-00     " 

O.-               "     12... 

<< 

4711     " 

O.-               "     12 

" 

59-45     " 

O.-               "     12 

«< 

4-43     " 

O.-               "     11 

" 

20-27     " 

O.-               "     11 

<< 

34-43     " 

O.-              "     11 

" 

55-04     " 

O.-               "     11 

" 

62-84     " 

O.-               "     11 

« 

56-08     " 

O.-               "     10 

" 

19-02     " 

N.-S.-O.     "     10 

<( 

26-35     " 

N.-              "     10 

<< 

46-85     " 

N.-              "     10 

<< 

59-45     " 

S.-N.-E.      "     16 

(( 

53-19     " 

N.-S.-O.      "     10  .. 

<( 

34-95     " 

O.-S.-E.      "     16 

«( 

53-98     " 

O.-               "     16 

" 

71-23     " 

O.-               "     16 

<( 

43-89     " 

O.-               "     17 

U 

49-17     " 

O.-               "     17 

(( 

69-25     " 

O.-               rt     17. . . 

(C 

3-80     " 

O.-N.-E.     "     31 

" 

13-72     " 

O.-               "     31 

« 

0-30     " 

E.-N.-O.     "     31 

a 

14-88     " 

E.-N.-E.     "     31.. 

" 

30-99     " 

E.-               "     31 

<< 

37-58     " 

N.-S.-E.      "       6 

" 

9-00     " 

N.'-N.-E.    "       6 

" 

6-76     " 

N.-              "       5 

" 

6-72     " 

O.-S.-E.  è   "       8 

" 

A 

S.-E.           "       3 

VV.  J.  Johnston. 

A 

N.-E.          "       3 

" 

A 

6 

" 

38-64     " 

S.-N.-E.      "     24 

C.  H.  Taggart. 
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Lieu. 


D. 

A 

0 

a 

S 

3 

o 

cB 

«Œ 

H 

« 

S 

17 

12 

^6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

17 

12 

6 

22 

12 

6 

22 

12 

6 

70 

12 

6 

71 

12 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

18 

13 

6 

22 

13 

6 

22 

13 

6 

22 

13 

6 

22 

13 

6 

69 

13 

6 

18 

15 

6 

18 

15 

6 

Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


49*67 
49-67 
62-83 
22-88 
38-43 
51-43 
65  14 
16-73 
27-97 
39-54 
24-70 
34-41 
49-62 
60-00 
22-86 
39-29 
11-95 
19-06 
26-46 
12-48 
1-84 
Ï2-80 
15-58 
67-02 
57-79 
58-43 
11-20 
25-02 
77-18 

2-08 
A 
A 
53-96 

7-44 
71-09 
69-63 

7-20 
24-37 
63-72 
78-58 
73-22 
59-44 
11-18 
41-83 

3-23 
62-69 
73-56 

7-31 

4-53 
34-30 
49-66 
19-28 
36-61 
37-92 
56-43 
13-46 
67-00 
A 

20-00 
A 
A 
21-63 

5-19 
35  63 


angle 


S.-N.-E. 
S.- 

s.- 

O.-S.-E. 

O.- 

O.- 

O.- 

O.- 

O.- 

O.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

N.- 

X.-X.-E. 

N.- 

N.- 

O.-S.-E. 

O.- 

S.-N.-E. 

O.-S.-E. 

O.- 

N.-S-.O. 

N.-N.-O. 

E.- 

E.- 

E.- 

N.-E. 

S.- 


N.- 

N.-S.-E. 

S.-N.-E. 

N.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

E.- 

S> 

S.- 

O.- 

s.- 
s.- 
s.- 
s.- 
o.- 

E.-X.-O. 
E  - 

e!-x.-e. 

E.- 
X.- 
E.- 

N.- 
E- 

X.-X.-E. 


N.-i  sec. 
S.-N.-E. 


sec.  24. . . 

"  24. . . 

"  24. . . 

"  24. . . 

"  24. . . 

"  24. . . 

"  25... 

"  23... 

"  23... 

"  23... 

"  23... 

"  23. . . 

"  23... 

"  23... 

"  26. . . 

".  26... 

"  26. . . 

"  26. . . 

"  26. . . 

"       8... 

"       8... 

"       6... 

"       6.. 

"       6... 

"       6... 

u  18... 

u  19... 

"  19... 

"  19... 

"  29... 

"  30. . 

"  19... 

"  20. . . 

"  18... 

M       6... 

"  29... 

"       5... 

"       4.  .  , 

"       4... 

"  4... 
4.. 

"       4.. 

M  22... 

"  15.  . 

"  15... 

"  23.  . 

"  23.. 

"  23.. 

"  23.. 

"  14. . 

"  11.. 

"  14.. 

"  14. . 

"  14.. 

M  14.. 

"  24.  . 

"  23.. 

"  28.. 

"  33.. 

"  24.  . 

"  13.. 

"  24.. 

"       1 

"  36!  ! 
sur  E.  par 

sec.  5 


y  juin. 

10  " 

10  •< 

11  " 

11  " 

12  " 
12  " 
14  " 
14  " 

14  " 

15  " 
15  u 

15  " 

16  " 

17  " 

17  " 

18  " 
18  " 
18  " 

26  juillet 

27  " 

27  " 

28  " 

29  « 
00  " 

4  août 

5  " 


31     " 
1er  sept. 

22  nov . ." . 
19     " 

10  sept. 
17     " 
17     " 

17  " 

18  " 
18  " 
18     " 

23  août 

23  " 

24  " 

25  " 

26  " 
26  " 
26     " 

26  " 

27  " 

30  " 

31  " 
31      " 

1er  sept 
3      - 


7     " 
7     " 

29  août 

30  " 
28  " 
25  nov . 

25  mai. 

26  " 


26  03 
07 
10 

25  54 
56 
58 

26  04 
03 
13 
18 
07 
02 

25  59 

26  11 
26  08 
26  07 

25  58 

26  06 
06 

24  16 

25  48 

23  05 
25  00 
25  25 

31 

24  27 

27  00 

25  21 

24  13 

26  13 

25  24 

26  49 
03 

30  30 
30  39 

24  21 
09 

21  13 

20  59 

21  02 

25  39 

27  58 

26  46 

24  27 

26  42 

25  30 
25  11 

24  41 
46 

25  29 
20 

23  55 
20  31 

24  51 

25  05 
57 
40 
05 
21 

27  21 

26  38 

27  00 
34 

30  38 
26  19 
25  56 


C  H.  Taggart. 


W.  J.  Johnston. 

L.  E.  Fontaine. 
<< 

C.  H.  Taggart. 


W.  J.  Johnston. 


L.  E.  Fontaine. 
C.  H.  Taggart. 
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Lieu. 


A 

62 

5 

58 
30 
15 
35 
19 
32 
A 
60 
20 
20 
28 
66 
10 

0 
A 
A 

7 
10 
20 
10 
30 
A 
A 
A 

1 
66 
14 
50 

6 
14 
22-68 
66-00 
57-90 
14 
30 
10 
A 
25 
73 
A 
A 
63 
75 
78 


ï   angle  sec.  sur  N.  par  sec.  17. 


E.-N.-E.sec.  15. 


S.- 
N.- 
N.- 
E.- 
S.- 
N.- 
N.- 

E.- 
O.- 
E.- 
O.- 
O.- 
O.- 


O.-ï  sec.  N.  par  sec.  28. 

N.-E.  sec.  29 

"    27 

00  angle  S.-        "     10 


04 


N.-  "  5. . . 
N.-S.-E.  sec.  31 
"P  u 

N.-N.-E.  " 


4 

15 

21 

22........ 

23 

22 

32 

30 

30 

29 

S.-E.ïsec.28 
27 


N.- 
O.- 
E.- 
E.- 
E.- 
E.- 
S.- 

N.-  "       8 

E.-|  E.  par  sec.  33... 
E.-N.-E.  par  sec.    2  . . 
E.-|  sur  E.  par  sec.  26 

S.-N.-E.sec.    8 

"       6 

S.-  "     10 

N.-S.-E.  sec.    4 


N.-E. 


11. 
24. 
23. 
10. 
14 


00  ti  N.- 
00  "  N.- 
00      u     E.- 

\  sec.  sur  N.  par  sec.  23 

00  angle  N.-N.-E.  sec.  3 

00      "     O.-  "     10 

00  angle  E.-  \  sec.  sur  E.  par  sec.  16. 


E.-N.-E.sec.  35. 


E.- 

N.- 
E.- 
N.- 
S.- 
E.- 


24. 
10. 
11. 
14. 
22. 
26. 
36. 
2. 
29. 
19. 


•70     "      O.- 
90     "      O.- 

00     "      N.- 

centre  sec.  16 

00  angle  N.-N.-E.  sec.  30. 
00     "      O.- 


tf 


Date. 


16  mai  '15 

12  oct.  '15 

13  "  '15 
13  juin  '15 

18  sept.  '15 

19  "  '15 
15  "  '15 
30  juin  '15 
24  juill.  '15 

4  oct.  '15 

3  "  '15 

8  août  '15 

1er   oct.  '15 

23  sept.  '15 

24  " 

25  " 
2  oct 

30  sept.  '15 
1er   oct 

30  août  '15 

27  " 

7  sept 


24  " 

25  " 

26  " 
15  " 
19  " 
1er  oct. 

4  " 

4  " 

4  " 


Inclinaison. 


6      " 

'15 

6      " 

'15 

27  sept. 

'15 

29       " 

'15 

27       " 

'15 

4    oct. 

'15 

17   août 

'15 

22      " 

'15 

17      " 

'15 

28  avril 

'15 

3    mai 

'15 

15      " 

'15 

18      " 

'15 

24      " 

'15 

25      " 

'15 

26       " 

'15 

28       " 

'15 

29       " 

'15 

1er   juin 

'15 

7      " 

'15 

11       " 

'15 

22       " 

'15 

25       u 

'15 

1er  juill. 

'15 

5       " 

'15 

9       " 

'15 

21       " 

'15 

8    juin 

'15 

15      " 

'15 

19      " 

'15 

21       " 

'15 

23       " 

'15 

26  33 

25  56 

24  23 
30  20 
30  28 

40 
30  29 
30  22 

13 
30  22 
30  32 
30  22 
30  03 

30  17 
10 
18 

31  07 
10 
18 

31  28 

40 

09 

09 

31  01 

31  11 

31  33 

31  32 

16 

26  41 
01 

25  51 
52 

26  07 
09 

26  07 

26  34 

27  54 

28  33 
31  32 

37 
10 
26  18 
26 
01 

25  56 
55 
51 

26  20 
01 
12 
10 

25  58 
25  35 

25  34 
51 

26  00 
07 

25  59 

26  08 
08 

25  17 
27 

26  03 
24  57 


Observateur. 


C.  H.  Taggart. 


S.  D.  Fawcett. 
G.  J.  Lonergan. 

M 

S.  D.  Fawcett. 


G.  J.  Lonergan. 
S.  D.  Fawcett. 


L.  Brenot. 


G.  J.  Lonergan. 

n 

L.  Brenot. 

«< 

C.  H.  Taggart. 


J.  A.  Calder. 

M 
U 

L.  Brenot. 

<« 

(< 
P.  J.  McGarry. 


J.  A.  Calder 
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Lieu. 


50 


00  angle  E.-N.-E.  sec.  31 

00  "  S.-N.-E. 

90  "  O.-             "     29 

20  "  E.-centre  sec.  26 

00  "  S.-N-.E.  sec.  28 

00  "  S.-               "     29 

00  "  E.-              "     20 

"       7 

00  "  E.-             "23 

00  •"  O.-             "     18 

"     34 

00  "  N.-             "30 

00  "  S.-               u     22 

00  "  N.-             "10 

00  "  E.-             "       9 

00  "  N.-             "       5 

75  "  O.-              "32 

00  "  S.-              "     31 

00  "  O.-N.-E. 

17  "  S.-              "     32 

70  "  E.-             "29 

00  "  S.-              "     22 

00  "  E.-N.-E. 

00  "  S.-            ."30 

00  "  E.-             "26 

00  "  N.-N.-E. 

20  "  S.-              "35 

07  "  S.-1E.   par  sec.  19 

27  -"  S.-N.-E. sec.    7 

05  "  S.-             "     17 

26  "  O.-             "       6 

34  "  S.-             "       6 

86  "  S.-N.-O.   Nicomen,      I.R 

N°  12 

40  angle  N.-centre  sec.  10 

40  "  N.-               "10 

50  "  S.-                 "    27 

00  "  S.-N.-E.   sec.   8 

"    16 

00  "  S.-               "10 

00  "  O.-              "    12 

00  "  S.-               "11 

00  "  O.-               "13 

00  "  N.-              "12 

50  "  N.-              "30 

40  "  O.-               "31 

60  "  O.-              "30 

00  "  O.-S.-E.      "    19 

00  "  N.-S.-E. 

N.-E.      "    10 

80  "  N.-             "    10 

00  "  S.-}  N.  par  sec.   34 

50  "  S.-N.-E.    sec.    8 

00  "  N.-              "28 

20  "  S.-N           "     19 

30  "  N.-O.        "     19 

20  "  E.-              "       6 

00  "  E.-S.-O.      "       5 

10  "  E.-              "       4 

40  "  S.-               "       8 

30  "  S.-N.-E.     "       5 

00  "  N.               "       4 

90  "  N.-S-.E.     "       4 

90  "  S.-N.-E.     "     16 

30  "  S.-              "28 

40  "  S-                "20 


Date. 


24  juin  '15 

25  "  '15 
1er  juill.  '15 
1er  août  '15 

29  juill.  '15 
2   août  '15 

6  "  '15 
9       "  '15 

13    juill.  '15 

24       "  '15 

30  "  '15 

7  août  '15 
9      " 

11  " 

12  " 
1er  mai  '15 

4       "  '15 


25  "  '15 
11  juin  '15 

18      "  '15 

20  avril  '15 

23       "  '15 

26  "  '15 

10  mai  '15 

11  "  '15 


2 

21       " 

1er  juill. 

4       " 


10 


6 

17      " 

6 

20      " 

6 

22       " 

6 

23       " 

6 

24       " 

6 

26      " 

6 

29      " 

6 

30      " 

6 

2   août 

6 

7      " 

1er   juin    '15 


'15 
'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

19  août    '15 

20  "  '15 
25  "  '15 
27       "       '15 


30 
31 

3  sept.  '15 
8  "  '15 
13  juin  '15 
12  juill.  '16 
15  "  '15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 


Inclinaison. 


25  46 

18 
43 

31  47 
33 
36 
37 

31  37 
21 
36 
22 
43 
47 
40 
36 

24  51 

25  05 

27  00 
25  13 

27  59 

21  22 

25  21 

26  31 

28  02 

27  05 

25  37 
19  27 

22  31 

29  08 

27  01 
02 

28  12 

30  48 

31  09 
12 
27 
24 
25 
23 

26  24 

27  11 
26  09 

19 

43 
43 

28  51 
26  46 
30  36 

25  28 

26  08 
28  19 
26  05 
21  09 

26  15 
54 

27  20 
01 

26  20 
23 
06 


J.  A.  Calder. 


L.  Brenot. 


Observateur. 


J.  A.  Calder. 


L.  Brenot. 


J.  A.  Calder. 


L.  Brenot. 
J.  A.  Calder. 
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Lieu. 

O 

ta 

A 

26 

26 
26 
26 
26 
26 
26 
27 
27 
27 
28 
28 
28 
28 
28 
28 

28 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

29 

30 

30 

30 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

3 

3 

3 

3 

3 

.  3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

4 

4 

4 

4 

ci 
<3 

6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 

6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
7 
7 
7 
7 
7 

7    ' 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
7 
EC 

Date. 

Inclinaison. 

Observateur. 

43-70  angle  S.-N.-E.  sec.    17 

A            "     \  0.  par  sec.    31 

19 

20 
20 
22 
22 
83 
84 
1 

2 

1 
1 
2 
2 

18 
1 

3 
3 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
3 
4 
4 
6 
b 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
7 
7 
7 

9  août. 
8  oct. . 
11      " 

21  août. 

23  " 

8  juin. 
4      " 

22  sept. 
25     " 

29  " 

20  août 

23  " 

28  " 

4  sept. 
7     " 

9  " 

19  " 

5  " 

7     " 
1er  sept 
1er     " 
4er     " 
13  août 
13     " 

13  " 

14  " 
14      u 
14      " 

21  " 
21      " 
21      " 

oct.. 
3     " 

3  " 
21  sept. 

25  " 

14  août 

20  " 

21  „ 

24  " 
27      " 

30  " 

4  sept. 
9  juillet 

21     " 

18  " 

19  " 
21     " 

24  " 

26  " 

27  " 

29  " 

30  " 

31  " 

3  août. 

6  " 

7  " 
11      " 
23  mars. 

15  juin. 
19     " 

28  " 

29  " 
29     " 
29     " 

'1.5 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 
'15 

5        3 

25  50 

26  07 
07 

27  07 
26  31 
30  24 
30  34 

25  50 

26  06 
25  49 

24  46 

25  28 
06 

25  15 

24  55 

25  21 

27  08 
24  20 

01 

24  41 

42 

39 

24  46 

45 

47 

47 

49 

47 

37 

46 

47 

22  40 

41 

43 

24  46 

24  46 

22  47 

24  05 
27  40 

22  24 

23  21 
28 

22  32 

27  21 

29  15 

25  12 

30  50 

28  22 

29  39 
25  28 

27  19 

24  17 

28  04 
21  19 

25  18 
21  38 
21  14 
21  03 
25  44 

24  59 

25  24 
24  20 
24  48 

46 
44 

J.  A.  Calder. 

<< 

A  Sta.  14  Trav.  Hat  creek  sec.  31 

39-60      "     S.-N.-E.  sec.    36 

<< 

18-40      "     S.-             "       24 

<< 

5-00      "     S.-             "       12  . . 

7-00      "     S.-             "       12 

<< 

75-00      "     E.-N.-O.  "       31 

P.  J.  McGarry. 

<« 

58-00      "     E.-N.-E."       31 

74-00      "     E.-|sec.  sur  E.  par  sec.  6. . 
22-00      "     N.-N.-E.  sec.  30 

37-00      "     E.-|  sec.  sur  par  sec.  31 . . . . 
37-00    ,  "     E.-|  sec.  sur  0.  par  sec.  30. 

M 

II 

71-00      "     N.-S.-E.  sec.  4 

« 

A            "     N.-E.      "       3     .  . . 

« 

10-30      "     E.-Wit.I.T.S.M.30S.pour 
S.-O.cor.  L.  29  G.  1 

J.  A.  Calder. 

53-00      "     O.-N.-E.  sec.     21 

P.  J.  McGarry. 

38-00     "     N.-              "       22.. 

n 

A    Trav.  Sta.  37,  sec.           17 

J.  Gibbon. 

A           "          37         "         17.. 

A           "          37         "         17 

« 

2-30      "     O.-E.  \  sec.        19... 

<< 

2-30      "     0.-             "         19... 

n 

2-30      "     0.-            "         19 

it 

2-30      "     O.-            "         19 

" 

2-30      "     O.-            "         19 

u 

2-30      "     O.-            "         19 

it 

74-20      "     O.-E.  par  sec.    8 

tt 

74-20      "     O.-               "      8  .. 

it 

74-20      "     O.-               "      8... 

it 

Triangulation  pt.  8  E.  sec.  10  

ii 

"                    "           10 

" 

'10 

« 

25-40  angle  N.-N.-E.  sec.  5 

A            "                       "         6 

W.  H.  Norrish. 

25-70      "     E.-N.-O.  "         7 

M 

50-70      "     N.-N.-E."        7 

II 

25-20      "     E.-N.-O."       17 

9-30      "     E.-N.-E."       17  

43-30      "     E.-            "      17 

28-00      "     N.-            "       16 

20-20      "      E.-           "       21 

17-30      "     S.-             "        7 

12-10      "     E.-             "        6 

10-10      "     E.-             "        5 

II 
II 

II 

41-40.      "     E.-             "        5 

49-30      "     E.-             "        5 

II 

23-40      "     E.-             "        4 

37-10      "     E.-             "        4 

62-00      "     E.-             "        4 

II 
II 

33-10      "     E.-             "        3 

" 

51-90      "     E.-             "        3 

II 

70-80      "     E.-             "        3 

23-40      "     E.-             "        2 

il 

72-90      "     E.-             "        2 

A             "                       "        1 

II 

51-30      "     N.-            "        1 

" 

10-66      "     E.-     '        "      17 

II 

18-70      "     W.-            "      14 

" 

A            "                     "      14. . . 

II 

41-10      "     E.-            "      11 

II 

A             "     J  sec.N.   par  sec.  17 

A            "                       "17 

J.  Gibbon. 
<< 

A            "                       "17 

" 
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observations    magnétiques,    1915-16 — Suite. 
Tableau  I — Observations  des  déclinaisons — Fin. 


Lieu. 


Date. 


Inclinaison. 


Observateur. 


A  angle  \  sec.  E.  par  sec 

A 

A 

A 

A 

A 

30-60  angl 

23-50 

23-50 

55-30 

23-60 

23-60 

23-60 

23-60 

23-60 

23-60 

A 

15-60 

15-60 

15-60 


e  E.-N.-O. 
E.-O.  i 
E.-O.  î 
O.-N.-E. 

S.-N.  i 
S.-N.  i 
S.-N.  i 
S.-N.  i 
S.-N.  i 
S.-N.  | 
N-E. 
E.-O.  î 
E.-O.  | 
E.-O.  i 


EC 


W 


4  août 
4 

5 

5 

5 

11  sept. 
22  mars 

3  juin. 

4  " 
10  " 
10  " 
10  " 
14  " 
14  „ 
14  " 
27  avril 
13  juilet 
13  " 
13      " 


22  35 
37 
38 

22  32 
41 
35 

23  55 

24  33 
31 
42 
37 
40 
34 
42 
42 
37 

24  09 
13 
18 
11 


J.  Gibbon. 


W.  H.  Norrish. 
J.  Gibbon. 
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ressort  de  balance, 

etc. 

D.r.,  g.b.,  Le.,  s.o. 
Moyennes 

Numéro 

de  la 
montre. 

T.S.  491 
14172573 
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ANNEXE  N°  74. 


Instruments  d'arpentages  en  usage,  31  mars  1916. 


Instruments.  • 

En 

magasin, 

avril 

1915. 

Achetés. 

Vendus. 

Reste  en  usage. 

Observations. 

Prêté. 

En 
magasin. 

Niveaux  Abney 

42 
1 

1 

94 

4 

1 

18 

62 

34 

4 

2 

7 

38 

65 

8 

1 

2 

5 

1 

40 

22 

3 

2 

19 

21 

139 

102 

2 

4 

12 

1 

1 
16 
64 

1 

27 

28 

3 

38 

1 

1 
81 

4 

1 
17 

48 
34 

4 

2 

5 
23 
38 

8 

1 

2 

4 

1 
34 
13 

3 

2 

47 

34 

»  126 

90   • 
2 
3 

Alt-azimuths 

3 

10 

Àppar.  de  ligne  de  base. 

1 

7 

Chronomètres  et  mon- 

1 

7 

facture. 

Moulinets  et  lochs 

Longues-vues  et  jumel- 

1 

15 
22 

30 
42 

1  perdue.    1  volée. 

Perches  de  nivelage. . . . 

7  usées . 

Micromètre  télescopes.. 
Carré  optique 

Photo-théodolites 

1 

40 

44 
6 

2  brisés. 

Niveaux  à  potelets 

Sextants  et  cercles    ré- 

3  usés. 

"• 

Compas  solaires 

Perches  de  stadia. 
Règles  glissant.d.  stadia 

Rubans  en  acier 

Mesure    étalon    auxi- 

76 
40 
56 

47 

1 
27 
13 

55 
12 

1  usé. 

Potelets  d'arpentage... 
Caméras  d'arpentage.. . 
Registre  des  données. . . 
Appareil  pour  étendre  le 

1 

1 

Télémètres 

1 

6 

11 

2 
21 

8 

53 

1 

Théodolites  de  transit. . 
Télescopes  de  Zénith.. . 

22 

1  détruit. 

Le  document  parlementaire  N°  25c  publié  dans  l'édition  anglaise 
de  ce  volume  est  retranché  de  l'édition  française  aux  termes  d'une 
recommandation  de  Y  "  Editorial  Committee  "  constitué  par  arrêté  en 
conseil  en  date  du  4  octobre  1917,  approuvée  par  le  Conseil  privé. 
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